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PRÉFACE. 


Si  Ton  jette  les  yeux  sur  une  carte  de  l'Asie  centrale,  on  peut  se 
convaincre  facilement,  par  les  noms  des  montagnes,  des  fleuves, 
des  lacs,  des  déserts,  des  peuplades,  de  l'immense  étendue  de 
pays  qu'occupent  la  langue  turke  et  ses  nombreux  dialectes.  Quoi- 
qu'il soit  encore  prématuré,  dans  l'état  actuel  de  la  science,  d'en- 
treprendre une  classification  régulière  et  rigoureuse  des  langues 
touraniennes,  il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  nous  possédons  sur 
plusieurs  d'entre  elles  d'estimables  travaux,, dus  en  grande  partie  au 
zèle  et  à  l'activité  des  savants  russes  et  allemands.  Pour  ne  parler 
que  de  la  Sibérie,  nous  citerons  en  première  ligne  le  grand  et  beau 
travail  de  Bohtlingk  sur  la  langue  des  Jakouts  {Ueber  die  Sprache 
der  Jakuten,  Saint-Petersburg,  i85i).  De  tous  les  dialectes  de  la 
Sibérie,  c'est  celui  qui  se  rattache  de  plus  près  à  la  langue  turke 
proprement  dite,  tout  en  renfermant  un  nombre  considérable  de 
mots  mongols.  Toutefois,  il  ne  peut  venir  à  l'idée  de  personne  d'af- 
firmer comme  Erman  [Einkilung^  p.  43)  qu'un  Jakout  né  sur  les 
bords  de  la  Lena  s'entendrait  facilement  avec  un  habitant  de 
Constantinople.  Une  aussi  étrange  allégation  n'a  pas  même  besoin 
d'être  réfutée.  Vient  ensuite  le  travail  d'Alexander  Castren  sur  la 
langue  des  Tongouses  {Gmndzuge  einer  tungiisischen  Sprachlehre, 
Saint-Petersburg,  i856).  Ce  dialecte  ne  se  rattache  à  la  langue 
turke  que  par  la  syntaxe,  la  partie  (Hymologique  dérivant  presque 
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tout  entière  du  mundcliou  et  du  mongol.  La  même  remarque 
s'applique  à  la  langue  des  Karagass  et  des  Koibals  qui  habitent  le 
long  du  haut  Ienisseï  vers  KrasDoiarsk,  langue  qui  se  rapproche 
beaucoup  de  celle  des  Jakouts  et  n'en  diffère  souvent  que  par  des 
nuances  plus  ou  moins  sensibles  dans  la  prononciation.  Les  mots 
mongols  y  abondent,  même  pour  exprimer  les  idées  les  plus  com- 
munes, mais  ils  sont  pris  quelquefois  dans  un  autre  sens  que  celui 
qu'ils  ont  dans  leur  pays  natal.  (Gastren,  Versuch  einer  koibalischen 
und^ragassischenSprachlehreySsdnirVeteTsbuvg,  1857.) C'est  encore 
à  Gastren  que  nous  devons  des  recherches  sur  les  dialectes  des 
Bouriats,  au  delà  du  Baïkal,  tous  plus  ou  moins  rapprochés  du 
Mongol  (^Versuch  einer  bwjàtischen  SprachlehrCy  Saint-Petersburg, 
1857),  et  sur  ceux  des  Ostiaks  et  des  Woguls  {Versuch  einer  ostja- 
kischen  Sprachlehrey  Saint-Petersburg,  i858).  Ceux  qui  se  rap- 
prochent  beaucoup  du  hongrois  sont  parlés  le  long  de  l'Irtich  et 
sur  l'Obi;  le  sourgdat  sur  le  haut  Obi  et  l'obdor  sur  le  bas  Obi. 

A  ces  travaux,  qui  ne  concernent  que  la  grammaire  et  la  lexico- 
graphie, il  faut  ajouter  la  grande  publication  du  docteur  Radioff 
sur  les  chants  des  peuplades  turkes  du  sud  de  la  Sibérie  (Proben 
der  Volkslitteraiur  der  tûrkischen  Stàmme  SudSibirienSy  Saint-Peters- 
burg, 1866).  Quoique  ces  chants  soient  remplis  en  partie  de  sou- 
venirs boudhiques  introduits  par  l'influence  mongole,  il  ne  serait 
pas  moins  précieux  pour  nous  d'en  posséder  le  texte  original.  Le 
savant  traducteur,  qui  n'en  a  donné  jusqu'à  présent  qu'une  version 
russe  et  une  version  allemande,  prépare  un  dictionnaire  et  une 
grammaire  qui  offriront  le  plus  grand  intérêt. 

Quoique  le  kalmouk  ne  soit  presque  composé  que  de  mots 
mongols,  comme  il  se  rattache,  par  sa  syntaxe,  au  groupe  des 
idiomes  tatares,  je  ne  puis  passer  ici  sous  silence  l'excellent  travail 
du  savant  M.  Julg,  qui  a  publié  un  texte  original  de  cette  langue^ 
accompagné  d'une  traduction  allemande  et  d'un  vocabulaire  [Die 
Màhrchen  des  Siddi-Ktir^  kalmukischer  Text  mit  deutscher  Uebersetzung  ^ 
Leipzig,  1866).  Ce  livre,  ainsi  que  celui  de  Bergmann  [Namadische 
Streifereien  unter  dm  Kalmûken  in  den  Jahren  î8oq  und  i8o3)^  doit 
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attirer  Tattention  de  tous  ceux  qu'intéressent  les  études  relatives 
aux  langues  et  aux  populations  de  TÂsie  centrale. 

Tandis  que  ces  dialectes  à  demi  sauvages,  parlés  par  des  peu- 
plades barbares  et  ne  possédant  que  peu  ou  pas  du  tout  de  monu- 
ments littéraires  connus,  avaient  le  privilège  de  solliciter  Fattention 
de  quelques  savants,  la  vraie  langue  turke,  le  type  pur  et  primitif 
de  cet  idiome  que  les  Osmanlis  modernes  ont  laissé  écraser  sous  Tin- 
vasion  toujours  croissante  des  mots  arabes  et  persans  restait  oubliée 
et  dédaignée,  au  moins  dans  l'Europe  occidentale.  L'intérêt  immense 
qu'offre  l'étude  de  l'arabe,  le  préjugé  funeste,  mais  du  surtout  aux 
écarts  des  écrivains  ottomans  qui  semblent  faire  fi  de  la  langue  de 
leurs  pères,  préjugé  en  vertu  duquel  un  livre  turk  bien  écrit  ne 
doit  être  qu'un  pastiche  où  tout  est  arabe  et  persan,  sauf  quelques 
mots  indispensables  et  la  construction ,  le  manque  d'originalité  de 
ces  livres  qui  ne  sont  que  des  traductions  ou  des  imitations,  la 
rareté  des  textes  turks-orientaux,  la  disette  de  dictionnaires,  tout  a 
contribué  à  ce  résultat.  Quand  je  parle  de  la  rareté  des  textes  im- 
primés, je  veux  dire  la  difficulté  de  se  les  procurer.  En  effet,  on 
n'a  qu'à  parcourir  le  catalogue  des  livres  imprimés  à  Kasan  dressé 
par  M.  B.  Dorn  sous  ce  titre  :  Chronohgisches  Verzeichniss  der  seit  den 
Jahren  iSoibis  t866  im  Kasan gedruckten  arabischen,  turkischeny  taton 
rischen  und  persischen  Werke^  etc.  y  pour  se  convaincre  que  lés  presses 
ne  sont  pas  restées  oisives.  Quoi  qu'il  en  soit,  le  mal  existait  et  j'ai 
cru  de  mon  devoir,  à  cause  même  de  l'enseignement  qui  m'est  conGé 
au  Collège  de  France,  de  travailler  à  le  réparer.  Evidemment  la  pre- 
mière chose  à  faire  était  de  publier  un  dictionnaire  qui  renfermât  le 
plus  possible  de  citations  à  l'appui  du  sens  attribué  à  chaque  mot. 
Cest  assez  dire  que  cet  ouvrage  n'a  pas  la  prétention  d'offrir  un 
répertoire  général  de  la  langue  turke ,  entreprise  immense  et  même 
prématurée,  mais  seulement  un  instrument  utile,  quoique  bien 
imparfait,  pour  ceux  qui  voudront  étudier  la  véritable  littérature 
turke,  celle  qui  est  originaire  des  pays  situés  au  delà  de  la  mer 
Caspienne.  J'avoue  que  la  difficulté  de  l'entreprise  m'a  d'abord  fait 
hésiter  :  je  n'osais  trop  m'engager  sur  un  terrain  si  glissant  et  où 
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je  n'avais  guère  de  secours  à  espérer  de  personne.  L'estimable  tra- 
vail de  M.  Zenker  commençait  à  peine  à  voir  le  jour  et  celui  de 
M.  Vambéry  n'avait  pas  paru.  Toutefois,  ayant  en  ma  possession 
des  matériaux  précieux,  je  me  suis  décidé  à  les  coordonner  et  à  les 
publier,  afin  de  mettre  à  la  disposition  des  personnes  studieuses 
des  renseignements  dont  elles  pourraient  profiter.  L'aperçu  som- 
maire qui  va  suivre  éclairera  suffisamment  le  lecteur  sur  la  valeur 
des  éléments  dont  se  compose  ce  travail. 

Je  citerai  en  première  ligne  le  précieux  lexique  turk-persan  in- 
titulé KhouIdceh-i'Abbâci y  composé,  d'après  l'ordre  de  Ghâh-Abbâs- 
Kadjar,  par  Mohammed-Khouveï  sur  le  fameux  Sefiguilâkh  de  Mirza- 
Mehdi-Khan,  dont  il  n'est  que  l'abrégé.  Mohammed-Khouveï  a  soin 
de  prévenir  qu'il  a  conservé  absolument  tous  les  mots  de  l'original , 
dont  il  n'a  retranché  que  les  formes  dérivées,  lesquelles  se  déduisent 
tout  naturellement  de  la  racine,  et  les  exemples,  ce  qui  est  très- 
regrettable.  L'explication  toute  sèclie  d'un  mot  turk  par  un  mot 
persan,  lequel  peut  avoir  plusieurs  sens,  m'a  souvent  laissé  dans 
des  doutes  qu'un  seul  exemple  aurait  levés  immédiatement.  Le  livre 
commence  par  une  préface  où  sont  exposés  rapidement  les  principes 
de  la  langue  turke.  L'auteur  remarque  avec  raison  que,  dans  les 
mots  où  il  y  a  un  J,  la  prononciation  est  assez  difficile  à  fixer,  les 
Ëuzbegs  et  les  peuplades  du  Mà-Veran-Nahâr  articulant  avec  un  S 
ce  que  les  Turkomans  et  les  gens  du  Khîlrism  articulent  avec  un  «iC 
Il  ne  fait  pas  une  observation  moins  bien  fondée  lorsqu'il  dit  que 
souvent  il  est  indifl'érent  de  mettre  un  ^  ou  un  ^5,  tandis  que  dans 
d'autres  cas  il  faut  bien  se  garder  de  les  confondre,  comme  dans 
fj4^.^  qui  signifie  rassemblera  et  ^>^jч«,  qui  signifie  détruire.  Quant  à 
l'emploi  du  ^  pour  le  ^ ,  comme  dans  ус\^  pour  ybi ,  il  s'explique 
facilement  par  l'identité  de  prononciation  dans  la  bouche  des  Turks 
de  ces  deux  lettres  arabes  qui  représentent  le  ^^  K  talare).  Le 
Senguildkhy  dont  le  Khouldceh-i-Abbdci  est  à  peine  la  dixième  partie  et 
na  que  le  volutrw  (Гин  grain  qui  tient  dans  la  main  Л^  <^Jt-^j^  ««x.^ 
cuy.-jû  ^îiioU,  jUxl  j\  ^^уь^  ^^^\^^  лj^  «--^-.сj?  уТ  pU  аГ,  est  un  livn; 
d'une  rareté  insigne  et  dont  il  m'a  été  impossible  de  me  procurer 
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un  exemplaire.  J'ignore  quand  il  a  été  composé,  mais  ce  ne  peut 
être  qu'après  la  mort  de  Mir-Ali-Chir-Nevâï  (i5oo  de  notre  ère), 
puisqu'il  a  été  fait  pour  faciliter  la  lecture  de  ses  œuvres.  Quant  à 
l'abrégé  que  j'ai  inséré  tout  entier  dans  mon  travail,  j'en  ai  eu  à 
ma  disposition  deux  manuscrits  :  l'un ,  qui  appartient  à  la  Biblio- 
thèque impériale,  est  assez  fautif  et  offre  des  lacunes;  l'autre,  beau- 
coup meilleur  sous  tous  les  rapports,  m'a  été  envoyé  de  Perse  par 
mon  ami  M.  Amédée  Querry,  consul  de  France  à  Tebriz. 

Le  Nâciri  est  un  dictionnaire  turk  expliqué  en  persan  et  renfer- 
mant la  substance  des  meilleurs  ouvrages  de  ce  genre.  Composé 
par  Mirza-Kouli,  surnommé  Hidatet,  et  dédié  au  roi  de  Perse  Nasr- 
ed-din-Châh,  il  est  précédé  d'une  préface  de  cinquante-huit  pages 
où  sont  expliqués  en  grand  détail  les  principes  de  la  grammaire 
turke.  Je  suis  assez  porté  à  croire  que  cet  ouvrage  n'est  qu'une 
reproduction  an  Senguilâkh ^  auquel  il  a  emprunté  l'inutile  addition 
de  la  conjugaison  de  chaque  racine,  ce  que  le  Khouldceh-i-Abbdci 
a  eu  la  sagesse  de  ne  pas  faire,  mais  dont  il  a  également  rejeté 
les  exemples.  Les  feuilles  que  j'ai  à  ma  disposition  et  que  m'a  com- 
muniquées mon  savant  collègue  et  ami  M.  Barbier  de  Meynard, 
auquel  je  dois  également  la  connaissance  de  quelques  passages 
tirés  d'un  manuscrit  persan  appartenant  à  la  Bibliothèque  impé- 
riale, ne  comprennent  malheureusement  qu'un  fragment  allant 
jusqu'au  mot  ^^U^l.  Elles  ont  été  lithographiées  à  Tebriz,  si  je  ne 
me  trompe,  il  y  a  une  quinzaine  d'années,  et  j'ignore  si  le  travail 
a  été  poursuivi. 

Un  travail  d'une  grande  valeur  pour  la  lexicographie  turke-orien- 
lale,  c'est  le  dictionnaire  connu  sous  le  nom  d'Abouchka  et  qui  est 
spécialement  destiné  à  faciliter  l'intelligence  des  œuvres  de  Nevâï. 
L'auteur,  qui  m'est  inconnu,  ne  se  contente  pas  d'expliquer  les 
mots  en  turk-osmanli ;  il  cite  à  l'appui  des  exemples  soit  en  prose, 
soit  en  vers  empruntés  pour  la  plupart  à  Nevâï  ou  bien  à  d'autres 
écrivains  célèbres,  telsqueLutfi,  Bâber-Mirza,  Obeïd-Khan,  Sultan- 
Hussein  ,  Mir-Haïder,  etc. ,  ce  qui  est  pour  nous  d'un  prix  inesti- 
mable. M.  Vambéry,  dans  l'édition  do  YAbouclika  qu'il  a  donnée  à 
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Pesth  en  1862,  a  cru  devoir  mettre  de  côté  les  exemples  en  se 
contentant  d'accompagner  les  mots  turks  d'une  traduction  hon- 
groise. De  son  côté ,  M.  de  Véliaminof-Zernof  vient  de  publier  une 
édition  très-soignée  du  texte  complet  sous  ce  titre  :  Dictionnaire  Dja- 
ghataï  turc  y  publié  par  V.  de  Yéiiaminof-Zernof,  Saint-Pétersbourg, 
1869,  le  tout  précédé  d'une  savante  préface.  Avant  l'apparition 
de  ce  travail,  qui  m'a  été  très-utile  pour  la  révision  des  épreuves, 
j'avais  fondu  dans  mon  dictionnaire  tout  XAbouchka  en  accompagnant 
chaque  exemple  de  la  traduction  française,  quelque  difficulté  que 
j'éprouvasse  à  saisir  le  sens  d'un  si  grand  nombre  de  vers  isolés. 
Mais  il  y  avait,  suivant  moi,  un  grand  intérêt  pour  le  lecteur  à 
ne  rien  perdre  de  ces  citations  qui ,  au  besom ,  lui  mettent  sous  les 
yeux  une  véritable  chrestomathie  turke  orientale.  C'est  le  même 
motif  qui  m'a  décidé  à  insérer  ci-dessous  le  texte  et  la  traduction 
d'une  pièce  de  vers  qui  se  trouve  en  tête  du  livre.  Je  suis  l'édition 
de  M.  de  Yéliaminof-Zernof ,  en  y  introduisant  quelques  corrections 
que  me  fournissent  mes  manuscrits ,  dont  un  m'a  été  gracieusement 
communiqué  par  M.  Vambéry  lui-même. 
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Cent  louanges  à  celui  dont  la  ian[pie  est  impuissante  à  décrire  les  attributs, 
(juoiquellc  reçoive  de  lui  la  facultë  de  la  parole!  Dût-on  réunir  en  un  concert 
toutes  les  langues  que  parlent  les  hommes,  le  louer  dignement  serait  toujours 
chose  impossible.  Et  ce  roi  des  prophètes,  dont  la  personne  est  le  rayon  lumineux 
qui  conduit  tous  les  hommes,  à  Tintercession  duquel  ont  recours  le  roi  et  le 
mendiant,  si  quelqu'un  veut  faire  allusion  à  son  nom  et  à  ses  qualités,  dis-lui  : 
Invoque  la  bénédiction  de  Dieu  sur  le  Prophète,  et  abandonnez-vous  à  sa  di- 
rection. 

Pourquoi  ce  livre  a  été  composé,  et  d'où  vient  que  celte  allocution  a  été  écrite. 

Lorsque  faction  de  la  voûte  tournante  eut  fait  prendre  a  mon  esprit  le  che- 
min de  mon  corps,  je  tombai  tout  éperdu  au  milieu  de  ce  monde.  Là  chacun, 
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comme  frappé  de  vertige,  s'efforce  et  travaille  de  tout  son  pouvoir,  cherchant  à 
se  procurer  les  moyens  de  vivi'e.  A  cette  vue,  je  résolus  de  me  retirer  dans  un 
coin,  sans  compagnon,  sans  confident,  dérobant  à  tous  les  autres  mes  yeux  et 
mes  oreilles,  rentrant  mes  pieds  sous  le  pan  de  ma  robe,  tandis  que  mon  écri- 
ture fatiguait  ma  plume  et  que  ma  plume  couvrait  le  papier  d'ornements.  Du 
fond  de  ma  retraite,  que  personne  ne  partageait  avec  moi,  mon  occupation 
était  d'écrire  les  événements  de  ma  vie.  J'avais  pour  compagnons  assidus  les 
œuvres  des  hommes  d'élite,  œuvres  dans  lesquelles  se  reflètent  fidèlement  leurs 
belles  âmes.  Ainsi  je  parcourais  grand  nombre  de  parterres  et  de  jardins,  je  me 
promenais  au  milieu  des  plates-bandes  odorantes,  je  respirais  le  parfum  des 
fleurs  embaumées,  considérant  d'un  œil  attentif  les  roses  et  les  jacinthes,  lorsque 
mes  pas  m'ont  conduit  vers  un  jardin  dont  je  me  suis  mis  à  contempler  les 
merveilles.  Ses  roses  avaient  un  éclat  et  un  parfum  tout  particuliers;  ses  rossi- 
gnols faisaient  entendre  des  mélodies  inconnues;  ses  cyprès  s'élançaient  majes- 
tueux dans  les  airs;  ses  palmiers,  aux  fruits  savoureux,  charmaient  par  leur 
beauté;  sa  verdure  resplendissait  de  fraîcheur  et  de  vie;  ses  tulipes  marquées 
d'un  fer  rouge  semblaient  ravies  en  extase.  A  cette  vue  l'oiseau  de  mon  âme 
s'éprit  de  ses  roses  comme  lé  rossignol ,  mon  cœur  s'enveloppa  dans  les  replis 
de  ses  jacinthes:  je  devins  l'humble  esclave  de  ses  fiers  cyprès,  je  baissai  la  tête 
devant  ses  timides  violettes.  Ses  tulipes  imprimèrent  sur  mon  âme  une  brûlure 
qui  la  rendit  insensible  aux  beautés  des  autres  jardins.  De  son  sol  s'exhalait 
une  odeur  de  musc  de  Tartarie  :  c'était  le  jardin  de  Mir-Ali-Chir.  Je  m'y  suis 
promené  sans  jamais  connaître  la  fatigue,  j'en  ai  visité  tous  les  coins.  Alors  mon 
cœur  s'est  trouvé  possédé  du  désir  de  recueillir  toutes  les  expressions  qu'on 
rencontre  dans  les  œuvres  de  ce  grand  maître.  Je  me  suis  prosterné  à  ses  pieds 
et  je  lui  ai  présenté  mes  hommages.  Tout  ce  qu'il  a  admis  comme  légitime  a 
trouvé  droit  de  cité  dans  ce  recueil.  J'espère  que  les  hommes  de  mérite  et  de 
talent  embelliront  ce  travail  par  leurs  corrections,  de  manière  à  ce  que  moi, 
artisan  imparfait  et  sujet  aux  faux  pas,  moi,  qui  suis  à  Mir-x\li-chir  ce  que  le 
mk-gfmch  est  au  lion  dont  il  recueille  les  restes,  je  sois  à  tout  jamais  célèbre 
parmi  les  hommes,  alors  môme  que  la  poussière  de  mon  corps  aura  été  balayée 
par  le  vent. 

Il  existe  à  Constantinople  une  autre  rédaction  de  ÏAbouchka  qui 
parait  nôtre  qu'un  abrégé  de  la  première,  autant  que  j'en  puis 
juger  par  un  spécimen  que  m'a  envoyé  mon  savant  maître  et  ami 
Chinaci-efendi.  A  la  pièce  de  vers  citée  plus  haut  est  substituée  une 
préface  qui  commence  ainsi  : 


Jo^  JULmajUI^  L^^^^y^^  ^Uu  ^«Xj  «хзj  JjUrAjUsv^  (^^'H^^  ^И^ 
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Le  joyeux  buveur  du  cabaret  de  Tamour  et  de  la  passion ,  le  perroquet  qui 
aime  à  croquer  le  sucre  dans  le  palais  de  la  poésie  et  de  Féloquence,  c'est  Mir- 
Ali-chir-Nevâï,  puissent  les  lumières  divines  sanctifier  sa  tombe!  Dans  les  co- 
pies de  ses  compositions  poétiques  et  autres,  qui  sont  répandues  parmi  les  beaux 
esprits  de  tous  les  pays  et  les  grands  maîtres  de  la  parole,  le  système  d'ortho- 
graphe constamment  suivi  est  celui-ci  :  toute  lettre  prononcée  avec  un  fatah  est 
suivie  d'un  elif;  toute  lettre  prononcée  avec  un  damma  est  suivi  d'un  vav;  toute 
lettre  prononcée  avec  un  ketra  est  suivi  d'un  ta.  Ces  lettres  se  prononcent  quel- 
quefois, mais  dans  la  plupart  des  cas  elles  ne  servent  qu'à  indiquer  avec  quelle 
voyelle  doit  être  articulée  la  consonne  qui  les  précède  et  n'ont  pas  de  valeur  a 
elles  dans  la  prononciation. 

Le  dictionnaire  débute  ainsi  : 


jô^\  »ô^^b  Jl^^l  Jy^:>U  »«X5^I 
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Cette  courte  citation  suffit  pour  faire  voir  que  la  rédaction  du 
second  Ab(mchka  est  plus  abrégée  que  Tautre  et  qu  au  besoin  on  y 
trouve  des  mots  qui  ne  sont  pas  dans  le  premier,  comme  par  exemple 
цй^Т.  Peut-être  cet  ouvrage  est-il  celui  que  M.  de  Véliaminof-Zernof 
mentionne  page  2  5  de  sa  préface  sous  ce  titre  ^ly  ^;UJ  Je  ou^i? 

La  dernière  source  orientale  que  j'ai  à  mentionner  est  le  ^дJЦj 
^U.  M\  Jgiâi,  publié  à  Calcutta  en  1825.  C'est  un  catalogue  de 
mots  sec  et  sans  critique.  11  est  utile,  mais  il  ne  faut  le  consulter 
qu'avec  précaution.  11  donne  souvent  des  explications  qui  sont  à 
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peine  intelligibles,  si  Ion  na  pas  un  exemple  qui  en  détermine  le 
sens  et  la  portée. 

De  tous  les  ouvrages  publiés  en  Europe,  celui  qui  m'a  été  le 
plus  utile,  quoiqu'il  n'ait  été  mis  à  ma  disposition  que  pendant 
la  correction  des  épreuves,  c'est  le  Cagataische  Sprachstudien  de 
M.  Vambéry,  publié  à  Leipzig  en  1 867.  Ce  livre  renferme  des  textes 
très-intéressants  et  inédits  à  la  suite  desquels  l'auteur  a  placé  un 
dictionnaire  rempli  de  bons  renseignements  tirés  de  sa  chrestoma- 
thie  elle-même  ou  de  son  expérience  pratique.  J'avoue  tout  de  suite 
que  j'ai  mis  à  contribution  ce  dictionnaire ,  en  insérant  dans  mon 
travail,  autant  que  je  le  pouvais,  les  mots  qui  me  manquaient, 
sauf  ceux ,  en  petit  nombre ,  sur  l'interprétation  desquels  M.  Vam- 
béry n'est  pas  d'accord  avec  les  sources  originales,  ou  bien  qui  ne 
sont  que  des  expressions  persanes  vulgarisées.  Quoi  qu'il  en  soit, 
le  Cagataische  Sprachstudien  est  un  livre  des  plus  instructifs  et  qui 
fait  grand  honneur  à  son  auteur. 

L'ouvrage  de  M.  Zenker,  TUrkisch-arabischr-persisches  Handtvorter- 
buchy  est  un  travail  consciencieux,  tel  qu'on  devait  l'attendre  d'un 
homme  aussi  savant  et  aussi  studieux.  Malheureusement  l'impres- 
sion ne  va  pas  vite,  puisqu'elle  a  été  commencée,  à  Leipzig,  en 
1862,  et  qu'à  l'heure  où  j'écris  ie  tout  s'arrête  à  la  page  5 18,  au 
mot  (j^^w.  M.  Zenker  a  admis  dans  son  livre  le  turk  oriental  qui  s'y 
trouve  très-richement  représenté.  Quoique  son  plan,  qui  embrasse 
un  cadre  immense,  ne  lui  permette  pas  de  multiplier  les  exemples 
comme  je  le  fais  moi-même,  il  m'a  plusieurs  fois  aidé  à  comprendre 
les  explications  énigmatiques  du  lexique  de  Fazl-ullah. 

J'ai  fait  quelques  emprunts,  mais  très-discrets,  au  recueil  d'ex- 
pressions tatares  et  arabes  de  M.  Joseph  GuiganoflP,  imprimé  à  Saint- 
Pétersbourg  en  i8oâ.  Ce  livre  est  destiné  avant  tout  à  la  langue 
vulgaire. 

A  la  suite  du  catalogue  des  livres  imprimés  et  manuscrits  chinois 
et  mandchous  de  la  Bibliothèque  royale  de  Berlin,  on  trouve  un 
vocabulaire  tiré  d'un  manuscrit  de  la  Bibliothèque  impériale  de 
Paris  et  publié  par  Klaproth  sous  ce  titre  Uigumches  Warien'er- 
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zeichniss  mit  anderen  ttirkisch-tatmnschen  DiakcLefi  verglicheti  :  je  1  ai 
consulté  avec  fruit. 

Si  je  m'étais  borné  à  mettre  à  contribution  les  livres  que  je  viens 
de  citer,  je  n'aurais  fait  qu'une  compilation  plus  ou  moins  utile, 
mais  qui  n  aurait  pas  rempli  mon  but.  Ce  qui  m'a  inspiré  l'idée  de 
composer  cet  ouvrage,  c'est  avant  tout  le  désir  d'éviter  aux  autres 
les  difficultés  que  j'ai  rencontrées  la  première  fois  que  j'ai  entrepris 
la  lecture  approfondie  du  Bdber-ndmeh.  N'ayant  pas  alors  à  ma 
disposition  le  Khouldceli-i-abbâcty  qui  d'ailleurs  ne  m'aurait  pas  suffi , 
j'ai  été  obligé  de  me  créer  peu  à  peu  un  vocabulaire  qui  allait  s'é- 
largissant  à  mesure  que  j'avançais  et  que  j'ai  complété  par  l'étude 
du  précieux  Chedjereh-i-turki  d'Aboul-Gâzi  et  du  volumineux  recueil 
des  œuvres  de  Nevâï.  Les  mots  et  les  exemples  que  je  recueillais 
ainsi  ont  été  comme  le  noyau  de  ce  dictionnaire,  où  les  citations 
ne  sont  pas  épargnées.  Je  voudrais  engager  les  jeunes  orientalistes 
studieux  à  porter  leur  attention  sur  les  mémoires  de  Bâber,  cette 
mine  inépuisable  de  renseignements  de  toute  espèce,  ce  livre  si 
original,  si  curieux,  si  différent  des  ennuyeuses  et  sèches  compo- 
sitions de  tant  d'écrivains  arabes,  offrant  un  échantillon  unique  de 
la  vraie  langue  turke,  de  celle  qu'on  n'entend  plus  à  Constanti- 
nople.  J'oserais  presque  appeler  les  mémoires  de  Bâber  les  Commen- 
taires de  César  de  l'Orient.  J'espère  que  la  traduction  française  que  je 
suis  en  train  d'en  préparer  contribuera  à  faire  connaître  un  ouvrage 
si  instructif.  Quant  à  Ncvâï,  sur  lequel  on  peut  consulter  l'excellente 
notice  de  M.  Belin,  il  a  joui  d'une  immense  popularité  et  Bâber  va 
jusqu'à  (Jire,  page  3,  que  ses  livres,  quoique  composés  et  publiés 
à  Herat,  sont  écrits  dans  la  langue  même  que  tout  le  monde  com- 
prend à  Endidjân. 

Лj  Лj^  ^  JOJ  dljujj^jî  jy^iya  \s^  u-^^  Sj3  \^ч-ш^j\j\9зj1Г 

Tout  est  bien  changé  aujourd'hui,  au  rapport  de  M.  Vambéry, 
qui  dit,  page  3i  de  ses  Cagataisrhe  Sprachstudien ,  que  ceux  qui  corn- 
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prennent  Nevàï  appartiennent  aux  classes  i*\e\ées,  zur  feingebildeteu 
Classe  gerechnet.  Le  livre  d'Aboul-Gâzi,  à  part  son  intérêt  historique, 
a  cela  de  précieux,  que  la  langue  dans  laquelle  il  est  écrit  a  toute 
la  rudesse  sauvage  d'un  idiome  que  n'a  point  encore  amolli  la  civi- 
lisation musulmane. 

Toutes  les  fois  que  dans  cet  ouvrage  on  trouvera  des  citations  en 
prose  ou  en  vers,  sans  indication  de  source,  c'est  quelles  appar- 
tiennent à  XAbouchka  et  sont  puisées  soit  dans  Nevâï,  cinq  fois  sur 
six,  soit  dans  les  autres  poètes  cités  plus  haut,  sans  compter  celles 
que  j'ai  ajoutées  moi-même  d'après  Nevâï.  B.  indique  le  Bâber- 
nameh;  A.  G.  Aboul-Gâzi;  M.  et  L.  le  poëme  de  Medjnoun  et  Leila, 
en  turk  de  l'Azerbaïdjân ,  rédaction  de  Fuzouli,  lithographie  à 
Tebriz  en  12U7  (18З1-18З2);  V.  qui  ne  se  rencontre  pas  aussi 
souvent  que  je  l'aurais  voulu,  renvoie  au  grand  recueil  publié  par 
M.  de  Véliaminof-Zernof,  à  Saint-Pétersbourg  en  1 864,  et  intitulé  : 
Matériaux  pour  servir  à  l'histoire  du  Khanat  de  Crimée,  Ce  recueil  très- 
intéressant  m'est  tombé  trop  tard  entre  les  mains  pour  que  je  pusse 
insérer  dans  mon  dictionnaire  tous  les  exemples  que  j'en  avais 
extraits.  Il  est  à  remarquer,  toutefois,  pour  ne  rien  celer  de  la 
vérité,  que  ces  exemples  ne  sont  pas  trop  à  regretter,  attendu  que 
tous,  pour  ainsi  dire,  avaient  trait  à  des  mots  que  le  lecteur  rat- 
tachera facilement  à  des  racines  connues,  ou  à  des  locutions  pro- 
vinciales qui  sont  plutôt  du  ressort  de  la  langue  vulgaire  que  de 
la  langue  littéraire  et  cultivée.  Je  me  bornerai  à  remarquer  d'une 
manière  générale  que  dans  le  dialecte  de  Crimée  on  emploie  très- 
souvent  le  ^  pour  le  ^^  au  commencement  des  mots,  comme  sJ^ 
pour  sJij  étranger,  ^^UJ^U-  pour  (juUJjL  cadeau ,  i'L»-  pour  ^,  nou- 
veau, ^\sr  pour  ^L  ennemi,  d'où  ^^x^^U-  et  а^(^^^\=г^  (у^j^ 
pour  ^j-^W  envoyer, ^^  pour^  lieu,  J^?-  pour  Jч?  année,  ^jЛзЬг 
pour  ^>X»U;  mauvaise  qualité,  etc.  le  J  pour  le  j,  comme  dans  ^Цö 
drogman,  et  le  p  pour  le  ^,  comme  dans  0^^  avec,  pour  ^j^, 
^^ул  pour  ^J,y»  cou ,  etc. 

La  lettre  m.  placée  après  un  mot  veut  dire  mongol,  a,  arabe, 
f.  persan,  s,  sanscrit,  h.  hindoustani. 


XIV  PREFACE. 

J'ose  espérer  qu'on  accueillera  avec  indulgence  ce  travail  qui 
m'a  coûté  bien  des  recherches  et  qui  pourra  aider  ceux  qui  vien- 
dront plus  tard  à  faire  mieux  que  moi.  Je  serai  heureux  s'il  con- 
tribue à  répandre  un  peu  plus  l'étude  d'une  langue  si  peu  connue, 
quoiqu'elle  ait  une  importance  philologique  si  considérable.  Cette 
vérité  n'a  pas  échappé  à  la  sagacité  des  savants  orientalistes  russes, 
aux  excellentes  publications  desquels  nous  sommes  redevables  d'une 
bonne  partie  de  ce  que  nous  savons  sur  l'Asie  centrale.  Puissions- 
nous  suivre  leur  exemple  et  ne  pas  laisser  refroidir  cette  ardeur 
que  la  Société  asiatique  de  Paris  et  les  hommes  éminents  qui  la 
dirigent  encouragent  de  tous  leurs  efforts  ! 


DICTIONNAIRE 


TURK-ORIENTAL 


t 

/ö-Л)М  pousser,  en  parlant  de  l'herbe.  —  cH?;''  f^e  pousser. 
<^1  particule  donnant  de  Tintensité.  —  ^)  ^\  très-blanc. 


4^1,  M  oncle  paternel.  —  B.  5o6.  (j^j  ÿиЛ  ^  jj\à  ^У^\^\  уЛ  ^ 
\^bj^  j^ул  ^9^\  â4|>*»  Cheikh  Aboul-Vahid  Farigui,  qui  était 
oncle  paternel  de  Cheikh  Zein  Khavafi. 

•VjI,  LjI  sœur  aînée. 

y  1^1,  ^t*>tyl  p.  bon,  brave,  bien.  —  B.  ^7.^^  <^i*^^îsw  t^^^^'^^в  braves 
guerriers.  —  B.  66.  ^^Ш  >M  «-^i*^  {J^^^  à  t^lil  «ii^i^Ui  n'ayant 
pas  pu  bien  observer  les  jours  de  la  convalescence.  —  B.  365.  {Ji^\ 
iS^^3j^  il  ne  fut  pas  vu  bien  distinctement. 

/öJсЬмЫ  le  premier  du  mois. 

\i\à\ ,  ЧхЫ ,  IcU  le  frère  aîné  ou  cadet  du  père. 

\л\  flanc,  côté. 

/o^y)  empêcher,  refuser,  faire  fuir. 

iyAj^S  être  effrayé,  être  agité.  —  B.  i56.  j^  h  **^  9  J^'  U^-b>-* 
^^!^[;<^l  ceux  qui  étaient  dans  la  place  furent  très-effirayés.  — 
B.  a55.  ^^Хклы  дкjЬ  Jsît  ^^^  Ч^У  (^JôUl^jyl  rémo- 
tion qu'il  ressentait  était  telle  qu'il  tomba  et  fut  renversé  deux  fois 
avant  de  parvenir  jusqu'à  moi. 

.?)  espèce  de  porte. 


-^- 


DiCT.  TDRK. 


\ 

\ 
/ 


2  о1 

^jЦ^)  vieux,  âgé;  professeur. 

siLuM^t  défectueux;  plus  petit,  d'un  âge  tendre,  enfant,  petit  d'un  ani- 
mal quelconque. 

ifyMiJ)  tranquille,  silencieux. 

^^шjХj]  aigre. 

CS^^^^  suc  noir  de  sésame. 

ЧЬ!  ;?.  furoncle,  clou. — B.  aig.^^U  JL^J^I  c^^y^  jbii^ е^^jл  дкД 

jj^^\   4^^b  j^  ii^A^^  ^\S^  J^y  гУjУ  Jдй  Jufji  4^b  ^5 

MM 

^jJаэ  Juii  0^ JdU  ^^1  дкjо  AÂX^  ayant  été  attaqué  d'une  éruption 
de  furoncles,  il  perdit  l'usage  des  mains  et  des  pieds  et,  après  avoir 
souffert  toute  espèce  de  douleurs  pendant  plusieurs  années,  il  fut 
emporté  par  cette  maladie.  Page  36 9,  en  parlant  d'un  fruit  de  l'Inde, 
il  le  compare  à  un  furoncle  rouge  :  ju^  (^»д^  jЦа»  дк.^!  S^èli 
jу:>  ААхЛ.  —  Idem,  page  ^71  :  lo^i-e  <^-^lr^  Ак-*Т|4>^:>зj>.з 
^Jof  V>!^  une  plaie  de  furoncle  s'était  montrée  sur  mon  corps. 

ЧJjjйуj!  mari  d'une  femme.  Nom  d'un  dictionnaire  turk-oriental  des- 
tiné à  faciliter  la  lecture  des  ouvrages  du  célèbre  Ali-Chir. 


mauve. 


D'une  part  la  douleur  et  rangoisse  que  lui  cause  son  fils,  d'autre  part  la  peine 
et  Faffliction  qu'dle  ressent  pour  la  perte  de  son  mari. 


л^  «' 


^^^J^l  m.  grand-père. — A.  G.  4 !.>!:>  (jj^l  <^bl  (^ipS^y 
O)  cheval;  nom;  pensée;  opinion. 


jЦ-1*  iji^^^  urpy  jcS'c^4XÂ.  ^j 

|«.X^u»  *iUA5l  <i;jLii»  fftjl»-  ylyl* 
0  ma  princesse!  toi  фп  mérites  d'être  appelée  fién  pI  Аомп  ,  toi  dont  le  cmir- 


sier  s'ëlance  rapide  comme  un  div,  lance  contre  mon  âme  impuissante,  6  ma 
princesse  I  chacun  de  ces  traits  devant  lesquels  fuit  la  foule  épouvantée. 

L'amour  m'a  rendu  incapable  de  comprendre  un  nom  ;  je  suis  devenu  étran- 
ger aux  noms  et  les  noms  nie  sont  devenus  étrangers. 


L'ami  a  prononcé  ton  nom;  puis,  par  un  effet  de  sa  générosité,  il  t'a  honoré 
par  le  don  du  trésor  du  contentement. 


-V 


Ы  père,  vieillard;  titre  honorifique.  —  A.  G.  Зз.  (S^y^  JJ^  «4Я  "^ 

ЬТ  JsjuMj  kTj<îX>-  JJL#  j-j:>  ЬТ  jj^.  Les  Turks  donnent  le  titre  d'ata 
aux  personnes  honorables;  c'est  ainsi  qu'ils  disent  hekim-ata,  séid-ata. 
—  à^  bl  paternité  ;  nom  d'une  dignité  dans  le  Turkestân  et  le  Kha- 
rism,  chef  de  tribu;  qui  élève  une  personne. 

sfjbb*),  (iLub)  grand-père,  précepteur,  instituteur  du  fils  des  sultans. 

jh^ùju)  échange;  pièce  d'artillerie;  combat,  lutte. 

(jмЫ  qui  porte  le  même  nom. 

ib\  fiancé.  —  ^4^1>'I  fiançailles,  désignation,  désigné,  fiancé. 

^Jw^l  ^  ^Ы  JCil  3^  ^4Ht^ 

Son  cœur  était  attaché  aux  boucles  de  cheveux  de  Mihr;  il  semblait  vraiment 
que  ces  boucles  lui  eussent  été  fiancées. 

/o^'^Lcbt  nommer  à  un  emploi;  fiancer. 

Ujibi,  ^bl  espèce  de  bouillie;  on  asperge  de  la  farine  avec  quelques 
gouttes  d'eau  et  on  la  frotte  dans  les  mains  pour  la  convertir  en 
petites  boulettes.  Ce  mets  s'appelle  ^jЛ  en  persan. 

/^jJ^^улJЬ!  fiancé,  désigné. 

/^b)  nommer,  nommer  à  un  emploi;  fiancer;  réciter,  lire. 


1. 


iJ^j^  j^j^,:>  ,^ Уjш^  ^  jy  ^ 


Quel  est  celui  dont  Khoerev,  rappelant  par  son  nom ,  dit  que  Ferhad  n*est  pas 
dans  sa  manière  d'être  comme  un  fils  de  1Ъотте? 


jl#  L-^Jj^  fSj^  А-ö^А^и^ 


\  ^1— д-^  ,.^—1-1  â^  j^>J 


Quoique  chacun  de  nous  ne  soit  quun  gardien  (bâni)  pour  ceux  qui  viendront 
après  lui,  on  ne  laisse  pas  que  de  lui  décerner  le  titre  de  fondateur  (bâni). 

y^  <^âb)  chacun  des  pays  qu'il  assigna  en  partage  à  l'un  de  ses  en- 
fants, on  le  désigna  sous  le  nom  de  celui  de  ses  fils  qui  en  devint 
possesseur. 


L'essence  de  ton  être  est  une  perle  unique,  phis  pure  que  la  mer  de  lumière; 
comment  pourrais-je  nommer  eau  et  terre  une  nature  pareille? 

L'un  d'eux  fut  nommé  à  Misr  et  à  Bagdad ,  un  «utre  fut  désigné  pour  le  gou- 
vernement de  Nouchad. 

jX^  Oi  fourrage  pour  les  chevaux. 

Ji  sans  nom.  — уь^  sans  chair,  maigre. 
jk-Ji  appareil  de  bois  à  battre  le  beurre. 

v)  navette  du  tisserand. 
t^.yiuS  qui  lance  des  flèches,  combattant.  —  A.  G.  1U7.  Jl-*  «X-^ 
^:>j^\  ouJo^  f^S;»J0S  J^^^  ЭУ^^jз^^  '^^^  t;^^**^  Mohammed 
Kaii  Sultan  était  un  bon  champion,  d'une  nature  généreuse,  lançant 
bravement  des  flèches  contre  l'ennemi. 

/ла!уjМ)  lancer  une  flèche,  lancer,  frapper.  —  A.  G.  161.  Лр  v^yol 


^\  5 

^^öJ^\  к^^^\  ^Эj^  ^зз'  1^^:^  iS^jf^  jjy>î  î's  ne  cessaient  d'avan- 
cer, en  lançant  des  flèches.  L'un  d'eux  me  frappa  à  la  bouche  avec 
un  trait.  —  Id,  17  A.  f^>^yù\  j^l?  ^^^Ц-  ^У^  î'  ^  repoussé  à  coups 
de  flèches  les  ennemis  qui  nous  assaillaient.  —  M,  91.  jftyA^lxsy 


^' 


^оо^из!  ^  A  л  й^зJ  «fW^LÂ.  il  se  lança  contre  Toktamich-Khan.  X 

(J^J^^  bénir.  —  à-^^  ^ti^e  béni, 
/o^li-i)  lire,  réciter. 
(ji)iyXi\  combat. 
iS)  célèbre. 
л5),  оЫ,  Члj)  précepteur,  instituteur,  père  de  lait.  —  J^w  (<vi5-û 

mon  cheîkh  est  le  neveu  du  bey,  de  sorte  qu'il  est  le  fils  d'Abd  er- 
Rezzak,  le  précepteur.  —  jlXjI  *У^ш^уj\»  ^^j^^  Ч^j^^j^^  tS^} 
jз^  ^^йjжjкj  «JUUj  il  est  donc  évident  qu'il  est  le  petit-fils  de  Gheïkh- 
Baîezid,  le  précepteur.  —  ^ЬJлй!  gouvernement.  —  B.  3i  1.jлл 
iS^>^ji;3^Â^  ^<^*^^  dUUjJlJO^  5j^  Mihr  Khord  fut  admis  (\ 
mettre  le  genou  en  terre  devant  moi  pour  recevoir  l'investiture  du 
gouvernement  de  Hindal. 

/ö^л^]  courir  çà  et  là,  se  lever  rapidement. 

/W^kji  monter  à  cheval,  se  mettre  en  route,  se  précipiter  sur. 

f\t4  cà\njj^^^  coupe  de  vin  que  l'on  prend  lorsqu'on  est  à  cheval; 
illustre. 

^^aJL>)  célèbre;  cavalier. 

^jJi^   J-аЛjJ    •ôlflC,   JJV?    iS^jXA 


Moi,  qui  suis  renommé  pour  ma  générosité  et  ma  munificence,  fât-4;e  cent  fois 
aatant,  que  j'en  rougirais  encore. 


Là ,  on  ne  pouvait  compter  tous  les  cavaliers  qui  se  trouvaient  présents  ;  le  gi- 
bier s*y  trouvait  également  en  quantité  innombrable. 


•^-АЗ)  épervier. 

/ö^)  jeter,  lancer;  paraître,  en  parlant  de  l'aurore. 

«iWi  pain. 

{jj^f  intercession. 

kjy  jmJÙ)  habile  à  lancer  les  flèches. 

/g  >^i  M  acquérir  de  la  réputation;  nommer;  fiancer. 

ifui  portée  d'une  flèche. 

9)  qui  a  faim. 

I,  L^i  mère;  femme  âgée. 

j\^\  clef. 

(^^L^i  sorte  de  condiment  tiré  du  cornichon  ou  de  conserves  dans  le 
vinaigre. 

wîL^l^^l  se  séparer.  —  B.  1 10.  jL  ^^jJyî^l  ^AÀijlm  JUô  (^^y^ 
Jyûâl^^l  (^d  une  fois  le  passage  effectué  du  côté  nord  de  la  rivière, 
nous  fûmes  séparés  de  l'ennemi.  —  Id.  1 15.  ^ly;L^  iÔ^yS^  {j^^^ 
j^(^\j^\  ^^Ц^  ifiji^  |Лиз'  j*г*Ц^  з^д;  I  Jчл--з!у  ils  se  trou- 
vèrent face  à  face,  dans  les  environs  de  Leklekan  et  du  tchârbâg  de 
Toulak,  mais  ils  se  séparèrent  sans  avoir  combattu. 

>\  enceinte  faite  d'herbes  sèches  et  de  bois. 

ï  ouvrir;  représenter  en  peinture. — B.  зав.jЬи»^  jс^б^'  ^ÿх^jулл 

il  pratiquait  avec  beaucoup  de  talent  l'art  de  la  peinture,  mais  il 
donnait  un  mauvais  développement  aux  visages  imberbes,  chez  les- 
quels il  exagérait  les  lignes  du  menton.  Quant  aux  visages  barbus,  il 
les  représentait  très-bien. 

savon. 
I  ouvert. 


I  le  monde  d'ici-bas. 

Où  trouver  dans  ce  monde  une  beauté  dont  lœil,  semblable  au  tien,  soit  une 
source  de  troubles?  Où  trouver  un  infortuné  qui  soit  victime  comme  moi  de  sa 
puissance  tyrannique? 


Puisse  son  cœur  pur  être  joyeux  dans  ce  monde!  Puisse-t-il  r^er  en  maître 
sur  toijs  ]es  peuples! 

)  plâtre, 
ri  frère  aîné. 

I  rendre  amer;  enflammer  par  la  démangeaison. 

l  s'irriter  contre  l'oppresseur,  par  compassion  pour  l'opprimé. 

En  ce  moment,  un  homme  de  bien,  révolté  de  ce  qu'il  voyait,  dit  :  «Ces 
hommes-là  sont-ib  donc  des  importuns?  я 

\  m.  rave. 

KSf^\  s'enflammer  par  la  démangeaison. 

lUSidbl  colère;  soupir;  regret,  peine,  amer.  —  A.  G.  55.  ^^Ъjу^^ 
w%jlJ^  Jj^£>-t  4^A^  «x^  ^1Ылм  à  ces  paroles,  la  colère  du  sultan 
Mohammed  étant  venue  à  un  haut  degré.  —  Id.  iX— #  ^Ua-L-*»» 
w^umI;  (jiJixs^S  sultan  Mohammed  ayant  comprimé  sa  colère.  — 
A.  G.  19  3.  i^Uou  i^l*>vAJ^  лААЖАй?Л'^!ооц^  n'ayant  pu  supporter  la 
douleur  qu'il  ressentait  à  cause  de  son  frère. . .  —  B.  3 1 1 .  (^i>s.4NÀA2>- 1 
гз^JЗ^  ^JУ^  <^»^*j^^  dans  ma  colère,  je  lui  assénai  un  coup  de 
poing  sur  la  figure. 

/o^^kÀA.:^!  être  irrité.  —  A.  G.  35,  «-лаjЛлаj>-|  ^bl  son  père  s'étant 


..    _A 


8  лыш\  I 

mis  en  coJère. . .  —  A.  G.  45.  t^^xî^Àu^^t  ex5^^'  yl^U^  J^  <s^jy^ 
s*étant  fâché  de  ce  qu'il  n  avait  pas  écouté  ses  paroles. 

juJlÂA^I  qui  est  en  colère. 

1  être  amer. 

^1  exclamation  de  douleur  ou  d'ennui. 

lÂfi^i  m.  tout  animal  châtré,  principalement  le  cheval. 

/44''Ui^i  faire  châtrer. 

^Ui^l  écuyer,  officier  qui  marche  à  la  tête  du  cheval.  —  Ce  mot  vient 
du  mandchou  et  du  mongol,  akhta,  qui  signifie  ci  cheval  hongre, 
housse.  7)  Dans  Baber,  page  1 9,  on  lit  :  ^<xJ^  ^^^^L^iUL^t  il  rem- 
plit les  fonctions  d'écuyer,  et  non  pas  de  porte-aiguière,  ^^^j^1аj1, 
comme  traduit  le  persan ,  en  se  fondant  je  ne  sais  sur  quoi.  Le  sens 
d'écuyer  n'est  pas  douteux,  comme  on  le  voit  par  ce  passage  de  Ba- 
ber, page  3ii  :  ijb  Ы  ^\j  ^U\j\i  cr^JOi.»  ^j\^  If  If  Baba-Djân, 
l'écuyer,  me  présenta  un  très  mauvais  cheval.  —  Page  3 1 8 ,  il  est  ques- 
tion à  la  fois  des  écuyers  et  des  gardes  de  nuit  :  ^■'^лУт^  1^  jШЦ^. 


Lorsque  cet  affligé  entra  dans  le  jardin ,  Gulgoon  était  entre  les  mains  de 
Гееауег. 


/^jУЛлЛ  faire  une  enquête,  une  recherche,  scruter. 


H  dit  !  (rJe  veux  y  aller  moi-même,  à  Finstant,  et  scruter  tous  les  coins  et 
recoins  de  ce  désert,  я 


9jДУ)  petit-fils  ou  petite-fille. 

tlîL?    ***  '^    ^'  bretelle  de  carquois,  courroies  qui  pendent  derrière  la 
selle  pour  tenir  le  manteau. 

|У>*<^^1  ivre.  —  ^^«u^l  *-»-W-3  *jljJ  S->^*^  {^^^^3)^2^^  ^У*^^ 


\jЛ\  9 

Ajl&j  0^4)wU.£^3'  les  ^^^^  inarticulés  qui  sortent  de  la  bouche  des 
ivrognes  ressemblent  aux  aboiements  des  chiens  furieux  qui  hurlent 
les  uns  contre  les  autres. 

/ö^^^К^шЧ  I  s'enivrer. 

ô\  colline,  hauteur. 

/4^-4^1  «>v   se  répondre  alternativement  en  chantant;   s'égarer.  —  A. 

^^ùsJSф^^^  ^4ХАе<1мЫ  chacun  d'eux  s'en  alla  de  son  côté;  tout  en  mar-  fi- 

chant, Kacem-Sultan,  son  fils,  s'égara  loin  de  son  père. 

\i\ô\  sorte  d'appareil  en  bois,  au  moyen  duquel  les  enfants  peuvent  se 
lever  et  marcher;  fiancé;  fie;  vœu  dont  on  s'acquitte  par  des  au- 
mônes; saison;  temps  déterminé;  nom  d'un  lieu  situé  dans  le  Tur- 
kestân. 

Le  pied  de  ce  cyprès  se  trouva  emprisonné;  de  libre  qu'il  était,  il  devint  cap- 
tif dans  le  adak,  (M.  et  L  63.) 


y — A — *-•>' — .!  ^sj^ — r  Ь  ÿъ\  y 
АJЧн^Ь  Jîx^  fSJ^yi  pl-J^i  (ù^J^ 


Amis,  si  vous  arrivez  sans  blessure,  livrez-vous  à  Tivresse  dans  la  saison  des 
roses;  si  je  meurs  avant  d*étre  parvenu  à  mes  fins,  vous  direz  de  moi  dans  votre 
récit  :  voilà  la  victime  d'une  fière  beauté. 


^\:>\  g^  ts^^^  рл;'^-^  4^.Г-Л-й  *-^ 


Un  voleur  avec  environ  cent  ou  deux  cents  compagnons ,  qui  habitait  tantôt 
dans  le  Kharism ,  tantôt  à  Adak. 

jà\  colline;  monceau. 
\jà\  terre  non  ensemencée. 


10  ^^1,1 

i^ji  troupeau  de  chevaux.  —  (х^У^^  ^^'^i  4^^  '^^^  paître  les  chevaux. 

^lê^i>i  colline,  hauteur. 

^jXj•>|  botte  ou  bottine. 

^yâÇe>ï  pas. 

»;),  i^i  milieu.  —  Ц.J  ï;l,  Ul  \j\  humble.  —  ^^l  \j\  le  mois  de  chewal. 
—  t^é^[)\  milieu;  sur  ces  entrefaites.  —  B.  45 1-  ^^ï  Зу^  *  -^^  *» 
fSS^ iS^^^^y^  «^^^ч^Ь'  ^^j^  w'  "^^  sur  ces  entrefaites,  le  sa- 
medi onze  du  mois,  la  nouvelle  arriva  que...  —  Ios^^^mIjI  au  milieu 
de  lui.  —  (j^^  Ijl  je  suis  au  milieu. 

\  J!;'  île.  —  B.  435.  (^-01,1  Vjti5-«^***^b' j^  tf^;^*?;'  c»^t!>e^ 

(S^:^  b)  (^^  ayant  fait  passer  son  artillerie  montée  sur  une  de 
ses  tles,  il  se  mit  à  faire  feu.  —  B.  455.  (^  h  >Ьш  öj^j^д^  {^^^^ 
jUUtjy^l  J,xJt;l  jЬjj^з!  ^yiSi^^  ^ji^yt^  cx^  |jчи.из1^jууслГ 
^^«xJUm  avant  le  dfner,  comme  on  apportait  les  présents,  on  Gt 
battre  ensemble,  dans  une  île  située  en  face  de  nous,  des  chameaux 
et  des  éléphants  furieux. 

^^^jll^i  scruter;  mettre  au  milieu;  séparer.  —  B.  90.  ^jД^j-*  а^Jааз 
J^^Xi^t  ^^Э\^  k)3jyi  (j^^  ^^^^  montâmes  à  cheval  pour  nous  inter- 
poser avant  qu'il  eût  fait  sa  jonction  avec  Tenbel.  —  (^ш^Щ\  se 
mettre  au  milieu,  s'interposer.  —  A.  G.  46.  ^^«x — W  J— 3  ^4X-jL^ 
(«xjWhh^  ^«x^^ljt  il  s'élança:  comme  il  était  sur  le  point  de  leur 
barrer  le  chemin  (de  s'interposer  en  avant).  —  W.  174.  (j^^  ^уй 
^^Uh^  9Jm^\j\  Ai^L  il  n'a  pas  pu  se  mettre  à  l'encontre  de  l'ennemi 
qui  nous  assaillait. 

kju\j\  mitoyenneté. 

/o^Y^i  chercher;  examiner  le  milieu  d'une  chose. 

^mI  morceau  de  bois  pointu  qu'on  place  sur  le  passage  des  bétes  fauves: 
parc  pour  les  bestiaux  pendant  la  nuit;  remise,  hangar. 

Ч^Ь    ^г^ир^  Я^^  marche  devant  une  armée  pour  éclairer  la  route, 
j^^sj^i^i  les  deux  étoiles  de  la  petite  ourse  ([u'on  appelle  les  deux  frères, 

ou  ^t«Xj^. 


\ 


Jfyj\  11 

(y  I  orge.  \ 

c->L^!  a.  conseiller  d'Etat.  —  A.  G.  199.  fs^j^\  u^ï^  <ji'  ^^^^ч^j^  le  -V 

nom  du  conseiller  d'Etat  était  Suleïman. 

/4i^L^i  être  conseillé. 

^Ix^LmI  herbe  menue  qui  monte  en  épis  comme  l'orge. 

pL^I  fable,  conte,  enchantement;  formule  qu'on  récite  devant  le  trou  d'un 
serpent  pour  le  faire  sortir,  et  sur  l'endroit  qu'il  a  mordu  pour  em- 
pêcher le  venin  de  produire  son  effet. 

On  ne  comprend  pas  toat  le  sel  des  paroles  qu'inspire  à  Nevaï  la  passion  de  ses 
boucles  de  cjieveax;  ce  sont  les  accents  de  la  folie  ou  des  formules  capables  de 
charmer  les  serpents. 

/4^  1^1  faire  des  enchantements;  donner  des  conseils. 

/o^i  faucille  de  moissonneur. 

Cyi  défilé,  route  étroite.  Voyez  ьj^,  ^      V 

(3^V  •  (3^^^  dépasser,  franchir. 

-ib,!  ^b,  jJaJi  ^l#^J  ;^^Sj^ 

Ayant  traversé  la  mer  et  franchi  les  montagnes,  il  marchait,  se  dirigeant  vers 
te  pays  de  Ronm. 

(Л^Jг  augmenter,  croître;  être  plié,  roulé.  —  (i-^j^^^  accroître,  puer. 

jU^!  vieil  habit.  —  B.  970.  JsJu  OOu  кЛу^  o^^Xâ-»  ^33*^^^^  ^^.3^ y^ 
^"^iSj^  %J^  J^y  ^U|l  ^U;l  iAâj  dU3  dans  chaque  tente  se  trou- 
vaient des  monceaux  de  malles,  de  serrures,  de  ballots,  de  vieux 
habits ,  de  vases  pleins  de  tengas, 

ZJ^J*  javeline». 

oj^Jf  ce  qui  est  en  plus,  en  reste.  —  i^^yj^  l'excédant,  le  plus.  — 
B.  3  10.  ч^j-^-?  W'tij;^*>HH-  :>>b-*>w!  ^)^:»  \j^  Jча-у  ^)^  (s^y^3^ 


12  tl^*^)' 


t 


^Jwl  ji^Y'â^  '^Ьj^^  ^^^^  tS^^^  S^^  ^^  ^^^^^  donné  sa  troi- 
sième fiUe  au  seîd  d'Endekhoud,  appelé  Seid-Mirza,  plus  connu  sous 
le  nom  de  Seîd-Mirza  tout  court.  —  à^tp^yb^  excédant;  d'une 
autre  espèce. 

^V4^i  objet  précieux,  qui  a  plus  de  valeur  que  les  autres  objets  de  la 
même  espèce. 

/J^Ллjj»  être  augmenté;  se  mouvoir  çà  et  là,  trotter. 


Une  larme  court,  en  trottant,  sur  chacun  de  mes  cils,  comme  ces  jeunes 
étourdis  qui  se  font  un  jeu  de  monter  à  cheval  sur  un  tchibouk. 

/К^  ^^-?y  »  pÎD  qui  croît  sur  les  montagnes.  —  B-  17З.  is^i^j\  pU  ^^y^b 

ses  montagnes  sont  très-abondantes  en  ardjas.  —  Id.  1 7  &.  ^5^W  C:^:^^^ 
ji^-A-i^  ^  i^t^j^^  on  n'y  trouve  pas  beaucoup  d'arbres,  ni  même 
d'ardjas.  —  Id.  17/1.  i^^-i-  (s^^  *«î"j' JЗ^  ^  ff  ^^  ^^  еу^Ь 
jy^^  les  arbres  sont  rares  dans  ses  montagnes,  on  n'y  trouve  même 
pas  le  Ardja,  —  Caisse ,  boite. 

Л-  O"**^'  division  territoriale.  On  appelle  ainsi  à  Endidjân,  à  Kachgar  et 

dans  les  pays  adjacents  les  subdivisions  d'un  gouvernement,  que  l'on 
nomme  ^jЦ^  ^  Samarkand  et  à  Bokbara,  et  jULS^  dans  l'Inde. 


B.  161. 


\ 


{''-::  '^)C, 


•>ji  partie  postérieure  d'une  chose;  derrière;  espèce  de  cyprès  de  mon- 
tagne. 

iiX^^«>^l  marcher,  monter  h  cheval  l'un  derrière  l'autre. 
^^ôj]  chamelle. 

^ ^\^JJ    espèce  de  chant  populaire  chez  les  Turkomans  de  l'Irak. 
(J^jj^  valoir. 
^j!Кшj)  lion. 

iЛ^^^J^  instrument  pour  racler  ou  tailler  la  pâle. 


(J^j\  timon.  —  A.  G.  46.  j^^  4ÿз^  *-J^  иУУ^  (àv^  ^^  ^^^^^j^ 
si  les  deux  timons  d'un  araba  sont  en  bon  état,  il  marche  bien. 


^« 


^y^jf  aune. 

/aiJjSêj)  auner,  mesurer. 

.jlc^i,  lé)!  cours  d'eau  peu  considérable.  ^/. 

^lê)i  étoffes  tissées. 

^^5^Ц^|  corde  qui  sert  à  attacher  le  bagage  sur  les  chameaux.  —  B.  3&i . 
АлуjУ  j^  |4>ии-1^1  ^^J^jУх»\j\  аК^  с^уУ^-^  рл)  (<^с^*^^  иЧ^ 
j^^U^plf  «й^чч^А^  ониJ  j^(5^^'  О»^  i^U.  Ài^  4^з'  Î1  f^it  pres- 
crit d'attacher  les  unes  aux  autres  les  voitures,  à  la  manière  des  peuples 
de  Roum,  en  y  suspendant,  au  lieu  de  chaînes,  des  cordes  de  peau 
de  bœuf.  —  Id.  445.  ^^^^  ^U^-Q  jj,^  (j^^^^f  *>^  45^^' j^ 
j^dLây  сд|4>J^^1.£  l'eau,  assez  forte  pour  faire  tourner  un  moulin , 
tombe,  en  faisant  entendre  un  grand  bruit,  d'un  rocher  dont  la  hau- 
teur égale  la  longueur  d'une  corde  à  lier  les  bagages. 

/o^lolê^i  tromper. 

t 


Pauvre  insensé  que  je  suis  I  J'ai  cru  que  je  te  plairais  en  jouant  mon  âme  pour 
toi  ;  je  me  suis  imaginé  que  tu  étais  un  enfent  que  je  séduirais  par  un  pareil 
doni 

/öjу,  jl^^l  lieu  d'embuscade,  difficultés  qui  barrent  le  chemin,  som- 
mets  peu  étevés  qui  se  trouvent  aux  flancs  des  montagnes,  vallées  et 
lieux  d'embuscade  qui  s'y  rencontrent. 

•     ;^  ii.^^\i    ^^^f^\   cs4-\jji  •H^l  JlO^jl 


Dans  chaque  pli  de  ses  boucles  de  cheveux ,  il  y  a  cent  périls  qui  attendent 
les  dévots;  on  dirait  les  embûches  que  tendent  les  voleurs  au  milieu  des  gorges 
des  montagnes. 


1 


1/1  £j\ 

(iybyc  JÎA^t  v^^^^ï  iiifJmb  J3I  ^ь^^^^  sur  cette  plaine  les 
flots,  en  s'entr'ouvrant,  laissent  voir  de  nombreuses  vaHées. 

<jUx^t  cheval  rapide,  plein  de  vigueur.  —  ö^-^^  ку^}  J^  ybJl  ^Ui 
j«Wt  jL  ^l^  là  où  les  Kalmouks  dominent  la  neige  ne  tient  pas  ; 
là  où  montent  de  vigoureux  chevaux,  il  n'y  a  pas  de  pentes  escarpées. 

^o^y^f  moulin. 

\3>JJiàjij  )  jeu  de  saute-mouton  ;  morceau  de  bois  cousu  au  bonnet. 

g&juê^l  conunerce  des  productions  de  la  terre. 

U)!  dos;  génération.  —  A.  G.  aQ.  yl— ^^— S*_^  U  ^^^1  di-JL»  î^hhj 
^J^^l  U;t  23!  i^!  45;^  ^4Xj\AAr^:>yU*Jy^  depuis  que  notre 
grand-père  Holagou-Khan  est  venu  du  ^rogoulistân ,  deux  ou  trois 
générations  ont  passé. 

виБ^&}|  espèce  de  daim.  —  C'est  une  espèce  de  daim  rouge,  «l-^y-A-* 
dL^,  qui  se  trouve  dans  les  environs  de  Kaboul,  B.  176,  358. 

/ö-сJЬ^»  tourner  le  dos,  s'appuyer. 

#r^(i^l  appareil  sur  lequel  les  porteurs  posent  le  pied  pour  enlever  leur 
fardeau. 

^j\  dos.  —  B.  3io.  ^:^jL  ^У  AJbbjl  Jl^  «U  {:у<,ш^  «Là  Chah -Hus- 
sein et  Chah-Bey  tombèrent  précisément  sur  le  dos. 

..0| 

^•>^^j^l  les  gémeaux. 

t^v  endroit  d'un  accès  difficile,  appelé  (f)«X9?l  dans  les  places  fortes;  châ- 
teau fort  placé  au  milieu  d'une  ville  fortifiée;  palais  royal  situé  sur 
un  endroit  élevé:  nom  du  palais  du  khan  à  Bokhara. 

y L^^  «i)j-j^3  {j^г^л^^  j^  (j^jУ  â 


caravane. 

..«I 


Quelle  citadelle!  C'était  une  citadelle  puissante  et  solide,  éclipsant  par  sa 
hauteur  la  forteresse  du  ciel,  comme  un  château  royal  éclipse  tout  ce  qui  Геп- 
toure. 


j^ц 
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^^:>  JU.  ^  U^^J^  А^>:Лй' 


г. 


Sa  citadelle  s'élevait  autant  au-dessus  des  neuf  cieux  que  la  voûte  céleste  s'élève 
au-4lessus  du  globe  terrestre. 

(jôtT))  vague,  flot. 

Jfj\  chevreau  mâle  de  trois  ans  et  plus;  troupeau. 

^j^i  célibataire. 

JLs^i  flancs  aunp  menlagae.  —  A.  G.  э  i .  ^Uj^âk»  ç^^^j^  ^^Uj^aJ^^I  r  ^ \ 

j^^  t^W-^  ds^  ^kene,  en  mongol,  veut  dire  flancs  dune  mon- 
tagne; entrée  ou  ouverture  de  la  tente,    c  ^у\jГ  ^  -^^  ^  Ъ    '-{  2  %     J 

»^l  agacerie,  coquetterie;  élevé  délicatement. 

^j^j^-Цj!  f^:>j\f  dij^\  jU.  jS^\ 


Au  moment  où  elle  a  déployé  toutes  ses  agaceries,  j*ai  pei*du  ma  liberté; 
excuse-moi  donc,  6  donneur  davisi 

0^1  nom  d'une  tribu  djagataïenne.  —  (j\-AJ  j*x-e  dL^  iA^I  j^l  ceux 
qui  portent  le  nom  d'Arlat  occupent  le  premier  rang. 


Qui  que  ce  soit  qui  pourchasse  mon  cœur,  fôt-ce  un  baladin ,  je  ne  m'en  soucie 
guère;  avec  le  mirza  ne  puis-je  pas  me  prémunir  contre  les  Ariats  ou  les  Berlas? 

yUji  regret;  désir. 

^^JЗ^  (jU;l  LJj^  \^y^^}^^ ^Jф^\  j^ 


En  définitive,  le  mal  de  la  vieillesse  est  un  mal  sans  remède;  après  (ont,  il 
ne  reste  dans  mon  cœur  qu'un  seul  désir  ardent. 


^-АлjЦ^!  désireux. 


16  ^j\ 

/o^t  être  malade,  fatigué.  —  A.  G.  178.  ^^^UL  Ju^iUJb^  ^j\àj\  il  ne 
s'inquiéta  pas  de  ce  qu'il  était  fatigué  et  épuisé. 

siy^jS  drap  grossier,  camelot. 

^»  eau.  —  b;l  canal,  bras  d'une  rivière. 

^\jj\  bout  des  doigts. 

<3r^O}i  chant,  modulation. 

^^ö^j\  housse. 

^^j^^шJ^!  campement  d'une  armée  dans  un  endroit;  espèce  d'abricot. 

yjj^i  m.  bon,  pur. 

{^j\  abeille;  pur. 

(jÎKi^l  métier  de  tisserand;  établi  de  menuisier. 

%^j\  maigre;  pauvre;  pur;  canal. 

dLjL»^  \  A  Ъ  (^j\  23-i  y^  *^j>>'  JЗ-Ч)'  C:5^4!r^  •'^^^  4^^*Ы 


ЬЪотте  se  laisse  facilement  entraîner  au  mal,  mais  les  larmes  du  repentir 
qui  représentent  Геаи  de  la  pénitence  le  purifient  de  toutes  les  souillures  du  pé- 
ché; tu  dois  donc  y  avoir  recours  pour  te  purifier. 


Juisqu'à  ce  qu'enfin  cet  homme,  aux  intentions  pures,  que  la  nature  avait 
doué  de  manières  si  pleines  de  modestie. . . . 


Que  le  pourfendeur  de  rochers,  aux  bras  d'acier,  ne  laisse  pas  couler  Геаи 
dans  le  canal  avant  mon  arrivée. 


A  force  de  cacher  sa  douleur,  sa  figure  était  devenue  toute  jaune;  le  flot  con- 
tinu de  ses  larmes  avait  fait  de  ses  yeux  un  canal. 
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G  est  un  canal  dans  lequel  coule  Геаи  de  Гагое;  que  di»-je  :  Геаи  de  Гаше? 
Геаи  de  la  vie  elle-même. 

^-ijji  impur,  malpropre. 

iijSjUj]  pureté;  maigreur.  —  y»»  (^i^j^  eau  d'un  canal. 

^Uu^l  état  maladif  pendant  lequel  les  maladies  se  succèdent  et  se  ren- 
contrent sans  interruption. 

cK)'  (ù^^  is^j^  iS^j^  cr^ 

Le  narcisse  a  maigri  sous  les  atteintes  d'une  fièvre  continue;  ses  yeux  jaunes 
accusent  la  présence  de  la  jaunisse. 

/o^l  être  pur,  propre;  se  séparer. 

<^^  ^У^    Ч>^3'    >^^i^^J<iL 


Une  personne  dont  Tesprit,  miroir  immaculé,  semble  refléter  la  beauté  de 
mon  ami. 

<-*-^'  {^>  df-^j  <iî^HH3  <^l 

La  chair  et  la  peau  s'étaient  séparées  sous  la  violence  des  coups  qu'il  avait 
reçus;  ses  membres  étaient  devenus  rouges  par  Teffet  des  égratignures. 

/44Ц;»  purifiei*,  rendre  net. 
'И  peu.  —  AÂèi^jl  un  petit  peu.  —  j^J)!  petite  quantité. 

O^Î>'  peu,  un  petit  peu.  —  B.- 153.  j^J^ч^  dL^^ULu^;3l  ^yï^ljl  — 
Id.  i55.  (S^j^  *-*-*^jуз'  <^'йн^е;Ьиц^  ö^Ь'  ^®s  quelques  per- 
sonnes qui  étaient  sorties  n'ayant  pu  soutenir  le  choc.  - —  Id.  188. 
^  J^^J  jj^A^^b  j|)4>s?^  Oi^^b'  ''  '^^  ^^  trouvait  que  peu  de  fourrage. 

/4*  1^1  diminuer,  décroître. 
Jf)\  agitation. 

DiGT.  TUBK.  й 
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^jW)'  bourse. 


"Л\ 


orner,  arranger. 


0  ^ 


/o^^jb^i  irpuver  trop  petit.  —  B.  &5i. 

SLmj^^ytf^yJ^  owmI;  ^^t  si  Kâmrân  trouve  Balkb  trop  peu  de  chose, 
*     faites-nous  le  savoir,  afin  que  nous  voyons  si,  avec  Taide  de  Dieu, 
nous  pourrons  lui  trouver  une  compensation  dans  les  mêmes  gouver- 
nements. 

/o^lc)i  s'égarer.  —  A.  6.  i8o.  u.. ^ mlsj\  f^fjS i^\  cet  homme  sVtant 
égaré. 

i^jy^^  égarer  quelqu'un  de  sa  route. 

^^2уЬ)|  égaré,  stupéfait,  troublé,  démesuré,  mauvais. 

/4^»  s'égarer,  perdre  la  raison;  maigrir.  —  A.  G.  io6.  yL^^  u4)* 
^«>jb  jJs»!  il  réunit  ceux  qui  s'étaient  égarés  et  ceux  qui  s'étaient 
tenus  en  bon  ordre. 

^\  lèvre;  bord.  —  U;l  traverses. 

/o^t^W))  s'en  aller  en  toute  liberté;  perdre  son  chemin. 

j^i  dents  molaires. 

\jЛ\  patience. 

З^j^  vivres,  provisions.  —  B.  1 15.  ^^U^^^^^  сЗ^  ^  (^j[^\y  •ji^'^ 
les  provisions  et  les  vivres  n'arrivaient  d'aucun  côté.  —  A.  G.  1 4.  lot 
oi^-^^^jL^  JU3  ^j^^  ayant  donné  des  chevaux,  des  provisions  et  de 
l'argent. 

/44^^|  perdre  sa  route. 

S^étant  laissé  aller  au  sommeil,  son  cheval  sortit  de  la  route:  il  se  trouva 
ëgaré  avec  un  ou  deux  esclaves. 

/J)  »>>))  s'égarer,  errer. 
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J>^  tf^-^'  ^4^^-^  tiHH*-  f^J^^   JGCAS^  Ь  jJ) 

Pai  perdu  toute  ina  force  au  milieu  de  ses  boudes  de  cheveux;  son  visage 
s'est  épanoui  dans  plusieurs  directions;  le  soir,  lançant  des  éclairs,  il  a  incendie 
ma  caravane  égarée. 

(до),  ^\  hermine.  —  A.  G.  19.  с;^чнÿ?  ^jк^\jЛ^  ^jot  (^\  recueillant  les 
fourrures  des  hermines  blanches  et  des  zibelines  noires. 

чуЛЛjее]  mouton  bien  cuit,  vertèbres  de  mouton;  mets  très-estimé  chez 
les  Djagataïs  et  qui  doit  figurer  dans  tous  les  grands  repas. 


On  faisait  circuler  sans  interruption  les  côtelettes  de  mouton ,  mais  cet  infor- 
tuné était  incapable  de  manger. 

/A^jiuâi)  laisser  pendre. 

1  en  dessous.  —  #oJUfl  sous  moi. 

dLjliM^I  j1айМ:>1   (JvJUe^  j\f  *^X) 


1^  jardin  du  paradis  et  les  parterres  de  délices  se  trouvent  sous  les  pieds  des 
mères;  si  tu  désires  arriver  quelque  jour  dans  les  bosquets  étemels,  deviens 
poussière  sous  les  pas  d'une  mère. 


сЗЬ  Ь  фjш\  ^>Лх  ^^*>JЬ  ^jу^  ^  ^*>J^1  ^у  ^  лГ^у 


Qui  peut  douter  qu'il  ne  faille  se  courber  sous  le  poids  de  la  montagne  de 
Tamour?  Voyez  comme  le  Kâf  a  incliné  sa  tète  sous  ce  pesant  fardeau. 

Il  ornement  que  les  femmes  laissent  pendre  derrière  la  léte;  boucles 
d'oreille. 

</^ik-AJUA#i  espèce  de  turban. 


'» 


20  Ajj^S 

(^JS^umi  inférieur;  articulation  du  kesré;  placé  en  dessous. 

I  articulation  du  kesré. 
Jfr^f  bon,  bien. 
/AA)jjéê\  observer,  regarder,  garder,  conserver. 


•. 


Daigoe  jeter  sur  moi  le  regard  d  un  envoyé  de  Dieu;  garde-moi  aujoardЪai 
et  renvoie-moi  à  ce  soir. 

Quand  rimage  de  ton  ëphâide  entre  dans  mon  cœur,  eile  le  remplit  d'ardeur  : 
je  la  dépose  an  fond  de  mes  prunelles,  dans  Tintérieur  de  mes  yeux. 


/a^çHjjéê)  être  observé,  gardé.  —  ;gyà]jM»\  gardien.  —  а^у^]jлЛ  qu'on 
doit  garder,  il  faut  garder. 

Ai^ijdMi  administration,  surveillance. 

\  boucle  d'oreille. 

g&JvijjMi  pitié,  compassion. 

I  beaucoup,  entièrement. 


Sache  que  le  monde  est  tout  h  fait  périssable  et  qn*il  sert  de  prison  aux  sec-^ 
tateurs  de  la  vérité. 


Alors  que  je  n'ai  plus  que  la  peau  sur  les  os,  ton  chien  ne  brouve  pas  à  se 
nourrir  de  moi,  tant  ma  peau  est  dure,  tant  mes  os  sont  tout  rongés  par  la 
{K)iuTiture. 


\à^jjéè\  ivre.  Voy.  ^^j^^- 
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<^>н'  o^^jS"  |о5^  ^^ô •хх^  u^JL^j--' 

Ses  promesses  si  mensongères  qui  ont  mis  l'incendie  dans  mon  âme  ont  été 
surprises  par  moi  une  nuit,  qu'étant  un  peu  ivre,  j'avais  l'oreille  aux  aguets. 

Méài)  sans  utilité. 
<Зj2Д>А^м1  éternuement. 
^"^Lm)  Kon.  —  2*^*-^'  courage,  bravoure. 
fi^ê]  cheval,  quadrupède. 
«iL^LMi  dire  adieu,  prendre  congé. 
/Ö4>м)  pendre,  suspendre. 


Attache,  s'il  le  faut,  le  grdot  du  soleil  au  cou  de  ton  cheval,  qui  marche 
comme  le  cid  :  il  réglera  chez  les  A%ans  les  gémissements  de  Noé. 

(Allusion  à  une  croyance  qui  place  le  tombeau  de  Mehter-Lam, 
père  de  Noé,  dans  le  district  de  «JULàjJ^,  chez  les  Afgans.  B.  i63.) 


iLà  jU»  JlX^  фм»\ 

Qu'est-ce  que  l'arc-en-ciel,  si  ce  nest  un  ta  qu'il  a  tiré  avec  force  et  qu'il  a 
suspendu  à  la  voûte  céleste  pour  en  orner  la  tête  des  diplômes? 

Кс^]  chose  suspendue,  comme  lustre,  pendeloque. 
I  utilité,  profit;  suspendu. 

*  à  ö^?  c^*^  V*^'  ^У^^ 


Consacre  un  certain  temps  à  réunir  les  matériaux  de  ce  procès;  quelle  utilité 
de  soulever  une  question  qui  n'a  aucun  fondement? 


/ 


/ 
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ProBte  de  ce  que  tu  as  réuni  d*abord;  quand  tu  en  auras  retire  de  Futilité, 
réunis  autre  chose. 

J^^чм  procure-toi,  le  plus  qu'il  sera  possible,  les  fruits  de  Tédu- 
cation;  enrichis  par  l'éducation  les  dons  de  la  nature,  et  gagné  par 
là  de  grands  avantages.  —  ^ç^)  utile;  avantageux;  suspendu. 


Il  y  a  des  caractères  écrits  sur  une  plaque  d'argent  que  tu  trouveras  suspen- 
due au  cou  du  dm. 

I  mets,  riz  cuit  avec  de  la  viande  et  des  carottes,  nourriture. 

j\Ле\  troupeau  de  chameaux.  —  öЬ^  plus,  davantage. 

ХаЬм),  aLm)  grade;  classe;  le  manger  et  le  boire. 

^ôS jiJiê)  p.  cou  de  chameau.  On  appelle  ainsi  un  canal  souterrain  e( 
tortueux.  B.  1  ta. 

/0  <>ui  frotter. 


marmite. 


.4 
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bénédiction. 


-^  « 


iuw^i  aviron. 


Au  milieu  d'un  océan  de  lannes,  mes  deux  yeux  ont  été  comme  une  barque; 
rangée  sur  deux  lignes  mes  cils  font  de  chaque  côté  loffice  des  rames. 

^УJфе\  marmite  de  terre. 

jКш\  grande  auge  de  bois  ou  de  pierre  placée  à  côté  du  puits  pour 
l'usage  des  animaax. 

/Jра^клм  I  greffer  un  arbre. 
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/л  juXiSé)  soupçonner. 
%jХш\  céréales,  comestibles.  —  ^^jб^Да!  pourvoyeur. 

/&-4^f  dépasser,  franchir;  saillir  la  femelle,  s'accoupler.  —  f^^^^j^^^S 
faire  dépasser ...  « 

/o4>fti  manger.  —  A.  G.  7.  v^^-^'  j^^L.^1  ayant  mangé  les  mets.  — 
(yjSUvI  faire  manger. 

/9  ÇsAi  être  usé,  frotté,  brisé. 
v3^«Ài  cheville  du  pied,  os  du  coude. 

^  JЬУ^  О^  ^5i<^  ^У  öЧ>* 

U  est  de  précepte  de  laver  ses  deux  pieds  et  d'en  faire  entant  aux  deux  coudes. 

B.  q8o.  (^4>^L  {^^уш\  J^  la  neige  tomba  de  manière  à  dépas- 
ser la  cheville. 

4^Xjum  ^З^лз^им)  os  protubérant  du  genou. 
/04^.^1  se  hâter,  s'agiter. 


Depuis  que  je  mardie,  je  nie  euis  hâté  dans  cette  direction,  juequ  à  ce  que 
je  me  sois  rencontré  avec  toi. 

(jнйЦ,!  (^»  2^  ^  ^\Лу£\\ьj^  иЛ*Г 

S'il  vient,  ne  vous  hAtez  pas  de  me  le  dire,  de  peur  que  je  n'expire  de  joie; 
employez  Tartifice  de  la  parole  pour  me  faire  savoir  cette  nouvelle. 

Avec  la  patience,  beaucoup  d'aiïaires  entortillées  se  débrouillent;  combien  de 
gens  on  trouve  qui  agissent  avec  précipitation  dans  In  vie  ! 


\ 
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Quiamque  ne  se  met  pas  en  (été  d'agir  avec  précipitation  tire  la  «oie  de  la 
ГешИ^  et  le  miel  de  la  flenr. 


Й-Г,  «fl  t  J^l^  j\^):>  y^jl  piy.* 

Rival  jaloux  qui  convoites  mon  balva,  ne  te  presse  pas  tant  de  m'arracfaer  de 
ses  lèvres;  ignores4n  qa*il  but  savoir  attendre  pour  déguster  une  friandise? 

(^\  écusson  que  Ton  introduit  dans  l'arbre  à  greffer. 

i\  filets;  grillages;  blanc. 

Ici  frère  aîné;  seigneur;  maître.  Voyez  Ut. 

Un  roi ,  dont  ton  père  est  le  frère  alnë ,  qui  est  pour  toi  un  père  et  un  seigneur. 

^^^1  j\уь^  ^ir<5^  Iredj  était  doué  de  beaucoup  d'intelligence  et  de 
bonnes  qualités;  aussi  Feridoun  raimait-il  plus  que  ses  deux  aînés. 
-—  ^l^'  fraternité. 

pplci  arbre.  —  (j^b  gUI,  уЬ)Ь  ^Ul  espèce  de  pic-vert.  —  â^^b  E^' 
'  orange  amère. 

le)  se  dit  des  femmes  par  opposition  à  (Xu  et  ^^  dame. 

/4^ Ici  être  blanc,  blanchir. 


Les  veines  enflammées  de  mes  yeux  ne  se  lavent  pas  sous  la  pluie  de  mes 
larmes ,  de  même  que  le  corail  rouge  n'est  pas  susceptible  de  blanchir  au  contact 
*  des  flots  de  la  mer. 


>15    r^  enceinte  faite  de  bois. 
kS^  oK  KSJ^  f'    lente,  tente  en  dayonnages. 
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Quoique  la  Duit  eût  ëtendu  son  voile  au  milieu  des  hommes,  ils  dressèrent  la 
tente  et  son  enceinte. 


Aussi  longtemps  que  les  signes  du  ciel  régleront  leur  marche,  que  la  pleine 
lune  fera  briller  an  loin  son  pavillon,  puisse  Tun  porter  toujours  le  poids  de  ton 
parasol,  puisse  la  tête  de  Tautre  servir  de  tente  à  ton  ferrftch I 

B.  9З5.  p4i^\  4^U  àJmyS  c;^  iJsr^l  ^t  (^у^  yi  dans  cette 
vaste  tente  on  avait  étendu  quatre  tapis.  —  l^L  il  vautour.  —  il 
<j^l>l«  houime  expérimenté  et  plein  de  franchise.  —  ^^.  д  X  .uU  et 
femme  âgée.  —  Ц^  êl  jeune  et  blanc,  en  parlant  d'un  bœuf  ou  d'un 
buffle.  ' —  Ц  jt  roi. 

Л^|,  Aa&l  blanchâtre;  pièce  d'argent  ou  d'or;  aspre. 
«Xi^'  tirant  sur  le  blanc. 
И»С1  épervier. 


Суj^  lent,  soit  dans  la  marche,  soit  dans  la  parole,  soit  dans  les  ma- 
nières. 

cl  poids,  fardeaux. 
ÂJ^I  qui  éprouve  de  la  douleur. 

/4^*x)  douleur,  peine,  qui  donne  de  la  douleur;  éternuement.  — B.  ЛЗ7. 

<^»>s?l  0Ы  Jчг^'  (i-ft^  ià^^^j"^  eUe  ne  me  fit  pas  souffrir  pen- 
dant longtemps. 

^yKfjx]  douleur,  affliction. 

/^jÂ)  souffrir,  être  affecté  douloureusement, 

dlx3^.dM   s\  c'est  un  jeu  dans  lequel  des  enfants  s'amusent  k  lancer  au 


\ 
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loin  un  osselet.  Celui  qui  le  trouve  monte  sur  le  dos  d*un  de  ses  ca- 
marades, qui  le  porte  ainsi  jusqu'à  un  endroit  convenu. 

/oJl^)  pleurer. 

t]  ЫапсЬеиг,  blanc  de  céruse  que  les  femmes  se  mettent  sur  la 
figure. 

/АшфХТ  aller  en  haut,  monter,  dépasser;  se  tourner. 

/tt^uLci  se  rouler,  se  vautrer. 

/a^\Xt\  être  empoisonné. 

^^1  poison.  —  сЫ^'  vénéneux. 

jiyi'f  premier  lait  qui  vient  après  les  couches. 

Axî  lourd,  pesant;  précieux.  —  э>аа^j^1  qui  vend  des  choses  pré- 
cieuses. 

^bâiwsx)  peson  du  rouet;  planchette  arrondie  qui  couronne  le  haut  du 
piquet  de  la  tente;  os  du  genou. 

/а^УjЛА)  considérer  comme  ayant  du  poids;  honorer;  être  lourd;  être 
affligé. 

Аjлу  r^f  action  d'honorer,  de  traiter  avec  considération. 

't\  bouche.  —  B.  3ii.  Jjuivib  f^Jô  \^ySJim  Juuû  ^f^U^I  AAJLâ 
^j  ik  '^]улj)  ч^j^  ^з^  le  samedi  soir,  le  7  du  mois,  nous  étant 
rendus  h  la  demeure  de  Kacim-Bey,  nous  y  rompîmes  le  jeâne  (nous 
ouvrîmes  la  bouche).  —  ^y^^  iâ^^  ^^^^  ^^  graine  aromatique; 
qui  ouvre  la  bouche  ;  qui  s'agite  fortement. 

^y^\  cercle  autour  de  la  lune  ;  parc  pour  les  moutons  pendant  la  nuit. 
—  B.  2Л7.  J^^  Jyuty  ь^АЖА-мГ,!  Jjиö  ^^^^5^^^!^  Ju^l  j^^yf 
^^^J[f  Аяj^Ь^  ^Ijb  Ja^I  J^^  ^3!  nous  tombâmes  au  beau  milieu 
de  leurs  parcs  et  de  leurs  huttes;  deux  ou  trois  troupes  se  mirent 
à  piller  leurs  parcs. 

/^^Л^J^)  s'entourer  d'un  cercle ,  en  parlant  de  la  lune.  —  л-шJ^^а^!  ^^I 
jUL  I  Jô^  jLwj^lp^yi  Kù^ J^.  '•^'  dsins  le  mois  où  la  lune  s'en- 
toure d'un  cercle,  il  pleut;  le  jour  où  le  soleil  dessine  un  arc,  il  pleut. 
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J^A4Nêi  qai  tire  sur  le  blanc ,  qui  montre  Гаррагепсе  du  blanc. 

>3i  serment. 

iCwJi  silencieux. 

/^f  droit.  —  (^\  sauvage. 

jgyAdi  a.  hémiplégie.  —  B.  448.  Après  avoir  dit  qu'il  éprouva  une  cha- 
leur interne,  ^^ôJ^j^\ib  t^  j<îJ*Xj  JjV^.^,  qui  le  gêna  au  point  de 
le  rendre  presque  incapable  de  s'acquitter  de  la  prière  dir  vendredi, 
il  ajoute  que  le  lendemain  il  eut  de  la  fièvre  et  un  léger  frisson, 
л^,^\jХАj  ^Ijjt,  et  il  désigne  sa  maladie  par  le  terme  (^j^  ^^'* 
Je  ne  pense  pas  qu'il  ait  voulu  parler  de  paralysie,  quoique  ce  soit 
le  sens  généralement  attribué  à  ce  mot.  ^^1  parait  être  pour  2U. 

b)  =  tl.  —  B.  з6.  ^^0^1  4,.^  Ы  oUfiol  ц^-«  il  lavait  fait  grand-  ^ 

maître  du  palais.  —  Id.  119.  %Л  д-А  {t\  l«x  »  .ub  V^^-ft-^  «^^^1  (j\Ы.м 
^Js^i  bl  il  était  grand  maître  du  palais  auprès  de  Sultan-Ahmed 
Mirza. 

bj  j!  cotonnades?  —  B.  i58,  parlant  des  productions  de  l'Inde, 
cite  entre  autres  choses,  cxii^  ^jl,  les  étoffes  blanches,  les  coton- 
nades. —  Id.  i83.  Ses  soldats  ayant  pillé  une  tribut  d'Afgans,  ^l 
df^^  JLxfc»  ХД^1  *ihj^  (jv3  cxii^  une  grande  quantité  de  coton- 
nades tomba  entre  les  mains  de  l'armée.  —  Id.  1 84.  On  prend  à  des 
marchands  afgans  j^U^^  cx^  ^\  (^j^Jb  beaucoup  de  cotonnades 
et  d'épices.  —  ^^ybl  étoffe  fine  de  poils  de  chameaux. 

^UmJ))  boiteux. 

^^^jсш^]  boiter,  marcher  en  se  dandinant  d'un  côté. 

n  faucon  blanc;  nom  d'un  des  émirs  de  Sultan-Mahmoud  le  Sel-  -   -^ 

djoukide. 

д^шJ»|  repentant;  ivre.  Voy.  |>jш  i^  1. 

^^:>:>  j^,:^  j^j^  A^'p^t  ,У^\Х^\  jLiU^I  ^^ 


^   Q   9 


Si  tu  bois  du  viii,  nen  sois  pas  repeiilaiit;  car  le  chef  du  couvent  a  dil  que, 
dans  cette  enceiute,  c'était  le  moindre  рёсЫ  que  nous  {missions  conniietli'e.  " 
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^^JUm^i  cheval  rétif;  fripon,  fourbe. 
g&3i  écoulement  de  la  salive  de  la  bouche  ;  bénédiction. 
4Mk3i  éternuer. 


y  (3^^  couler. 

Par  feffet  de  la  jalooeie,  mes  entrailles  sont  toujours  prêtes  à  fondre  et  à  cou- 
ler (poor  couler). 

à^jyi^  faire  couler. 
^ЗЬм^)  point  central  du  cœur. 
/44^1  rire  à  en  perdre  la  raison. 
/4-«j-аЗ|  faire  couler. 

yi  АЯААА4&  jim^  iS^3^  J'^ 

J3>^^  ^j^  f^  f^ 


Ce  qui  prouve  la  délicatesse  de  sa  cerveUe,  c'est  qu'au  contact  de  la  rosée  die 
s'épanche  en  gouttes  d'eau. 

j^Ô'  incursion.  —  ^.1^  il  il  qui  fait  une  incursion;  troupes  légères,  créées 
dans  les  premiers  temps  de  l'empire  ottoman. 

Aj  I ,  iS  )  frère  aîné;  titre  dЪonneur.  —  Lorsque  Baber  appelle  ainsi,  par 
tendresse,  Paîendeh-sultan-begum ,  veuve  de  Sultan-Husseîn-Mirza. 
je  pense  qu'il  vaut  mieux  le  prendre  dans  le  sens  du  mongol  Чк^ 
mère.  —  3Ua.  лj>^\  j^ъ  1^1  ^kS^  yUaLw  «OubL  j'appelais  eke, 
mère,  Paîendeh-sultan-begum. 

Jd  t  lime. 

1^5»  I  sœur  aînée. 

l«Xi   ^uiiTjLûU^tf  A^)L  шл  j.^йшкл^  Lt 

0  mon  bien  aimé,  ce  n'est  pas  assez  de  mon  âme,  c'est  mon  père,  c'est  ma 
mère,  mon  frère  a!n<Ç,  ma  sœur  atnée  que  je  veux  sacrifier  à  ton  amour. 

^^^ijj]  anneau  qui  protège  le  doigt  contre  la  corde  de  l'arc:  chaume. 
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)  sans  père  ni  mère. 

{^^S\  aigre. 

aigrir. 

v^UnaJi  porter,  conduire,  mener. 

^jjS\  petits  clous  ou  coins  dont  se  servent  les  menuisiers. 

Ji  présence;  front;  tromperie;  ruse;  rouge  vermillon;  cachet;  sceau  des 
rois  turks  marqué  en  rouge  sur  les  diplômes. 

^1,  bif  gris-violet  tendre;  ce  qui  est  de  couleurs  nuancées,  comme  la 
robe  de  certains  chevaux,  la  peau  d'un  lépreux.  —  aâ^  Л\  ,  ^L  Л] , 
a5^  ult ,  trois  espèces  différentes  de  canards. 

/04*1^1  se  laisser  séduire. 

^^^^1  de  couleurs  différentes.  —  ^^yf  ^t  espèce  de  scarabée. 

^Ц^^1  espèce  de  faucon. 

^l>»^i  vent  violent,  mêlé  de  neige  et  de  pluie. 

^Д^j>»^1  tente  ou  hutte  de  feutre  et  de  baguettes  flexibles.  — B.  iâ6. 

i^^^j^j^^^,  ma  tente  était  dressée  pour  ma  mère;  quant  à  moi,  on 
me  construisit  un  alatchotJc  à  chaque  campement. 

Аж),  A^j;l  bigarré,  de  deux  couleurs;  espèce  d'étoffe.  —  ^j*^  ^' 
espèce  de  passereau. 

y\  m.  qui  commet  des  meurtres.  —  B.  i&.  aV^hh^  J^h^  J>V5  6^ 
jЭj^,^  ^^.^^1  ^is^^ji^y^»  Dans  la  langue  des  Kalmouks  et  des 


Mongols,  on  appelle  idadji,  pri  W  i  |^i<y^,  un  tueur,  un  égorgeur. 
jУ\ ,  pronom  de  la  troisième  personne;  au  pluriel  :  eux. 

/o^^bïi  troubler  la  vue  par  l'effet  de  la  colère. 

\j£еУ\  dos.  —  (j^^\  choisir,  chercher. 

AÂ^b  y\  oiseau  plus  grand  que  le  pigeon  ramier,  avec  un  demi-collier 
noir  autour  du  cou. 

{ji^yi  v5^'  troublé,  confus,  mêlé,  en  désordre. 
3\j\i^\  louche. 


.1 
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ЛсjЬ^!  geai. 

/ö4С1Ö^1,  /oJiy}  s'agiter;  se  soulever.  —  B.  З90.  u^^A^l'iS j^^sa^^ 
^^L^l  j^lj[;^  les  habitants,  s'étant  soulevés  tumultueusement, 
ouvrent  la  porte. 

liluuOl  insecte  de  la  grosseur  d'une,  guêpe,  répandant  une  mauvaise 
odeur,  s'abattant  sur  les  herbes  et  les  champs  de  blé. 

3^«^'  sans  feu  ni  lieu. 

j^ja^Ubïf ,  yw^i  qui  fait  une  excursion;  qui  pille.  —  A.  G.  174.  ^jUit! 

JVy-^  4''^»^  иЪ^  (^^Цз'  (5**^J^?  "^^  *ous  les  pillards  étaient 
réunis  avec  leur  butin. 

^l^^l  (j^^^  sans  feu  ni  lieu. 


Lorsque,  séparé  de  ma  famille,  od  m  aura  emprisomië  dans  la  terre ,  ne  retire 
pas  ta  grâce  de  ce  malheureux  sans  feu,  ni  lieu. 


^^Х)У^ y^'^^t^^  ^^^^^  ainsi,  de  montagne  en  montagne,  en  pillard, 
en  vagabond,  marcher  sans  domicile,  sans  lieu  où  s'installer. 

^У)  femme  qui  conçoit  d'un  homme  pour  la  première  fois;  capture. 

ot^^Â3^i  gros  rat. 

чДз^!  hauteurs  qui  se  trouvent  sur  le  bord  des  fleuves  au  cours  tortueux. 

j^)  flamme. 

{^y\  corps  de  troupe.  —  ^jд^  ^^^\  espèce  de  carabine. 

<.^i3yjjH  propriétaire  d'un  cheval  de  deux  couleurs. 

^waJi  héros,  brave. 

ЗЦJ|  ornement  cousu  sur  le  collet  d'un  vêlement. 

jjjj^)  ornement;  couronne:  ceinture. 

9 
^Сj^)  pendant  d'oreille. 

(jUJi  titre  royal  chez  les  Tartares.  —  A.  G.  5q.  b^j-xJL  yL^  f^j^ 
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j^j^,^  ^1а]{  AM»jyii^\  Ьсмj^  vy>^  aIm^I»  quiconque,  étant  padi- 
chab  à  Khan-Balik,  s'asseoit  sur  le  trône,  on  lui  donne  le  titre 
d'a/ton. 

j|^UJ V ,  ^\jJ)  tous  les  six  à  la  fois. 

^UaJ)  renard  rouge,  pelisse  faite  avec  son  poil  et  appelée  «y^^;  roux. 

J^З^   i^i^^jy    {^.^(S'^y^   aKa-mIj^I    {^yj 

jfc-^jTb^^lf  aLjw  «jUJ'  b^^ï  ^jj^:> 

La  martre  zibeline  sur  la  tête  de  Tobjet  aimé,  et  la  pelisse  du  renard  sur  son 
dos,  laissent  voir  comme  une  fumée  brillante  au-dessus  d  une  flamme. 

/oJUjI  poumon. 

jSMnJI  soixante;  troupe  placée  tout  à  la  tête  d'une  armée,  entre  l'avant- 
garde  et  le  général. 

OjJUi  confusion,  chaos. 

^^2^^Jul  or.  —  U4J) ,  \лл  {jÿ^^  sceau  des  roi^  turks  appliqué  à  l'encre  d'or 
sur  les  fermans,  principalement  sur  ceux  qui  ont  rapport  aux  bétes 
de  somme.  Ces  fermans  s'appellent  proprement  bU  {jy^^  ^^J^.- 
Ceux  qui  concernent  les  finances  s'appellent  li^^  [jy^^  ^^  ^  U^'* 

Pyiy^^  étoffe  brocbée  d'or. 

JjJ^  six.  —  ^jл  (s^,  (sà\  les  six  points,  c'est-à-dire  l'est,  l'ouest,  le  nord, 
le  sud,  le  dessus,  le  dessous  et  les  sept  cieux. 

31^)  bas.  —  ^^1^4*1  bassesse. 

iSif^  -*  ^y^^  escarpement  des  flancs  d'une  montagne. 

c^lW  j»'  talc,  en  arabe  ^yiS  v*S^ 

^^^flLI  plâtre;  inférieur,  dessous. 

Л  espion. 

/ö^м)4>0)  s'agiter,  s'émouvoir  par  suite  de  la  joie,  se  hâter. 

4^l;ÏjJl    dl^:>  J^xS'^jU^b  (S^  JoJ 


Si  1  on  me  donnait  une  coupe  de  vin ,  ah!  je  suis  dans  une  telle  misère ,  que 
je  serais  transporté  de  joie,  comme  nu  pauvre  qui  trouve  des  nibis  précieux. 


32  JjJ>*Jl 


Quand  tes  lèvres  m'adressent  une  réponse  où  elles  me  font  des  promesses  au 
nom  de  Dieu ,  quand  même  elles  ne  renfermeraient  pas  Гаппопсе  de  la  vie  éter- 
nelle, je  n'en  suis  pas  moins  agité  par  la  joie. 

^|4>0)  tromperie. 

^у^  aLaj  j^  Vi:>3jX* 


Ses  ruses  étaient  innombrables,  ses  perfidies  et  ses  tromperies  n'avaient  pas  de 
limite;  le  vêtement  de  la  fourberie  convenait  parfaitement  à  sa  taille. 

еуаЛ^\  cajoleur,  trompeur. 

/л-*)4>0)  tromper.  —  ^^^ijJt  trompeur. 

^^4>Ji  tromperie. 

^^4>OÏ  devant.  —  A.  G.  46.  ^^«x^5^!;l  ^^«xJI  il  s'interposa  devant.  — 
li.  i&5.  t^vA-^  toôUsL  ^«>JI  JiÂAiJk^l  comme  il  était  couché  en 
avant  des  autres.  C'est  proprement  le  mot  cxJI  ou  jJl ,  qui  semble 
signifier  ce  partie  antérieure,  le  devant,»  et  l'affixe  ^^. 

(j**Jl  loin,  éloigné.  Voy.  (jmaJI. 

ooU!  fard. 

^jj^jju\  prise  et  don,  échange. 

O^âJ)  provisions,  comestibles  que  les  soldats  tirent  d'un  pays  sous  forme 
de  tribut. 

jj^âJi  tranquille,  lent. 

^Д^JjлЛ  bon  à  prendre,  qu'on  doit  prendre. 


Pourquoi  me  ravir  ma  patience,  mon  intelligence?  0  fléau  des  âmes,  c'est 
mon  âme  qu'il  te  faut  prendre  ! 


{j^^f  montagne  peu  élevée. 

/^•âF^jUi  tenailles,  pinces. 

jv-âJl  réunion. 

<^liul  bélier  sauvage. 

/a^Uu)  faire  des  vœux  pour  quelqu'un. 

Il  y  a  chez  toi  un  manège  de  coquetteries ,  mais  loin  de  Nevaï  de  s'abaisser  à 
d'humbles  prières I  A  mesure  que  tu  le  maudis,  il  te  couvre  de  bénédictions. 


{JаЖЯтП  bénédiction ,  souhait  de  prospérité. 
/^^^LmuJU)  faire  des  vœux  pour  quelqu'un. 
4UI  partie  postérieure  de  la  tête. 

«M 

(^1  cinquante,  partie  antérieure;  flanc. 

jy  Jl  vjJ^'  еЛ^  S^}  ttfJ 

Le  bord  de  sa  tunique  est  souillé  de  boue,  soq  софв  par  devant  est  tout  hu- 
mide; tout  humide,  mais,  devant  cette  humidité,  il  y  a  la  chemise. 

Ui  pomme. 

f^j»jjjij5é\X)  remuer  le  pied,  piétiner. 

^ЬЦ!  espèce  de  canard. 

/44&J  I  de  deux  couleurs. 

/44)  prendre. 

Tu  me  disais  :  11  faut  que  je  te  ravisse  ton  âme;  la  douleur  et  le  chogrin  de 
Tabsence  ont  fait  pâlir  Téclat  de  ta  lune;  puisse  ton  cœur  ne  pas  s'en  relever! 
C'est  moi  le  premier  qui  t'en  ai  porté  la  nouvelle. 
DicT.  TUBK.  3 


34  j^jj\ 

Je  ne  détoarne  pas  mes  yeux  de  la  contemplation  de  sa  beautë,  je  ne  m*ar- 
radie  pas  un  seul  instant  à  ses  embrassements. 

Ce  verbe  se  joint  à  un  autre,  que  Ton  sous-entend  même  quelque- 
fois, pour  exprimer  l'impossibilitë. 


Eq  d^autree  termes,  la  oonliision  le  mit  tellement  hors  de  luî-mtme  qu'il  ne 
pouvait  même  pas  lever  les  yeux. 

0  séparation ,  si  tu  veux  me  faire  mourir,  tu  ne  pourras  jamais  trouver  mon 

corps,  tant  il  est  réduit  à  rien;  figure-toi  bien  que  c^est  déjà  un  cadavre. 
i» 

JUll  sangle  de  la  selle. 

arrière-^and-père.  —  A.  G.  4 1 .  jц^  lil^JI  ^^bt  ^^^^1  les 
Mongols  appellent  aUnijik  le  bisaïeul.  Gohf.  irxn^. 

>•>  (5^N  '•>  (jJ)  devant,  devant  lui.. 


Échanson,  prépare-toi  à  remplir  les  devoirs  de  la  politesse;  présente-moi  le 
vin  en  t'indinant  neuf  fois. 

0  mon  cœur,  si  personne  ne  trahit  ton  secret  en  présence  de  Tami ,  qui  mon 
esprit  pourrait-il  avoir  à  redouter  quand  je  serai  devant  lui? 

9^)  épine-vinette. 
(j«*^)  état;  condition. 


р^ 
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sjjyi^  triste,  troublé,  qui  a  la  cervelle  dérangée. 

Pourquoi  la  cervelle  de  la  violette  se  trouve-t-elle  toute  confuse?  C'est  parce 
qu^elle  est  honteuse  de  sa  face  sombre  en  présence  de  ton  léger  duvet. 

s>Jyi\  bois  de  ia  flèche. 

uu)  corneille  rousse. 

(jAkjJ)  éloigné,  loin,  de  loin. 

/^cC^Jul  faire  un  échange;  en  venir  aux  mains;  se  ravir  mutuellement 
une  chose;  s'habituer. 

/öлJ)  action  de  prendre,  d'acheter;  produits. 

ô  toi  qui,  pour  acquérir  la  fiancée  de  ce  bas  monde,  as  donné  Fargent  de  ton 
corps,  sache  que,  par  œ  marché,  tn  as  vendu  ia  vie  et  acheté  ia  mort. 

(Ц^jJЧг^  laisser,  abandonner. 

/WjXaJI  s'arrêter,  retarder,  rester  en  arrière. 

vfLyi  main,  force,  pouvoir.  En  mongol,  de  deux  couleurs.  Gonf.  ^  *  (^i  y. 

jyi  partie  de  devant;  front;  sein  plein  de  lait.  —  l^^^JI  bas,  en  bas. 

I»i  remède;  parties  naturelles  de  la  femme.  —  ^Ul  pt  instrument  aratoire 
de  fer,  grande  pièce  de  bois,  à  laquelle  est  attaché  l'animal  qui 
tourne  au  moulin  ou  à  la  machine  hydraulique.  —  J^t  J  plante 
médicinale. 

}jji  ^\^\  espèce  d'arbre. —  B.  З67  compare  les  feuilles  du  bananier, 
quoique  plus  longues,  à  celles  de  cet  arbre. 

\à^\  peine,  fatigue,  prix  de  la  peine.  —  (^1^  Jutl  compagnon  de  peine. 

JLx^i  peine,  fatigue,  action  de  ramper  à  terre  comme  les  enfants.  — 
B.  з58.  Лххj  ^j^  уЬцÿ  yyi^U.  ^Um  tfdl  цйч^^^з^^  e'*^^ 
jt  <X^I  Jч^  viljU»  j\^is^  on  a  beaucoup  de  peine  à  obtenir  le 


3. 
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calme  ci  l'ordre  dans  une  troupe  de  cinq  ou  ^i\  nulle  hommes  qui 
s'élancent  à  bride  abattue  pour  faire  une  course.  —  A.  G.  31.  J3I 

e;^' jjу^  иЪ^  ^^^j^.  ^^j^^.  •yi^ji^  f^iS^j^i  J>й  ^l*>^'  ^ 
c'était  un  chemin  tel,  qu'un  chameau  ou  un  cheval  n'y  pouvait  pas- 
ser qu'avec  beaucoup  de  peine. 


Lorsqu'il  lui  fut  possible  de  marclier,  il  avait  pour  habitude,  dès  sa  petite  en- 
fance, de  ramper  à  terre. 

ifLJU)  peau  de  veau  que  l'on  bourre  de  paille  et  qu'on  place  auprès  de 
la  mère  pour  qu  elle  se  laisse  traire.  Espèce  de  fruit  dans  le  pays  de 
Kaboul,  et  que  les  Turks  nomment  ^j»^\y».  Baber  dit,  en  parlant 
de  ce  fruit,  16 4,  ^^^\Xyj^ •уь^  yt  1^j-й  ^^У  j^y>  j\fi*^  ^^jy  ^•j^ 
on  le  trouve  en  grande  quantité  dans  la  vallée  de  Nour,  mais  il  ne 
se  voit  pas  autre  part. 

«iluL^i  m.  petit  esprit.  —  A.  G.  io3.  J^t  ^j^i^^yi  t^c^**  viLui  jУлл\ 

Quant  au  sens  du  mot  Jlâ^I,  il  faut  savoir  que,  dans  ce  temps-là  « 
la  langue  mongole  n'était  pas  encore  entièrement  oubliée.  Djenan  en 
arabe,  houch  dans  la  langue  des  Tadjiks,  tan  dans  celle  des  Euzbegs, 
correspondent  au  mot  mongol  (j-^\.  Le  kefqm  se  trouve  dans  dJUl, 
les  Arabes  l'appellent  kefdu  diminutif.  Les  Euzbegs  emploient  dans  ce 
sens  tantôt  aju^,  tantôt  aâj5^  ils  disent,  par  exemple,  *JL»^  c;>), 
pour  un  ^ petit  cheval, Я  et  аJцз  ^^u5"pour  un  «petit  homme,  v  jLuI 
veut  donc  dire  «petit  esprit. ??  Conf.  Pj-»-'.. 

^^ùsj^)  vivant. 

^)  articulation,  jointure  des  os. 
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bi  mère;  ici,  là. 

J^'bi  châtrer. 

AjU),  LT Ы  nourrice;  sage-femme;  gouvernante.  On  donne  aussi  h  la 
mère  du  khan  le  titre  de  дК»jЬ,  sage-femme.  —  A.  G.  Ai.  A.S'bt 
^j^L:^.  fj^yi  la  dame  qui  faisait  les  fonctions  de  sage-*femme.  — 
/^•90.%sH^^  Cj!HH^j^^bl  AÂ^^^I  JJv^^Iâ.  ayant  choisi  des  nour- 
rices pour  le  fils  du  khan. 

И  s.  mangue. 


Il  avait  préparé  des  soucoupes  élégantes;  sur  les  unes  élaient  dos  mangues, 
sur  d  autres  des  feuilles  de  bétel.  (Conf.  B.  366). 


1  serment.  —  B.  i  uo.  fiSj^(s*^\  jil«i«^T  ils  jurèrent  que — 

4o8.  Jl^  JUy?l  с^öГдJии  ^^51^  JLjuù  <^^JJнкЗ  il  faut  jurer  par  le 
saint  nom  de  Dieu. 

\^\iyki\  m.  doux.  Gonf.  \j  Л  Л j  I  .^. 

Лас?  I ,  L^  I  à  ce  degré.  —  ^^  Л1Ь  1:^1  à  ce  point.  —  (jji?^^^^'  ainsi. 

/4^1  seulement;  comme  cela;  mais. 

\Ù^  \  subtilité  ;  finesse. 

S4X.3),  14XJ)  se  dit  proprement  d'une  tribu  qui  contracte  des. alliances 
avec  une  autre.  Les  Mongols  l'emploient  comme  terme  d'amitié  à  la 
place  de  frère,  d'oncle  paternel,  de  tante  maternelle.  Ils  disent,  en 
signe  de  bienvenue,  iJol,  c'est-à-dire  mon  frère,  mon  cher.  —  Là. 

^)>^i  qui  est  là.  —  (jj^^pl^Xil  à  l'accusatif. 
i3'^^)  ainsi,  de  cette  manière. 
Jj^ûsii  genévrier. 
/oJiXi)  espèce  de  loup  cervier. 

i)  mari  de  la  sœur,  beau-frère. 

яj|  fard. 
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JuUbi  flèche  de  grande  dimension,  munie  d'un  large  fer,  servant  parti- 
culièrement à  la  chasse. 

j\jJi]  clef. 

s jjbi  pointe  de  flèche;  sans  gène;  sans  cérémonie. 

j^Ài)^  C9yÂi\  oiseau  aquatique,  plus  petit  que  Toie  et  plus  grand  que 
le  canard,  an  plumage  nuancé  de  noir,  de  blanc  et  de  rouge,  tirant 
sur  le- jaune. 

ifXiT  esprit,  intelligence;  joue.  —  ^^^^^t  Ь  (^I^^^JlaJJlîI  ^l#y»  ^^уЛ 
U^l  j34>J^  ô  mon  Dieu,  ne  fais  pas  de  mon  enfant  une  étoile  dans 
la  région  des  belles  aux  joues  de  soleil  ! 

A^IXil,  l^VM)  jusqu'à  lui,  jusqu'à  cela. 

^Ixii  menton;  graisse? 

viL«iXil,  sS^o^^i)^  viL«>^3i  fureter,  se  mettre  en  embuscade,  écou- 
ter en  cachette. 


Dam  la  solitude,  elle  s'abandonaait  à  sa  douleur;  sa  mère  Técoutait  en  ca- 
chette. 

jy^  i^Ujxm  ^j\Xm0:>  «ibuû;^!  <^«x5jt  isj^y^ji^  un  voleur  qui  fure- 
tait partout  a  enlevé  leurs  turbans. 

fard. 

^^^Xil  intelligence. 

^^^AX3)  comprendre,  mentionner,  se  souvenir  d'une  chose. 

jуj^ша]  artichaut. 

\Jеj^^^ - j^t^^  *^ans  esprit;  soudain. 

^^л>)  mettre  à  l'en  tour,  environner.  — •  v^-^y  4^^  cé^^jy^  3j^^^ 
^l^^l  (;;Цду^jjи  b^  I«>su3^  comment  Khosrev,  ayant  investi  la  ci- 
tadelle, a  construit  tout  à  l'entour  une  autre  citadelle. 

il  champ  cultivé,  dont  la  récolle  vient  d'élre  enlevée  et  on  il  ne  reste 
plus  que  des  débris:  terre  en  friche. 


;^l  39 

jj^iXxUi  la  seconde  des  cinq  prières  canoniques. 
(^^W)  courtier,  crieur. 
^yi\  à  cause  de  cela. 

Ш 


S'il  a  commis  une  faute  en  cela,  c'est  parce  qu*il  a  refusé  d'obéir  aux  ordres 
du  roi. 

J^)  petit  du  lion,  du  chien,  et  des  bétes  fauves  en  générai. 

Jÿ.9ДЗ{  jambe. 

/J)  t  >аИ  croître,  grandir. 

J^-Мз'  (:ri!^UMil  ^У^^ш^  (S4t^  ^)^\  J^*fi^ 


Lorsque  le  chien  de  ta  concupiseence  est  jeune  encore,  tue-ie  avant  qu'il  gran- 
disse; autrement,  il  te  ferait  périr,  hâas!  il  est  si  méchant  I-:^.- 

^)  chasse;  individu.  — з^  jы  un  homme,  un  individu. 


0  Dieu,  tout  le  monde  reconnaît  ta  suprême  puissance;  un  roi,  daus  Tédat 
de  sa  majesté,  n'est  qu'un  pauvre  par  rapport  à  toi. 


Celui  qui  sera  sorti  de  la  foule  aura  de  l'expérience,  quiconque  sait  ce  que 
c'est  ф1е  la  pauvreté  est  vraiment  roi. 


Des  rangs  d'Alexandre  un  guerrier  poussa  son  cheval ,  pareil  au  rayon  lumi- 
neux qui  sort  de  l'éclair. 

-  «*• 
I  chasseur. 


!^|  nid. 

4^L>'  grand-père.  Conf.  Ц>с^^. 

^^■^1^1  rouler,  tourner.  —  jy^  v^^l^  «"^A:»   iS' ^^JsJ)^ ^\jj]  ^^ 
et  Gheîkh  Ibrahim,  le  gagiste,  qui  tournait  des  briques. 

<^^i  baiser. 

L^t  petite  tente,  iieu  de  campement;  soir. 


Aj^i,  w^I  blanc  de  céruse  dont  se  servent  les  femmes, 
^и^)  chameau  mâle. 

^уУ^  \s^^^  ^®  ^Ь  ^^  '^-  —  ^-  G-  ^77-  w^b-*-^  i^fi^'j^j-^  u 
4^l(^s>-  ^^Ly  (y  V-^  l^^l  b^ICL^I  le  khan,  avec  quelques  hommes, 

ayant  devant  lui  d'autres  personnes  dispersées  de  ci  de  là. 
jvj^]^i  arme,  particulièrement  cuirasse. 


Or,  cette  image  est  plongée  des  pieds  à  la  tète  dans  une  cuirasse  de  fer,  bril- 
lante comme  le  feu. 


1^  (jь^З^  armé,  cuirassé. 

^iJ^'^^j'i  ^\jij>^  ^'re  vieux;  effacé.  —  dl .JL^j^ù^.^S' ^^ 

JЗJ^  <3^l  O^  ct^Lk^I  sî  tu  couvres  la  nudité  d'un  malheureux ,  cela 
te  fera  un  vêtement  qui  ne  vieillira  pas. 

AKj^v,  l^^i  poumon.  —  ^iWl^^l  bravoure,  courage;  courageux. 

\Ù^ç^yS^^  s'animer,  s'irriter. 

^JлЛэ^)  malade. 

{J^<ty  couvrir.  —  <>^3^  faire  couvrir. 

viL^!  embrasser. 

\S^^'^  "^'  maladie.  Conf.  ргкп»^, 

^^^^AMj^^i  m.  pâturage,  fourrage  vert  cl  sec.  Conf.  |л^^^^. 


«il^^i  huppe  qui  est  sur  la  tête  de  certains  oiseaux.  —  ^y»  "^yi^^  l'oi- 
seau appelé  Imfpe, 

O^f  feu;  herbe;  remède,  purgatif,  poison;  vert,  en  parlant  du  bois.  —  -^ 

B.  175.  jIj^  ^^^^  jзj^  аз^  vert  ou  sec,  cet  arbre  brûle  égale- 
ment bien.  —  jy^  ^^4^^  f^\X9LA  jшушл  i^y\y  j^^  ihj^  ^i^  9^  ii^yS 

{jitSy^  ^у^у^  Алз^J  à^  ^J^з  jз^  j^^  {^^^(s^Y^yf  *^j-i^  *^Уз 

j^^  %iiSy^  ^(j^t  (jj^*)st)l?  Р>'зjз^  *ï?Vâ«  jуьjj  oi  signifie  une  chose 
brûlée;  il  renferme  aussi  le  sens  de  passage;  on  l'applique  au  jeu  de 
dés,  et,  dans  ce  cas,  c'est  un  impératif;  il  signifie  encore  passer  au 
feu  n'importe  quelle  chose  pour  en  ôter  tous  les  poils;  il  se  dit  aussi 
d'un  mouvement  qui  éloigne  d'un  objet  quelconque. 

b^i  au  delà,  de  l'autre  côté. 

^Ьÿ)  intendant,  surintendant,  payeur.  — B.  З17.  à^by  ^^jуь^  aCu^ 
^^^J^jfJiA  <^  ^45^1  4^^  l^"^  J^  Pechkèh,  le  surintendant,  qui 
avait  été  envoyé  en  ambassade  de  compagnie  avec  Kali-Bey.  '  ' 

^ri  O^-^^j^^  depuis  le  temps  passé  jusqu'à  aujourd'hui. 

^Ьj),  ^ЬjJ  tente;  lieu  où  l'on  s'assoit.  —  A.  G.  i5.  yy^-^^^lo'  plan- 
tant une  tente. 

ЛаЬ^)  plume  d'oiseau,  principalement  celles  que  l'on  place  sur  sa  tête, 
dans  un  combat,  comme  un  signe  de  bravoure.  —  B.  176.  gL-*^ 


jз^  (^A^b^l  gUi»  les  plumes  pour  orner  les  cheveux  proviennent  du 
héron.  C'est  un  des  articles  de  commerce  transportés  de  Kaboul  dans 
l'Irak  et  le  Khoraçân. 

«ilb^i  le  milieu,  au  milieu;  passager,  étranger. 

(j^J   t/b^l  le  jour  passé. 

/ö-лЬj1  sarcler.  —  ^iLtb^l  répondre,  payer. 

yiebjl,  Ubbji  de  ce  côté-là. 

9 
ОКJJj)  lieu  où  l'on  s'assoit,  où  l'on  fait  halte;  vétéran. 

3ji  en  face;  conjointement  avec;  compensation. 


Il  arriva  à  on  point,  où  partout  vie-è-vis  de  hii,  de  quelque  oMé  qa*3  portAt 
le  regard,  respleodissait  le  miroir  de  Téteniitë. 


ъ^чДе^д^^!  Isfendiâr  ayant  marché  contre  Rustem ,  ce  héros  vint 
aundevant  de  lui  avec  des  paroles  de  conciliation  et  аЪапи111е. 

tfHtf    dy^y  (fi>4^  iS^tjH^^y^  Jûl 

Charmé  de  se  voir  en  poeeettion  d'une  si  grande  jouissance,  il  se  mit  à  тейе- 
chir  sur  ce  qu'il  pourrait  lui  donner  en  compensation. 

4îLrb'  mensonge.  —  tS  9^s^^\  ^^>  ^^^j^^j^^  *^JÎ^5'  ^  *fjt^^->' 
j^b  àymS^S  (^iJsju  les  paroles  entachées  de  mensonge,  fussent- 
elles  en  petite  quantité,  n'en  renferment  pas  moins  un  poison  mortel. 

/a^r^ju^l,  i^jçyjUê^S  avoir  honte. 

0  sucre  candi,  ne  dispute  pas  en  douceur  avec  la  lèvre  de  оюп  ami,  puisque 
Геаи  de  la  vie  s'est  cachée  d'elle  dans  sa  confusion. 

*  {З^J^У'*  (З^JУ^^  ^^^^^  sauter  en  l'air  les  dés,  la  podssière;  laisser 
tomber  de  sa  main,  perdre. 


La  rose  s'ëtant  montrée  passionnée  pour  ce  jeu  y  perd  jusqu'aux  parcelles 
enfouies  dans  son  sein. 


•;lx3j)  faire  passer;  réciter;  exécuter;  faire  impression;  pénétrer. 

Que  lu  le  déloumes  de  cette  manière  d'èlrc,  que  lu  le  guides  dans  la  \oie  de 
la  générosité. 


lorsqu'il  eut  vu  sa  face  bénie,  Tamour  paternel  le  fit  sortir,  sur-le- 
champ,  de  cette  pensée. 

En  délivrant  ma  personne  impuissante  de  cet  efl&4>nté,  iais-lui  violence; 
emmène-ie  et  entratne-le  loin  de  moi. 


Tes  deux  lèvres  sont  un  rubis  taillé  pour  y  faire  passer  le  fil  de  tes  paroles  ; 
ta  bouche  est  Touverture  qui  se  dessine  au  milieu  de  ce  rubis  limpide. 


B.  106.  JiJL^JHH*  *i^jé9  Ы^  (^«^t  JЗj^з'  Ъ^З  ««ХчИАА  мЬ 
^:>j)^у\  ч-чЛ'  j\о  ^  bUîl  JЦjJ  is>j^^^  V^l?  «(«^Т  il  réci- 
tait continuellement  des  kacidèhs  et  des  gazels.  Ayant  adapté  à  un 
air  sur  le  mode  neva  un  gazei  qui  m'était  dédié,  il  le  récita.  Dans  ces 
circonstances,  il  récita  un  quatrain  qu'il  avait  fait.  —  Id,  a^h. 
^Jч!  ч^^^1  \0^\s  ^  ^  j\UAajèjiS\  dU^^  il  avait  lu,  sous 
la  direction  du  molla,  la  plus  grande  partie  de  ses  №uvres.  — M  Зээ. 
^d^tû^i  (^AAi  (^l^^ly  il  exécuta  un  air  qu'il  avait  composé.  — 
Id.  130.  ^^^Jуеуш.  лклj  is^T^\  ^^yi^  J-^  4**^**  i^j\  Jbsy 
^>)(^^i  ^^ ^ЗУ^  jLiyyM  étant  entré  dans  ce  même  canal,  j'y  fis 
mes  ablutions  et  m'y  plongeai  seize  fois;  le  froid  de  l'eau  me  fit 
beaucoup  d'impression. 

viJL^l^i^i  contrefaire,  imiter;  vivre;  passer  le  temps. 

Le  cyprès,  en  voulant  se  comparer  à  ta  taille,  a  éprouvé  une  défaite;  est-il 
juste  qu  une  paille  entre  en  rivalité  avec  le  oyprès  élancé  ? 

fS^^j^^  un  fils  de  seîd  qui  imite  les  biiladins  doit  apprendre  à  jouer 
avec  les  singes  et  à  façonner  des  fuseaux. 


44  (>«"^^' 

jj^j^  impétueux,  violent,  passant,  rapide,  tranchant,  pénétrant. 


A.  G.  2 1 .  jyiyi  ^\^  JУ^З^  iJi^  i^cS"**  "^^  {йУ^  Koun  signifie  : 
très-rapide,  escarpé. 

viL•д^i^[^l  faire  passer. 

Cet  infortuné  a  passé  sa  vie  à  espérer  la  possession  du  bonheur;  mais.  \\ 
chaque  instant,  il  s^est  trompé  de  direction. 

^^%ftX^i  passant;  pénétrant,  faisant  impression  ;  espèce  de  fer  de  flèche. 

Les  flèches  pleuvant  sur  moi  dans  une  averse  de  douleur  que  tu  me  causes 
ont  transpercé  mon.  Ame  et  mon  oceur;  grand  Dieul  quel  malheur,  ce  dâuge 
m'a  traversé  de  part  en  part 

is^^^\  celui  qui  passe,  qui  traverse. 
AxS^i  m.  ours-  Conf.  ^>A2i^ft^, 

^^Ц^)  partie;  coté;  étage;  peu  à  peu. 


j^Ui^^'jju^Ls^l  jйЛ5^1  vyV 


Dans  la  prison  de  la  tristesse  et  de  la  peine  toutes  les  angoisses  de  la  capti- 
vité viennent  coup  sur  coup  assaillir  mon  cœur. 


4^>^I  4;.уДб*  J**;^  (:jv^U;^W  V>iy  '•^Чк^!  t^^'  ensuite  un  djinn  dit 
qu'il  l'apporterait  en  un  clin  d'œil.  Salomon  lui  ayant  ordonné  de 
le  faire,  il  l'apporta.  Ayant  placé  ce  trône  dans  une  maison  à  sept 
étages,  il  remplit  de  stupeur  tous  ceux  qui  le  voyaient. 

if^^t  pâturage,  foin. 

/^^ЛЗj»  metlro  le  feu;  paîlre:  crier,  appeler. 


j^Xi^]  espèce  d'oiseau  de  proie. 

P^y^y  endroit  abondant  en  herbe;  enflamme. 

^и^лЗ^)  espèce  d'étourneau. 

JU3)  pain  sans  beurre.  —  ^Ц^!  boulanger. 

/i^i  enlever  en  Tair  les  dés,  la  poussière;  passer  au  feu  une  peau  pour 
la  débarrasser  de  ses  poils;  gagner,  vaincre. 

r^l  passer;  dépasser;  faire  impression;  pénétrer;  chanter;  débiter  des 
riens;  pardonner;  lire,  réciter.  —  B.  117.  LoL^^bj!  au  moment 
où  nous  passions  par  là. . . — là.  5оД.  {^.^^^^jy^^^,  JCâ^t  l^I  Jl»- 
jy^y}^  la  situation  est  grave  pour  lui  et  (passe  par  cela  que)  com- 
porte que. . . 


Gomment  pourrai&-je  ne  pas  me  tordre  de  douleur  dans  ma  solitude,  lorsque 
mes  entrailles  et  mon  cœur  sont  traversés  de  part  en  part  par  les  aiguilles  de  la 
séparation  ? 


.1  b(j^  fS^ijj^ifi^  ЬJ^ 

Il  y  a  cinq  jours  dans  Tannée  pendant  lesquels  elle  s  épanouit;  dix  jours  ne 
sont  pas  écoulés  qu'elle  est  répandue  sur  la  terre. 

A.  G.  176.  vf)^o^y  ^US^^^ju^  (^Х^  nous  avons  pardonné  au 
peuple  sa  faute.  — B.  йЗд.  J^^Xiyol  c^b^l  ^0\jЛЗj^\  jjLc  après  avoir 
récité  la  prière  un  peu  de  bonne  heure,  nous  montâmes  à  cheval. 

A^^i  son  produit  par  le  chant  des  oiseaux;  épi  de  blé  vert  que  Ton  fait 
griller  à  la  flamme  ;  peau  de  béte  que  Ton  passe  au  feu  pour  faire 
tomber  les  poils. 

AàO^I  plantes  médicinales  et  alimentaires. 

iFj^y  ^-  celui  ф^^  bande  les  fractures  et  les  guérit.  Gonf.  v>£aÀxK* 

jyiy  nomades  habitant  la  tente. 

yjy^y  espèce  de  tarière. 
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{J^уÿ^у^  s'asseoir. 

jy^^  trente. 

A^j^pi^i  incrusté  de  perles. 

viL«^^^)  faire  passer,  laisser  aller. 

I^X-it  Ajb  {^^^  i^jyi  ч*•f^^--' 

(J«^*»  aIûA^^  {ji^(S^^  4^Ч>УУ 

U  répandit  là  les  graines  de  cent  espèces  de  roses,  ensuite  il  n'y  posa  plus 
le  pied;  il  ne  laissait  pas  aller  son  eau  un  seul  instant,  car  il  désirait  tirer  de 
cette  eau  tout  le  lustre  de  sa  personne, 

sâ^^C^yi^  se  dépasser  mutuellement;  chanter,  réciter  ensemble. 

«f^^J^i  passé;  pantoufle,  botte  ou  bottine;  rouleau  de  papier;  volume  con- 
tenant le  récit  des  événements;  étrenne. 

Л^-л.^1  ^V^  iS'i^j^^  ^\ 
i^fif^j\  ^^y^  «>Hw  (irt)^  ajlC» 

Les  bijoux  d'or  qui  font  mal  à  Toreille  sont  сопш1е  des  chaussures  d'or  fondu 
qui  rendent  le  pied  endolori;  sache  que  la  perle  d'une  parole  ingénieuse  est  le 
plus  bel  ofnement  de  l'oreille  et  qu'une  chaussure  large  est  le  repos  du  pied. 

1д9^^)  bottier. 

viLa^^t  payer. 

f^jy  emprunt.  —  (^^з^  demandeur,  eniprunteur. 

siMTyj^!  prier,  demander. 

jrji  bout:  tête  d'une  chose;  vengeance.  —  B.  19З.  »iU^  (^j^  '^^Ььj^ 

Ji^fi  4>ни51?  à"^  ià^hP  ^^^^'  **^>^  ^^yi^ ^^^^^  '^8  p'"s  con- 
sidérables parmi  ceux  de  l'aile  droite  se  tenaient  à  l'extrémité,  c'est- 
à-dire  sur  le  flanc  de  la  ligne. 


I  trois. 

Aj>^),  U^l  dos;  refuge.  —  j^^  b-L-a^y  il  est  sous  ma  protection; 
cuisse,  croupe;  côte.  —  jLjL^^^ jX^l^m^  д^Л11  кJиш)  (^.o^j^jyio 
j\j\  b(5^^L^^I  0^d^Ai>L»  leurs  manières  dérangent  l'économie 
de  leur  turban ,  et  le  bout  de  leur  turban  leur  fait  mal  au  dos.  — 

^ОчЛеи^j-a^U:^  V>^>^  lorsqu'il  eût  achevé  de  bâtir  cette  maison,  ren- 
dant grâce  à  Dieu,  il  appuya  son  dos  contre  la  muraille  de  la  kâba 
et  se  félicita  de  son  ouvrage.  —  Il  est  d'usage  chez  les  Djagataîs, 
dans  les  repas,  de  mettre  à  part  les  côtes  des  animaux  tués  et  de  les 
servir,  soit  au  roi,  soit  aux  personnes  que  Ton  veut  honorer. 

ç^J^\  tS-4-У   Àj^J\  ^ilkt^  jуjЗ  iS 

Qu 00  juge  des  proportions  de  ce  festin,  où  Ton  avait  servi  les  côtes  de  neuf 
mille  chevaux. 


jljj  u.H^V..M  ^y*fi  ^чМ  b-^l  f3^ 


En  s'inclinant  profondément,  tout  en  joignant  les  mains  aux  genoux,  tenir 
paiement  ses  côtes  dans  cette  posture. 

^Ць^)  bois  des  montagnes  qui  flambe  longtemps;  marché;  entraves;  trois 
à  trois. 

^1л^^!9    chemin  plus  escarpé,  plus  élevé. 

^^T^L^^i  coussin  qu'on  place  sous  la  selle. 

(j&Ць^)  dispute,  querelle. 

/o^AVâi^i  disputer,  contester. 

^L^^i  foyer  de  la  cuisine;  famille;  grande  tribu;  collier  de  fer  qu'on 
place  au  cou  des  criminels. 

J^U^^t  trèfle. 

oU>>^i  appui,  soutien  du  toit;  trône. 

jj\s^j^  troisième. 


Л8  LW^^' 

^j|^L>^).  j|^L>»^),^L:^      c^^(^^>^>  ^>«?s  Irois,  lous  les  trois  à 
la  fois. 

Le  roi ,  le  prince  royal  et  le  vizir  expérimenté  étant  sortis  tous  les  trois  à  la 
fois. 


uyVf^^^(:>^^  ^iW  ^s-'^l^^'  чнкjЦ*  ^У^  ^1*еи»  э'>5  qu'un  com- 
missaire, courant  en  toute  hâte,  nous  apporte  la  tête  des  trois  à  la 
fois  dans  un  délai  convenu. 

^u^i  grande  embarcation. 

IjJ^'^l  se  rencontrer,  se  présenter  à  la  vue. 


Telles  étaient  les  occnpatioifs  auxqaelles  il  se  livrait,  lorsqu'un  homme  s'offrit 
à  sa  vue  dans  la  plaine. 


^:>1^^з1  l^t^Û4P  ^У  ^^yi  f^^yi^  (S^J^  *^  \:>са^улjj^  la  sai- 
son du  pèlerinage  était  passée  quand  je  fis  le  voyage  de  la  Mecque; 
je  rencontrai  trois  personnes. 

v3l^^»;i£^l  clavicule  du  cou. 

jfj^j]  récemment  écoulé,  passé.  —  ^J^^^^\JilЛ  ^jу^  ^^  '^J8^^з'  yi 
^,^^\лалл\  (j^d>L^A^3  dans  ces  derniers  temps,  par  un  décret  du 
ciel  à  la  voûte  renversée,  et  par  un  commandement  de  la  fortune 
inconstante. 

jyÀs^^}  qui  vole  vite,  qui  marche  rapidement;  cordon,  cordon  pour  lier 
le  caleçon. 

Ob  «.^i  arbre  creux  qui  a^rois  écorces  superposées. 

1^1  traiter  amicalement.  —  ç^-^Ail^^l  pas. 

I»  fer  de  flèche  à  trois  barbes. 

)  étincelle,  flamme,  éruption  d'un  volcan. 


иУЧ-^'  О^*^^'  ЧЧ^**'  а^  O^V^  J^  <^^^*^ 
L'amour,  qui  a  donné  une  place  dans  le  ciel  au  foyer  de  mon  corps,  en  a  tiré. 
Tune  après  lautre,  des  flammes  qui  s'ëparpillent  dans  Tespace. 

Son  œil  élait  éclairé  d'un  flambeau;  le  soleil  étincelant  n'en  était  qu'une 
flamme  détachée. 

i3^Jb^Ji^»^i  aux  ailes  rapides;  qui  lance  des  étincelles. 
iS-»  j^^^^  bouc,  chèvre. 

Laissant  pendre  sa  belle  barbe  comme  un  gracieux  sourire,  il  monta  sur  les 
deux  aibres  comme  une  chèvre. 

/oju^l  commettre  des  actes  d'hostilité. 

v^^uJLdi^l  gros  fil  avec  lequel  on  coud  les  couvertures  de  cheval  et  les 
sacs. 

А,»дьшj1 ,  l»*^i  flancs  escarpés  d'une  montagne,  escarpé;  nouvelle;  mare. 
—  B.  Sa.  45)з1  vyîP^  ^  *«?^'з  СУ^нЛ?»  vi«-3'  **J>J  ^  ^^jy^^ 
cs^^  (^.^"^3^  y  аКу^  сУЦИ^  ^^^^  ^^  ^"^^^  ^1  rencontra  la  route  des 
montagnes,  où  il  trouva  des  montées  et  des  descentes  escarpées,  dont 
il  ne  se  tira  qu  avec  beaucoup  de  peine.  —  Id.too.  (^\i>^y  ou^  ^^ 
с^Ц'  {j^X>^  ^^j^J>!  ^^^з'з  (^^  jamais  nous  n'avions  eu  à  marcher 
par  des  chemins  aussi  étroits  et  escarpés.  —  Id.  i86.  *^^\  jL  ^^^b 
^Js»'  Tautre  côté  était  escarpé. 

^Ua^K  ^U>*j!,  (3"*^j'  paradis. 

I  voler  en  l'air;  être  effacé,  anéanti;  s'agiter,  se  démener;  cligner, 
en  parlant  de  l'œil;  battre,  en  pariant  du  cœur. 

DicT.  TCBK.  A 
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Sans  doute,  le  moment  bienheureux  qui  doit  nous  réunir  est  arrive  pour  mes 
yeux  et  mon  cœur,  tant  sont  rapides  les  mouvements  de  mes  yeux  et  les  batte- 
ments de  mon  cœur! 

Mes  yeux  s'agitent  pour  voir  bien  vite  ta  noble  face;  les  paupières  sont  pour 
eux  de  véritables  ailes. 

^^jy^^\  faire  voler,  précipiter  en  bas. 

Si  te  vent  de  ses  soupirs  fait  voler  sa  poussière,  si  Геаи  de  ses  larmes  éteint 
son  feu. 


if  45  y^y  ЧУ^  <ЧН"»-3  v>f^  o**^^' 


Ayant  ainsi  préparé  beaucoup  de  flèches  et  de  pierres,  les  unes  pour  percer 
te  corps ,  les  autres  pour  faire  sauter  ta  tète. 

b^i  s'éteindre,  en  parlant  du  feu. 

^уш^у^  jуЛЛ   ^\i^    »ш^\   (S^3^   5«Л 


Quoique  la  saison  de  la  rose  soit  passée,  que  la  prairie  continue  à  être  parfu- 
mée; quoique  la  bougie  soit  éteinte,  que  le  soleil  répande  toujoius  sa  lumière, 
puisque  l'entrée  du  paradis  a  été  accordée  au  chehzâdèh,  et  que  Tempire  du 
monde  a  été  donné  au  sultan. 

t  éteindre. 


Lutfi,  ne  pleure  pas  trop  dans  le  feu  de  Tamour,  car  c'est  une  flamme  фГоп 
n'éteint  pas  avec  de  Геаи. 


,t   temps,  époque;  accomplissement  d'un  présage,  réalisation  d'un 
songe;  réponse. 

I,  лjуВ^^)  précipice,  flancs  escarpés  d'une  montagne. 

]  à  bon  marché.  —  v^^^it^^'  ^tre  à  bon  marché.  —  à-^^jy^^^  faire 
bon  marché. 

I  vol  dans  les  airs. 

I  pustule,  maladie  des  parties  naturelles  chez  la  femme;  signe  dans 
l'œil. 

«iL^>»^i  bougie  ou  feu  qui  ne  va  plus;  à  demi  consumé, -fané. 

Ils  se  réunirent  autour  de  lui  comme  des  pnpilione;  mais  il  gisait  inanimé, 
pareil  è  une  bougie  qui  ne  jette  plus  d'éclat. 

)  le  monde  d'ici-bas;  à  cause,  parce  que. 

'  '  fy^^  troisième, 
ii  J^i,  b\j^^  effets,  habillements.  —  B.  Зоз.  1л  дJС-Я^  (^Лjукшы^е 

^^jJL»#  л^з^м  ^йдj!  дКлj  «jl^^l  u^^  ^'  **'^  ^а^^^  ^^^  ivresse, 
Abd-Allah  se  jeta  à  l'eau  avec  sa  tunique  et  ses  habits.  —  là,  3io. 
(S^'^^^  Чзjз^  ^^  с1ЫЬ'  иУ  nageant  avec  sa  tunique  et  ses  habits , 
il  sortit  de  l'eau. 

(jâLwkâk.^1  semblable,  ressemblance. 

/öjйх  ш^^)  ressembler  ;  flatter,  louer,  sembler  bon  ;  être  vraisemblable. — 
A.  G.  146.  (j-UU^^l  ^jUuûi  «-ДЬ  ^jу,  1*XjU,y  Ji^  ^U^  re- 
chercher la  possession  du  pays  tant  que  le  khan  est  en  vie,  ne  semble 
pas  raisonnable.  — (jv-^  ^j-UU^i-^l  jilL*JAi  лалЛj  iS^^j^  ^^1  ô 
mon  Dieu,  à  quelque  chose  qu'ils  t'assimilent,  tu  n'y  ressembles  pas! 

II  est  vrnisembloble  que.  si  In  n'es  pas  Rehram,  dn  moins  In  oocnpos  un  rang- 
élevé. 
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^Uta^^i  faire  ressembler,  trouver  bon.  —  A.  G.  1 7.  c^ûwl  ^jу^ 
(^jуХкЛ  j)  (jv^jiJ^LijLâiÀ^^I  je  ferai  ce  que  vous  trouverez  bon 
de  faire.  —  Id.  106.  j^«Хj1А:ь-^1  ^Uvib  ^>lcW  la  multitude  pensa 
qu'il  fallait  se  retirer. 

(jSéy  Д  4^1  jeune  chameau  d'un  an. 

f^ju^^^\  dormir,  sommeiller.  —  B.  i/i3.  ^^à^i^^l  Alâi^  je  som- 
meillai un  instant. 

ô^)  bile,  fiel;  emprunt;  feu. 
y  ^З'  chambre;  haut,  élevé. 

«f)i«>}i  payement,  rétribution;  plafond. 

(3^'*b'»  (jИ'*^^'  payer,  s'acquitter. 

s^ôj)  timide,  effrayé. 

I»3^i  maison,  muraille. 

jfjtijl.  m.  jour.  Conf.  \3^^. 

^•>jl  bois  à  brûler. 

^^•>^)  emprunt,  dette. 

sù^\  là,  dans  cet  endroit. 

%^\  hauteur;  direction  dans  laquelle  souffle  le  zéphyr;  sorte  de  tumeur 
qui  se  forme  sur  les  membres:  ciel;  fossé;  en  haut;  en  amont. 


Lorsqa^il  gravit  une  pente,  il  a  les  allures  de  la  fumée  qui  s'élève;  lorsqu'il 
accomplit  ses  évolutions  dans  la  plaine,  on  croirait  voir  on  mouton. 

A.  G.  101.  j^^jЬ^з'  ils  creusèrent  un  fossé. 
M^i  avant-poste;  qui  reste  éloigné. 

/^^ç^Ki)j^)  s'appeler  mutuellement  par  des  cris  au  moment  du  campe- 
ment; cri  des  soldats  quand  ils  campent. 

/a^'^ljl^i  conjecturer. 
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jijj^l  bonheur.  —  A.  G.  >сЬJу^  ^црJ^\Сс1  j^yy»  ^>.^1;^1  les  heureux 
d'entre  nous  s'échapperont,  les  malheureux  seront  pris. 

i3\jj^\  faux,  faucille.  —  B.  iUq.  jt>l  ^^,^у-^з  ^^^-ь^з  öЬ->'->  <5-^^' 
с^Ьидм!  une  corde,  une  faucille,  une  hache,  tout  ce  qu'il  fallait  pour 
traverser  l'eau.  —  (s^h^^  moissonneur.  —  ^ÿ  ^Ij^l  cigale. 

ц))д^|  métier,  industrie;  cri  de  ralliement;  nom  du  cri  ou  du  mot  au 
moyen  duquel  les  Turks  d'une  même  tribu  se  reconnaissent  entre  eux. 
Le  mot  des  Kaxai  est  ^jW'^K  des  Mangui  ts^-,  des  Kenegôz  <i^^, 
des  Khitax  bp^l ,  des  Koungrat  (^UXa^L^  ,  etc.  etc.  —  Conjecture ,  sup- 
putation.    B.     139.  ^  |<\-XJ^I  j-A-^  jj^^.^  ^ylfjy^^,   S^\   у1;У 

j-^'  J^b*  Mj^  »^.«-  '^J^  jo^y  ^  ^зj^  аЪз^  ^ib^py 

jз^  JЛ^*  jl^l  joS^^rfKlu  хмйj^  рj^чи^.  II  y  a  deux  espèces  de  mots 
de  ralliement.  L'un  est -spécial  à  chaque  tribu;  l'autre  est  commun  à 
toute  l'armée.  Dans  un  combat,  quiconque  se  sert  de  ce  mot  est  sur 
de  retrouver  ceux  de  son  parti.  Dans  cette  bataille,  le  mot  de  rallie- 
ment était  Tachkend  et  Seîram.  Au  mot  Tachkend  on  devait  répondre 
Seiram  comme  mot  de  ralliement  .entre  ceux  du  même  parti. 

f^jy  levain. 

!  pousser,  se  dit  de  l'herbe,  des  cheveux,  des  poils  de  la  figure. 
Aj^  rue,  faubourg. 
Oji^i  flamme,  étincelle,  cendre  rouge,  incendie  d'une  plaine. 


«  ^o 


Maintenant  que  ces  quatre  stations  se  sont  trouvées  sur  ma  route,  je  suis 
aussi  éclairé  que  si  une  flamme  brillante  me  montrait  le  chemin. 

b^^l  milieu;  intervalle.  —  0^^'  'ö^'  timon. 

'%^t\!>\ij9^  qualité;  mesure  moyenne.  —  B.  9.  4^*>^-йJ  jЫ  ^аХрЦ^Ь^^! 
c'était  un  tireur  de  movcnne  force. 


5  A  ~JL9 

F  JJ^    compagnon,  associé. 
viLobjf^i  mettre  le  feu  à,  enflammer. 


Ô  Nevaî,  dans  I  excès  de  mon  amour  pour  lui  j*ai  fait  à  mon  cœur  bien  des 
blessures;  mais  s'il  m'a  bràlë,  è  mon  tour  je  Tai  brûlé  aussi. 


y\^  Ъj^^  ^yj^l  J^ï  ^^j^\  ^Ц- 


Cette  beauté,  au  visage  enflammé,  est  une  vraie  fournaise  pour  incendier 
mon  âme;  la  garniture  bleue  qui  Tentoure,  c'est  le  soufre  incandescent  qui  fait 
resplendir  Téclat  de  ses  traits. 

liWbjj^i  prendre  feu,  s'enflammer,  être  entièrement  consumé. 


Un  malheureux  dont  la  lampe  baisse,  en  s'éteignant,  sera  bientôt  consumé, 
quand  même  sa  quantité  dЪuile•serait  augmentée. 

'^ vU    placé  au  milieu;  mitoyen. 
yî)3  "*  У^J^  couverture;  surtout;  caché;  couvert;  brûlé. 

\S^f^j^  divisions  de  territoire  dans  le  pays  d'Endidjân  et  de  Kachgar  cor- 
respondant  au  sandjak.    --ч     .»  '   -  ^ 

^^jy  campement  royal;  camp. 

^^jjy  habitation  des  femmes  du  sultan;  tente  particulière.  —  A.  G.  107. 
^:>^l  <^^L  ^^^  \ьъ^j^\  (jlkX^w  le  sultan,  dépouillé  de  ses  armes, 
était  caché  dans  la  tente  de  ses  femmes.  —  c^-a-j  *^У  matrone: 
mattrc  d'hôtel. 

{^j^  enclume. 

\jêéj^  ignorant. 


-   л 
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K^yt)^^^  к^^^J^^  femelle.  —  A.  G.  38.  ^^^у^jу^з  iSj^  ^>6^'  *Ч^ 
лР^  SiçkS  ^jj^  tcheneh,  en  mongol,  veut  dire  loup,  soit  le  mâle, 
soit  la  femelle.  Conf.  £п^^^£-.  • 

MjJB^^i  nom  d'un  mode  en  musique.  —  %iLï-û^^l  ^j^^  \i^y^  ^*^rf 

Ensuite  il  y  a  le  kouchouk,  qui  appartient  au  rhythme  de  ïargouchtek. 
Il  en  est  fait  mention  dans  plusieurs  livres  oij  il  est  traité  des  cercles 
de  la  musique.  C'est  une  poésie  chantée  sur  le  rhythme  dont  se  servent 
les  Arabes  pour  faire  marcher  les  chameaux,  et  qui  appartient  au  ré- 
mel  murebbâ  mahzouf.  En  voici  un  exemple  : 

Hâas!  quelle  douleur  me  cause  la  perte  de  cette  lune,  quelle  brûlure  im- 
prime k  mon  cœur  la  séparation  d*avec  elle  I-  C'est  un  feu  qui  cousume  mon  âme, 
c'est  un  fléau  qui  attaque  mon  existence. 


^^^^лЛ^j^^  c^^ol  ^9*1^^*«*  ^î^'  j^*^^  grâce  à  lui ,  ses  sujets  voient 
leurs  palais  et  leurs  jardins  dans  une  situation  florissante,  les  soldats 
lui  doivent  leurs  succès  et  leur  gloire;  grâce  à  lui  encore  les  dames 
turkes  charment  leurs  nuits  par  le  chant  de  Yorgouchtek, 

\Sj^  tente,  pavillon.  —  A.  G.  .18. 1  JU>L  J^-шj  ^j^\  ^1  ^1  l^xïl,  Jlj^I        "^ 
tS^jySxî  (^^1  ^!  ^1  il  fit  planter  du  côté  droit  six  pavillons  blancs, 
et  du  côté  gauche  six  autres-pavillons  blancs. 

^,J^J^4  ^..J^J^  io^^  d'une  forteresse. 
^ц^рАйеид^!  m.  épine.  Conf.  1а^^А>Д-:^л... 

4Л5     Ч"*  s'effraye,  qui  prend  de  l'ombrage,  farouche. 
^^^Ujji  araignée. 
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4*'  4^*0^'  *****  ^ 


Devant  des  amis  ie  chéteaa  de  Khaîbar  iui-méme  est  à  ras  de  terre;  pour  re- 
pousser rennemi  la  demeure  de  Taraignée  est  une  puissante  forteresse. 

^\Л  ^^^5^»0з1  ^..Juôtfl^  ^  \byKi  JjUay  (:j!^  jû^  »^J^  A'  si 
tu  ne  restes  pas  à  terre,  derrière  le  rideau ,  si  tu  n'es  pas  comme  Tarai- 
gnëe  de  la  porte. 

оЧл^    corde  avec  laquelle  on  lie  un  ballot. 

s^\S^^\  s'instruire;  s'habituer.  —  B.  i5/i.  ^  j^^Js!'  dU^ieU  ^^ш^ 
j^d^LâU  дкА-i  ^Jь  J^i  ^j^^j^\  А*(ÿл]^  ц^  les  gens  de  Khosrev- 
châb,  qui  avaient  appris  à  pratiquer  ta  violence  et  l'indiscipline, 
commencèrent  à  vexer  le  peuple.  —  JuciTj^t  enseigner. 

y^jy  les  Pléiades. 

^^^jy  s'effrayer;  prendre  de  l'ombrage;  sauter. 

jfjy^  somnolence;  frayeur, 

<туjj^  crinière  du  cheval;  bosse  du  chameau;  hauteur,  sommet  d'une 
montagne. 

viLe^^jJj^i,  s^^^^jy  sommeiller. 

Avec  le  nuage  l'humidité  se  montra  de  telle  sorte  que  le  narcisse,  baissant  la 
tête,  8*abandonna  au  sonmieiL 

(Al^^i  tourner  autour.  — :  B.  1 13.  j^j^j^^^  Vjy^  o^u  ^j^^^л^яj 
^«x^l  jЫ  "^^^j^  j*ii  (^«N»1  quant  à  ceux  qui  faisaient  le  tour  en 
marchant  à  pied,  ils  n'accomplissaient  pas  un  tour  sans  que  l'aurore 
parût.  —  là.  373.  J^yU  ^  еу^с^й^  vA^  w'  ^x^(^^..j^ 
j^^jj^^i  leur  méchanceté  ayant  décuplé,  ceux  d'entre  eux  qui 
étaient  bons  tournèrent  au  méchant.  —  A.  G.  1э8.  ^^na^ahIï  ^^У 
^^^1  j>ULw  i^^^j^  u^!^^  Jubâ^t  A^  t«XJ»j$^il  gardait  la  place 
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d'Ourguendj ,  en  faisant  des  rondes  de  jour  et  des  rondes  de  nuit  à  la 
lueur  des  torches.  —  B.  1 6 1 .  ^^^^jy\  cicjy*^  «l>'>^  je  fis  le  tour 
d'un  grand  tamarisc.  —  ^^Цд^з^з'  ^^re  fait  tourner  tout  à  Tentour. 

{jjS^j^^  déluge. 

jU  lULàUjy^  ^  JUijfi' UU«iS!l  ^^ ЬjЬ 


Vois  mon  chagrin  !  Si  l'ami  veut  s'approcher  de  moi  pour  s'informer  du  sujet 
de  ma  tristesse,  je  ne  puis  y  consentir,  tant  est  redoutable  le  déluge  du  torrent 
de  mes  pleurs. 


fj^^  frayeur;  sauvagerie. 

\Ù^^jp^\  aller  en  haut,  monter;  filer,  tresser. 


Tantôt,  gravissant  des  hauteurs,  ils  montent  jusqu'à  la  voûte  du  ciel;  tantAt, 
descendant,  ils  s'enfoncent  jusqu'au  septième  étage  de  la  terre. 


wîL^^^t  se  mettre  en  dessus,  couvrir.  —  ^J^j^^у^  *iljLA-»^^o^-^3 

c;*^!  К^^^иш^!  ^y^yi  Л^вЛ*  "^^^уЫ  JН  f^iS^J^  (S^^  ^i^  J\6^л1» 

^«Xi^^l  il  regarda  les  os  en  putréfaction  de  sa  monture  ;  il  vit  qu'ils 
tenaient  tous  les  uns  aux  autres  et  que  la  chair  les  recouvrait. 

^Цл9    espèce  de  tissu  fait  de  poil  de  chameau. 
^Цд^!  forêt,  jungle,  endroit  couvert  de  roseaux. 

syk^j^]  araignée. 

(^Jj)  frapper;  assiéger;  ahoyer;  moissonner. 

^j^Lé^^I  Ак-й1  v-iJaJ  ^1ш  AP^^à  ^jул 


Sème  avec  générosité  la  graine  de  la  bienfaisance  dans  le  champ  de  ce  monde , 
car  h  la  fin  tu  recueilleras  précisément  ce  que  tu  auras  semé. 
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М^  i^3  *^^  jЬз»  öУ  J» 


Comme  le  paysan  qui  sème  te  grain ,  le  moissonne  précisément  aa  moment 
convenable. 


^dU^^I  fo^  cp-^l  |о5"(jь4^  âlwJi^  C^^  Я^^  ^^  semé  le  bien  ou 
le  mal,  et  n'en  a  pas  moissonné  la  récolte?  —  (^^jз^  se  battre. 

siL*jf^l  tresser,  natter;  souffler,  gonfler. 

A^^i  boutons  qui  poussent  sur  la  peau  quand  on  entre  dans  l'eau  froide 
au  sortir  de  Геаи  chaude  ;  espèce  de  grosse  corde ,  tresse. 

<ЛJЛ5''  С2Л5    р'з<^в»  endroit;  échange. 

JЗJЗ^  t)j^  àj!t^  iÙ^^  ^'^^^  J-i^l 

Quoique  l'enfer  soit  le  séjour  réservé  aux  infidèles .  lui ,  à  cause  de  sa  justice , 
résidera  dans  le  banakh  (gouffre  entre  Tenfer  et  le  paradis). 


Nevaï  s'est  tellement  consumé  de  chagrin  loin  de  toi  que  ceux  qui  regiadeni 
à  la  place  où  il  gtt  se  disent  :  Est-ce  qu'il  aurait  déjà  disparu  ? 

илд^  J:>j^JL^  *^eyl#  >'  ^*îr^  UV^^  (j^^^^з  »>Ь  i'ib^^dans 
sa  chemise,  il  v  a  des  places  de  récentes  brûlures:  tu  as  d*abord 
appliqué  sur  toutes  le  froc  qui  te  couvre  toi-même. 

e-uJ  ^^j^\  v^ï  олы  ^;^ 


II  se  fait  un  habit  de  satin  de  couleur;  sur  sa  tête^  au  lieu  de  bemic,  il  met 
comme  une  sorte  de  coupe. 


Depuis  que  ta  figui43  ne  se  moiilrp  plus  ii  mes  yeux .  mou  sang  ne  |)eut  suflire 
à  remplacer  Ips  flots  do  mes  larmes. 
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i^lôy!  image;  resbeiiibiance. 

C5^>L5    prendre  place,  faire  place.  —  d^b;^'  faire  prendre  place,  ins- 
taller solidement. 

/jHTjj^i  être  congédié. 

(J^^Jjy  mourir  subitement  d'une  hémorragie  à  la  bouche. 

jjjl^i  silo  pour  le  grain;  bélier. 

Oj^^y  campement;  station;  parc  pour  les  animaux.  Coiif.  <^>ч>-  -А^ 

(3^JiAî    camper,  s'arrêter. 

0%5Л5'  action  de  s'enlre-frapper,  combat. 

Qae  les  hommes  me  combattent  ou  me  fassent  des  propositions  de  paix ,  com- 
ment pourrai-je  combattre  contre  eux  tous  ou  m'entendre  avec  eux? 

(S^yi  ^^  ^Цг^'^сÿгj;з^  vW^jy'  Guerchâb  mourut  dans  le  com-  -4- 

bat  contre  Afrasiâb. 

F^J  iy*iJJr  tra'ïïe  et  chaîne  d'une  étoffe. 

v3  P^Jj^  parent,  famille;  clarté  du  jour;  ensemencement,  agriculture. 

B.    18.    iS*^  J^y*    ÖJУЗ'    ^f^.    oJ^à  {^^^    IS^^   eUAJpbï    dUAÂA,* 

il  était  parent  de  ma  grand'mère,  Isan-devlet-begum.  —  /rf.  3 1.  ^-j 

parenté  entre  Haçan-Yâkoub  et  cet  ambassadeur  qui  arrivait, 
(jûlfb  ^ijy  parents,  famille,  alliés,  clients. 

Il  (it  appeler  les  membres  de  sa  famiiin;  il  mit  en  délibération  la  conduite 
qu'il  fallait  tenir  dans  cette  alTaire. 
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Les  përis  et  les  houris  sont  parentes  de  cette  lune;  mais  le  il  ny  a  personne 
qui  paisse  se  dire  de  sa  parenté. 

Ojy^l  (Ji-i4!  ^C^I^Wil  J^Jз  iS^j^  *^Ji^  vW-4r*'  Ôur^  дкА^^j^ 
j^(^^l  c^^'^  ^  envoya ,  pour  repousser  Afrasiâb,  Tous  et  Faramourz , 
qui,  tous  les  deux,  étaient  ses  proches  parents. —  оjуз'  ^i^^ç;^^^^^ 
j^^  (^Ьу  U^l^  *^  (^Is^  Ь  grandeur  d'âme  est  la  proche  parente 
de  la  générosité,  disons  mieux,  c'est  sa  sœur  jumelle.  — *Ö5jз'  ^^  ^^^ 
proprement  du  frère  et  des  plus  proches,  (j^Lb  de  ceux  qui  sont  alliés. 

Ai}^    cordes,  entraves  mises  aux  pieds  des  chevaux;  séjour,  campement 
d'une  armée;  prune,  abricot;  enflé. 

^Mji^i  habileté,  expérience  dans  les  exercices  militaires  et  le  maniement 
des  armes.  —  ^^^  «>^  b»iLjêl  i^^^j^y^  |^-)^fJw'  bj^^jU^ 

j^^JLfH^  dans  tous  les  exercices  militaires,  tels  que  décocher  des 
flèches,  manier  le  javelot  et  le  sabre,  il  était  si  agile  et  arrivé  à  un 
tel  degré  d'habileté  dans  tout  ce  qui  concerne  un  homme  de  guerre, 
qu'il  faisait  l'admiration  de  ses  contemporains. 

\^f^jy  m.  pauvre,  mendiant. 

(j^^^^^Jjy  élire,  choisir. 

^^^^jy  choix. 

З^^^^jу  housse  de  la  selle. 

«iligjf^l  brillant,  lumineux;  ouverture  du  haut  de  la  tente. 

c^Jjjjjf^i  m.  petit-fils,  neveu,  descendants.  Conf.  t-\yiûj^^  descendance. 

КУ^^J^  vêtement,  couverture. 

Ъjj^  colonne. 

^j^  qui  se  lève,  qui  se  dresse.  —  ^^^^l  Зуj^^  ^^^^  ^^  queue  se  dresse; 
le  scorpion. 

Jj^ï  éloquent;  habile:  cent;  en  dessus;  soi-même;  parent;  connaissance; 


moelle  ;  crème  d'une  chose  ;  limon  collant.  —  ^^uS'j^]  homme  de  mé- 
rite. —  B.  1 08.  ^^Jsîi  аЪиЯ)  *^crSi^  4^*>чЬз'  ^JУ^  ^ÇtA*  quoi- 
qu'il fût  très-éloquent  en  paroles ,  il  était  plus  faible  le  sabre  à  la  main. 

{jji^\)^4  {JJry^l)^^  '^  j^^^  d'avant-hier,  jour  long. 
3\Ху  ^bigné,  long.  —  ^^js\  ^Ij^l  marasme. 

^J^  blessure,  tumeur;  descente;  veine  qui  sort  du  cœur;  moelle  rouge 
dans  le  bois  ;  pépin  ;  puipe  ;  murmure  de  la  mer. 

(jâ»jyij|^!  marche,  départ. 

(3^!л5  '  (:?^!л5'  être  long,  allongé,  couché,  croître. 

A  voir  ton  œil  s'allonger  gracienseraent  sur  un  lit  de  tulipes  et  de  roses,  ne 
dirait-on  pas  une  gazelle  couchée  sur  des  fleurs  de  Khoten  ?  ^ 

B.  З70.  j^ô^^  öЬjИ^  4^  4J^^  и^^Ьз'  ^j^З  ^^  à  mesure  que  les 
branches  et  les  feuilles  se  développent,  le  feuillage  devient  d'un  vert 
plus  foncé.  —  (>^1)^'  laisser  aller;  expédier;  reconduire;  allonger. 

Ayant  dit  cette  parole ,  trouvant  un  homme  éloquent  ils  Texpédièrent ,  tristes 
à  la  fois  et  souriants. 

B.  1 1 .  j^(s^^')^  {^,^^^  on  la  laissa  partir  de  là.  —  là.  109.  bl)^! 
I<vxiu^  je  sortis  pour  le  reconduire. 

о1л9  espèce  de  récitatif  dont  les  paroles  ne  sont  assujetties  à  aucune 
des  règles  ordinaires  de  la  prosodie  chez  lesTurks,  et  dont  on  attribue 
l'invention  à  Ogouz-khan  et  à  Khara-khan,  son  père,  (ils  de  Mogoul- 
khan;  qui  vient  d'être  sevré.  On  trouve  un  exemple  de  ces  vers  libres 
dans  une  pièce  d'Akif-efendi ,  commençant  par  ces  mots  : 
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L5^L)3    Я"'  ^^^  ^"  tambour,  en  chantant  ce  chant. 

jXiiji^l  é trier. 

Адьд^\  suivant  moi-même ,  toi-même,  lui-même. 

A/^^^)^l  haut-fond.  —  B.  iio.  ^лjjJиб^^ЗЗ^  J^>f,  àiy>f^^.b  ^^^l 
iS^^  ^З^jз'  1^^^  (^«)^l  nous  eûmes  pied  pendant  plus  de  la 
moitié  de  la  traversée;  ensuite  vint  un  haut-fond. 

DiiL;«>^^!  à  la  manière  de  moi-même,  toi-même,  lui-même. 

^jTjJB)^)    chantant  le  ^^l)^'. 
w^^l  autre,  différent. 

дКй1  гЦ;^,,^  дГ  J^l  Ц^  ^1 

Heureux  celui  qui,  en  sachant  voir  ses  défauts,  trouve  en  lui-même  les  mé- 
rites de  cent  hommes  d'élite.  Qu'est-ce  à  dire?  Ayant  devant  les  yeux  la  repré- 
sentation de  ses  propres  défauts,  il  tire  le  rideau  sur  ceux  du  prochain. 

1<Х^13  (j:Д^1 


La  coupe  de  vin  se  trouve  être  toute  clifTérente  de  ce  que  tu  crois;  A  dévot 
ne  réprouve  pas  les  gens  de  ce  cabaret  sans  savoir  ce  qu'ils  sont 


^з' ,  U»-fcrj)^l  d'une  manière  différente,  spéciale.  — B.  280.  ^ 

kiLfiAjj  les  daims  et  les  daines  de  ces  montagnes  sont  entièrement 
noirs,  sauf  la  queue,  qui  est  d'une  couleur  différente. 


Pant-il  s'ëlonner  .si  je  suis  exceptionnellement  triste  parmi  les  amoureux 
ри18ф1е  cette  beauté  fait  preuve  à  mon  égard  cFune  dureté  excessive? 


.j^\  03 

^j^  lui-même,  soi-même. 

Le  lendemain  la  multitude  revint  à  elle-même  en  considérant  la  forme  et  la 
couleur  de  cette  plume.   . 

\;}yjy  débordement  de  Геаи  qu'on  ne  peut  plus  traverser  qu'à  la  nage. 
Sj^  échelle,  escalier. 
JолJД^  \  demander,  .désirer. 
/oA.niu  ^JУ  ^^"^  collante,  limon. 
ii)^J)^i  personnalité;  existence;  de  soi-même. 

Sa  personnalité  sortit  de  lui-même;  il  se  purifia  de  Tidée  même  de  sa  per- 
sonnalité. 

i>JçKjl  la  rue,  espèce  d'herbe. 

(Щ^jу  se  vanter,  réciter  le  ouzan;  surpasser,  devancer. 

viA-^^i  briser;  cueillir;  arracher;  nager. 

(JS-i^^l  y^y^   Cj3?-**'****5)    {;)У^ 

J'ai  brisé  entièrement  le  fil  des  incantations;  j'ai  fait  voir  comment  s'ouvraient 
les  talismans. 


B.  366.  ^^^lu^  I«Nj^I  j^^^'j^l  pli-jjLn  souvent  on  se  met  à 
le  cueillir  quand  il  est  encore  vert;  il  mi\rit  à  la  maison.  —  W.  368. 
^^:>^^  А-ш«  Vjû^l  ^^  »^*Д?'  {^^^у^  partout  on  trouve  à  le 
cueillir  à  la  main  et  à  le  manger. 

II  dit  :  0  ami,  il  n'y  avait  pas  lieu  à  condamnation;  n'ayant  pas  appris  a 
na|>er,  j'ai  été  submergé. 
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гЦ;^1  être  arraché.  —  wlLcIj^l  vieillir,  se  déchirer.  —  ^^^jз^jз^ 
faire  nager,  passer  à  la  nage.  —  B.  989.  j^j-ы  ^«N^^b  «^J^f^^-ir? 

de  Behreh,  sur  un  espace  plus  long  quun  jet  de  flèche,  il  était  im- 
possible de  passer  :  on  traversait  à  la  nage  (en  faisant  nager  la  mon- 
ture). —  Jl^jjji^I  s'entre-taillader;  nager  ensemble. 

jLjf^t  anneau;  feutre  qui  recouvre  une  hutte;  pièce;  brisé. 


Si  le  sceau  de  tes  lèvres  de  rubis  venait  à  toucher  ma  bouche ,  Fempreinte  de 
mes  dents  s'y  imprimerait  comme  sur  une  cire  moUe  h  laquelle  on  applique  un 
cachet. 

fjn^f  raisin. 

^jjjjjj^i  long.  —  JlAil  ^jjjцj!  espèce  de  jeu.  On  trace  un  cercle,  dans  l'in- 
térieur duquel  se  place  un  des  joueurs,  sur  lequel  les  autres  se  pré- 
cipitent du  dehors,  en  cherchant  à  le  frapper.  Celui  qui  est  pris 
ayant  le  pied  en  dedans  du  cercle  devient  à  son  tour  l'objet  des  atta- 
ques des  autres. 

Ъj^)  sur,  dessus.  —  Gonf.  e^jt^l. 

(j3»J{Ji^i  la  personnalité,  l'être. 

(У^^1  intelligence,  raison. 

Jьм^)  défectuosité;  diminution;  négligence,  perdu,  né^igé. 

Lorsqu'un  messager  partit  pour  s'informer  de  ce  qui  s'était  passé,  du  motif 
pour  lequel  il  avait  n^igé  son  propre  service. 

B.  i36.  t^^^  j^JЦ^J  ö^^хз^  (syi^à^^j^  a  ^в  belles  négli- 
gences provenaient  de  notre  inexpérience. 

^Lm^i  paresseux. 

/o^^Lm^i  s'ennuyer,  être  las  de... 


)  supërieur,  en  haut. 

AjUJUm^I  ^l4>4Â^   Jл1  i^^^y^    уЛjкjп^    ^буjш 


ivre. 


^fL«jj.AM^i  être  ivre,  s'enivrer. 

O^X^^I  espèce  de  coiffure  militaire;  capuchon  qu'on  pose  sur  la  tête 
du  faucon. 

^л^^^^шш^]  être  intelligent,  comprendre. 

v3^JLm^!  tumulte,  trouble. 

/o^'^l^w^l  se  cacher  derrière  un  voile. 

/o^w^l  ôter  la  chair  de  dessus  les  os,  peler. 

Ju^^t  grandir;  s'habituer.  —  A.  G.  Ai,  160.  si^Àxjj^ôJyi  ^^h\  ^^^\ 
(S^^\  \i>J^yà  il  fut  élevé  entre  les  bras  de  son  grand-père  loldouz. 


3jy^^^  vent. 
/4^д^jjу^j|  lâcher  un  vent. 
^^2^дм^|  m.  eau.  Conf.  i^^^. 
(jâ^i  qui  porte  le  même  nom. 

(jà^i  voici,  voilà.  —  B.  6a.  ^^JOUXa*  \àjS\  aKaj  а^уУ*  ou^I  voici  qu 


on 


se  contenta  de  cela. 

Il  dit  :  Je  sais  quel  est  le  remède;  voiUi  que  j*ai  sur  пю!  rinvocation  écrite. 
M.  et  L.  76.  ^e^w^l  celui-ci. 

DlGT.  TDRK.  0 


-t- 


A  voir  les  touffes  légères  de  tes  poils  naissants  au-dessus  de  tes  lèvres  de 
rubis  pleines  de  sourires ,  on  dirait  que  Khisr  projette  son  ombre  sur  Геаи  de 
la  vie. 

/'(Li^\juéi$i\  être  supérieur,  l'emporter. 

yuLwjl  canal.  —  tw^^^'  en  haut,  en  dessus.  ^ 

_ « 

^^sjuLam^i  qui  est  en  dessus. 
«fLwM^i  i 


'f 
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^^1Дj!  briser.  —  В.  298.  JuuLj»jAj  b,Ls?U  j*uu  s^s^lu  ^^U^y 
^^^Lub'  ъ^^Ц^!  (^Um»  Noukhaï-piadeh  le  perçant  avec  une  javeline, 
il  eit  brisa  la  pointe  avec  ses  dents  et  la  jeta  par  terre. 


Si  ta  désires  briser  ces  liens,  ne  te  laisse  pas  captiver  ici  bas  :  tel  est  mon 
conseil. 

/oU.uyi,  /^o^amUm^i  être  brisé.  —  сÿ^Ц^!  démembrer,  fendre. 
^Lm^I  menu;  petit  garçon.  —  ^bUlâ^l  diviser  en  morceaux. 
Jum^I  cela,  ce,  cette. 


En  vain  mes  gémissements  couvrent  les  accents  du  rossignol ,  elle  ne  se  soucie 
pas  de  son  pauvre  esclave;  A  Baber,  mon  cœur  est  plein  des  angoisses  que  fait 
nattre  en  lui  cette  rose. 

^um^i  cette  quantité,  autant. 

i>Juuy),  i^iLû^i  au  même  endroit.  —  l^WltXjlâ^l  jusqu'au  même 
endroit. 

iri^sJuw^i,  3)>jЬм^)  tellement;  de  la  même  manière. 
/o^Um^i  être  privé  de  sentiment  et  de  mouvement. 
З^JиСм^)  cheville  du  pied. 
^•^JjJuu^l  injustice,  oppression. 

^jjJLiê^)  oseille. 

..  **  * 
AJLUj!  mari.  —  4;|UL  j-^Jl^L  (^^ool  Jiij^ м^^\  Uyj  é^J^  yUL 

^^j^jyi  {ji'^^  ^(x^^  ^^  v^^i  si  elle  a  une  mauvaise  langue, 
le  cœur  de  son  mari  en  sera  blessé;  si  elle  est  vicieuse,  il  en  sera 
couvert  de  confusion. 

/^<^i  se  précipiter  de  tous  les  c6tés;  se  réunir  dans  un  seul  lieu;  faire 
'mal;  gémir.  —  к^jу^з^  faire  que  Ton  se  précipite  ensemble. 


/.AjJlfil^  A^FV^AaI  autant  que  cela;  en  celte  quantité. 
/ö4^jмÿ)  se  hâter,  s'agiter. 

J^j^  {J^-^^З^  V>i^3'  f^  J^  ty^  J^' J^i^*^!^ 


Cette  coquette,  disent-ils,  s'agite  à  chaque  instant  et  sort  de  la  maison  :  ainsi 
Fait  rame;  elle  s'agite  sans  cesse  pour  trouver  une  issue. 

уш^) ,  uy^^^  celui-là. 

Ji^-^    O^ft^   ^'*J^Ÿ^   iy^3^    (û^ 

■ 

Mais  celui-lh  est  un  être  charmant  qui  brûle  tous  les  amoureux ,  et  dont  chaque 
rayon  embrase  tous  les  espaces. 

ij^iLjuuyl,  3^j^^'  soupçon,  conjecture. 

(^«Xi^dw^i  attaque  subite,  assaut,  action  de  fondre  sur  qiielquun. 

p^l  la  charpente  supérieure  de  la  tente;  espèce  de  botte  faite  de  peau 
non  tannée.  —  ö>Цз'  fossé. 

(j^^^x^l,  ytjî  Dieu. 

âJ^  ^j^  зг^  ^з  jзjу^  vjui 

Nevrouz  et  Gui ,  voyant  cette  peine  de  cœur,  remuèrent  la  langue  pour  rendre 
grâce  à  Dieu. 


Cent  actions  de  grâces  de  ce  qu'aujourd'hui  mon  Dieu  t'a  fait  mille  fois  plus 
que  je  ne  le  pensais  1 


Par  un  eflêt  de  la  toute-puissance  de  Dieu,  sans  le  secours  du  plongeur,  ils 
trouvèrent  dans  la  mer  une  perle  d'une  rare  beaiité. 


4- 


O. 


\ 
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JLû  (j'éjî  nom  générique.  —  B.  169.  iàài  ^  \ùJ^}ij^^  Jol  JUî  ^U^ï 

^  J^J^:i^Lш  ^Uy  i^nTj^^ijUû  fj\à»\  UJUj^:»  ^U  les  habitants  sont 

^'"^  nommés  JLû  ^^Ц^! ,  mot  bien  connu  à  Kaboul.  C'est  probablement 

une  altération  de  l'expression  jU-û  ^^Uil  à  mine  d'Afgan. 

/ö^кх^),  /ö^1%х^|  rencontrer,  surtout  en  mauvaise  part;  passer  par. 

О&Ь^  vol. 

Зj^Ъj^jУ  ^^'^  doué  de  bonheur. 

\^yt^  voleur.  —  \ù^j^^  caché;  doucement. 

ir^kiC^)  chevreau  de  quatre  mois. 

\y/  ^^^^y  enfant,  fils.  Chez  les  Mongols,  titre  des  princes  du  sang  impé- 

rial, comme  mtrza  chez  les  Persans  et  iviUin  chez  les  Osmanlis.  — 
<^Uw)  ^^^1  tesùculi  castoris? 

j^x^i  intention;  bénédiction;  bonheur. 

(3^  >l>^    voler,  dérober. 

JUj^j^ié^!  furtivement,  à  la  dérobée. 

/ö^д^х^)  réussir,  prospérer. 

jj^^  peu  intelligent,  ignorant;  mortier  de  bois. 

^ftX^i  petit-fils. 

;  .  «4?^^  fil^-  —  *3з'  Jл'  1^  mercuriale.  —  с1у*^З^з'  caviar. 

/o^Lal^iC^i  traiter  avec  honneur. 
(^)*«c^i  Dieu;  canal  «souterrain. 

ЗЦ^'  petit,  menu.  —  dy^^^^  assez  petit.  —  oLh^'  ^^"^  menu. 

Ixd^l  violence,  colère. 

viX^jj^3ji  souffler  avec  la  bouche. 

^J^\  flèche;  perches  qu'on  emploie  dans  la  construction  des  tentes;  essieu; 
timon;  au.ssitôt;  vite;  précisément;  argent  comptant.  —  B.  17.  *â-> 
^«хЛаэ  а^лjJьш^  «^^^Ц;  0>з'  j^*^Х)У^  j^  '"^  accordai  précisément  les 
mêmes  égards  et  la  même  amitié  qu'auparavant. 
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Neva!  demande  que  la  jouissance  de  ta  demeure  lui  soit  donnée  comptant, 
les  faux  dëvots  se  contentent  de  la  promesse  du  paradis  ;  tant  il  y  a  précisément 
de  différence  entre  les  gens  instruits  et  les  ignorants  ! 

j^Arf  ^^S  serpent-flèche. 

^b^l  haut,  élevé;  héron.  Le  senguilâkhi  rend  ce  mot  par  JjJi^  grue  ;  mais 
cette  traduction  ne  semble  pas  exacte,  puisque  B.  172  ne  cite  l'oi- 
seau appelé  j\9^\  qu'après  avoir  parlé  de  Ai^^,  qui  est  véritablement 
la  grue.  La  traduction  persane  rendjtii^l  parjUo^,  pigeon  ramier; 
mais  il  est  surtout  question  ici  d'oiseaux  aquatiques,  et,  comme  il 
s'agit  du  commerce  que  l'on  fait  des  plumes  du  jtii^l,  p.  176, 
j'aime  mieux  croire  avec  Erskine  qu'il  s'agit  ici  du  héron,  dont  les 
plumes  servaient  à  orner  le  turban  des  grands. 

\Аг  coupe;  dartre. 

/4^iji3^)  hennir  tout  doucement  en  cherchant  à  manger. 

S^Jr  > S^Jr  ^  J'^^^Jr  rouleau,  cylindre  pour  aplatir  la  pâte;  rocher. 

iixA^j^)  lancer  une  flèche;  avoir  le  culte  de  soi-même. 

(jму>^|  lecture. 

/ö^*j.5^|  lire,  réciter.  —  ^j-^чиjз'  s'appeler,  être  appelé.  —  A.  G.  5o. 
^jOaj^I  J^^I  fs^jj^  ày^3  (S"^^^  ^У^  <^«й^  il  le  traita  avec  beau- 
coup d'honneur  et  lui  donna  sa  fille  :  il  fut  traité  de  fils.  —  (з^jу^у^з^ 
être  fait  récité,  appelé. 

• 

«i)^V poils  du  corps;  appui,  pilastre.  —  «2)^1  le  devant,  devant. 

OU^I  marche  tranquille  et  bien  réglée. 

r^ojjl  apprendre,  enseigner.  — A.  G.  6.  <^«>j;l(^l  (j^W  *^yf  jл*'^ 
il  lui  enseigna  à  faire  un  vaisseau. 

VxJd^i  présent,  don. 

(^о^!  qui  n'est  pas  parent  par  le  sang;  cidopté.  —  lit  ^^^\  belle-mère.  — 
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A.   G.   38.  (f^JI  (^Lil  f^f\  ^уи^клу^  ^^J^   soii  Gb  Haruielen- 
koum  épousa  sa  belle-mère. 

AÂJ^I,  (JЦ^)  inutile:  déplacé:  qui  trouble;  colère:  force;  avantage. 

ts**^'  lis'  и«**ч)^*  «^Цук  ^**!>^  «s 

Sj  lu  n'as  pas  à  la  iliy)H>sition  les  paraît^  ipi  Iroitbtcnt  le  cœiii',  il  nVii  cxinlr 
nulle  port;  wmJiient  [Kiurraienl-elles  venir  de  пои»? 

sa  décision  déplacée  ftte  la  vie  à  un  liouime.  à  quoi  lui  sitI  alor^  d'- 
se  repentir? 

0  donneur  d'avis,  piiisi)uc  la  vie  est  |iBs»ag^re.  luissc-la  s'wouli^r  dans  les 
plaisirs;  quand  tu  nous  dil  d'abandonjjer  la  joie,  ce  conseil  jette  letroublcdaB» 

1ШЗ  (4EU1-S.  '^  • 

J^LS^I  inutilité:  fort,  avantageux. 
■JuJ^I  qui  se  fâche,  se  met  en  colère. 
ÂJ^i    brave,  violent. 
A^t  talon;  poltron.  —  t^ù^JL-tS  а.^^!   il  a  tourné  promptement. 

■Д*"**^',  *iJ-*j(A^^i  frapper  de  l'éperon:  blesser  au  laloo,  en  par- 
lant d'un  cheval  qui  en  frappe  un  autre. 

j^\/з\  r.i. 

«Д«\J^1  enseigner,  —  J>X^I  s'instruire. 

lilUwJji  élevé. 

jMtSjf\  orphelin. 

tÙji  i^MmmJ^)  toux. 

tilut^MtJjl  tousser,  éclater. 

tÉy*>tStf\  défectueux:  peu. 
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Depuis  que  le  cabaretier  m'a  enivré  dans  le  couvent,  faut-il  s'étonner  si  le 
soleil  parait  à  mes  yeux  plus  petit  qu'un  atome  ? 


likl^iAAJ^i,  \iA^j,^Sy  diminuer,  être  en  déficit. 


Tu  as  perdu  le  tact  de  Todorat,  ta  barbe  est  devenue  blanche;  de  même  aussi 
ton  intelligence  a  diminué  et  ton'  ignorance  s'est  accrue. 


Il  a  lavé  avec  Геаи  de  la  pluie  la  surface  de  la  terre;  la  souillure  de  la  pous- 
,      sière  a  diminué,  grâce  è  ce  lavage. 

fLl^)  accumuler,  entasser.  —  JuS^I  louer. 

J^yi  j<\5"Jз1  ^^^^Ji^  ъжюj^ 

jK?'  f^Ji^  <S^b4  S^**^  *^ 

Celui  qui  Renverse  les  échecs  sur  Téchiquier  y  trouve  plusieurs  pièces  de  bois 
qu'il  rassemble. 

%iIJl^l  être  rassemblé. 


ujyb  t^y^.  ч^Jэ  у5  u\CÏ^I 


Il  vit  de  tous  côtés  des  dépouilles  en  nombre  incroyable;  partout  étaient  en- 
tassés  cent  trésors  de  Kâroun. 

TantAt  ils  faisaient  l'éloge  des  belles  de  Khoten;  d'autres  fois  ils  célébraient 
les  charmes  des  beautés  de  Roum. 


ff_rji  récolte;  amas. 
щj»}  hibou;  fissure  dans  la  glace;  bonnet  de  ouït. 

Obijt  conseil. 

\^-еjJ*)\  moudre. 

jyJji  jument  de  quatre  ans;  habitué.  —  rf^j^jt  avant. 

Л£д^ХJj',  Açi^j^l  vertèbres  du  dos.  épine  dorsale. 

/^^jJjl  détourner.  —  (^yS^'  se  détourner.  —  A.  G.  -jh.  jAi.  tsUai- 
'S^jPi^ 'jy*  O**  y^*->S*^  V^l^^jl?  le  peuple  du  KJiatai,  étant  d>.'- 
venu  ennemi,  a  détourné  sa  face  de  Djt'nguiz-khan.  —  Id.  1 1 6.  д^ 
4-wjl(  *-»  (_r-''<  u*^Vjiu^'  уй»>'А»^  sVtant  détourné  du  midi 
et  allant  vers  le  couchant. 

iA^jjS^\  pleurer  en  criant  —  «jj-^*>H"  Л'*^*»!  ^ "^  ыj1  «iW  1*1» 

j,u  lilUj^s^i  j*Кч  'ï'yJy»  |.лjЛ  yjA^yir^i^ 

Pour  dire  que  l'on  pleure  en  poussant  de  grands  cris  et  des  gémis- 
sements démesurés,  on  se  sert  du  mot  i^Wjj — ^1.  Cette  eipression 
se  trouve  employée  en  turk  dans  le  distique  suivant  : 

Mon  occupation  est  de  tratner  de  tous  cAlëe  sur  les  montagnes  le  torr«it  de 
mes  tannes,  c'est  de  gronder,  h  chaque  instant,  comme  les  nnages,  dans  le 
trouble  où  me  jette  la  séparation  d'avec  ce  que  j'aime. 

jyj^  conseil;  bœuf.  —  tfjj^ju^'  1*  plante  appelée  œil-de-bœvf. 
»iJ>^yJ^i  donner  des  avis. 
(j&^J^I  beaucoup;  multitude. 

Ай1  4^1*  dtjSS'  rf>*J^*5  »)J^ 

Que  la  personne  de  chacune  d'elles  entourée  d'accessoires  remanjuables  se 
montre  aux  ri^arrls  avec  beaucoup  de  merveilles. 


Шj^\  ^\k^  jû^l  v^l  J>w 

»w-^I  c:»lJw\<'  »^-b?-  t)4> 


Ta  beauté  se  révèle  à  chaque  instant  dans  la  création  sous  beaucoup  de  formes 
différentes. 

s>j»yS^\  rendre  mou. 
{jj^^  autre;  outre. 


Je  ne  demande  autre  cho»s  à  Dieu  que  le  bonheur  de  jouir  de  toi  ;  ô  mon 
Seigneur,  puisse  être  exaucée  cette  prière  de  ton  esclave  1 

2_jJ^I  repentir,  pénitence. 

Зъх^^^j^^  instrument  avec  lequel  les  cardeurs  séparent  le  coton  de  sa 
graine. 

s^^iXi^J^i  aiguillon  pour  stimuler  les  bœufs. 

«iW^i  se  repentir. 

J^jjS^\  agiter,  remuer  un  berceau  ou  autre  chose  de  ce  genre. 

J^l  lui,  elle;  humide,  frais;  eau,  mer.  —  B.  З67.  ^^Lç  Jf  J3I  siU^ji^ 
j^y9  Ашjц  (jmWI  toutes  fraîches,  ses  fleurs  ne  sont  pas  mauvaises; 
on  peut  les  manger. 


Tirant  le  vaisseau  h  la  mer,  rapides  comme  loiseau ,  ils  partirent  aussitôt  pour 
visiter  ses  vastes  espaces. 


ô  Nevaî,  garde-toi  de  cacher  dans  ta  manche  la  supplique  destinée  h  cette 
lune;  car  cette  manche  se  changerait  en  océan  à  force  d'essuyer  des  [ai*mes  tou- 
jours renaissantes. 
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^i  m.  montagne  élevée.  Conf.  и  mi  i.^. 

O^jt  la  mort,  mortalilé.  —  B.  at.  iS-y^yt  а^У  <^^  ^1>>>j1  mua^^  J^I 
(fâV»wlf  Уj|  ил^^Ьjи,!  j^t  АЦÿ1э  дЦÿ1э  |4SJ  dans  cette  occasion,  il 
y  eut  une  telle  mortalité  parmi  les  chevaux,  que  ces  animaux,  tom- 
bant par  bandes,  commencèrent  à  périr. 

tjiy»\  part,  portion. 

tiL^'&j'j'  pertiitj'cr.  dÎMlribin;!-. 

/лЛмаУ^)   fils  ou  cordes  tordus  ensemble  et  façonnés  eu  forme  de  lien. 

3>  (^^'  travail  sans  salaire;  clievaU  courrier;  petit  bateau.  —  i^.^— ' 

j^(jS*^'j^Jt—  ijïj»  i-ч^Ь^  bj^j^i'  luarid  il  cliassail,  il  n'fivait 
pas  de  chevaux,  mais  il  se  livrait  h  cet  exercice  en  se  faisant  porter 
sur  les  hras  d'une  personne  très-grande. —  iJ-ÏJ'jl  partir. 

O^^l  endroit  de  chasse.  —  B.  i3H.  ji'j!  (^i-A—UW  jU^^y-Lya  j^— 
jЭ^<х1л4  ^.д^^  ь-»jЛj^  ils  représentèrent  les  bords  de  la  rivière  Sarou 
comme  un  bon  endroit  de  chasse,  —  A.  Ci,  55,  lAiïiiïl  j^)"^.  *j^ 
h:A^l^  avani  appelé  Mahmoiid-aavnudj  dans  un  lieu  de  chasse. 

/4ij[jl  grandir. 

j,9-^jl  ^âULjSJt  dU^Mob  ^1  j^lf^l  «iUfit^ 

Quand  i)  est  encore  jeuue,  tue  le  chien  de  les  passions  avant  qu'il  ait  fuie 
croissance;  car,  lorsqu'il  sera  devenu  grand .  cet  ennemi  le  iéra  p^rir  toi4néme. 

0-^y^i  chasser.  —  «Ж^j'  ^^^'^^  chassé. 

/S-a^^l  attacher,  joindre.  —  *f^j'  ^tre  joint,  attaché.  —  tj^-ei'jl  faire 

joindre.  —  iiJ-ÇjiyyjI  être  fait  joint.  —  ^^^^^1  se  joindre,  s'attacher, 

se  communiquer.  —  <>^^j'  arriver,  atteindre. 

iff^*^  t^l-"  !>*-   tfi*AbJ    i^'ikm  tlU^^U. 

1.^^  clintiies  (le  tes  cheveux  ont  attiré  Lutli  vers  Uieu;  rollégoric  a  abouti  à 
lii  n-alité  el  n'a  plus  en  de  raison  iri^ti-e. 


v>^^^i  hurler,  en  parlant  du  chien  et  du  chacal. 

олJj)  rouge;  fard. 

«iMuJ^i  pièce  de  cuir  que  l'on  coud  sous  la  semelle  de  la  botte;  espèce 
de  plateau  de  bois  et  de  roseaux  sur  lequel  on  met  des  fruits  pour 
les  exposer  en  vente. 

Il  n'a  pour  semelles  de  bottes  que  de  grossières  socques  de  buis ,  mais  il  met 
sous  ses  pieds  la  création  entière. 


^jу^jу^jу  placer,  faire  asseoir.  —  B.  38.  л— ^^^UJ^  J»    >    »; 
.   j^K-^^hj^^^-aJ^I  ils  le  firent  asseoir  sur  le  trône  de  Samarkand.  — 

là.  З91.  ^^ъ^'^ySJyù^  аяаЗ;^!  JОаЗ^^Ы  il  le  fit  asseoir  à  la  place  de 

son  père. 


Ayant  montré  un  endroit  convenable  pour  son  accomplissement,  Tayant  placé 
comme  il  le  fallait. 

{Л^jу^^  s'asseoir.  —  |^^'  place  où  se  mettent  les  rameurs. 

<ôy^^jy^^  habitation,  demeure;  domicilié.  —  B.  4q.  ç^^^Jua.^^ 
j^J^M  Oî^^j^y^^l  les  Mongols  domiciliés  dans  le  district  de  Hissar. 
—  là,  388.  UJ^  ö^^jуУ^^'  '-^г^j^  partout  où  Ton  s'installerait. 

ф^^jу^у  se  reposer,  s'asseoir,  s'installer. 

AiJj)  hameçon. 

AaiLji,  laL^i  prise,  butin,  prisonnier;  cette  quantité;  ce  qui.  —  B.  ЗЗз. 

j^j^y.  les  gens  d'Alem-khan  sont  occupés  à  piller  les  habitants  et  à 
recueillir  du  butin. — /rf. /i58.j^^iAj  aA^I  JЬ^^  »y^j  ils  s'empareirl 
des  chameaux  et  des  bagages.  —  A.  G.  3o.  ^^^-a^aj  Ai^t  ^^li^  ^^л' 
ayant  fait  prisonnier  le  khan  d'Ourguondj. 


-( 


Ce  qu'il  y  ■  de  pliu  étrange  dam  tout  ce  qui  le  concenie.  ce  qui  se  fail  sur- 
tout remarquer  dans  celle  affaire. 

^Ljb^i  nouvelle;  convocation  d'une  armée  par  le  roi. 

Ayaul  fixe  u  son  armée  le  Jour  et  le  lieu  du  rosseiablenicnl,  des  commissaires 
portèrent  de  tous  côtés  des  message»  ilc  coavocatioD. 

^lai^l  hommage  qui  se  rend  chez  les  Mongols  en  plaçant  un  genou  en 
terre,  une  main  sur  la  télé,  et  on  baisant  le  genou  de  celui  qii'on 
veut  honorer. 

tSlKyt   mesure  pour  le  grain,  lil  à  mesurer,  mesure;  *;gal:  conforme. 

Je  supporte  avec  patience  tous  les  coujie  que  m'applique  ce  iiieurlrier,  et 
[lourlanl  il  n'est  («rsonne  qui  p<\t  s'y  résigner,  s'il  en  metiursit  un  seul  sur 
sou  propre  corps. 

/o^Lat^i  acquérir  une  chose-,  capturer. 

tiL^dklai^t,  «Jk^Ubyt  rendre  l'hommage  appelé  (jйЦ^!  oITrir  un  pré- 
sent à  un  supérieur. 

(iLtl^^t  mesurer. 

(^lab^t  m.  bonheur,  bénédiction,  d'où  le  mot  mongol  y^W^jt  possesseur 
de  félicité,  de  bonheur.  3З  signiBant  possesseur.  Conf.  qj г ^jп ^. 

^■■j.дJДиÿ!  action  de  rendre  hommage,  d'offnr  un  présent. 

jУлуЛjЛj}  piller,  capturer  —  A.  G.  1  ai.  tsj^ljy  лЛj^ш  j,^X^  оЧjj* 
f^^j~i\  i~>y«.^j\  les  princes  de  Samarkand  avaient  pillé  la  tribu  de 
Douraian. 

^»ÿя1ÿ)  couverture?  —  A.  G.  1  /16.  Jм^^уjjj  ^у^-з^ jy*^  jt^-j^^  i£^jj^ 
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jvy  ^^i^j^^  *^  '«>4^l  45^  J1jТ;Ц.*ах)^  il  vit  qu'un  cava- 
lier, vêtu  d'une  couverture  de  cheval,  monté  sur  un  cheval  revêtu  d'une 
armure,  à  la  queue  coupée,  rapide,  s'avançait  en  se  cachant,  le  sabre 
sur  l'épaule. 

•J^i  cire. 

^ЬЦÿ),  /a^uU^i,  /öjвцЦ^)  grandir;  vieillir;  tomber  dans  l'inertie 
à  cause  de  l'âge.  —  SjS^ym  ç^ôJu^,  ik^  gU«  уЮй'  ^j^>^^  J3I 
^L^L^L  ^^bS *.j^Km^ ^\  ^  iS'^yf  j^'  4^*>^^Цз'  l'arbre  qu'avait 
planté  ce  saint  personnage  avait  grandi  au  bout  de  quelques  années  ;  il 
reçut  Tordre  de  le  couper  et  d'en  faire  un  vaisseau.  —  tuJ^  ffl^j^l 

(^^>!t  j^^  «Ла^  Abraham,  pour  complaire  à  Sarah,  le  conduisit  avec 
Agar  dans  le  désert  de  la  Mecque  où  il  les  laissa.  Ismaél ,  ayant  grandi , 
se  procura  un  sabre  et  montrait  un  goût  constant  pour  la  chasse.  — 
t^^' >?-^«  (:^^^k;b  pliujl  (j^й^j^'  t^^ï  4^UJ^t  U3*N^  Feridoun 
étant  trè^-avancé  en  âge  n'était  pas  capable  de  tirer  vengeance  de  leur 
crime.  —  ^^.j»-  ^йз'  v^:^  ^^  (j%лJ*иг»Ь  4-^<Ла5  Js^  J^  jî  ^^Ы 
^^4зJ^  J^лйы»  APc:»^iU^  vyy  ^аЛ^^^^^j!  ^^Ц^J  son  père,  qui 
l'avait  désigné  pour  hériter  de  la  couronne,  lui  céda  la  royauté;  comme 
il  était  lui-même  parvenu  à  un  âge  avancé,  il  s'ensevelit  dans  la  retraite 
et  ne  s'occupa  plus  que  d'actes  de  piété.  —  ^^Ussl  iJâ»  ^ap^L  j^y^l 
^4XJ^  JyîA»  AP^Jâi  I  JôUiUJ^t  ^^^i  jз^  jusqu'à  l'âge  de  trente  ans, 
il  n'avait  pas  cultivé  la  poésie;  mais  quand  il  fut  plus  avancé  en  âge, 
il  se  mit  à  faire  des  vers.  —  ^^^i  LjynJuê  xi  (ÿлJ)^^  ^jJ^^\^Лj^^^\5 

dans  sa  jeunesse,  il  exerçait  le  métier  de  cordonnier;  on  cite  de  lui 
des  vers  de  cette  époque.  Quand  il  fut  parvenu  à  la  vieillesse,  il  s'a- 
donna beaucoup  plus  à  la  poésie.  —  (^.îssbkJ^i  faire  grandir,  élever. 

AxJ^i,  IxJ^)  province,  ville,  pays,  fief. 
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Uti  est  ma  troupe  Je  cent  hommes  pour  qu'on  ino  fasse  euvie?  Où  est  mon 
Jief,  où  rnUle braves  montent  u  cheval? 

^IxJaI  mort.  —  yWjt  grand,  puissant. 
•XJ^t  mesure;  le  signe  de  la  Balance.  —  jy^y\  les  Pléiades. 
tjUjXljl  flrtri.  fan.'-. 
.iipjjl  lunnidll.'-.  rnnVl.(-nr. 
0!Lj\  l'Ire. 

One  ces  geits  retournent  «lans  leur  patrie  avec  un  cu'ui'  cojilenl.  <|Ш'  Iiiii^ 
Koieiit  combli^s  <le  nos  <loiie. 

<jЦÿ1  mourir. 

Quoique  je  fusse  une  lillc  gnbnti;  aux  yeiu  Ло  Rinoii ,  nti  moment  de  mourir. 
je  suis  honteuse,  toute  houleuse. 

jL*j^y\  hi'iTc  mourir. 

Désolée  de  ce  qu'elle-tnéme  l'avait  fait  mourir,  elle  prenait  le  deuil,  tout  en 
pleurant 

V'  «ДаJ^!  vert,  endroit  ricbe  en  verdure,  prairie;  espère  de  rhanl  en  usage 

fbez  les  Turks  pendant  les  noces.  Les  jeunes  fdles  le  font  entendre 
dans  la  demeure  de  la  mariée  pour  célébrer  les  mérites  de  l'épouv 
et  pour  vanter  ensuite,  tout  en  dansant,  les  qualités  de  l'épouse, 
dans  la  demeure  de  l'époux. 

;>j^ B.Ï  ^Шj-^\л  Ak_«l  «_^l 

La  voûte  circulaire  du  ciel  avpc  ses  étoiles  est  une  prairie  atur^  parsemée  iIl- 
mille  espèces  de  roees. 
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dUUbJ  л-L^I  Vpi^  j^j 

^  '^^з^Jз'  и^А^  v^'  ^^^' 

La  surface  claire  des  étangs  ressemble  à  un  miroir  sur  lequei  la  verdure  des 
prairies  laisse  voir  de  la  rouille. 

sà^jJ^)  rendre  humide. 

jii^Jjl  peuple,  rassemblement,  tribu. 

cijjiktiy}^]  à  moitié  mort. 

jS*jJ^f  troupe,  escadron;  part,  portion. 

Depuis  que  mon  peuple  a  rencontré  le  meurtre  et  le  pillage ,  sur  dix  troupes , 
il  en  est  venu  une  de  ce  côté. 

C'était  un  ancien  usage  chez  les  Mongols,  que  celui  qui  s'était 
distingué  par  sa  bravoure  contre  l'ennemi  reçût,  dans  les  grandes 
occasions,  telles  que  les  fêtes  ou  les  repas,  une  part  exceptionnelle 
appelée  ^^^^W?  сЯр^'  B.  З9.  .4 

U^'  U^^y  J^^^^Ай  4^^  H^jyi^ 

Écbanson ,  élève  la  voix  en  faveur  de  celui  qui  pleure  ;  apporte-moi  une  coupe 
couleur  de  rose  pour  ma  part  de  festin. 

Sache  aussi  qu'il  est  de  précepte  de  se  frotter  la  tète;  sur  les  фlatгe  parties, 
accomplis-en  au  moins  une. 

0  rose,  si  Гоп  te  demande  une  part  de  beauté,  qu*y  trouves-tu  à  l'edire?  Les 
riches  ne  sauraient  se  mettre  à  Tabri  des  demandes  du  pauvre. 

sÙ^ç^^yi  aboyer  les  uns  contre  les  autres. 
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О  Рj^^  grand,  âgé;  ignorant.  —  ^L^  a^^^*xJL-»  ^Uj  ^^^I  ^IoôI 
Зз^^  ^j^AJlfiJ^  ^b)  il  éleva  des  monuments  si  considérables  qu'on 
en  voit  encore  actuellement  les  traces  et  les  vestiges. 

«fj^J^v  mort. 


0 


\  se  marier. 


i»yJ^v  la  mort;  écume  du  lait  de  chamelle. 
vJb«^Jyi  devenir  grand,  puissant;  aboyer. 

0  Nevaî,  si  les  chiens  ont  aboyé  cette  nait,  pendant  on  instant,  dans  la  rae 
qu'habite  cette  lune^  c'est  qu'ils  ont  appris  ma  mort. 

«^J^л^^J^)  qui  est  bon  à  tuer,  qui  mérite  la  mort. 

JXi^J^i  bois  de  la  flèche. 

/iJy^iji  essence;  être. 

и^Ц^),  Ц^)  os  de  Tarticulation  de  la  cuisse. 

g^^  espèce  de  bouillie  de  farine. 

v3  F^^  race,  famille,  parent.  —  Gun-khan,  étant  monté  sur  le  trône, 
fit  un  grand  festin.  Vingt-quatre  notables  furent  placés  par  lui  en 
dehors  de  la  tente;  douze  près  de  l'entrée,  douze  autres  plus  loin  pour 
garder  les  chevaux  des  princes.  Les  descendants  de  ces  vingt-quatre 
personnages  furent  appelés  ^U^l,  c'est-à-dire  famille,  parents.  —  A. 

jyiyi  '^Цу  jj^^  j  Jjцÿ^йуш  chaque  troupe  forme  une  famille  à  part. 
—  Oumak  veut  dire  proprement  os.  Quand  les  Turks  veulent  s'en- 
quérir de  l'origine  d'un  homme,  ils  lui  disent  :  De  quel  oumak  es-tu? 
c'est-à-dire,  de  quelle  race  sors-tu? 

Pour  prix  d'une  âme  qui  se  donne  à  vous ,  vous  avez  mis  à  contribution  toutes 
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les  ressources  de  la  tyrannie;  est-ce  ainsi  que  Ton  agit,  ô  jeunes  filles?  Sonl-ce 
là  vos  procédés  dans  la  tribu  qui  vous  a  donné  naissance? 

^'^\^^\  s'enhardir.  —  B.  48.  ^^Ua-L-*  ^.^--x^^iU^I  ^с^&^^  *XJii^^ 

j^с^JJЦ^  4^>b  Лц^  хял^^у^]  dUAiljy^  Jlx  les  habitants  de  Sa-  ~-V 

markand,  s'enhardissant,  sortirent,  en  conduisant  une  armée,  au. de- 
vant du  suhan  Ali-Mirza.  Conf.  le  mongol  ^  «  n j  n  >^  fierté. 

/ö1Ц*\  mettre  la  tête  en  bas  et  le  talon  en  haut. 

4|^Ц^|  attente,  espérance.  —  l^^l  gros  morceau  de  bois,  piquet. 

^лjÖ^jш»^^]  désespérer. 

^\^Aj\,jX^j)  clavicule  du  cou. 

/i-ifjî  attendre,  espérer.  —  Э^Ч>'  s'attendre  à. 

UL5*^l^^    caleçon,  pantalon  large.  —  ^jу^з^  croupe  d'un  animal. 

)у^у^  épaule. 

y^i  dix;  voix;  son  d'une  chose  que  l'on  écrase;  farine. 

/^bji  consentir  à,  acquiescer  à. 

^^Ul^l  Аjциз!  ^j^  ^Ьз'  ***Ъ'  1У^ 


Je  consens  à  supporter  le  feu  de  l'enfer,  mais  je  ne  puis  me  résigner  à  subir 
les  tortures  de  la  séparation;  peu  m'importe  que  mes  années  s'écoulent,  mais  je 
ne  saurais  me  résoudre  à  ne  plus  le  voir. 


ii)Lçy  C:^^  г)и^  ^\^  ^b%\ 


Il  ne  m'a  pas  été  donné  de  baiser  ses  lèvres  au  prix  de  ma  vie;  hélas I  pour- 
quoi mon  âme  ne  m'est-elle  pas  restée  jusqu'à  ce  que  je  l'eusse  fait  condescendre 
à  mes  désirs? 

j^i^^  А^J^Ьь  Kâbil,  séduit  par  la  beauté  de  sa  sœur  cadette, 
avait  de  l'amour  pour  elle;  il  ne  voulut  donc  pas  consentir  à  ce  qu'on 
la  donnât  à  Hâbil. 

^b})  m.  droit,  sincérité,  vérité.  Conf.  и*лп^^. 

DiCT.  TCRK.  Г) 
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/aJf^^t  oublier, 
•jj^yt  emprunt,  deltR. 
/&я»^0ÿ1  emprunter. 
_ÿЛ^j(  là;  peHe. 

^ьЛ^к!  dette,  emprunt,  demande. 
jji^_jt  chirurgien,  médecin. 
/лаJ1>Jj1  une  dizaine. 

i*L«l>^i«)  élever  la  voix,  appeler.  —  \.  G.  6.  *_è  J^-j  t^j^yia  â,>Xi. 
^âliMjl  il  appela  le  peuple  à  lu  voit?  ilroile. 

j-*lr-  сдаЛj^!  ^j.£y  jjjljj- 

Il  appelle  loue  les  voyageurs  qoi  soni  revenus  <lii  monik  :  il  Ifix'  <1епп1м1г  iks 
nouvelles  détaillées  de  ces  pannes. 

^^авÿ>^|  crieur.  —  A,  G.  аЗ,  *-«,Ц«^^^^а.jЛ.jj|  jX*aj J^-1  ^5"!  si  le 
crieur  de  la  mort  ne  vient  pas. 
)K<3ôjl  haut,  élevé;  vicieux;  laid.         ^j^j^л^j\  nincilior.  ralmcr. 

Abaisser  le  coq»  de  poussière,  élever  le  ciel  aux  teintes  étincelantes. 

Jjiy  mensonge. 

^uUjl  à  bon  marché,  à  bas  prix. 

^иЬÿ'  ffl.  poulain,  ânon.  Gonf.  biii-i  ïn-.. 

|Дjÿ|  côté  droit,  droit,  juste;  d'abord;  couleur.  — 1м1Ьч^|±Ьj1  ^\j  Ik». 
m*ii<b  S  AJ^il^J\лs^  if4^  *»f  lijtSyu  AiJi^yfшJ.^л  quand  un  pro- 
jet mal  conçu  ne  réussît  pas,  ceux  qui  ne  l'ont  pas  empêché  en  sont 
solidaires;  bien  plus,  on  soupçonne  même  ceux  qui  <>n  onl  éprouvé 
du  dommage.  —  u^^'  droit:  heureux:  grand. 
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:>Lib^  •:>1>^  Q^*>4S>lç  ^з'  VJt)>? 


L'illustre  vizir  dont  la  sage  administralion  donnait  du  lustre  à  la  face  de  lem- 
pire  marchait  à  sa  gauche;  à  sa  droite  s'avançait  Ferhâd,  le  prince  royal;  le  roi 
était  rempli  de  joie  ;  non  moins  joyeux  était  le  fib  du  roi. 


(S^^^.   4fyHh?^^^   С:Г»^-А 


L'un  d'eux  est  le  tmamun  qui  consiste  à  procéder  à  ses  ablutions  par  le  c^té 
droit. 

/i^VXàj)  faire  réussir  une  chose,  s'en  acquitter;  rendre  droit;  guérir. 
/oilXi^i  guérir,  se  raffermir;  devenir  droit. 

'  v5^^^'  ocque;  facile.  —  is'^^^  3*-*-зЬ  Ai^j^^^UL  (^j,^!  ^^IjL  ^ьjj^ 
зукзим  j^t  4^m  le  marché  du  camp  est  fort  pour  se  trouver  des  res- 
sources ;  il  n'achète  pas  une  ocque  et  vend  très-cher. 

J^^кмХь^!  la  droite  et  la  gauche:' 

4UjàX3^)  la  main  droite. 

iiL«X3^i  croître,  pousser;  réussir. 

jХЗj!  obstiné,  rusé,  tyrannique.  —  J^^Ci^l  ruse,  opiniâtreté. 

,iL^  J^X3|.\  renverser. 


^д^5^)  frange  grossière. 

sÙXjSiy  devenir  meilleur. 

/o^'^^i  se  diviser  par  dix.  —  A.  G.  181.  ^XiS^ fù\m^ iS:^^  LXskjSki 
ils  venaient  au  secours  par  troupes  de  cinq,  de  dix. 

^fW^'  pousser,  croître,  doubler.  —  Voy.  J^-^^l. 


(). 
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Qu'importe  que  le  narcisse  pousse  dans  tous  les  jardins,  puisque  Luifi  reçoit 
la  mort  quand  il  r^rde  tes  yeux. 

Oy»^'  oubli. 
|fj*t  oui,  certainement, 
jtfk^t  animal  qui  tourne  le  flanc. 
j«>tji^t  chute  d*un  animal  sur  le  flanc,  sans  qu'il  puisse  se  relever. 

/0^1*^ t  être  sans  sentiment. 

ТУ^  paume  de  la  main.  —  Jз^з^  ^зз^  espèce  de  jeu  que  Ton  appelle 
aussi  iiiA^us^  J^  pair  ou  impair. 

■ 

/  a^*^L>M)^)  prendre  avec  la  paume  de  la  main. 

З^Ь^  charpente  ou  clayonnage  de  la  tente. 

Jj)^)  campement,  village  de  nomades. 

^uJf)^t  placé  sous  la  même  ombre;  voisin. 

jjUaai  impudent,  sans  honte. 

i^^y  se  consoler;  s'occuper.  —  сН^Зз'  occuper;  consoler. 

,1  и^ь  ö1-^зз1  j>нкJ<р-«  yi 


Mon  cœur  brise  s'est  rëjoui  de  cet  ordre;  il  s*est  console  par  une  assorance  si 
'consolante. 

y>j^\ ,  ^5»^'  maison,  tente;  bœuf  ou  vache;  la  constellation  du  Taureau. — 
A.  G.  Bg.  yUaU  ^^^^  yi  ffi^04^  ч^j^оЪ^  сЛ^JЙ^!  Лы^^^^с^ 
yi^\  JuuûJ^  étant  entré  avec  son  cheval  dans  l'intérieur  de  la  mos- 
quée ,  il  dit  :  ^  Cette  maison  est-elle  la  demeure  du  sultan  Mohammed?  y> 

Ils  le  conduisirent  dans  la  maison,  hors  de  hii-méme,  après  Favoir  lié  avec 
dos  chafnes. 
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ч 

A.  G.  18.  iS^jy^  а>?з'  U!5^'  ^yant  fait  planter  une  tente  d'é- 
toffe d'or 


(^Us  sùj^çs^S  (^А^  UJy  y<fi^ 

Que  pourra  faire  te  lion  de  sa  griffe  redoutable  s'il  a  a  lutter  contre  la  ruse 
de  la  vacbe  ? 


A  câté  de  lui ,  il  voit  le  cheval  du  ciel  pareil  à  un  bœuf  qui  marche  eu  tri  lu- 
rent sa  rëcolte;  si  ce  n  ëtait  pas  un  bœuf  destiné  à  travailler  sur  Taire,  pourquoi 
donc  se  traînerait-il  toujours  lentement,  sans  être  capable  d'une  course  fringante? 
Si  tu  demandes  une  preuve  palpable  de  l'existence  de  la  récolte  et  du  bœuf,  ne 
te  suffit-il  pas  de  voir  Tépi  et  la  voie  lactée  (^j1аХд!Г)? 

B.  1 8 1 .  JjJHfjS  jAuyt^l^  ^^1  (^Ь  il  s'y  trouva  beaucoup  de  bœufs  et 
de  buffles.  —  ^^l  vallée;  idée.  —  1*>ч?з1  l*x^b  par  monts  et  par  vaux. 

U^i  sœur  cadette.  ' 

^Ifjl  pudeur,  honte;  défaut;  faute.  —  ^A^l?^'  honteux;  vicieux, 

^^1  JuÂ--  ùj^\  ^L  •Jwu   АдХЯл^и 


Le  soleil  est  couvert  de  confusion  à  l'aspect  de  ta  beauté;  la  jacinthe  ,•  si  re- 
nommée dans  les  jardine,  est  l'esclave  de  tes  cheveux. 

^^'Ljt  craindre;  rougir.  —  B.  3io.  0-j»ХажJJ1хш  ^^I  ^1ааjа&.|^  ^jЛаj 
^\*^S  rougis  devant  la  barbe  blanche  de  Koutlouk  Khodja. 

jlf^l  taon,  cousin. 

p\j^\  éveillé. 
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■ys'  ^.J3)>^  '*J — i* — йj'  ^5^-e-'^ï 


Le  matlre  ne  sachant  рав  s'il  ëtail  ivre  ou  dans  son  bon  sens,  ne  disc^nanl 
pee  e'il  ^lail  endormi  m*  éveilW. 

/J^bjl  se  rauclier.  en  parlant  des  asires. 

(''esl  us  eingrilier  jeu  que  nous  munirent  là  les  révolulious  du  ciel,  comnmnl 
lp  soleil  s'est  coucha,  cummenl  son  rival  Ji  tête  biaoclie  esl  rest^  ii  l'Iinniion. 

DaDS  i^aqup  torps  oii  il  ullume  le  feu  de  la  mort  lustre  île  la  vie  se  couche  el 
disparaît 

0  toi  qui  te  lèves  et  qui  te  couches  tnujours  en  même  tejiips  (|ue  la  lune  n  le 
soleil,  lunes  pns  atiïsî  stable  que  le  |(ö1е.  ô  cietir  vola^  comme  une  plun^te! 

•ilyj*  peau  rlu  ventre  i-l  de  la  (jогjjе  du  pelil-pris. 

jJ  yjl  les  côtes. 

yijiLtjl  éire  koiitcu\,  fou|Tir. 

^U  ^1    Jt-4H!l   ^^'^^r^  •^^■^  ^*^Lt   МсЯлjршЬ   ^Ь*  0jÀ»- 

U  conseiller,  cesse  de  me  dire  d'un  ton  de  reproche  que  les  |ii^ri-es  de  In  T'die 
sont  tombées  en  pluie  sur  ma  tête;  ne  t'imagine  pas  que  je  rougisse  d'im  fa\- 
ЫвЫе  blâme. 

A.  G.   lf\4.  j^j^^.i\   ^\^  мЛ   ^lU^L*   JU  roUgil^M'Ml   <le   venir 

aN|>rès  de  moi. 


^Yj)  bride  du  cheval;  chameau. 

^\y^^\  homme  de  loi  qui  parcourt  les  villages  pour  y  enseigner  la  pra- 
tique du  jeûne  et  de  la  prière. 

3'<^^'  endroit  marécageux,  humide  et  plein  d'herbes. 

Зjjjjj^у^  3^ri^^  l'un  après  Vautre,  successivement.  —  B.  &o3.  ^L^ 

nous  envoyâmes  successivement  à  leur  secours  Molla   Hussein    et 
d'autres  personnes.  —  Il  vaut  peut-être  mieux  lire  (iji^y^i  ^ЗЛ)^^'- 

duwb^l  homme  sans  intelligence,  suivant  les  écarts  de  son  imagination. 

f^\jii^]  éveiller. 

^Làjj!  éveillé.  —  A.  G.  З7.  j'^:>jyi^\  ^ijVjy^I  ^j^jл^  cxj»y  ils  s'assirent, 
éveillés  chacun  à  leur  tour. 


Il  m*e8t  apparu  spiendide  dans  l'horizon  du  regard,  soit  pendant  le  sommeil, 
soit  quand  j'étais  éveillé. 


Jt 


Ц^|  qui  n'est  pas  éveillé. 

fj^\ju^]  s'éveiller.  —  A.  G.  З7.  t^^XiU^^I  IjOa*^^^  le  matin  elle 
s'éveilla. 

Ц^|  qui  s'attache  à  quelqu'un.  —  и^з'  Ч^'  convient. 

iÇ^I ,  jД^1  sommeil. 

/^J^^JЦj!  s'endormir. 

Ixj^)  colère,  violence;  temps  du  rut  chez  les  animaux. 

i^jllx^l  se  mettre  en  colère;  être  en  rut.  —  A.  G.  34.  ti^w'  ^^'^' 
V^i^^l  s'étant  fâché  à  cause  de  cela. 

{J^^i  poumon.  — ^^\  paresse,  négligence. 

çj^i  contrefaire,  imiter. 

i^^JJ^I  pays,  contrée. 

^^^%i^i  délibération,  consoil. 
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^4^"5Цj1,  /i.f'îLîyi  songer,  réfléchir. 

j14Д>Ц^1.  liW^^t  s'établir,  se  marier. 

jLpb^Xjjl  se  figer,  se  glacer,  en  parlant  du  sang,  en  sorte  qu'un  membre 

devienne  insensible. 
jjjAJjl  cuisse:  ravin,  riifoncpiuent. 
|j)ьЦв1  maître  de  maison,  chef  de  famille,  homme  marié,  ГцппПе. 

•»l  а)ъ— *>j  lj-3.  dLjjJj-i)  JjJ-^jl  j,-f~j  »j-^\  >*]l£  ^ 

1«  momie  n'inl  que  le  dix-huit  millième  de  Ion  euipi[v:  dans  le  tiioiid''.  il  пЧ 
a  qu'uu  Dietire;  Adam  el  Eve  suiit  les  esclaves. 

*-t.Ju^*_BtyL>,iU  \jj^  *>4«<— jjI  ylkL-  «K*jjilj\ijj*  les  fils  d'Ali- 
Chir-bey  étiuif  venus  offrir  leurs  services  :i  sultan  Abou-Seïd-mirza. 
Hvoc  quatre  ou  cinq  mille  chefs  de  famille  desTrirLoniansRarakoîlouks. 
—  A.  G.  63.  jJi-^Jj^^l  jbi-*_*  jU\  j^^y^b  yJIjA.  (.3^ïl  ^ 
J^л'ÿ^ЛJu  ils  donnèrent  au  kîidi  et  au  cheiLli-ul-LsIani  cinquante 
nulle  chefs  de  fiimille. 

ч1^)  l'heure  de  midi;  ainsi.  Va\  muugol.  affaire.  Conf.  i.^^^^.. 

jW jl  i\é  H  coudre:  Iribti,  pcuplnde. 

/a-fji   creuser:  bander  une  |ilaif:  s«  conformer  à,  obéir:  dormir.  —  B. 

^•x^i  ^ij^  i^iUjSnn  banda  la  tète  de  Chehsuvâr  :  il  s'en  trouva  bien: 
il  n'y  avait  personne  pour  bander  la  têle  de  Hamid.  —  tpSjyj)^  w^a 
ViJj^r^»-  tS*^'  'T**^^^^'^  ^^Jy^З i£=>ji^  Vji'jl  [.^A-Jl  *Дв  -y 
j^iSH'^  'r**J*»  J*-«  f•^-•5  'i^l^j  ^i'XJyS^  on  raconte  que  Noé  s'élant 
l'riil'irmi.  .41)  midil'^-  vînt  ;'i  ;^<'  di'ruint'îr.  I^ani.  à  ce  spectacle,  se  mit 
à  rire,  mais  Japhel  et  Sâm  ie  réprimandèrent  el  couvrirent  le  i;orps 
de  leur  père. 

Лс^)  sculpture;  eicâvalion:  profond. 

f^lÂ^I  femme  aimée,  maitresse. 
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ЗЬи{^1  place  que  la  gazelle  dispose  pour  lui  servir  de  retraite;  joueur, 
folâtre,  inconstant;  jointure,  articulation. 

^LLjj!  jouer. 

чJк/ЛЦд^р^)  faire  choix,  mettre  à  part. 

Jî^^ï  la  gale. 

(j^^^^  querelleur,  disputeur. 

Зу^^^  creusé;  borne-indicateur  placée  à  l'entrée  des  chemins. 

r^yi^^  dormir;  se  figer,  se  coaguler.  —  A.  G.  â5.  с^^>?з1  ^ушj!Уj^] 

j^уj  ià\4ss  (s^yi\t  (ÿ^^>>з'  on  dit,  en  parlant  du  lait,  ouioudi.  Lors- 
que le  lait  est  à  l'état  liquide,  il  ne  forme  pas  un  tout  adhérent.  Mais 
lorsqu'il  est  coagulé  et  que  toutes  les  parties  adhèrent  entre  elles , 
ouioudougui  se  dit  de  lui,  dans  le  sens  de  :  il  s'est  coagulé.  —  (^^у^.з^ 
se  coaguler,  se  figer.  —  Id.  Ixi.  ^b  yUû^^t  t^L  jAf  ^^^:>j^i\  vit 
qu'il  y  avait  une  portion  de  sang  coagulé. 

{jji^^  jeu,  plaisanterie;  portion,  ration. —  B.  182.  (j^^xiU^^j^l  jyôUil 

ifi*^}  (j^^  (jз^j^^  ^У>гз1  dlÂJuuuw  quand  les  Afgans  ne  pou- 
vaient plus  soutenir  la  lutte,  ils  se  présentaient  devant  leurs  ennemis 
en  tenant  de  l'herbe  .entre  leurs  dents,  comme  s'ils  avaient  voulu 
dire  :  Nous  voilà ,  nous  sommes  votre  part. 

(^iXi^j^l  celui  qui  va  à  un  repas  sans  y  être  invité. 

«iXi^ij^i  plumes  de  flèche. 

(^)  lune;  mois.  —  ^J^'  mensuel;  solde  d'un  mois. 

U  paume  de  la  main;  oncle. 

y  mattre;  compagnon. 


Nevaî,  sans  son  ami,  était  comme  un  chien  qui  na  pas  de  maître;  ô  mon 
Dieu ,  puisse  l'esclave  n  être  jamais  séparé  du  sultan  l 
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(jt»U,^Ll  nuit  pure  el  sans  nuage,  temps  clair;  froid,  gelëe. 
»3  ^У  pied;  fin;  coupe.  ^В.  274.  Is  ^^U  jj*г  Jyïjt  à  la  llii  de  celte 
"niSme  année.  —  (j^У  échanson. 

.V>a  yS^  (-lurf  (sJJjl  ri^  «^ 

Écbaueoii,  remplis-nouï  ta  ronpe  h  plein  Imnl.  cnr  voilji  le  t'rstiii.  le  1еш|ж 
lie  la  joyeuse  vie  el  de  la  gaieté. 

лД*у'  "^chasses. 

/&4yi  disparaître;  se  coucher,  en  parbiil  du  soleil  et  de  la  liirif. 

Quand  la  lune  a  disparu  et  que  le  déleieeemeat  (юг1е  de  nouveau  la  it(?*ola- 
lion  dans  mon  cœur,  je  pleure  amèrcmeHl  dans  la  lrîel«e§e  que  me  e^ueent  ee. 
ténèbres  qui  ш 'environner)  1 

Ubl  nourrice.  .       _.^^ 

jS\\  les  côtes. 

tiW^yl,  *ib«yl[i  devenir  itmitr'-.  ptissesseur. 

Quand  il  fut  mettre  de  la  couronne,  de  la  гоуаиЫ  et  de  son  habilation.  il 
trouve  son,  ennemi  réduit  à  se  cacher  avec  les  araignées. 

(fXJWf  le  mattre  du  moulin ,  ayant  senti  la  convoitise  s'allumer  dans 
ses  yeux  à  ta  vue  de  son  cheval  ot  de  sa  tunique,  le  tua  et  s'empara 
de  ses  е)ТеЫ. 

^àJOI  signe  en  forme  de  medàa,  que  l'on  lire  dans  la  transcription  de  la 
musique,  son  dou\  cl  agréable.  Ii-l  que  le  chanl  du  rossignol  nu 
loiili>  mélodie  qui  rharme  le  cipur. 
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Quelque  agréable  que  soit  le  son  de  ta  voix,  il  faut  que  je  pleiiro  aiiièreiueiit. 

Exécute  d*une  voix  pleine  de  charmes  la  chanson  des  Turks;  accompagne  du 
son  de  la  guitare  tes  accents  mélodieux. 


A  son  côté  étaient  un  batteur  de  tambour  indien,  un  danseur  indien,  un 
chanteur  aux  accents  mélodieux. 


L*état  de  Ferhâd  lut  pour  eux  tous  comme  une  agréable  mélodie  ;  la  situation 
de  ce  malade  infortuné  les  ravit  comme  un  chant  harmonieux. 

/4^1/1  refuser,  empêcher:  épargner,  ménager;  avoir  pitié. 


Dieu  très-haut,  ne  lui  refuse  pas,  dans  aucune  de  ses  entreprises ,  les  dons  tes 
plus  particuliers. 


iuwli^  si,  ne  refusant  pas  les  étoffes  précieuses  pour  se  revêtir  de  tis- 
sus grossiers;  si,  ne  répudiant  pas  tes  mets  délicats,  il  ne  se  nourrit 
pas  de  pain  sec 


J'ai  jeté  ud  seul  regard  et  je  suis  devenu  esdeve  de  cette  lune;  aussi  ne  sau- 
raie-je  lui  refuser  ni  le  sacrifice  de  mon  âme ,  ni  celui  de  mon  cœur.  Si  Dieu  me 
fait  jamais  parvenir  jusqu'à  mon  roi.  je  ne  п№  défendrai  pas  de  dire  en  sa  pré- 
seice  tout  ce  qui  m'est  arrii^. 

-■■■*  ^  «  -a    ^  t->jy\    ^J*J    ii)iijt    tfi**=-  '-Ç^ 

Il  s'est  avanctf  pour  ше  luer.  i)  a  rele\^  le  pan  de  sa  robt-  jusqu'à  sa  ceintura- . 
il  B  tiré  sou  glaive;  ce  bourreau  einpMiera-t-il  son  vélenicul  de  se  souiller  au 
contact  du  sang? 

цуЬ  j^AiL^lf  ^^j^j^  .iUu^y  J^jS"  iIUas-L» 

Tes  cheveux  uiit  eiJacé  une  trame  à  сЬафк  phime  de  l'oiseau  de  mon  opur; 
paasc  donc,  A  Nevaï;c8r]>our  moi,  lu  vois  par  t{uel  obstacle  je  вцj#  arrêté. 

Д.  G.  Z^.  ij^U  tfi-«»il  à^ji=r  Djourlik  ûpiirytui  soujuaiie  frère. 

•■—*.»)  rorde;  hubiicté.  — j\л^  masc,  aloèfi.  iimbre,  tout  рвгГшп. 

^ÂJlf  1^1  hiiclio  suspendue  îi  la  scHc. 

<Даj|  la  soie. 


<;]S»4'  tissu  noir;  gros  61.    / 

r;  tresser.  /—  A.  ■ 


JJut.j1  composer;  tresser,  f-  A.  G.  3.  1лJ1JjЦ-н1  lAjy*îU*«*jl*ut 

dans  l'art  de  comprendre  les  vers  et  de  les  composer. 
jV^vLa,^!  maladie  du  dragonneau. 

jUJUjI  m. 

iiA.4NA.S^i  être  frais;  récent;  humide. 

tiLynJr  huppe  des  oiseaux. 

j)>>«<>4>.M  manger. 

jy>Ji  brillant.  —  «^U^i^jl  so  mouvoir,  se  démener. 
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^1  chien;  viande.  —  ^£j^\  cx^l  espèce  de  teigne. 


ô  mon  rival,  quand  bien  même  tu  te  serais  fait  son  chien  de  garde,  prends 
pitië  de  nous;  va-t-en  de  la  rue  qu'elle  hahile;  quoique  le  feu  de  son  amour  soit 
aussi  brûlant  que  Tenfer,  pousse-nous  de  ce  c6të  de  tes  propres  mains. 


Lorsфl'il  buvait  le  vin  généreux  dans  le  parterre  de  tulipes ,  on  servait  dans 
son  festin  de  la  chair  d'onagre  en  kebâb. 

/^LmUuI  brandir  avec  la  main;  lancer;  faire  tomber. 

Frappant  ZAI  à  la  poitrine  renverse-le  et  deviens  confident  du  sanctuaire  de 
rintimité. 

JLxJi  bouche;  flanc  d'une  montagne;  extrémités  d'une  plaine;  bord 
d'une  robe.  —  B.  186.  I^Xjlj  I:>;5IjuAj  <^:>i'Urfl  ^  ^\ii\  х^jл^ 
jyi^ùJy»  quelques  Afgans  se  montrèrent  sur  les  éminences  qui  sont 
au  pied  de  la  montagne. 


Secouant  du  pan  de  sa  robe  la  poussière  des  affaires  de  ce  monde;  se  conten- 
tant de  prendre  un  os  dans  chaque  main. 

wSMi^KjvJb)  agiter  le  pan  de  sa  robe  sur  le  feu,  remplir  le  pan  de  sa 
.  robe;  recueillir. 


\ 

»• 


9Л  jLeol 


Je  suis  veDU,  le  pan  de  ma  robe  rempli  de  perles  royales;  puisse  le  roi  les 
accepter  de  son  esclave  I 

^xJuoI  espèce  de  faucon. 

dluJub)  pan  de  la  robe. 

(^•^j^  ^::aj)  morelle. 

^^Ui^î  m.  perdrix,  gelinotte.  Conf.  э^J-i^i^^. 

^juJL  vj^t  chien  de  mer,  en  persan  j^À^iS^  en  arabe  «^У^^. 

jMjApj  «^::лj1  fruit  de  l'églantier. 

^j^yi  <^^^*  espèce  de  coquillage  petit  et  blanc. 

{^j\x^  v:^'  coloquinte  purgative.  En  arabe,  ^U^  Дл». 

^^\мêJJô  ч::лj)  membrane  nerveuse  qui  s'étend  du  coin  de  Tœil  jusqu'à 
la  paupière,  ptéryge. 

A^i  déchirer,  mettre  en  pièces. 

^vXâajm  с:аj1  espèce  de  grosse  mouche.  —  с:>ЬЬ  t;*^!  chauve-souris. 

jf  place  du  marché. 

f^jJLLyi  bavard,  rapporteur. 

^^Хл£)  perdu;  perte. 

/S-*^^jb»  rechercher. 

СН^'  »  (J^^^  dire. 

JMN^v  faire;  s'en  aller;  pousser  avec  la  main;  perdre,  être  perdu;  sentir: 
être  aigu,  aiguisé;  pain.  —  oi^l  fais. 

10чJ   dljLxjU^  \ÙK^\  i^  ^сJ^ 


o 


Les  accents  de  la  vocation  se  font  entendre  d'une  fout  antre  manière;  ils 
semblent  dire  :  Fais  devant  moi  le  sacrifice  de  ta  vie. 

^1  il  a  fait. 


JUo\  9Г> 


Celui  qui  a  mis  le  premier  la  main  à  la  crëation  de  ce  monde,  dont  le  pineeau 
merveilleux  a  trace  d'admirables  contours;  celui  qui  a  donne  k  Fhomme  le  pri- 
vil^  de  la  parole,  et  lui  a  permis  de  s'enorgueillir  du  talent  de  la  poésie. 

^^^^1 ,  jj^з^  p>^'  il  faut  que  je  fasse. 

Qu'il  n'aiHe  pas  non  plus  se  figurer  que  nous  devions  concevoir  des  crainte» 
de  sa  colère. 


^  Ь  I  ^ 


Il  faut  absolument  que  je  sache  ce  qui  cause  ce  retard;  ahl  il  faut  que  tu 
viennes,  ou  plutôt  c'est  moi  qui  dois  aller! 

JJnJU^I  faisons. 


Bien  heureux  celui  qui,  au  printemps,  trouve  dans  ce  bas  monde  tout  ce  qu'il 
lui  faut  pour  se  réjouir;  si  rien  n'est  préparé  pour  nous,  tirons  de  nous-mêmes 
en  gens  de  goût,  moi,  les  sucreries  et  les  friandises,  toi,  le  vin  généreux. 


Faut-il  que  j'attende  les  paroles  que  tu  vas  dire;  si  tu  ne  dis  rien,  dois-je 
aller  bien  vite  chez  elle? 

JICjwI  .depuis  qu'on  fait;  pour  fêiire. 


LT**'   o4w*J^!  (yJlÂ*  JKi*I  ^jL. 

L'ami  a  eccueé  зев  emanls  pour  pouvoir  les  fiiire  périr;  A  mon  Dieu,  doonei 
è  Nevaï  la  première  place  k  une  pareille  fîlel 

циÿАj!  ylJaX*.  (i^liil  Jл*  ^ÿ.*—  ^^j- 

Dieu  l'a  fuil  roi  (ишг  rendre  la  jiislice  et  tu  as  pnrlt-  la  Oi'solnUnii  Лтк  le 
peuple  par  [on  iiijustici'. 

*,я-аЛ^1j  ^V>laÂ.^^  fcS^*^^^  f^JS-^  jJ.д*'-^"*" 

Depuis  qiip  tes  lltcbes.  brisant.  piWiriint  Innl,  otiC  dffchin'  leiivclop|>e  de 
mou  Ame .  on  dirait  une  pa{;e  que  l'im  dérlnr*'  ijuaiid  elle  est  ehei^t'e  de  fautes. 

(^UUrfl  lin  ne  peul  pas  fairp. 

Son  cœur,  témoin  de  mee  larmes,  s  ai^ise  à  la  tyrmraie.  сшпте  l'acier  qu'on 
ne  saivait  polir  вапв  avoir  de  l'eau. 

(jU^I  il  ne.  fail  pas. 

L'aigle  volint(conelellalioD)  ne  parcourrait  pas  (ons  ses  remparts,  quand  bien 
même  il  irait  durant  cent  eièdes. 

(fii\  il  s'en  est  all^. 

Mon  intdligaice,  mon  esprit,  ma  patience  ont  disparu ,  en  voyant  les  rang^ 
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de  868  cils  :  trouvant  trop  dur  de  mourir  petit  à  petit,  je  n'ai  pas  su  faire  usage 
de  mes  forces. 

^^0<i^  (jft^^44!l  il  s'était  égaré. 


Mon  pauvre  cœur  insensé ,  qui  s'était  égaré  à  cause  de  tes  lèvres  et  de  tes  boucles 
de  cheveux,  je  l'ai  retrouvé  la  nuit,  dans  un  lieu  de  débauche,  ivre  et  tout  en 
désordre. 


;ÿ^  *^3j-AAJU  yU^le  jySy  ;^\  yliuuù.  (j^4X^>!  êi^  celui  qui  est 
sorti  de  la  voie  de  la  justice  s'est  perdu,  et  celui  qui  a  marché  droit 
est  arrivé  à  son  but. 


La  terre  se  soulevant  de  sa  place  et  a'élançant  en  flots  de  poussière,  au  milieu 
desquels  le  ciel  bleu  disparut. 


Le  chasseur  et  le  gibier  avaient  été  engloutis  sans  pitié  et  avaient  disparu. 

Ensuite  cette  troupe,  paralysée  par  l'inquiétude,  se  mit  à  la  recherche  de  son 
Joseph,  qui  avait  disparu. 

B.  486.  j^\  4-%Jl  (s^\t  f^fs'AMf  (5,й>)^  jlf  y^  une  partie  des 
rebelles,  sauvant  leur  personne,  s'en  allèrent.  —  jU^^\  agir  mu- 
tuellement, se  pousser  mutuellement. 

vjL«^^jui  perdre,  égarer,  laisser  tomber;  faire  partir,  faire  arriver  en- 
semble; aiguiser. 

DiCT.  TURK.  7 


V 


У8  iUjLil 


Je  ferai  partir  ta  troupe  de  cette  plaine,  ensuite  je  te  ferai  sentir  aussi  le  poids 
de  ma  colère. 


^l  OUi^  ^^  *J^b  AiU,  ^^U^  *(ш^'  CiJ!*-^^  fr^  <^V-^ 
^Ц^  son  cure-dent  est  une  lime  pour  aiguiser  la  dent  de  Tavidité, 
et  dans  son  porte-peigne  il  y  a  un  instrument  de  flatterie  pour  la 
sensualité. 

c^  i^l  la  lune  dans  sa  croissance. 

cl^jut  bottes.  —  i^ynS  bottier,  fabricant  de  chaussures  en  peau  de  cas- 
tor. —  A.  G.  4i.  i^y-^  Irf^  tH  :sjy^  iS^  {^.^^^j^  <s^  depuis  sept 
générations  (littéral,  sept  dos),  je  suis  fprgeron,  ou  bien  fabricant 
de  chaussures.  Conf.  ^^^'*^*^  castor. 

«ДлJЬÿ  perdu,  égaré;  rapide;  aigu»  aiguisé. 

*i^A^'  j^cr^'  u4^*^  ùij^ 


Ils  avaient  écrit  une  lettre  à  Alexandre  et  loi  avaient  envoyé  un  messager 
rapide. 


à^)  Ô^b^  O-k'  ou^l»-  (:j:ь--*Я^.1  JЬчР(^  jeS' 

0  rose,  cesse  d'aiguiser  la  pointe  de  tes  cils  pour  les  enfoncer  dans  mon 
cœur;  qu'est-il  besoin  de  rendre  plus  piquante  Tépingle  de  Fépine? 

«fLa'^kXjULj)  hâter,  presser. 


Nevrouz  hâtait  sa  marche  lorsqu'il  entendît  soudain  le  bmit  des  pas  des  che- 
vaux. 


^ллj)  maladie  chronique.  —  к^1^\  ou  ^«x^l  chant. 
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^J  dedans,  rinlërieur.  —  Ut  ^.I,  ^jЛр^!  gtl  jeune  page.  — j&\  ^.1  dé- 
voiement.  —  »iUv^/*SÇ?J  avoir  la  diarrhée.  —  idUe?!  intestins. 


4f^  froment  torréfié  et  écrasé  que  l'on  mange  avec  des  douceurs, 
l^)  sœ.ur  aînée.  Conf.  j-»J=-м,. 

Si  coussin  qu'on  place  sous  la  selle. 
ï%^i  au  milieu  de,  en  dedans. 

AÂ^v  avoir  des  éructations. 
f^^ijj^xgs]  éructation. 
/ojèsJJU^]  être  étonné,  stupéfait. 

^«xJl5  ^^^%AJЗ  (:jv^UjL  i^\sy^[f 

Frappé  de  stupeur,  il  laissa  échapper  ]e  poisson  de  ses  mains;  dans  son  éton- 
nement,  il  se  mordit  le  doigt  et  resta  immobile. 

1л;5?!  mince,  délicat. 

<Xy  *^^'  ce  qui  est  à  l'intérieur. 

{^j^^y^\  en  dedans. 

^1  action  de  boire,  de  déguster;  partie  de  débauche;  intestin.  — 
J^jX^I  boisson,  bon  à  boire,  ivre,  buveur. 

Л^,:>  Jp^I  JйЬ  *^'  ifi^  4^yi 


Il  perdit  connaissance  comme  un  homme  ivre;  il  était  couché  sur  une  planche 
comme  un  corps  inanimé. 


A^t  m.  père.  —  A.  G.  Зэ.  >^>^  JJU.  4н^^  aJ1$?I  â^t  Jytt 

Ы  Jмц^з  bt  f<NX»  JuUj^d  Ы  âj^c^â^  les  Mongols  disent  6(c/itX:e 
H>^*4  pour  ato,  père;  les  Turks  appellent  ata  les  personnes  hono- 
rables; c'est  ainsi  qu'ils  disent  hekim  ata,  séid  ata. 


?»  intime,  intérieur;  chèvre. 
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Lorsque  Behmen  sortit,  accompagné  de  plusieurs  cavaliers,  ud  des  courtisans 
intimes,  homme  sincère,  dit. 


i^j-^  S^S  J'-s»- j^^  J^t  j^v-^j^-^'jJLb  0  Ш  -^ 

Par  Tinfluence  de  son  bonheur,  la  chemise  est  venue  au  monde  avec  la  même 
couleur  que  ce  corps  charmant;  quelle  heureuse  ëtoile  est  la  sienne  I  Elle  est  la 
confidente  intime  de  ses  secrets  les  plus  caches. 

B.  45.  Л<л^  ^(^\s,  jоГj^Jч!  S^\^  v>^  ö'^'  iSj^o^y^ 
^  Jsit  ^^j^  ОЦ1УММJ  Mi^^^yJStjiA  ses  enfants  étaient  si  liés  et  si  intimes 
avec  lui,  qu'il  semblait  qu'il  y  eût  entre  lui  et  eux  les  rapports  d'un 
amant  avec  sa  maîtresse. 

«jL^Jf^t  boire. 

Tout  ce  qui  est  destiné  à  nourrir  Thomme  et  à  étanchor  sa  'soif  et  qui  est  dé* 
sirable  soit  pour  manger,  smt  pour  boire. 


S»  pour;  à  cause  de —  *ibk^l  jaquette  de  femme. 

/^jy^ys?i  mensuel. 

^^JJji^i  dedans.  —  \j\  {^-^\  au  miUeu  de. . . 

En  vain  Гаше  et  le  cœur  disaient  qu'ils  sauraient  bien  se  garder  des  attaques 
de  la  flèche;  hâas  I  ils  ont  été  troublés  quand  ils  font  vu  dans  leur  enceinte. 


^j^  ^Jн^сР^Ь  ^  «pjy  i^^^^  gJyi  1,1  (:j:^lj^l  Ц-«>ей  jS^T 
^^Ui^  il  établit  dans  l'Iran  les  princes  appelés  mviouk'4am%f;  grâce 


•-ï.-  ^. 
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aux  discordes  qui  régnèrent  parmi  eux  pendant  trois  cent  soixante 
ans,  aucun  d'eux  ne  causa  de  dommage  aux  peuples  de  Roum. 

^uySi^i  vieillard;  chef;  intendant;  considéré,  considération;  gouverne- 


I 


ment ,  pouvoir.  —  B.  16.  t^^AJ  (^^Ua^I  AéA^^  ^ул  il  Tavait  fait  gou- 
verneur de  sa  maison. —  Id.  i^.jLaJL^I  ç^b»-li0  |4Х,^^дАjJ  Jjиjицл 
^bjljOet^  jUxi^t  Aa.*j4;Jl^T^4>s?l  cj^y  il  fut  maître-gouver- 
neur dans  ma  maison  ;  jusqu'à  la  fin  de  sa  vie ,  il  trouva  beaucoup  de  con- 
sidération et  d'estime. —  Id.ù&.  к^1лАЗс^дАй!  vJjuû^r*^  *^^^'  ^UftL»» 
iS"^^  <г^^  ^У^  <5^;W^t  il  lui  avait  donné  le  gouvernement  de  la 
maison  de  sultan  Ahmed-mirza.  —  Id.  45.  ;5*№t  ^iLa-j  jljULi.1  ^yi^\ 
c'était  un  bey  grand,  considéré.  —  /J.  a  1 1.  зj^^^  ^y,J^j^\j  (»jуш 
^Js»!  i^^y9j\jiX^\  par  la  suite,  elle  avait  joui  d'une  grande  considé- 
ration.   A.  G.  9З.  А^^*ХХш  yl^^^J^'  (:)ЙJ^А^^'  «^  »^J^ 

^д^  pendant  un  certain  temps,  il  délégua  son  pouvoir  à  émir 
Tchouban-Seldour. 

y^i)  odeur,  senteur.  —  B.  166.  j^У^(j^.*^^  <^*>ч'  *àjSé^  il  en  sort  une 
odeur  de  musc.  —  Id.  372.^1^*.^!  I^^x^t  ^jb  son  parfum  ressemble 
à  celui  de  l'orange. 

^5:1^1  intendant  chargé  de  l'entretien  de  l'armée.  Conf.  ^b^t. 

^Ici  Ш),  ^lét  >^l  arbre  à  parfum. 

j^'^^  intelligent. 

iiL^^>^l  sentir. 

d^^ji  état.  —  (j«>ч1  la  partie  inférieure  de  la  tente. 

(^^1  maître  y  possesseur.  —  A.  Ç.  5i.  J^-д--*  ^^^^-ж-*  оj^  ^^*^^ 
jj}yi  Jl^  j1Jч;х}з;>  tooJ^  i^-kout,  en  mongol,  signifie  heureux, 
fortuné,  maître  de  félicité.  —  A.  G.  э5,  donne  une  autre  étymolo- 
gie  de  ce  nom,  mais  je  ne  reproduis  pas  ce  passage,  qui  me  semble 
corrompu. 

ijiàmiyJ}  vase,  soucoupe;  action  d'agir,  de  faire. 

Ecfaanson,  laisse  là  le  luxe  des  vases  de  porcelaine  de  Chine;  car,  aux  yeox 
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des  gens  qui  ne  font  pas  de  eérëmonie,  la  crache  est  plus  agréable  que  la  bou- 
teille. 


•  •• 


En  outre,  ayant  ajoute  à  son  énumëration  un  vase  de  graines  de  sësamc,  il 
adressa,  h  ce  propos,  une  nouvelle  apostrophe. 

^i>ol  clair  de  lune,  lumière,  clarté. 

rfi  homme,  homme  libre;  mari;  de  bonne  heure;  chant.  —  »iW^I  vi- 
"         rilité. 

O  ^yi^  éloigné;  bouc  des  montagnes. 

^)|wl  homme,  homme  libre.  —  Jl^t^t  virilité. 


Otoi 
sache 


oi  qui  gagnes  ta  vie  par  ton  travail  et  qui  as  une  nombreuse  maison, 
que  tu  as  le  droit  de  te  montrer  un  homme  et  un  homme  libre. 

J^uJi  avant-garde.  —  A.  G.  6y.  t^Xtîà  ^y\^}  ayant  mis  à  l'avanl-gardc. 
^— .W.  lyi.lt^^jl?  W^l^l  ^i^ÂAj^  c;*^.o  jô^  jy  ces  cinq  braves 
allèrent  à  l'avant-garde.  —  B.  8з.  267.  écrit  aussi  JjV^  ou  Jз|^. 

(jSkAjLjI  terrain  bas. 

Aj^I,  bjj\  d'abord;  antérieur;  de  tonne  heurq^- autrefois;  début  de 
l'aurore.  —  B.  173.  j^:>  ^^j^ ^^Уj^J^кЛ^ /^jl  a^I  bJLs^»;^ 
dans  la  passe  de  Kourèh,  le  passage  des  oiseaux  a  lieu  au  printemps. 
И.  3 83.  é\jA3^\  ^OwtLû  j\ji  avant  la  prière  du  soir.  —  {j^^^  изjУ^ 
L^ftJ  (j1С$я5"  ^'з  1у^  1^"^  poètes  qui  ont  vécu  autrefois  et  les 
hommes  éloquents  qui  existaient  dans  les  temps  passés.  —  <S^i 
primitif;  ancien;  fable,  conte. 


Depuis  que  Lntft  tient  un  compte  exact  dv  toutes  les  peines  cpie  lui  cause  ton 
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abeeoce,  ies  livres  d'amour  des  tempe  anciens  ne  sont  plus  que  de  fades  inven- 
ions. 

Si  chaque  matin  le  ciel  tire  Гёрёе  de  Taurore  pour  m  anéantir,  il  n'y  a  là  rien 
de  bien  étonnant,  car  c'est  mon  plus  ancien  ennemi. 

bcla^b;^'  autrefois. 


Après  un  compliment  ingénieux  accompagné  d'une  invocation,  il  dil  :  autre- 
fois  il  y  avait  h  Dehli 

^iUbj.^!  premières  lucui*s  de  l'aurore. 
ЯJ.J)  discernement  du  bien  et  du  mal. 


yjj^ri^  caleçon. 

/4Âje^i  montrer  ses  dents  en  riant. 

УОj^    refus;  insuccès. 

olc^i  g.  ouvrier.  Conf.  èpydrris. 

/^Ic^H  sauter.  —  jJjcU^I  mouvoir,  agiter. 

« 

il  faut  que  Nouchirvân  regarde  cela,  qu'il  secoue  In  (élc  en  se  frappant  les 
deux  mains.  " 

^jjçU^I  être  mû,  agité,  s'agiter. 

ЛЦг5»  crochet.  —  ,^1  espèce  de  saule. 

)  racine  de  la  plante  appelée,  en  arabe,  «-лхХлаJ^  ^^  mélisse. 
шj^  choix;  puissance;  libre  arbitre. 
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Uârout  a  vu  la  magie  de  ton  œil,  il  a  ëtë  saisi  de  confusion;  poor  se  cacher 
il  a  fait  choix  du  puits  de  Bahylone. 


Qudque  effort  qu'il  fit  pour  fermer  sa  houche  aux  gémissements,  0  n  avait  pas 
assez  de  puissance  pour  comprimer  ses  soupirs  doidoureux. 

«pCT^i  bouc;  en  constnict.  ne  pas  encore.  —  ^j^  (j«ЦЬ  il n*a  pas  encore 
trouvé.  —  s'^'  (j-V^^il  n'est  pas  encore  venu. 

«iL^iS^l  se  réunir  autour  de...;  badiner,  caresser.  —  B.  iu6.  yy^:^ 

и^бз^  ^^У^  Ч**^*^'  *>нк^<5^Ь  ^^  tf^  ^U'gS^  les  grands  et 
les  petits  qui  ne  cessaient  de  marcher,  en  se  réunissant  autour  de 
moi,  avec  confiance  dans  ma  fortune.  '  ' 

«âl^ij)  mâle;  chant;  degré;  rang. 

^D«ji  étant;  célibataire.  Se  construit  avec  un  verbe  pour  interroger. 
Voy.  {^yè^ 

liL^J)  ramasser  ;  réunir.  —  JU^^S^I  berceau  en  forme  de  balançoire. 

Ai^i  canard;  élevé  avec  tendresse;  espèce  de  navette.  Gonf.  a5^I. 

^jллААлjjj)  grain  d'un  chapelet;  noyau  de  datte  et  autres  choses  sem- 
blables. 

iS^j^  particule  d'interrogation  avec  un  verbe. 


(f^^  CiJbS^'  <^^U^J  ^^^  iStàJb  à 
f^y^  b'^^^  iù^^j*^  ОЫ  f^^^ 


Mon*  pied  est  arrivé  au  terme  de  cent  dix  ans;  qudie  vérité  mon  écriture  n*i 
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trdle  рав  retracée  ?  Qadle  production  ingénieuse  ma  plume  n'a-t-dte  pas  con- 
signée sur  le  papier  dont  ma  douleur  est  tout  ce  qui  en  reste  aujourd'hui  dans 
mon  esprit? 

(iLcyuo)  être  porté  à;  pencher  vers. 

^jуj^  Us?^  j5>шуь  Si\jy^\  »tSU^ 

A  chaque  parole  d'un  fou  on  se  trouve  porté  à  rire;  s'il  réunissait  toutes  ces 
paroles  il  ne  ferait  qu'augmenter  le  rire. 

«ДjиJj^! ,  Àjkjjjj)  charpente  supérieure  d'une  tente  de  nomades. 
/^j|-jji  chanter;  réciter. 
(jSJljJi  bifurcation  d'un  cours  d'eau,  d'une  route. 
»Ц^|  petit  fleuve, 
fleuve. 


/o^t^i  séparer. —  fj^ùt^j^)  se  séparer,  être  séparé.  —  (jй^^^^у^^лл  JlU 
i^j^ij^j'^j^^  (^^^^^  2^  ieur  avoir  été  séparés  l'un  de  l'autre  par 
un  décret  du  ciel. 

/5^«rfj  déchirer,  briser. 
^iL#wi  être,  arriver,  parvenir. 

Ö  troupes,  6  cavaliers  qui  étiez  mes  serviteurs,  je  puis  bien  le  dire,  qui  étiez 
mes  esdaves  dévoués 

« 

D  avait  entendu  parler  avantageusement  de  lui;  il  savait  que  c'était  le  com- 
pagnon choisi  de  Ferhftd. 
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Le  supplice  da  tombeau  est  particulièrement  réserve  aux  inGdèles;  si ,  parfois , 
les  sectateurs  de  la  vâîtë  se  reodent  coupables  de  rébelliou,  leur  droit  est  de 
profiter  de  rinteroession  des  prophètes  au  premier  rang  desquels  se  trouve 
Mohammed. 


Quelque  chose  qui  arrive  du  ciel,  bois  du  vin;  car  peu  importe,  si  tu  lui 
rends  grâce  pour  ne  pas  l'avoir  fait  sentir  les  effets  de  sa  colèrc. 

(jjй^(jуш  (^Ц;  (j-UI  *S"^I  j^ 


Une  chose  h  l'accompiiseement  de  laquelle  le  consentement  ne  vient  pas  de 
toi,  il  ne  dépend  pas  de  toi  de  rechercher  si  tu  l'acceptes  ou  non. 


yjj!  lèvre,  lèvre  inférieure.  —  iL-^JL^jjjl  ^Uû^^b  ^(Sj^  j^  ^ àj^^ 
^^^  ses  lèvres,  qui  ne  se  rejoignent  plus,  sourient  à  Taspcct  de 
leur  décrépitude. 

En  to  nourrissant  des  feuilles  de  la  tulipe  ta  lèvre  trouve  des  rubis  sur  des 
perles. 


{^^  tr-s^'  \S^y^  (^***-*-^  t^^^A^l  |л5^j(^  ^\  Ai^^l 

0  toi  qui  as  un  corps  d  argent,  à  voir  siv  la  fiioc  de  la  beauté  ta  lè\TC  char- 
mante ,  on  dirait  Jésus ,  qui  a  étobli  sou  séjoiu*  dans  le  soleil. 
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y-f )  pctit-laii;  pièce  de  bois  qui  sépare  les  chevaux  dans  les  écuries. 

^b«Ji  bord,  bordure,  lisière. 

^briS-»  |*l9r^'  habileté  dans  les  exercices  militaires.  —  л  aJ.^  \jL^my~x 

4^:^t  \J*^J^  9S'(^.m.^  à  l'exception  de  Joseph,  il  n'y  avait  pas  déjeune 
homme  aussi  beau  que  lui,  et  son  adresse  dans  tous  les  exercices  mi- 
litaires était  d'accord  avec  sa  beauté.  —  a^)^^  ^»^1  дК^  >а^Уы  Ц:;^^ 
(^у  ^j^^  Ч^У^  joignant  à  beaucoup  d'intelligence  une  habileté 
incomparable  dans  les  exercices  militaires,  il  acquit  de  la  célébrité. 

Зуj^  isolé,  seul;  étranger;  autre;  espèce  de  chiendent  dont  l'usage  en- 
graisse le  bétail. 

{S^^y^  isolément. 

J))  racine  courbe;  tourbillon  dans  l'eau. 


JuJs^jI  fort;  épais.  —  B.  456.  л-s^J^-à.  a^-juj  .>н^-у^1  Jу^  te-ï>^ 


Khodja  Abd-ouch-chehid  et  Khodja-Kelân  furent  revêtus  de  vêtements 
euzbegs  à  tissus  solides,  et  de  robes  d'honneur  convenables.  —  Peut- 
être  faut-il  lire  ^^^^  ou  ^ù^isyf).  Le  traducteur  persan,  et, 
après  lui  Erskine,  ont  eu  une  toute  autre  leçon  sous  les  yeux. 

I  séparé;  carcan  qu'on  pose  sur  le  cou  des  criminels;  chameau  à 
deux  bosses.  —  B.  355.  »iUH<^>?t  ^-чч^^j^  âg^b^y^  t  js^bL  »Ц. 
j^jу  «-aaÀ^  ч^j^  liUâX^  («dsfe-M'tjl  après  avoir  fixé  solidement  sur 
le  bord  du  puits  une  pièce  de  bois,  on  disppse  une  roue  au  milieu 
de  la  saillie  qu'elle  fait  en  forme  de  carcan.  —  Autrement. 

J)  Dieu. 


^j^  chameau  portant  le  joug;  chameau  à  deux  bosses. 
(jM-^jjl  la  chaîne  de  la  toile. 
viMMbjj)  parvenir;  arriver  par  derrière;  obéir. 
viXjjj)  dur;  rude;  grossier;  do  bonne  heure. 


V 
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Dans  la  voie  de  la  pauvreté  ne  roagis  pas  d*an  groesîer  vACement  de  bine,  car, 
à  chaque  mouvement,  il  lime  les  liens  des  soucis  terrestres. 


jvy^  V^b  ^  ^^^i 


Il  est  reconnu  que  la  nature  du  cid  est  pleine  de  convoitise  et  qu'il  faut  de 
très-bonne  heure  lui  opposer  des  obstacles. 

«^«^Ц^^  difficulté;  arrivée  au  terme,  au  but;  possession. 


Dans  les  temps  difficiles,  ingénieux  h  trouver  des  ressources  contre  ГеппетГ; 
dans  les  circonstances  péniUes,  caressant  ses  sujets. 

\ÿ^^шJjj\  être  terrible,  dur;  se  lever  de  bonne  heure;  être  contrarié,  fa- 
tigué, dégoûté. 


Un  jour  cette  lune  bien  policée  s*étant  levée  de  bon  matin,  le  d^ir  d'aller  h 
Técole  se  présenta  à  son  esprit 

Je  suis  ttchée  d'être  confinée  dans  ce  s^ur  sans  agrément;  je  dÀire  me  pro- 
mener dans  le  parterre. 


X 


Chacun  demande  itârativement  le  récit  de  ce  qui  s'est  passé;  pour  lui,  sans 
se  ficher,  il  raconte  tout  d'un  bout  à  l'autre. 
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•J-j!  chanteur,  musicien. 

V-jl  augure  bon  ou  mauvais;  espérance,  chimère.  —  A.  G.  lo.  л^j-л^  jt 
Jc;J^d  ê^^l  iiji  (j\jy\  y»  kSj^.^^\  4<HH4!l  prenant  cela  pour  un 
bon  augure ,  ils  disent  :  il  vivra  longtemps  et  jouira  d'une  grande 
puissance.  —  li.  i5.  4,*a1aj  ^^\  <^UJ^b  liU^^S^t^  ^^^iS^  ti- 
rant un  bon  augure  de  ce  que  Tare  et  les  flèches  avaient  été  trouvés. 
—  li.  à"],  j'^^j^u^.  *^f^'  ùâ^  ils  jugèrent  que  eela  était 
d'un  mauvais  augure.  —  Jla^s^I  espèce  de  fromage. 

j)Lç  «Ji  fondre,  se  fondre. 

Au  moment  où  Tincendie  de  la  colère  divine  ne  se  calmant  plus,  le  ciel  se 
fondra  comme  un  miroir  de  plomb. 


JUïI  4-*й^1  ^j^j^ь  (jj^Дй  p^j-^  i:^*>^  à  chaque  instant,  mes 
entrailles  sont  sur  le  point  de  fondre  de  jalousie  et  de  couler. 

(yiw  feutre  de  la  selle  ;  espèce  de  chaussure.  —  JVj^j^I  fainéant, 
«ilii^t  ordure,  pus.  —  iiLtVi^JL^I  suppurer. 

^!  nom  d'une  drogue. 

^1  trace  du  pied;  nom  d'un  oiseau  appelé  en  arabe  S^\y^. 

lyiy^  pied. 

viL«^li5i  suivre  les  traces,  rechercher.  —  A.  G.  ai.  (jj-й*>чм^Ь'  "^^j^ 
dUv^Us  v^'  ^у^  cherchant  une  route  à  travers  la  montagne ,  trou- 
vons-la.... —  là.  Und.  ii}^yS^b^ilyi\jéjbf  il  faut  voir  à  faire  cher- 
cher un  endroit. 

<iL«^i  frotter,  enduire;  turlupiner.  —  A.  G.  i34.  »iLLA-iy-A-^  {j\^ 
j^i^^ji^  j^yti  l>â'  Ч^ ч^  (^^«^(«ХJЦ^  ils  hc  cessaient  de  nous 
turlupiner,  en  disant  :  Gonune  tu  es  notre  frère.  —  a-^I  sorte  de 
mets. 

(jiOi  intelligence;  odeur,  perception  de  l'odeur;  rouille. 


tio  /aiuMk^i 


^  jJUiM  4Ж9-Л  ^^ii(H>l  i-^^i  vJuud»  aS" 

Se  frappant  à  coups  redooblës,  elle  fit  un  tel  tumulte  que  son  esprit,  s'af- 
faiblissent, s'^ara  et  fut  renverse. 


La  huppe  dit  :  Tu  confesses  donc  que  ton  intelligence  est  bouleversée  par  le 
|>eché. 

A^f(is\^:>  Ljyjyi  3^yJ  ^^&J^ 

'^fs^^'i  {j^^j^^  i^j^r?. 

Rassasiant  mon  palais  de  parfums  exquis,  frottant  leur  visag^^  contre  mes 
pieds. 


ЛЗ^  *Ÿ*-г^  |*г>*-^  у^j^  Aify  ^^/^,  b<^^t  ^J^^^:>Jym  м^^:А^ 

jз^  ^^HH  (^«M^l  «j^l  ei^t^*  ^^^  demandèrent  au  serviteur  s'il  y  avait 
de  quoi  manger  dans  la  maison;  Oui,  répondit-il,  il  y  a  tout  ce  qu'il 
faut  pour  faire  la  cuisine.  Eux,  tout  étonnés,  disaient  :  Аиjоип1Ъш\ 
le  parfum  de  la  demeure  de  Pharaon  sort  de  cette  maison.  —  «^ЬДм^! 
qui  a  de  l'odeur,  de  l'intelligence. 

viL«^LMtej)  prêter  l'oreille  ci,  écouter. 

jЫ?^  faucon. 

viL»lAiw»iV  demander,  rechercher. 


La  volonté  supérieure  est  donc  que  je  fasse  de  ton  souvenir  !  ornement  de  mes 
poésies. 

^.<>.шП)  chauffer;  avoir  la  fièvre. 


Ses  lèvres  ont  allume  le  feu  dans  mon  Ame  et  ont  prononce  des  paroles 
amères;  en  effet,  les  boissons  amères  sont  bonnes  à  ceux  que  fabus  des  dou- 
ceurs a  rendus  malades  de  la  fièvre. 


Jusqu'au  moment  où  j'ai  été  délivre  des  ténèbres  de  la  séparation ,  j  ai  été 
pris,  comme  le  soleil,  d'une  lièvre  brûlante;  versant  des  torrents  de  larmes,  j'ai 
(nssonnë,  les  joues  couvertes  d'une  teinte  jaunâtre. 


A.<N<Miji  fièvre, 
■ji  poivre. 


^  chaud.  —  I 

J)<j^jjjMéS)  vieillir. 
/Цj9jшШшj1)  mordre;  manger. 

jlyi  si^:>  sujj\  ç^ô.àAjt  Jун^  дЗуЬ 

V 

Quoi  que  ce  soit  qu'il  ait  entassé  ainsi  il  le  laisse  de  cette  manière;  celui  qui 
mange  trop  vomit,  et  les  chiens  viennent  s'y  rassasier. 

8  уjтшj]  de  ce  côté-là. 

i\  once. 
j-M«;i  sonuneil,  songe. 
fL«;lXÉW>j)  accepter;  tenir  compte  de. 

Si,  la  nuit,  tu  viens  me  trouver  dans  ma  tente,  lie  tiens  pas  coitapte  des  obs- 


• 
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tacles  qae  te  suscitera  un  rival;  à  qui  contemple  la  lune  dans  ыяк  piein  qa'ûn* 
portent  les  aboiements  d*nn  chien? 

JUL^^U^lCwL^I  (ду^^л„j^  M;^  <X^3  ^  Ju^^^^^t  tu  n  as  pas  pris 
garde  aux  menaces  réitérées^  des  grands. 

Ч 

vK>Mij)  vieux. 
уÿ^jj^Кш^  vieillir,  s'user. 

Examine  le  voile  de  mon  âme  marqué  au  coin  des  oeillades  brûlantes  de  la 
coquetterie;  vois  comme  ce  l^[er  tissu  de  soie  s^est  usé  sous  Tempreinte  des 
tyrans  de  la  beautë. 


jl  j>  »  1ш1  A.  I  Ju»U»^IL^3  J3J4М  4^^Ц^1  ^^  «iU^Ub  A  dliUs!:» 
j^^^ i^\^jiS^^  si  tu  prétends  que  la  nourriture  ne  vienne  jamais 
à  manquer,  partage-la  avec  les  pauvres ,  et  si  tu  désires  que  tes  habits 
ne  vieillissent  pas,  couvre  ceux  qui  sont  nus. 

«iUui^MÉjt  vieillir. 

«il^-'^LM^jt  agiter. 

^Ù^J^^jêè,^  confier;  diviser,  partager. 

/o^'^Lm^i  sentir,  flairer;  écouter. 


Il  va  flairant  la  poomie  de  ton  menton;  demandant  i  embrasser,  soit  ta  joue, 
soit  ta  lèvre. 

Après  cent  vaines  protestations  de  fidélité  tu  m*as  firappé  mille  fois  avec  le 
glaive  de  la  trahison;  f  ai  eu  beau  pousser  des  cris  de  détresse  tu  n'as  pas  même 
daigné  les  écouter. 


^y^^UA^Ms»!  (jj{^  «^i^l  ot!^^«^4^3  Houd  les  .appela  à  la  foi  pen- 
dant cinquante  ans  ;  mais  eux ,  par  insouciance  autant  que  par  orgueil , 
refusèrent  d'écouter  ses  paroles. 

/oi^^LMJ(l  être  gâté;  s'humecter;  sentir. 
«Лшкj)  piaillerie  des  oiseaux. 

/öХ)1су»J{1  recommander.  —  aX^Uu^I  message;  délégation. 

di^y»^)  souffler;  flairer.  —  J'U^^  j^kvmô  ^JCm^^  (jмjЬ  ^jмjЬ  (^(^^Ц^ 
(^и^Л)'^  (:3^Lh^  ^^  ^^  le  décorateur  du  printemps  ayant  allumé 
la  lampe  des  tulipes  avec  le  souffle  des  zéphirs  à  l'haleine  continue. . . 


Principalement  lorsque  la  tempête,  se  déphaloant  de  la  plaine  de  la  destruc- 
tion, soufflera  sur  toute  retendue  de  cette  terre. 


Rencontre -t- il  Геаи  d'un  torrent,  il  la  boit  comme  du  vin;  trouve-t-il  les 
cailloux  d'un  ravin,  il  lés  sent  comme  si  c'étaient  des  roses. 


j!  sain  et  sauf;  vrai,  authentique. 
уjЬ»1л1ш>|э!  avoir  envie  de  dormir,  bâiller. 

^^х^jАтШт}\  rougir,  avoir  honte;  être  chaud;  s'adapter. 


Л  le  prit  et  regagna  son  si^e;  il  le  Ot  rougir  par  les  grAces  dont  il  le  combla. 
ЧjЬ^,4^ууы>|  pendants  d'oreille. 

DicT.  ттк.  S 


m  Li^\ 


v^ 


y 


Lee  bijoux  for  qui  font  mal  à  Foreiile  sont  comme  des  chauseures  d*or  fonda 
qui  rendent  le  pied  endolori. 

%аjJ6jа^шш^  refuser  ;  avoir  pitié. 

3  %JUWijt^  chaud;  chaleur.  —  B.  33o.  jU»»|^  bt^  еНи»1  ö1«>^>саз1 
4^Ulf  dans  une  température  si  chaude,  ne  s*inquiëtant  pas  de  ses 
compagnons.  —  Dans  A.  G.  il  est  question  du  lac  chaod  J^^А^м^'  « 
auprès  duquel  habitait  Turk ,  fils  de  Japhet. 


»^-^  ij^^t  ^  '^•^  У^  ^^  ^^ 

Ne  pouvant  s^oovrir  un  asile  contre  la  chaleur,  il  trouve  soos  un  pont  de 
Fombre  et  une  diambre  à  coucher. 

«iLuMijt  grain  de  beauté,  cicatrice  d'une  brûlure  ;  blé  niellé. 

/0  ^шj^  être  chaud. 

(JkJ)  travail;  guerre,  combat;  paix;  compagnon;  lien;  terme  de  musique. 


Au  jour  du  combat,  quand  il  caracole  sur  ce  coursier  fimgnenx,  il 

■ 

denml  loi  des  myriades  d'ennemis. 

\j\jЧ>Jб  tjHwU  J45I  oi^TyUeb  ô^ox^' 


Dans  Tâat  où  me  met  ton  absence  le  chagrin  trouve  les  débris  de  mon  coeur 
au  milieu  de  mes  larmes,  comme  au  jour  du  combat  on  retrouve  dans  le  sang 
ceux  qui  manquant  à  Tappel. 


B.  a«9.  ji^s-.UI  B^yA  \:>ji^j^  »(,з1  (j,гг>зуь^  à  part  les  préludes, 
il  n'excellait  pas  autant  dans  la  composition  des  airs.  — là.  ^^jf^\jé» 


ftm  -^^-.e 
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jV^h^  *туь-  (:^i^^a  il  exécuta  parfaitement  un  air  sur  la  flûte.  — 
Id.  jУЦ.  »>ft^b  V^  !>^  âiy^'  Jз'  il  joua  très-bien  et  très- 
purement  le  même  air  sur  la  guitare. 

Jlâhjf  âne. 

JЗ^  иЬ^J  ^Ц^^  АжааЗТ  JlArfl 

Quelqu'un  qui  prodigue  For  h  Лел  gens  vile,  est  senabiable  à  celui  qui  verse 
du  safran  devant  un  âne. 

jym  *i)Lâot  herbe  du  désert.  —  j^y^  Jlôol  épinards. 

dUU^)  bâiller. 

Jl^LûéjI  avoir  confiance ,  s'attacher  à.  —  A^Us»t  а^^а^з  аjсЦ^э  AÂîyl,^ 
ne  t'unis  pas  à  une  femme  et  ne  t'attache  pas  h  un  infâme  mignon. 

Дл|й>1Э)  caleçon  de  dessous. 


T   A 


Uamadou  ne  convient  pas  pour  faire  des  chemises  ni  des  caleçons  ;  à  n'im- 
porte quel  prix  il  n'est  pas  propre  k  cet  nsage. 

d  Ju&ijI  flots,  soit  de  la  mer,  soit  d'un  lac  ou  d'un  fleuve. 

/Ö  &.ui>)  manger,  faire  manger  une  bouchée. 

ЛjЕ^}  entendre.  —  (o^j^^^j^  4^^  JU^yîb^l  U^.'  (^jу^  я^^  Jз' 
jÿ^^^jш^]  jЬjЗ  ils  se  prêtaient  mutuellement  l'oreille,  en  disant  :  S'il 
nous  prêche,  ne  l'écoutons  pas.  —  Л^у^^йл!  être  fait  entendu. 

•I  siffler.  —  ii^jJ^^  espèce  de  jarre,  munie  d'un  robinet  et 
d^ouvertures  dans  ses  flancs  et  qui  résonne  lorsqu'on  la  fait  tourner  ; 
éclair  accompagné  de  vent. 

]  champ  de  bataille;  combat. 

tiA.\xUj!.  Voyez  ^jjLSit^j}  dans  son  premier  sens. 

9jJ(jSkJi  occupation,  travail.  —  (^1^1  espèce  de  roseau. 

CJS^*M>^'  cours  dé  l'eau;  cheval  qui  marche  bien;  marche  du  cheval. 


\- 


8. 
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%^J%Лф^  faire  une  chose;  attacher,  lier. 
^  qui  a  beaucoup  agi;  expérimenté. 

1  occupation. 


A 


i^i  pisser. 
vfX^^^i  tordre  le  fil;  creuser  la  terre;  unir,  attacher  ensemble. 


^^Uû    ^l.A,A.   .fjUjjt   JJU   ^^ 


L'élévation  de  son  esprit  trouva  le  moyen  de  creuser  chacun  des  deux  mille 
empans. 

^ys^l  »^^A.  jAiû,  «Л^!^  osjl  fj  гШ  ^t 

Séparé  de  cette  personne  dont  la  taille  est  comme  un  fil,  mon  corps  est  de- 
venu lui-même  semblable  à  un  fil;  A  ciel,  sois  compatissant,  unis  ensemble  ces 
deux  fils. 


^j%  lO-HH?  4MHÛS?l    i^b^ 


Vite  elle  s'est  fait  de  sa  bouche  un  verre  au  doux  nectar,  et  de  ses  cheveux 
elle  a  attaché  autour  de  ses  reins  une  ceinture  pleine  de  charmes. 


Son  fil  est  attaché  par  la  force  de  la  fidâité;  son  oorar  est  percé  par  le  gra- 
veur du  destin. 


B.  343.  ow^^^^3  yJ^--»  4^^  ^^ЬJй»  i^>^^  iilJ^J^  tjJb 
j^^^^Jц^  tout  en  combattant  (en  joignant  les  mains),  ils  sortirent 
sains  et  saufs  du  milieu  d'une  armée  nombreuse. 

)  1  ^  A  >i  chose  brillante,  ver  luisant. 
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J35  ^jJIXa^  gUuua.  j^^  ^sj!^ ^jзИ  j^^^^  A^^ 


Depuis  que  tu  as  diqNiru,  les  belles,  au  visage  de  lune,  se  pavanent  dans 
leors  atours;  c'est  ainsi  que,  dans  l'obscurité,  quand  le  soleil  s'est  retire,  on  dis- 
tingue Toeil  du  ver  luisant. 


(j^UmL  pourrai-je,  malgré  tous  mes  efforts,  convertir  en  un  soleil 
brillant  au  milieu  des  ténèbres  le  corps  obscur  du  ver  luisant? 

vJl/aUiAji  briller,  étinceler. 


Cette  mouche,  dont  la  robe  brille  aux  yeux  comme  de  Гог,  sache  que,  la 
plupart  du  temps ,  c'est  l'ordure  qui  prolonge  ses  heures  de  repos. 

U3-0  tiT^  p^^  4^*^^'  '•••A^^' 


La  flamme  s'âance  vers  le  ciel  instable,  la  mouche  brillante  reste  sur  le  vase 
aux  ordures. 

j^rtâp^j  foi,  confiance. 

v3  jг.д  Ail  brillant;  casque;  le  grand  air^  la  lumière. 


AmmU)  maison,  palais;  porte. 


^iUjs^t^j^  ^иХА^ТЬjз:>  ^^и-*мГjз1з  |<v^l* 


Quelque  porte  que  je  choisisse  pour  entrer  dans  sa  rue,  je  la  trouve  toujours 
fermée;  tant  qu'il  ne  s'en  ouvrira  pas  une,  ma  tête  el  le  seuil  ne  feront  qu'un. 


^:>j^^  Чу^У^  ^^  ^УУ  AP^^xilui»  %ilAA^l  (jJcxl^:!»^  j'étais 
tombé ,  pareil  à  la  poussière ,  au  seuil  de  cette  porte  puissante.  —  <г^^з 
^^и^э  Jз1  liUArft  1(;^^з1  ^.ft-^  Jз1  AJLi^  i^:>^i^  ^jЪ^  on 
dit  qu'il  tailla  des  planches  dans  le  bois  et  en  façonna  des  portes  pour 


N. 

J 
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les  maisons. —  ^^jy  JLAidijuu^l  tout  près.  — B.  1З7.  »^W-e. 
(£^  «^)  Ö3' j^  ^^^  i^^j^  '^^y^  «^LJ^U^t  un  fantassin,  me  lan- 
çant une  flèche  de  très-près  (de  la  distance  du  porche  à  la  porte  d'une 
maison) , s'enfuit. — Id.  Zoo.  ^jХЛЛ^jЗф^  ^о^з W  isf^jia  ^  S^ 
^Jolv3j!>3  *^[)У^^  ^^jу^  Tenbel,  avec  une  autre  personne,  se  te- 
nait en  avant  de  sa  troupe,  à  une  distance  très-rapprochée. 

^l^jLUi,H  m.  feutre.  Conf.  v>\>^v^-4. 
jViÉUbji  éclair, 
«rvjui  arbre. 


/ЦХjЛj]  exercer  l'hospitalité. 

■pI  sortir. 

■ji  cheval. 

(^^}  réunir;  dévaster,  détruire.  Voyez  ^>»пг,  ^^4^. 

{jUJu]  honune,  c'est-à-dire  sujet  à  la  destruction. 

I  JJ^'^  ^^^  d'une  tribu  turque.  —  A.  G.  1 1 ,  з5.  jц^^  Jчк-з  Sy  j^уч' 

jуjу^  мJыJjлл  j^àJSéJg  ^^Улл  as-jf^jHt  (^<^ub«  le  mot  igour  est  turk; 
le  sens  en  est  bien  connu;  il  veut  dire  :  s'agglomérant,  se  coagulant. 

I  maladie  qui  empire  de  jour  en  jour,  espèce  d'épilepsie. 

^1  direction  en  aval  sur  un  fleuve,  le  courant. 

3ubi  commun;  inutile;  folâtrerie,  discours  vide  de  sens. 

^^^4û^  I  tomber.  —  (Ji^\  courant  d'un  fleuve. 

I  violon. 

«Дj!  fureur;  maladie  dangereuse;  fuseau. 

1^1  possesseur,  maître. 


Le  roi  de  Tamour,  à  son  arrivée,  a  chassé  la  raison  de  son  s^our;  à  peine 
venaitreile  de  reprendre  possession  de  sa  patrie  qu'il  Геп  a  bannie. 
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«plXjt  se  construit  avec  un  autre  mot,  dans  le  sens  de  (^К  tandis  qu'il 


est,  quon  est,  que  je  suis, 


i 

Tous  les  Babyloniens  se  mirent  en  route;  je  n'étais  pas  encore  arrive  à  la  fête 
qu'eux  étaient  déjà  présents. 


^l5  jkJ  gi^t  jLib!  cVâ 


Lutfi  était  au  comble  de  la  prospérité  quand  й  aperçut  ta  taille;  quoiqu'il 
soit  sorti  de  lui-même  il  n'en  est  pas  moins  resté  un  homme  plein  de  droiture. 

^jrlX^I  sœur  atnée.  —  j^j^:>j^\y^  ^  c^bji^à*  Л^ил5"^у^1  ^\J^^ 
j:i^;>  Jи^Jчи-  Jiil^fiS}  ig:Ji^\  (S^^3^j^yi3  les  Persans  désignent 
par  le  mot  de  khâher  la  sœur  atnée  et  la  sœur  cadette;  quant  aux^ 
Turks,  ils  appellent  la  sœur  aînée  ikadji,  et  la  sœur  cadette  singuil. 

j\^\  selie. 

Des  selles  d'or,  des  brides  d'or,  des  boucles  d'or,  des  ornements  du  même 
métal. 


^^UnL  ^y\  j)iy  xi'i^)^  il  façonna  des  selles  pour  les  chevaux. 
S'-^y^^  ф^  tourne,  qui  fait  tourner;  suite  d'un  prbce. 


jЛ^^у^  (<N-SS>^1  bvj-uî 


Les  chameaux,  tournant  dans  la  plaine ,  étaient  comme  des  moutons  au  mi- 
lieu du  tumulte. 

Ijl^l  faire  seller  un  cheval.  — A.  G.  1 5з.  ^s^^^J^  ^^  fi*  sel- 
ler un  chevd. 
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«Ju«)l^l  tourner,  faire  tourner;  suivre. 

Dans  we  évdulions  il  n'est  pas  comme  le  ciel  toamant,  doDt  chaque  poiot, 
dans  WD  mouvement  de  rotation ,  еЖ  comme  tiré  au  compas. 

tîllXjl  tioie;  mealdti 

jй.А*о1    ^%^.  jЫАJ^     ^Jji      ijJ.VÏj  — ,> 

U  s'est  s&rauchi ,  pr  lu  force  <ir  sa  [jassioii ,  dp  ci«  solides  entraves  qiic  la 
lime  demeure  impuissante  à  couper. 

B.  q3.  f^à^  l^iX^I  J^J'"  il  avait  de  la  barbe  au  menton. 
_ÿj1ллт  tous  deux  ensemble. 

Tous  deux  M  repaissent  de  leur  mntu^  union,  se  tenant  cAle  k  eute,  dans 
leor  accord,  comme  la  perte  et  le  rubis. 

^UjI  tous  deux.  —  t^i}^  ejt^»  a£^  J^U  a^^^  feUIl  ^Vt^;;!  WU- 
(^ЬЦÿ^  J^U  maintenant,  je  suis  capable  d'enfiler  les  perles  de  la 
'  composition  dans  les  deux  langues  è  la  fois;  que  dis-jeî  Je  me  sens 
même  le  désir  de  produire  un  divan  complet. 

дкд^  лклгиь  Jjlj  Ал/  (л^ 

Tel  est  mon  état,  tel  est  l'état  de  cette  dame;  viens  donc  nous  porter  seeoon 
h  tous  deax  ii  la  foie. 

(Д4j1Хj)  devenir  maître,  s'emparer  de.  —  (jjïl  \jjлл  Л*«— j#l  ylbX- 
t£^^^'  цÿj^jJХ»)  (jt^Abi  Ju«lx«.«  sultan  Abou-Seld-Mina  anéan- 
tit leur  race  et  s'empara  de  leur  royaume. 


D  faut  que  j'aiHe  m*emparer  de  cet  argent  et  que  je  me  rende  ie  nouveau 
vers  Lit  et  Menât. 

\3^y\^\  sWéter,  séjourner. 

ylXjî  étant,  tandis  qu'il  est.  —  (^:>j^T ^  l^y^C^l  (^aA-ûIî  ^^^-Afi^j^*^ 
{J^é-'^i}  j^yi  j^U&  4^jb'  C^3  (^  %^  lorsqu'il  était  encore  «n 
bas  âge,  on  voyait  briller  en  lui  les  traces  d'une  intelligence  et  d'une 
nature  d'élite. 


Medjnoun  reconnut  que  c'était  son  père;  il  poussa  un  soupir  et  tomba  devant 
lui. 

Aj^t^l  jusqu'à  ce  qu'il  soit,  autant  qu'il  est. 

iiWl^i  avoir  du  penchant  pour 


Amis,  ne  demandez  plus  de  moi  ni  patience,  ni  tranquillité,  car  quiconque 
a  vu  cette  Ggure  belle  comme  le  soleil  ne  peut  r&ister  au  penchant  qui  Tentratue 
vers  elle. 


^Ixj{I  tous  deux  à  la  fois.  —  Jn^^K^I  dualité. 


:ij^  ш^^\  ocJLo  J3!  з1С^1 


Tous  deux,  accablés  de  ces  peines,  se  mirent  à  pleurer  longtemps  ensemble 
avec  douleur. 


Il  leur  livra  lés  trésors  à  tous  les  deux  après  leur  avoir  fait  comprendre  ce  qui 
concernait  Tanneau. 
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Sj)  ^VM)  fuseau? 

^^^l^t,  ^^l^t  tous  deux  à  la  fois. 

Ces  deux  mattres  étaient  nés  jomeaux  dans  ie  royaume  du  Kbata. 
S^^^t  jujube. 

jC^XjI»  (jbj;>Xjl  cheval  dont  le  père  et*  la  mère  sont  de  race  diffé- 
~~      rente;  Turk  dont  la  mère  est  Indienne;  tout  ce  qui  est  de  deux  races 
différentes. 

\£Уше}j^j)  avoir  des  nausées. 

Jl^I^Xj)  gémir. 

«ДjсКХj!  peine,  chagrin. 

A  anneau  qui  protège  le  doigt  de  l'archer. 

^jУj\  de  travers,  oblique;  espèce  de  guitare. 
^.^^«iXdi  espèce  de  mouche. 
«Дj«Хj!  tourbillon  dans  Feau. 

Je  sois  tombé,  sans  espoir  d*ai  sortir,  dans  ie  tourbillon  de  la  mar  de  Гашоиг  ; 
la  passion,  dans  cet  océan,  m*a  entièrement  fait  perdre  la  tète. 

^J^^  tourbillon  dans  l'eau;  feutre  qu'on  place  sous  la  selle. 

Dans  sa  course  rapide  Я  s'avance  comme  un  vent  impétueux  ;  dans  ses  évolu- 
tions il  laisse  voir  un  tourbillon. 

Lorsqu'il  a  donné  aux  moutons  la  force  de-se  jouer  À  Tentomr  de  la  plaine, 
il  a  fait  aussi  tourbillonner  les  eaux  dans  leurs  profcmdeurs.  - 


%â\jj^\  plus  haut,  élevé.  —  B.  356.  (j^^^^^  сУ^ч^  ^JУ^  iS^^xi^ 

(Aù^^  il  n'en  a  jamais  été  vu  de  plus  de  quatre  ou  cinq  palmes. 
«iLcxLxjl  ériger. 

«JuJIm)  affligé;  supplément;  tâche;  coin  en  bois. 
4.^jt  y  t^)  courbé ,  ployé  en  deux  ;  bras. 
«iL^t  semer,  intercaler»  insérer.  —  ^а^Jч^  courber. 

•3  j^l  ^'  \jj^\  Jjуш  ^ 

Répandant  des  larmes  abondantes  elle  sema  sm*  le  diamp  de  son  corps  la 
graine  de  la  douleur. 

^^WLC^I  âîH^  Jз'  ^  iS>J^  (Ji>^^J^  **c^î>s^  C^^^  ^  aTJ^U 
iS^j4fi  à^j£  yi  (^^H^ce  fut  un  homme  juste  qui  féconda  Tarbre  de  la 
bonne  foi ,  d'où  il  résulte  que  celui  qui  avait  semé  cet  aibre  en  recueillit 
le  fruit.  —  «^Цч^!  se  courber.  —  B.  293.  K-^^^!^  dLÂ^c:»)  tS' 
il  tantôt  s'inclinant  de  ce  côté  du  cheval 


(j^J^  haut  de  l'épaule;  bras;  dos. 

Jl-^  (i4tj^  V>^3-»  ^  (^^^ 

Plaçant  Ton  d'eux  sur  son  dos  elle  était  comme  le  ciel  voûté  qui  porte  le 
eolefl. 

^^f  second. 

^дчА^!  l'après-midi. 

4jii^)  aiguille. 

ЧХJj!  grand.  —  A.  G.  43.  jуЛу^  ylCftJ  дЛ' jл^^"  J^  JyU  *J^J  tM  .  [ 

appartient  à  la  langue  mongole,  il  signifie  :  grand.  Gonf.  \^l. 

iS^  deux.  —  u^>^'  ^  ^®s  ^^^^  sœurs.  —  v^*^  53'  ^^  la  matière;  . 
la  forme  extérieure;  les  trois  règnes  de  la  nature.  — ^^^  «^1  le  signe 
des  gémeaux.  —  p^^  *ibJ^  S^  l'horizon.  —  \^Ji^\  deux  fois. 

jJ^iXJ)  nom  d'une  drogue  amère;  acore. 


л 
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\A^ji^\  faire  tourner,  tordre  le  fil ^  tourner,  mettre  tout  autour. 

Je  pleure  parce  qae  le  ciel  m*a  pris  à  k  gorge  dans  son  injustice;  je  pieore, 
en  poussant  de  faibles  gémissements  conmie  un  rouet  qui  tourne. 

j^^jui^^^^ô  ^JuûjJU^  u*^l  jî;-^  *i)^:^  4'  â4i>*  Khosrev, 
ayant  mis  le  siège  devant  le  château,  construit  tout  à  Fentour  une 
autre  forteresse,  et  entre  dans  Tenceinte  circulaire  dont  il  a  tracé  le 
plan  sur  celui  du  château  fort  d'Arménie. 

yS  »  "^У^  vingt. 


iAXjl  jumeaux;  haut,  élevé.  Conf.  Jlj^l. 

{^^^%jSj^\  à  double  reprise.  —  B.  77.  t^^^^jl»  y^^  j^^c^L-jI  *  *  ■> 
jV^dUoS'à  deux  reprises  différentes,  ils  ne  purent  approcher  de 
la  citadelle. 

^^JjЛj'  graine,  semence,  champ  ensemencé;  tous  les  deux,  deux  fois.  — 
Se  construit  aussi  avec  un  verbe,  dans  le  sens  de  {j$jè^  pour  in* 
terroger. 

6yS\^^  (jvX^I  i^*>^^l  S^^j^ 


La  саШе  chercha  un  abri  dans  les  champs  ensemencés;  Canope,  ouvrant  les 
voiles  de  la  nuit,  s  envola. 


ô  mon  cœur,  brûle  la  semence  de  la  convoitise  et  la  graine  de  la  concupis- 
cence ;  car  jamais  le  sage  n*a  fait  cas  de  ces  deux  choses. 


EstH%  que  la  cause  de  la  création  d*Adam  a  été  la  production  d'un  fils  illustre 
tel  que  toi  ? 
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D  où  vient  cette  fatigue  qai  oppresse  ton  eœor?  Qni  a  pn  te  causer  cet  ennui? 

(jiX^  (jvJ^Î  champ,  terre  cultivable. — A.  G.  79.  {j^j^  ^^  ybJb 
v4^l  (jis^  (j!^l  ensemençant  les  champs  avec  ceux  qui  resteront. 
—  CJ^  semble  n'être  ici  que  pour  Tassonance  et  n'avoir  pas  de  sens 
propre. 

Jol  sangle.  —  B.  116.  ^«xJjSj^l  44^'  Ч^зjз^  JцjТ dUAjjfljT  la  sangle 
de  mon  cheval  s*ëtant  rompue,  Ь  selle  se  renversa  sens  dessus  dessous. 
^\  main;  peuple;  troupe;  année;  obéissant,  soumis. 


Celui  dont  Fexistence  se  passe  dans  h  forêt  de  la  mortalité  n*a  aucun  avan- 
tage à  porter  la  main  sur  diaque  arbre;  il  veut  que  tout  ce  qu*il  désire  réussisse, 
tandis  qu'il  faut  que  tout  ce  qu'il  obtient  soit  le  prix  de  la  destruction. 


J^l*  Ж?J  jj^T  v^^ï  j-^ 


Sache  que  les  saints  sont  une  grAce  de  Dieu  parmi  les  hommes;  c'est  à  cause 
d  eux  que  la  bonté  céleste  s'incline  vers  la  terre;  ne  cesse  pas  d'avoir  leur  nom 
À  la  bouche  pour  obtenir  miséricorde,  car  cette  mention  vénérable  fait  répandre 
les  tr^rs  de  la  munificence  divine. 

{jy^j9ti  bJs>l  b^^l  kS^ л^\  j^  6  mon  Dieu,  il  est  réglé  qu*un 

jour  par  mois,  par  an —  A.  G.  60.  d}j^  кJ^jУл^\jл\шЛ  jjl^^t 

ii^yi  S^^  JИ  il  faut  donner  Otrar  aux  Ghâhzâdehs  et  se  soumettre. 


A- 


V     1 
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M.  et  L.  lia.      ji  дкш^и^  b^l  «jJс^йи^з 


E31e  dit  en  pfeuranl  :  Ô  faimière  de  mes  yeux,  ami  des  bAtes  8ainri^,eimenii 
de  moi  seule. 

èh^Js^l  annuel;  traitement,  solde. 


<^:>jL  к^лЛ  ^jj\yà 


U  écrivit  Ш1  ordre  impérial  рош*  accorder  à  Kbftreimcbâh  le  revenu  de  toute 
une  année  du  Khârezm. 

jyi  J^l  Tannée  passée.  —  ^1  femme.  —  с;>У^1  habitants. 

3^'  golfe.  —  «ihL^I  tamis,  crible. 

/&(«^l  tamiser  de  la  farine  оц  autre  chose;  entourer;  sentir,  flairer, 
iji  faire. 


Se  faisant  à  force  de  tuer  une  tunique  qui  semble  tissue  de  tulipes,  drainant, 
comme  le  bourreau,  le  glaive  de  la  destruction. 


Sache  qu*au  sujet  de  la  purification  il  y  a  quatre  préceptes;  si  tu  me  prêtes 
attention ,  je  vais  te  les  exposer. 


Ce  n'est  pas  un  pdais,  mais  cest  un  séjour  d'imperfection  qui  ne  fait  jamais 
défaut  à  prêter  main-forte  à  Tinjustife. 
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S*il  fant  que  tu  aies  du  goût  pour  Diietoire,  quand  tu  sauras  ce  qu'a  fait 
chacun  des  peuples. 

Non-seulement  j'entreprendrai  un  .voyage  pour  aller  le  trouver,  mais  encore 
il  faut  que  je  combatte  en  quelque  endroit  qu'il  le  désire. 

y 

La  rose  n'avait  pas  encore  étalé  sa  splendide  parure,  le  rossignol  n'avait  pas 
déroulé  devant  elle  ses  douces  modulations. 

0  Nevaï,  tu  n'as  pu  gouverner  ton  cœur  ^aré  par  la  folie;  cesse  donc  d'y 
mettre  la  main  et  laisse-le  aller  où  il  voudra. 


w 


Si  je  ne  détourne  jamais  mon  œil  de  ton  visage  ne  me  gronde  pas,  ô  jeune 
infidèle;  dans  mon  extase  je  ne  saurais  te  rendre  invisible  à  mes  regards  I 

0  ocdombe,  si  tu  peux  faire  du  collier  de  l'injustice  un  autre  tauba  je  suspen- 
drai à  ton  cou,  en  guise  de  rouleau ,  mon  nom  éloquent 
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II  s'ëleva  un  grand  tamolte  parmi  les  habitants  du  monde  invisiHe;  un  cri  se 
fit  entendre  à  le  complimenter. 

y'ikjl  avec;  serpent;  en  mongol,  foie.  Conf.  )^^>^ч.  —  j^l  M^t  sauge. 

\i%i\  tour,  circuit.  —  A.  6.  55.  c^b^l^  jj^^^l  «JUuù|ojJÛLc  ia  longueur 
et  le  circuit  de  mon  royaume.  —  Id.  6o.  vW^  c^lf  ^^'  ayant  pris 
tout  le  circuit,  tous  les  côtés. 

/^^kji  entourer,  tourner  autour;  revenir  de;  ressembler;  tourner  â.  — 

JЭ^^^>S^ i^^^ùù<xjLs^  Ллллjлла  v-*Ai^t  (j^^^^у^^А^  jusqu  a  ce 
qu'enfin,  la  sincérité  des  paroles  du  fakir  ayant  brillé  aux  yeux  de  ces 
hommes,  ils  revinrent  de  leurs  erreurs  et  embrassèrent  sa  crovance. 

WUjLûl,  jli-ssl  oU,^oo5^jl  (ji^b  fer^  J^ 


v>i  n  I 


Ne  f  imagine  pas  que  la  lune  et  le  soleil  soient  des  planètes  qni  a< 
leur  révolution  dans  l'espace;  c'est  une  meule  que  le  cid  &it  tourner  autour  de 
ta  tète. 


Vois  Taugmenlation  perpétuelle  de  mon  chagrin  ;  les  gouttes  innombrables  de 
mes  larmes  forment  une  mer  qui  ressemble  à  des  flots  de  sang. 


Une  enceinte  multiple  de  rideaux  s'étend  tout  au  fong,  des  peries  dérobées 
aux  étoiles  sont  disposées  tout  autour. 


Où  donc  le  papiUon  va-t-il  se  faire  brûler,  lorsqu'il  décrit  de  nombreux  circuits 
dans  son  vol  capricieux? 
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4-^4^1  tourbillon. 
y^^Jl  ensemble;  présence. 


A  mon  avis  une  brique  est  une  montagne  de  malheurs;  h'  mes  yeux  un  fil 
bigarre  est  un  dragon. 

/^I^LaX;)  être  cuit,  se  tuméfier,  avoir  des  ampoules  par  suite  de  la  cha- 
leur de  Геаи. 

jЬ^'    (^)^}   ^У^   ^»^    A^joS' 

Quiconque. met  sa  main  dans  de  Геаи  chaude  a  beau  la  lécher  ensuite,  elle 
n'en  est  pas  moins  couverte  de  brûlures. 


Lorsque,  comme  lui,  il  étendit  son  pied  dans  cette  direction,  le  bouillonne- 
ment de  Геаи  le  lui  ayant  ^chaude. 

^^^dwLsL(»  espèce  de  canard.  —  j^  д  Д  ^^  ^ÿи^  ««Xil  л^^дjЦу  dl^jUL^ 

^>  ц)  ^^  (ijVM^t^l  •^^Зj^Зj^  (^Ц>^  nous  arrivons  maintenant  à 
un  oiseau  qui  est  ici  connu  de  tout  le  monde,  c'est  YilbassùWi,  ou  es- 
pèce de  canard.  Les  Saris  ne  le  connaissent  pas.  Quant  aux  Turks, 
ils  appellent  souna  le  mâle  du  canard,  et  baurdjin  la  femelle.  Les 
Saris  ne  font  pas  cette  distinction  dans  le  nom ,  et  appellent  le  mâle , 
comme  la  femelle,  mourgâbi,  oiseau  aquatique.  —  B.  аЗ.  ^^jуш\jJ^\ 
f^J^\  Ji^ikj  jiS^\  (Si^j^3  i^t  ses  flèches  atteignaient  pour  la  plu- 
part le  canard  qui  servait  de  but. 


«I  < 


(iM\u»  porter,  apporter,  emporter. 

DicT.  TUBK. 


130  ,»i>Jbt 


y 


Josqu  à  ce  qu'un  sé[oar  fortune  ait  apporte  une  heureuse  issue  à  chacun  de 
tes  désirs. 


Ayant  jugé  qu'il  en  pourrait  amener  cette  quantité,  il  envdoppa  le  tout  for- 
tement et  le  lia  sur  son  dos. 

B.  379.  (s^  y^  аjЪу^  Г^*  f^ fS^^^.jr^-  f'*^'  ^  tomba  une 
telle  pluie  que  Геаи  emporta  toutes  ces  plaines. 

(jpJbt  belle-sœur,  les  femmes  des  deux  frères. 

^ybjSj^iX^  qui  brille.  —  b^^L-w^l  <>  m\  У  La-j^' JLJi»^*«5"o»JUy 
(JЬ4>  3[^[^ааХ^1  un  mondain  revêtu  d'un  tissu  d'or,  c'est  comme 
une  mouche  brillante  sur  un  tas  de  fumier. 

/öа\jJ^JХ^  briller,  luire,  rayonner. 

Cest  une  éloile  iiuieste  aux  yeux  de  f  âme  des  amants  infiortunés  que  celle  qui 
brifle  de  tons  côtés  à  traTers  la  rosée  de  la  nuit  de  ia  séparation. 

^jУ^!  envoyé ,  messager.  —  ifUâ^k^k^l  s'envoyer  des  ambassadeurs.  — 
A.  G.  lyG.j^c^b-w^^^^l  ^if^^y^jjki  ils  s'envoyèrent  réciproquement 
des  ambassadeurs.  —  cH^^^^I  message.  —  (5^C5^'  ^^  espace 
de  mille  ans. 

^IxAisL))  m.  âne.  Conf.  |;\px-^. 

^lâdiJi)  nom  que  les  Mongols  donnaient  à  leur  roi. 

|А)>Лз|  rapide,  prompt;  mouvement  rapide;  voitigcment  des  feux  follets. 

—  B.  43.  а^^очJ:лй  Jtos,HC-y  чJЬ  v^^  ejljj^ 

j^^jy^\9  un  parti  de  braves  impétueux,  ayant  fait  une  sortie,  mit 
en  fuite  ceux  qui  se  tenaient  à  ia  garde  de  la  mine. 
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Quoil  si  brusquement  attacher  Selraal  Hâasl  j'en  suis  tout  malade.  Grâce,  6 
chamelier,  fiiis  passer  par  mon  cou  le  crochet  de  la  selle! 


Le  mouvement  précipité  de  la  1апрте  amène  le  châtiment;  il  produit  toute 
espèce  de  blâme  et  de  repentir.  La  sobriété  dans  les  paroles  est  Torigine  de  la 
droiture,  mais  la  sécurité  natt  du  silence. 

^\j^:>  U^-^-^  S*^^^^  «*ï^?ly^ 


^J^Jt^h, 


Sache  que  tout  ce  qui  a  mouvement,  quand  il  arrive  k  son  terme,  reste  im- 
mobile; la  balle,  poussée  par  la  raquette,  s*agite  et  bondit,  puis  finit  par  trouver 
le  repos. 

^jJt>^^  éclair.  Conf.  fj^\^\.  \,. 

jiJ^JLji  racine  des  arbres  et  des  plantes;. franges.  — B.  ЗэЗ.  j^^-^з^ 
jijy^  v^A**  (jj^àju^àl  ^5^Адjз  (j^Jv>!«>^ï  on  le  fait  avec  des  ra- 
cines  de  plantes  et  de  certaines  drogues. 

<jД.jийДj))  voile  d'un  navire. 

^IâIj»  course,  expédition  rapide;  cavalerie  légère.  —  B.  Здй.  yJLc  y^ 
4^UL  ^;^ум  s^joJfS^^j^y^yj^^  ^iU^JjH^  fS'i^^^'^  cet  Alem 
kban,  auquel  avait  été  adjoint  notre  corps  de  cavalerie  légère,  n'écou- 
tant personne. . .  —  W.  xh.  jj^  <^l  {^^^j^  ;UbJ  yUjI,  di^y^ 
(^4>c»l  j^^L  tfj^  g^t  i^bJ^I  notre  corps  de  cavalerie  légère  se  compo- 
sait d'à  peu  près  deux  cent  cinquante  à  trois  cents  Turks.  —  /J.  5оэ. 
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i^^yi  *^y^  9^iM<^j\^  ^^'^^bibl  me  dirigeant  vers  la  capitale 
avec  un  corps  de  cavalerie  légère. 

/JLaXxLjS  aller  vite,  lestement. 

/  A^uiJbl  faire  une  course  contre  Tennemi;  rechercher,  fouiller. 

fij^^j^  c^LUbt  AÀ^I^ 


Il  s'en  alla  d'un  côte  avec  peu  de  compagnons;  il  tomba  ci  Fimproviste  sur  ses 
ennemis. 

Àx^uiJbi  action  de  faire  une  course,  des  recherches. 
/оЛj»  violon. 
^^Jbl,  ^jJЬ,  JH^^  cheval,  troupeau  de  chevaux,  jument;  revenu  annuel. 


Personne  voit-il  jamais  рапп^  les  hommes  que  le  maître  se  promène  à  pied 
et  le  cheval  à  cheval? 

B.  88.  Vju>^  {^j^i^^  chassant  devant  eux  leurs  troupeaux  de  che- 
vaux. —  là.  900.  ^y^ifiu,  АJЧ;^J-1Ь1^  ^у»  nous  arrivâmes  auprès  de 
leurs  moutons  et  de  leurs  troupeaux  de  chevaux.  — A.  G.  i  6.3^  jty>> 
iS,bjyù^  i£^  Лj^j^ул  JД^<  il  tua  neuf  cents  chevaux  et  neuf  mille 
moutons.  —  Id.  &5.  v^^t  c;»^-^  ^^^^^1  ayant  tiré  le  lait  des  ju- 
ments.— W.  1^3.  1*>^ааJз1  JUuûJ^  JЛ;  au  commencement  de  Tannée 
de  la  jument.  —  B.  118.  jy^y^  opHrjJj  *aJJ^  ^^^^P^  ф 
comme  les  Turks,  ils  sont  riches  en  chevaux  et  en  moutons. 

U  donne  un  dieval  à  cdui  qui  possède  cent  juments;  il  offre  de  Targent  à  celui 
qui  a  cent  fois  son  revenu. 

A«  G.  AS.  эjА^,  Э(|^1  gardien  des  chevaux. 
«Дм{  tamis.  —  ji^l  premier. 
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I^Xji  homme,  les  hommes. 


а^j\хм\  mettre  la  roain  sur,  s'emparer  de,  dompter. 


Il  ne  te  convient  pas,  si  ta  t'empares  du  Yëmen,  de  lever  une  arinëe  et  de 
convoiter  Aden. 

{^j\^Xj\  en  avant.  —  JГу\^1  plus  en  avant. 

j^Xj)^  %â\XXù]  croc,  crochet;  bouton.  —  Jм§\С1^1  boutonner. 

y^-ijji>-Ji,  ^j^^У^]  le  peuple,  les  gens,  la  suite.  —  B.  384. 
4^oJLaj  jyTjjul,  J3I  à  j^J^l  Juui^^Uljyi  i  a  le  fit  aussitôt  com- 
mandant (tête  et  œil)  des  gens  de  son  frère  aîné.  —  Id.  1 53.  I^j^  Jц»! 
4^Ule  sans  s'inquiéter  de  ses  gens.  —  Id,  i5/i.  JИ  vJjuûeLâ  j^^^mâ. 
J^\  ^j^^jy)  аJ>jЗ>-аJ^.-ш  jj  уЗь  ф-5"1е8  gens  de  Khosrev-Châh 
étaient  des  hommes  habitués  à  l'injustice  et  à  l'indiscipline. 

(^^xLI  élevé  dans  la  mollesse. 

^^^Лj»  prendre,  prendre  en  considération;  attacher;  mettre  en  colère.  — 

A.  G.  1 56.  i^ôUs!»  ^iW>Jib  '^^У^  ts^^^ {j^.^^^^j^.  ajui  J^зУ 

plus  de  la  moitié  des  Euzbegs  ne  s'est  souciée  ni  de  vous,  ni  de  moi.  ^ 

Il  n  avait  pas  pris  ses  ordi*es  en  considération,  il  n  avait  nullement  mis  sous 
ses  yeux  les  principes  posés  par  lui. 

\j^j\^  JuuJLr  \j^)jiàj  J^J^  eyUlvK 
IJW^I^  Ллл}{^  Jjb  jд^  ^Us»J  *(д^ 

En  présence  de  ta  beauté  ravissante,  je  ne  porte  pas  mes  regarde  sur  la  rose; 
je  ne  daigne  pas  mettre  le  cyprès  sous  mes  yeux  devant  le  gracieux  rameau  de 
ta  taille. 


\Zh  JuJbi 


Pourqaoi  attacher  continaeHement  le  cœur  de  Nevaï  aux  pointes  de  ces  cils? 
0  infidèle,  conteote-toi  de  le  fixer  à  un  œil  ! 

«iUcjr  filet;  lien;  crochet;  chaîne. 
^^^1  avec. 

/ft  ^V>|  se  jouer  de. 

^bt  ainsi  »  de  cette  manière. 

/Si^aIii  chauffer  à  moitié. 

3»S4i  è  moitié  chaud. 

дч^  {JчМ  vieillard  peu  âgé. 

«iUâiHS^t  ^tre  attaché. 

O  f^!r^^  tiède;  violon;  attaché,  fermé. 

a-Ûl  JuiSUl  v>b'  ^^(J^J^^  f^ê^t^^ 

Si  Геаи  jaillit  tiède  dans  certaines  eoorces,  au  milieu  d'une  atmosphère  glacée, 
cela  tient  à  ce  que  j*exhale  de  froids  soupirs,  tandis  que  des  larmes  brûlantes 
coulent  de  mes  yeux. 

\jЬЛj1  main;  moelle. 


Alors  que  le  fou  a  lancé  des  pierres  sur  le  corps  et  a  mordu  le  bras  è  belles 
dents,  il  découvre  à  tous  un  corps  sans  chemise  et  une  main  sans  manche. 

M* 

«jЦцЛj*  cinquante. 


Sa  hauteur  atteint  cent  cinquante  empans;  en  outre,  elle  est  surmontée  d'un 
cadran  solaire  de  même  dimension. 


J^\  135 

ijL«^kXAJb1  enlever  avec  ia  main,  aider.  —  ^y  »n  i  »  ^^^^^L^^  <^.JLb 
l«5"(^UIt  (^У  libJ^t  3!  j^a  (s^^^^que  quelqu'un  ayant  mis  la  main  sur 
le  joyau  de  ses  désirs  dans  la  mer  de  la  recherche  s'en  empare,  de 
sorte  que. . .  —  à^UI  c^Ul  Ij^-J  ^^^jчЛ  ^Ул^^  J^Л  иу^  (j^*xSU>» 


ts^jjfx^,  «(^1>в^  «J^из^У  v^*il^'  V^i'*  le  peuple  étant  fati- 
gué de  Zoh&k  n'y  tint  plus  et  le  chassa;  on  s'en  empara  et  Feridoun 
lui  fit  subir  le  châtiment  qu'il  avait  mérité. 

/&4y^lit  être  lié;  pris;  être  affaibli;  être  tiède. 

^jу^^j^  ^ImÀiM  jCT^lXrft  А^Очж» 

Maïs  une  eoqoiUe  à  perle  fera-t-elle  que  je  sois  réduit  de  force  à  i'impais- 
sance  par  des  prodiges  de  cette  espèce  opérés  pour  une  pantoufle? 

^\  dame  du  harem»  dame  ou  demoiselle  noble. 

<3Wi  paysan  qui  élève  beaucoup  de  moutons;  tribu,  race.  ^-f  - 

viWWt  prendre  garde,  avoir  honte. 

Si  tu  ne  penses  pas  k  cela ,  du  moins  rougis  donc  à  cause  de  ton  père  et  de 
ta  mère. 

Jl^!  mamelle,  sein.  —  g*^^^  *^'  i^jy^j^iS^j^jy^^^  âvb'^ 

t^oJLj^c:»^  K'^^l^Ns'  vyby  ^\j!L^\  ^ô-^^  ils  lui  montrèrent  — 

Dârâb ;  son  œil  étant  tombé  sur  lui,  l'émotion  s'cmparant  de  son 
cœur,  le  lait  vint  à  son  sein. 

(^>^t  actuellement.  —  А.в»-\ÿ^4Х-с1,  ku/^S^Jl^ù^  jusqu'à,  actuelle- 
ment. 

f\fç}  recherché,  désiré. 

LâçI  chèvre  de  montagne. 
siUt  être. 
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jЛ-г1  OL^lUt  ^ù<j\  уы  А^  4-^^  Ö^  t^^;4- 

Comment!  nous  nous  plaignons  de  lui,  en  disant  qu'il  n'a  pas  de  cœnr?  S'il 
n'en  a  pas,  c'est  рош*  nous  seulement  qu'il  en  manque,  mais  ii  en  a  pour 
d'autres. 


АЫ  dans  l'art  de  séduire  les  âmes,  tu  es  un  redoutable  ravisseur;  que  dis-je. 
un  ravisseur?  tu  es  un  fléau  envoyé  de  Dieu  ! 


Jusqu'à  ce  jour,  où  il  est  sain  et  sauf,  il  r^idait  tantôt  dans  la  plaine,  tantôt 
dans  la  montagne. 


11  n'est  pas  pehlevân  celui  qui,  tenant  en  son  pouvoir  une  dame  étrangère,  la 
renverse  sur  le  dos.  Sache  que  celui-là  seul  mérite  ce  nom  qui,  sentant  venir  la 
colère,  sait  résister  au  commandement  de  la  passion. 


Quoique  je  ne  sois  pas  digne  des  dons  de  la  miséricorde  et  de  la  générosité, 
je  ne  suis  pas  toutefois  un  de  ceux  qui  sont  perdus  sans  espoir. 

«^Url  tu  n'es  pas. 
d\J^]  peine,  difficulté;  marche  rampante  des  enfants.  —  АшА^jшллау^ 
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j|«5^с1з  ^ÿ^  ^ÿ^Jчь!  ^у^  que  sont  devenues  toutes  ces  peines ,  que 
moi,  humble  créature,  je  me  suis  données  pendant  tant. d'années? 

^LX^T^^}  J3I  ^J\лXлilш 

Celui  qui  sait  ce  que  sont  ces  peines,  a  cru  que  j'avais  donné  mon  consente- 
ment à  une  pareille  chose? 


t^*>'»-L-A-*  "^"-Ÿ^  ^J^З  4^^jз'  r*^ 
4^JsiAJ  .Х^  ^JЗJУ^  '^^'  V>5^» 

Il  avança  le  pied  et  abandonna  le  berceau;  cessant  de  se  traîner  sur  la  terre, 
il  s'efforça  de  marcher. 

^fLa^Kj  iKfi  se  traîner  par  terre,  en  parlant  des  enfants. 

A  chaque  instant  mes  larmes,  s'échappant  de  mon  œil,  comme  un  enfant  qui 
rampe,  se  dirigent  vers  la  terre,  qui  doit,  hélas!  anéantir  le  fruit  de  mes  peines. 

^I^fl  I».  femme.  Conf.  lA)-"^-^. 

vili^lxfi  supporter  de  la  douleur,  de  la  peine;  s'efforcer,  tâcher. 

^^^1  m.  selle.  —  ^^toJWl  camarade  de  selle,  compagnon.  —  B.  72.^^  V^ 

4^^  àbj"^  ôyu*^  ylkU  <^e;^l*3  Jûl^xJUI  ^Ы(^ллj  quel- 
ques-uns de  ses  frères  de  lait,  de  ses  compagnons  et  de  ses  anciens 
serviteurs  ayant  pris  sultan  Maçôud  Mirza.  Conf.  ^-\>xj-^. 

s^k^Ayç},  vj)^^t  sucer.  —   (j^t«^'^>f[l  frère  de  lait,  ami  intime. 


Lorsqu'il  suçait  le  lait,  le  bonheur  lui  servait  de  nourrice;  quand  il  put  faire 
usage  de  sa  langue,  une  aptitude  universelle  fut  sa  compagne  inséparable. 

А4Г1  médicaments.  —  ur^^  médecin.  —  ^iU^Adcl  guérir. 
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1Л4Г1  vapeur  qui  couvre  la  terre. 

JjJLçt  robinet,  gouleau  d'une  jarre,  d'une  aiguière. —  cr^jy^^  gs^nii  d'un 
gouleau;  femme  qui  a  du  lait  —  ^^J^^  place  du  gouleau;  femme 
qui  a  du  lait« 

^jL^iAiÇl  faire  sucer. 

îbAïf  1  ténébreux,  très-noir. 

^\  trou,  tanière  des  animaux;  largeur,  large;  fenle  dans  l'oreille  du 
bœuf;  pièce,  пюгсеаи;  petite  tranchée,  canal;  épaule. 

J^'Ujt  châtrer. 

«iMi^LMlÂJi  incliner  vers  la  descente. 

^  ^  O^^  compagnon,  camarade;  conseiller  intime,  confident.  Gonf. 
j»'î\4. — A.  G.  i35.  ç^:>j^\  jyj^é-^  ^^^  (^\  уз1  *^j^  ois'  0^^' 
il  donnait  seize  moutons  à.  son  conseiller  intime.  ^U  est  plus  ici 
pour  l'assonance  que  pour  le  sens. 

D  Lbt ,  Jub)  frère  cadet. 

9^  S^  i^^Ji^  é^  J^ 


0  avait  nn  frère  cadet,  dont  le  nom  était  шеиел  (iris);  tautAt  sa  langue  était 
un  glaive,  tantôt  une  aiguille. 

jLb!  roi,  prince,  chef.  —  A.  G.  37.  j^^з  JUjI  (^ш!шЛj^  J^I  yji  les 
Kirguiz  donnent  à  leur  chef  le  titre  de  mal.  —  W.  a 4.  (yj^\j^\ 
petit  prince. 

/oiuujt  se  tourner,  se  changer.  —  JLlU^t  insister,  presser  quelqu'un. 

<^Ubt  qui  jouit  de  considératipn ,  important. 

^lÂjt  chamelle.  Gonf.  (jK^I. 

^Ujy  foi,  croyance. 

/Wl^^i  croire,  avoir  confiance.  —  B.  376.  <^«x-jl  o**^' Jt^  *ibô^Uel 
ce  n'étaient  pas  des  paroles  à  y  ajouter  foi. 

;3^Lâjy  fosse  que  Ton  creuse  pour  prendre  les  animaux  à  la  chasse. 
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l^jl  mince, 
o,  4,Xa^i  mince,  effilé;  paralysie. 


Il  ne  se  refasa  pas  à  sa  gracieuse  insinuation;  il  tira  d'abord  de  son  carquois 
ице  flèche  au  corps  effile. 


Si  je  dis,  en  pariant  de  ta  taille,  qu'elle  est  plus  fine  qu'un  cheveu,  ce  n'est 
là  que  le  vain  propos  d'un  bavard. 

fc^WC^t  finesse,  adresse,  ruse.  —  B.  7 A.  ^-aJ^L^-^^  j^.д^ 
jy^ùJyf  ij>yùjjè  оУ^^j!  дк^  JjJkCrtÂ^I^  enlevant  quelques-unes  de 
ces  villes  par  ruse  et  par  adresse,  ils  s'en  rendirent  maîtres.  — 
9^\  k%Sst  le  cou-de-pied?  —  IL  188.  ^ ^^^J^y^  jy^  ö'"^' 
iS"^^  O^^M^!;  t^^^l  y^  l«>^^4^l  j^Ц-  il  tomba  une  telle  pluie  que, 
dans  les  tentes ,  Геаи  montait  par-dessus  le  cou-de-pied. 

a^^t  pleurer  à  voix  basse.  —  S^jy^3^  ^^l^*-Â-A^^U^Ljuh!  ^[t 


L'expression  opposée  à  ià\mj^\  pleurer  à  haute  voix,  est  iôl^^^^sfi^] , 
qui  signifie  :  pleurer  avec  peu  de  bruit.  Le  mot  turk  a  été  employé 
dans  un  vers  que  voici  : 

Je  pleure,  parce  que  le  ciel  m'a  pris  à  la  goi^e  dans  son  injustice;  je  pleure, 
en  poussant  de  faibles  gémissements,  comme  un  rouet  qui  tourne* 

/^••iSMY  amincir,  broyer,  pulvériser. 
(iLtiS^t  être  tourmenté ,  souffrir. 


:^i  perle;  bien  fonds;  esclave,  esclave  faisant  partie  du  domaine  par- 
ticulier du  prince,  mercenaire;  insigne  en  forme  de  perle. 

Une  enceinte  multiple  de  rideaux  s^étend  tout  au  long;  des  perles  dérobées  aux 
ëtofles  sont  disposées  tout  autour. 

iS^^SêS  (^>^i^  ^UyS' }^^^yts^\  yiiJ^j^»:>\ji^  l'aversion  qu'ont  les 
hommes  libres  pour  le  désir  d'entrer  en  servitude. 

Дj|  dame;  femme  coquette. —  ^<^.*.'^   (5^^'  coquetterie. 

Humai  s'empara  encore  du  pouvoir  pendant  quelques  jours;  les  hommes  ayant 
disparu,  la  royauté  resta  à  une  priocesse. 

A9^)  pousser  des  gémissements.  Gonf.  Jut^^C^f. 

vfi>4^l  cou-de-pied,  poignet. 

siLai^Âji  inviter,  appeler  chez  soi. 

pU  çjAs>-  yU^A*  [^j*!i  a5"^^Js?^ 

« 

П  dit  :  Un  jour  je  donnais  une  grande  ffite  à  laquelle  j'avais  convié  tous  les  ha- 
bitants du  désert. 


AoL^pI  Ak-A-j  oLiXj  fOULil 

\LJ\  ,»  rJ\  Ak^l   c;>Ulwt  ^jL^ 

Invite  en  grande  cérémonie  tous  tes  compagnons;  appelle  avec  des  égards 
tons  tes  amis. 

^i^^v  graine  semblable  au  sésame  et  dont  l'huile  sert  à  frotter  les 
chameaux;  baissement  de  tête  en  signe  d'assentiment. 

sibaj|^>Uj|  inviter,  appeler;  faire  descendre. 

иЦ^  jub^^  jТjчч^  ^(S^}  ^yi^ 


Si  lu  n'invites  pas  Obeïd  k  ia  fête  de  rintimité  avec  toi,  donne-lui  du  moins 
pour  compagnon ,  s'il  n  en  a  pas  encore,  le  chien  de  la  rue. 

/a,»,SjL,>1  s'habituer,  se  familiariser. 

^Даj)  joue;  attribut  de  ia  virilité;  hernie;  vache;  fard;  couieur  de  rose. 

Mes  paroles  faisant  épanouir  sa  joue  comme  un  parterre  de  fleurs,  il  me  fit 
la  gracieuseté  d^appuyer  ses  deux  mains  sur  mon  épaule. 


Ô  toi,  dont  les  joues  sont  les  tulipes  du  jardin  du  paradis,  dont  Tœil  de  ga- 
zelle donne  de  Téclat  au  parterre  de  la  beauté  ! 


Ta  joue  est  une  lune,  la  pommette  de  ta  joue  une  rose,  tes  cheveux  un  nard 
flexible;  je  m'enivi*e  nuit  et  jour  du  vin  de  tant  de  beautés. 

JuJ^iLs?!  fard.  —  (jw>J  i^j:i\  oU;!>ftï>J  *>4W  ^^^  se  rougir 
la  figure  avec  du  fard  est  un  ornement  à  leurs  yeux. 

JlXib!  menton.  —  c^SSu  ^^j^^^iJU^-a^  dLJuàUil  ^^^^^-3  сч  S?  u  * 
...чАг»  оз^^  »^i\C4?l  silJAX--iû  (j^^i^Jyi jд-^  v>l^  A^c^b;^  au 
milieu  des  nuits  d'angoisse,. posant  sur  la  natte  de  l'adversité  les 
coudes  de  l'infortune,  et  se  faisant  des  bras  de  la  patience  un  appui 
pour  le  menton  de  la  douleur. 

^IXJbt  chamelle. 

s2)u«LXjut,  viWLXJbt  pleurer  tout  doucement  et  à  la  dérobée.  — 


1Л2  iS^\ 

lûgranmak  et  mgranmak  signifienl  tous  deux  pleurer  amèrement , 
en  cachette  et  doucement  En  voici  on  exemple  : 

Si  je  veux  dérober  aux  martyrs  de  la  douleur  Гаамгаг  que  je  reseens  pour  toi, 
mon  diagrin  s'exhale  pendant  la  nuit  par  des  larmes  amères  et  r^[Nmdue8  en 
cachette. 


j^\,JU^  ^^ij^  i^-À^lfkjbb  J\ 


\ 

1 


ô  ma  rose,  f  ai  cent  pointes  aiguës  dans  le  corps;  qui  pourrait  me  blâmer  de 
verser  des  pleurs  en  cachette?  Celui  фп  a  une  ëpine  dans  la  plante  du  pied  n'en 
souffire-t-il  pas? 

viL(^&.Xjbi  pleurer  amèrement. 
sJuaiiXl^Âji,  dua^kXjbt  gémir,  se  lamenter. 

^^IxJbi  gémissement. 

siJL^Jbi  semer. 

^^^Xôi  vessie  de  musc,  nombril. 

ifMsXbi  être  courbé.  —  «âUcuaCâ^I  se  courber.  —  B.  s /16.  ь.»аАд1jЬ1  мь« 
л^^  (^9Qyiy\  j'étais  assis,  recourbé  sur  moi-même. 

«iL^t  descendre;  camper;  se  soumettre. 

jyi^  pinces  de  forgeron.  —  A.  G.  22.  v^y  àjy^  {jЪ^JУ^^  u'^  *b' 
j\j^\  {jiybi  ^^y^  V>sy  («Xjuûw^t  ^t«>JuM  d'abord  le  khan,  saisis- 
sant le  fer  avec  des  pinces  et  le  plaçant  sur  Tenclume,  le  frappa  avec 
le  marteau. 


{jgJÎyi^)  merveilleux,  étrange. 

«il^Jui  petit  des  bétes  féroces  et  des  chiens;  avorton. 

(S^  frère  cadet 

^^t  Jy  i^^j^ 


Tous  s'empressaient  à  servir  le  roi,  dans  l'attitude  d'un  finère  cadet,  ou  d'un 
61s,  ou  d'un  esclave. 


* 


ИЗ 


ô  mon  dier,  troavant  poar  toi-mime  une  affection,  un  frère  de  lait,  un  frère 
cadet,  un  disciple  et  un  fib. 

4^^^н'  (>^Ь-*  ce  ^^^re  ^^^  ^^i^  digne  de  son  cadet,  et  la  voie  qu'il 
suivait  s'accordait  tout  à  fait  avec  la  sienne. 

viLjNAÂji  aiguiser. 

jjjl  maison  y  demeure.  — >iTet  ^\  ours.  — j 

Vj^l  coing. 

^^J^yih  ^^J^^  retourner  une  chose,  la  renverser;  faire  tourner.  — 
^^J^^^J^  (:H^dM^  VjyydATAiJ^ji^  дХд*  >8  *^jЪа^  ^^  dît 
que,  se  dirigeant  vers  le  véritable  kiblah,  il  détourna  sa  face  de  la 
multitude.  —  «^J^-гö^ду!  tourner  autour  de  quelque  chose;  creuser 

autour.  —  B.  З97. 4^^Ц^ j^tfJ-ûju^' j^^j>y  **^^i^  {fi^  *^f!^j^ 
ils  le  frappèrent  à  coups  de  pierre  et  tournèrent  tout  autour  de  lui  ; 
il  ne  se  releva  pas.  —  «^j^t  être  promené  à  Tentour;  se  détourner. 


La  coupe  fut  promenée  si  souvent  autour  de  l'assemblée  que  les  éclats  de  la 
joie  montèrent  jusqu'au  ciel. 

(^.^шА  olfXJy  Affé^L  ^^^^  <^*>^^  JЦ;>— 

Il  m'a  pris  par  la  main  et  s'est  détourné  de  son  c6té  pour  lui  demander  si  elle 
n'avait  pas  été,  pendant  un  instant,  à  même  de  s'asseoir  sur  ma  tète. 

Ju^i  se  hâter. 

(3  f^^  ours;  intelligent.  —  Л^1  la  bobine  du  rouet. 


tàà  oL 


Un  montagnard,  ayant  pns  un  ours  dans  les  montagnes,  était  parvenu  à  le 
dresser  en  avalant  beaucoup  de  sang,  c est-à-dire,  à  force  de  peines. 


Comment  jeter  au  chien  le  pain  que  le  tchengui  gagne  à  jouer  avec  Tours? 
аз^  é*^'  espèce  de  plante.  —  B.  6.  (S4i  |<v5"^«>JLaâà^I  •LaS'^ 

^JaJouupU^  шХ^^^jЭj^ъ  (^  S^S  SySj^yi  ÏOsi^^^b  ^JU>c;^ 

j^^  »\jS^yjè  j5"liJU  il  m'a  été  dit  que,  dans  les  montagnes  de  Yeti* 
Kent,  se  trouvait  une  plante  que  les  habitants  appellent  aHk-oti,  et 
qui  a  les  propriétés  du  тгкг-^гак;  il  est  probable  que  c'est  le  mti&r- 
guiâh  lui-même  (la  mandragore?). 

/oiuui  être  intelligent. 

^^isjdot  se  détourner.  —  B.  1З7.  ^iL^jl  (s^  c-^aJU^T  v**y  f^ 
(yAAi  oii^vaX^I  L^^^I  mon  cheval,  frémissant  et  se  détournant,  me 
conduisit  au  milieu  des  ennemis  et  me  renversa. 

jfui  signe.  —  сИ>^'  séparer. 


(^Lu  boucle  de  cheveux.  — jJo\â  très-vieux;  très-grand. 
Ou  vite,  prompt. 

V  *^^-м-  tr^  4^^^'  *^l*  (>>* 


Si  Khosrev  a  agi  avec  injustice  odvers  Ferfaâd,  le  ciel,  aux  évolutions  rapide», 
s'est  hâté  de  lui  en  donner  le  châtiment. 


B.  &6A.  ч^чJЬн»  Jw64!«Xil  A5c;»L  J3I  ayant  réfléchi  tout  d'abord.  — 
ét^-sL  plus  vite. 
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vSUjL  sol  boueux.  —  cJaXjUuI?  \L  —  B.  a  t .  ^уш  \jл  (^\k^  »^1ааз1*5 
jl?  la  Kaba  a  une  eau  noire  et  fangeuse.  —  là.  k^  t .  ^j-aAïUsI  ^^^W^' 
ir5^-A--fJ  jl* >-*^  ^;^l-ç  j3-aJcH^I?  plus  loin,  c'était  une  vilaine  eau, 
boueuse  et  marécageuse. 

#04' V  descendre,  s'enfoncer,  —  A.  G.  54.  c^^j'l*  1*>*Jч^J  ^йj^уш  étant  des- 
cendus sur  le  bord  du  fleuve. 

^Ь  m.  fort,  dur.  Conf.  ,9&-ц^.  —  jу1»  brave.  Conf,  V^ûSulio^.  -J-1 

/o^j«>U  être  prompt,  rapide.  —  ^ylf  pesant,  lourd. 

S^^L^L  vieux  lambeau  d'étoffe,  torchon  qui  sert  à  essuyer  les  ustensiles 
de  cuisine. 

^jbL^L  deux  hommes  qui  ont  épousé  les  deux  sœurs. 

4i^b  fenêtre;  cheminée. 

^L  sœur,  sœur  aînée. 

^L  piéton.  —  B.  447.  ^J^:>JyùuS (^psXJSi:>if^^jA  ^^^.l  yU-É^^^XÂ^j^ 
un  piéton  indien  apporta  des  lettres.  —  là.  khb.  yjJ»»^  ^  ùj^  ^ 
f^itjyj^ ^^s^\j  le  même  piéton  apporta  aussi  cette  nouvelle. 

1  w4  L  muraille  de  boue  non  séchée. 

^b'oli  écuelle  de  bois. 

%ô\j  troupeau;  troupe;  division. 

»:>lj  (j^oJi**  }yi  fsjy^  *^^  «>^ 

Les  agneaux,  comme  des  béliers,  dépassent  le  nombre  de  cent  mille;  là  les 
moutons,  pareils  à  des  loups,  sont  répandus  par  troupeaux. 

^U  il  y  a.  —  b^^jl?  en  sa  présence.  * 

b^^^L  viU^W^  àj\i  âjLT**'  U^'  ^j^ 

En  présence  de  ton  exquise  beauté,  je  ne  regarde  pas  la  rose;  devant  le  gra- 
cieux rameau  de  ta  taille,  je  n'ai  plus  d'œil  pour  le  cyprès, 

yy>  VJ^L  tout,  tous. 
DiCT.  TVfiK.  10 
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Derrière  elle  pjosieiirs  jeones  filles  de  même  taille,  toutes  an  visage  de  rose 
et  aux  joues  empourpra. 

У^  \ij\j\f  pillage  par  voie  de  représailles. 

^j\j  1ааде. 

|j1.>;Ь  cruche,  aiguière,  espèce  de  verre  à  anse. 
^  iyt)'  ^ф^^^  ^^  petite  panthère  qu'on  dresse  pour  la  chasse. 

/o4>^y.faire  la  paix,  avoir  l'un  pour  l'autre  de  bons  procédés; se  visiter. 

4j;y,  o^y  v^^i  maison;  le  mobilier  de  la  maison. 

тХ%Уj^\^  pain  sans  levain. 

/o-^^L  faire  des  recherches,  essayer. 

(^^^L  briller. 

%-aJ^L  riche;  existence. 

f^  iS^  S^3  à  iû^^J^3j^3  »^'  «j'y 


Comment  Nevaî,  en  prodiguant  ses  larmes,  et  ses  perles,  et  ses  rubis,  pour- 
rait-il obtenir  sa  possession,  puisque  la  fortune  na  pas  même  accordé  ce  bon- 
heur à  ceux  que  leurs  richesses  faisaient  les  ^aux  de  Kâroun? 

(J^JH  aller;  s'engager  dans  un  chemin;  doigt. 


Ô  vent  du  matin,  va  partout  chercher  пюп  cœur  ^ré;  parcours  Tune  après 
Tautre  les  vallées,  les  montagnes,  les  plaines  désertes! 


dUL^^UI  ^^ï  к-мг^  ^}y^  ^^^JСз^JцАлЗ 

^^j\i  ЦуЬ  i^J^j^  ^^^^  (j^JôT^iL^  ^4Xxl 

0  Nevaï,  tu  n  as  pas  pu  gouverner  ton  cœur  ^aré  par  la  folie;  cesse  donc  d'y 
mettre  la  main  et  laisse-le  aller  où  il  voudra  I 
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Ton  départ  ne  m*a  laisse  d'autre  occupation  que  de  lutter  contre  mon  déses- 
poir; tu  es  revenu  et  tu  as  oonquis  mon  cœur;  après  une  absence  si  cruelle,  tu 
me  devais  bien  un  tel  retour  I 


i^yti^  Ijl^  il  faut  qu'il  puisse  aller.  —  aïs^  JjL  allée  et  venue.  — 
B.  88.  fsS^j^iS'^^  {^ji  àu^^  ^^Ъ^  à  force  d'allées  et  de  ve- 
nues ils  déterminèrent  le  kban  à —  ^e^^U^I^  action  d'aller; 

*  clôture  à  hauteur  d'appui  de  pierres  et  de  bois;  grille. 

j^L  pelle;  peau,  enveloppe. 

Tantôt  sa  main  enlève  les  monceaux  d^argile  avec  une  boue  au  trancbant  aigu, 
tantôt  elle  écarte  la  neige  k  Taide  d*une  pelle. 

(^y  tout,  tous.  Gonf.  УЯ^-:^. 


Lui-même  marchait  en  tête  de  toute  son  armée,  les  autres  foulaient  du  pied 
le  sol  derrière  lui. 


iXi^^U,  Чjл^1ÿ,  ЧjÿГ^Ь  tant  qu'il  est,  autant  qu'il  est;  ensemble. 

{J*^j\f  action  d'aller. 

Zj\f  soc  de  charrue.  —  g^»^l?  espèce  de  sucrerie. 

i^\t  rouille. 

^^ш^jjЛмеУ^  viande  séchéc  au  soleil;  hangar,  remise. 

U  sorte  de  rob  ou  de  suc  dépuré,  fait  de  jus  de  fruits,  et  qu'on  li- 
quéfie ф1апа  on  veut  s'en  servir. 

u  coussin,  lit. 

ôj^/^y  couverture  qu'on  étend  sur  les  chevaux  pour  les  garantir  du 
vent  et  de  la  pluie. 


10. 


U8  (Jil 

^jyjU0é\f ,  jJiMiU  défaite;  état  d'infériorité. 
З^АамЬ  gouverneur,  lieutenant  de  police. 

iL  escalier»  échelle;  seuil. 
^^^aw^'^LmU  action  de  vaincre,  de  fouler  aux  pieds. 

/oi^wL  fouler  aux  pieds,  vaincre,  comprimer;  espèce  d'ornement;  plateau 
de  la  balance,  deux  planches  sur  lesquelles  les  tisserands  posent  le 
pied  lorsqu'ils  travaillent.  —  B.  28.  a^-«w  {j^^^  JL-Û^l  après  avoir 
remporté  cette  victoire.  —  Id.  ^x-wl  аЦ^  ayant  comprimé  le  . 

tumulte.  —  fd,  90.  j^.*хХн  |»Ur  (;^,з<.ч,««\»ш  yj  grâce  à  cette 

exécution,  toute  la  population  fut  comprimée.  —  Id.  19/i.  aJîc^^I 
j^^xJU  '^kitMi\â  Л^«ХjЦ;з1  уш  ils  restèrent  comprimés,  conmie  lors- 
qu'on jette  de  l'eau  sur  le  feu. 

/ö^«д^Jими  faire  fouler  aux  pieds  soi-même,  c'est-à-dire  être  vaincu.  — 
A.  G.  i3.  Jui^-M,  ^.j^Ujy-«L  Aiyli.  ^5!^  osjt  y^^  j^y  Ogouz 
Khan,  après  s'être  fait  battre  par  It-Borak-Khan. . .  —  B.  98.  jlfA<«î 
^>i^Xa«L  vy^jt;^'  l^'^A^^^  ^^^  ^^*  (^(а.  s'étant  battu  avec  Cbeî- 
bani-Khan  au  fort  de  Deboucièh,  il  se  fit  vaincre.  — A.  G.  3o.  yUal*» 

sultan  Sandjar  livra  bataille  à  Geuz-Khan;  il  se  fit  battre,  son  année 
fut  mise  en  pleine  déroute,  et  lui-même  s'enfuit  à  Merv. 

^ч^Ь  dessin  qu'on  applique  sur  les  étoffes. 

/yç\tjXMê\à  avoir  un  sommeil  agité.  —  ^^^umL  comprimé,  bas. 

(jiU  tête;  chef;  épi.  —  ©U  ^\»  habit  complet;  cadeau  royal.  —  B.  З0З. 

ayant  donné  des  chevaux  et  des  habits  à  ces  Hindous,  il  les  renvoya 
chez  eux.  —  Id.  З&0.  jl^U.  J\ö  аЦ^^  ^[Л  j&l;  juJIU.  JUL  à 
fa».»V»»  OS! Va»  "^^j^  (^>)^'  aussitôt  lui  ayant  donné  un  de  mes 
habits  et  un  cheval  pris  dans  mes  écuries.  —  Id.  /igS.  j;^JS'«Xhh^ 

le  jour  de  la  rupture  du  jeûne,  Hindou-bey  fut  gratifié  d'un  cadeau 

m 

royal,  consistant  en  une  ceinture  enrichie  de  pierreries,  un  sabre  et 
un  beau  cheval.  —  u^v^  LЯ^?»  ^У^  d^  ^^^^  **"*  b*^-  — 


.djJlX^AÉ^L  l/ll) 


j^(/чн^1  jУч»!  chaque  nuit,  ils  se  suspendaient  la  tdte  en  bas  dans 
un  puits  et  chantaient  jusqu'au  matin  les  louanges  de  Dieu. 

Le  Turk  du  soleil  voile  à  tous  les  regards  les  pièces  d'argent  des  ëloiles;  le 

ciel,  iodiflerent  à  tout,  se  tient  tète  baissée  devant  lui. 

« 

j^ jilf  commandant.  —  B.  384.  (^l*  J3I  j  j^J^'  dU^^^UI 
^jJLfH>  jf^-S'il  le  fit  commandant  des  gens  de  son  frère  aine.  — 
^l  guide.  —  B.  180.  45-^1*  ^.^yXftij^gm  ^^чи*  3^^  ^Uè^t^ 
t^*>ol  4i»/i  *>4^b*«^  JXt  je  visitai  les  environs  de  Bekram;  Melik-  '  T 

Bou-Seïd-Kemeri  était  mon  guide.  —  A.  G.  70.  ^jUa-L»,  byU)  J^! 

<^V' J^^  ^S^C5^^?  u^  иЦя  1^^  ^il-wuiikj#  à  cette  époque,  il  y  avait  ., 

un  guide  du  sultan  Mohammed,  appelé  Bouka-Turkman. 

/o^LmL  Conf.  (^j\хш\j.  —  ^Lil  pointe  de  flèche,  épi. 

K^j^j\^\  jJL4  JUl5  ^UL  I<,U^  ^\ 


Quoique  la  {)esaDteur  de  leur  pointe  les  empêche  d'arriver  jusqu'à  mou 
corps,  ses  flèches  sont  si  nombreuses,  que  les  plumes  de  mes  ailes  ont  toutes 
disparu. 


0  Nevaï,  si  lu  convoques  dans  ton  cœur  la  cour  d'amour,  prends  pour  lui  ser- 
vir de  bougie  sa  flèche  garnie  d'une  pointe  de  fer. 

45^1mI?  fabricant  de  pointes  de  flèches;  moissonneur. 

^^^jJjшкшШтшЬ  indiscipline.  —  B.  /19.  (^y^gà^mif  ^àKmjS'ci^x^ ^^ij^^^hM^ 
Чÿ^  c\;^JyU  (^UL^  ayant  pris  quelques  Mongols  qui  avaient  com- 
mis des  actes  d'indiscipline,  en  pillant  les  villages  où  ils  étaient 
entrés. 
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/AjtjXÂJitU  donner  une  conclusion;  finir;  diriger  vers,  guider;  gouverner. 


Si.  a  forte  de  recberche.*.  (u  ili4?oiiïres  le  cwiir  fpii  ni'nppartienl  rt  donl  le» 
maniérée  d&olenl  la  l'oiie.  fuide-le.  <ie  igiielque  manière  que  ee  soil.  vers  le 
Hofflaine  de  l'an^anlissenient. 

Quoique  tu  soi:;  mon  guide  dans  le  cheniin  de  l'anéanlisseinenl,  lu  me  diili' 
vrerae  de  сея  angoisses  par  nue  seule  mort. 

Sacliant  que  s'il  dil  :  J'irai  seul,  je  tennineroi  eettc  affoin-  avec  mes  ргорпч 
ressottrcM 

A.  G.  90,  Jy  jj.LbHH  Ij-»-ilf  ^гнЛ**  |>*^Ь^-.  ICX?!  êjJjl  tlAjj-» 
АягуJ^  JijAytjlJLâl^  <Jьд1  il  n'est  |ias  en  ^at  d'exercer  l'iiulonlé  i^l 
de  conduire  tin  51  grand  peuple  :  jusqu'à  ce  ([u'il  soit  en  état  de 
le  gouverner 

^JLmL  il  pari,  sépan'inent:  de  nouveau. 

^LxJLhiL  pièce  d'arlilieric  porli'e  par  un  chameau. 

/oje^-iil;  conimeDcer;  envoyer,  d«!pMter;  ouvrir  U  vole  h...:  guider. 

Ils  retouniêrent.  itionlrant  le  chemin  de  ta  ville,  après  avoir  y^  wir  Van 
é|taulee  1Ш  ou  deux  vieux  virements. 

(£dj.4j  i_)A«ïl(  jl  Zoul-karneïn  élanl  enlrô  dans  h»  Icnèbres  avec 
le  dt'sir  de  parvenir  à  t'eaa  de  la  vie.  Khizr  y  pénétra  le  premier ftn 


le  guidant.  —  ^j^^V^L  donner  le  commandement  iSi. . .  —  B.  1 6.. 
^Osî'  «-**^V-ul»  Ai^^b  jj-ел  tf  ijHW  t^l^N-i.  j^^..C  t,-A  f)  il  avait 


4- 


t- 


donné  le  commandement  du  palais  à  ce  Kbodaî-Berdi-Timourtach. 
—  M,  381.  i^4^^^k^m\f  l^«iU-?  ^у^  J«^Ц^-^  ayant  donnéle  comman- 
dement de  l'armée  à  Kotch-beg« 

^^^^mJ'^LimU  action  de  commencer. 

«jJLmL  chef,  commandant;  têtière.  —  j^y»  *лл^^  ^А*ЬЬ  chaque  chef  "i 

—" "ligît  à  sa  tête.  —  B.  397.   \jЛ  x^Li.  a^JULs.  dU^  Je  ^ 

M^^;^  aa6s>-  dU^  (>еЛ«^Ь  (5-^J^^  ayant  donné  à  Mohammed-Ali- 

Djeng-Djeng  une  cotte  de  maille  à  têtière  de  velours  noir. 

O^P&y  veau  d'une  année;  sandale;  espèce  de  foulard  que  les  femmes  s'at- 
tachent sur  la  tête. 

^у^»  éclair. 

J^y  vs^  signe  de  la  balance;  équinoxe. 
/öлХьЦ^  ^^уйл»  orgueilleux;  rebelle, 
^y  lien;  plaie.  — ^^If  attaché. 

<ЗнД*>*1*  JУj>*  ,tf-»«>^  «^Цÿ^  ^là  J^ 


+- 


L'intérieur  de  Féminence  que  forme  ta  lèvre  iofëneure  est  tout  sacre,  ô  toi 
qui  jettes  comme  une  ceintm'e  autour  des  flmes;  la  rose  elle-même,  avec  son 
vêtement  de  coton ,  est  Tesclave  de  ton  Visage. 

^I^U  А£Ц,  ^jJiA  ^  courroie,  guide. 

iftlày  étai  de  bois  pour  soutenir  les  murailles  et  les  constryctions  qui  me- 
nacent ruine.  —  yUL  agneau.  —  xiUL  peau  de  mouton. 

(^l<>sxL  pente,  déclivité.  —  B.  43 3.  ^^à^  ^^  ^^^  ^\  cjûbc»jiy  53!  _:^ 

^S^\J^jS^^  4^4)4'  tyi^^^b  1.U3  (Xsiw^  ;j^j^\  Juuâi^  y^  il  lança 
trois  boulets;  mais,  comme  le  terrain  était  sans  pente  et  que  les 
remparts  étaient  très-forts  et  tout  de  pierre,  ils  ne  produisirent  pas 
d'effet. 


j  peigne. 


-\- 
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/&<Лк<й.гЬ  donner,  accorder;  pardonner. 

^j)j£^\f  lié,  relié.  —B.  465.  Juuiiios  («S'^^Ouu  JОйJj^jJГз^а.  *Jч 

J>У  a^^"^^  *•<»*'  «^^**-f  '<>ч^^***-  t^j*—  <yi^  "j»'  en  outre,  le 
réservoir  du  petit  Kaboul  qui  se  relie  aux  eaux  de  Butkh^,  là  où  le 
défilé  débouche  dans  la  direction  du  petit  Kaboul.  ^ 

/AA''^\â  lier,  attacher.' 

^.^'ikiU  espèce  de  petite  guitare  à  trois  cordes. 

;B  ^j^sL  oie  rougeâtre.  —  B.  icjo  dit  avoir  vu  une  quantité  considé- 
rable de  ces  oiseaux  sur  le  Âbi-Istâdèh,  non  loin  de  Gaznah.  La  cou- 
leur rouge  de  leurs  ailes  autorise  à  croire  qu'il  s'agit  ici  d'un  oiseau 
du  genre  de  ïanas  gambensis, 

^LbXfiU  espèce  de  kaftan  en  coton  qui  se  met  sous  la  cuirasse. 

jAfib  le  foie.  —  \ji  iSjà^^  espèce  d'oiseau  au  plumage  rayé,  plus  grand 
que  le  pigeon.  —  B.  6з.  jyiy^  xi^jû^ji  d^y^y^  Ь*  i^J^^  ^^  i 
trouve  (à  Karchi)  un  petit  oiseau,  semblable  au  gorge-noire.  P.  363  » 
il  parle  du  1^  t^^^  de  l'Inde,  lequel  est  plus  petit  et  d'une  couleur 
moins  foncée  que  l'autre. 

S^j^il.  Voyez  \jЛ  ^^L. 

4jM«Axy  ceinture  qu'on  met  sur  le  ventre  des  enfants  dans  le  berceau. 

ijUMjAilâ  flancs;  intestins. 

елАjЛХл^  crier. 

AfiU  cordages  d'une  tente;  articulation  du  genou;  action  de  s'asseoir 
les  genoux  croisés;  espèce  de  ruminant,  élan. 


Assis,  les  jambes  croisées,  il  commença  à  prier  pour  le  roi,  en  disant  :  ô  dd, 
aux  antiques  fondements 


(j&id^ÂjLcb  le  haut  du  genou. 

^CSAfL  se  réconcilier,  faire  un  arrangement. 

f^^\f  regarder,  garder,  avoir  soin  de;  paraître;  appartenir. 
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^^jЩ  ^L,A  y  rft  Jчич'  ^!!jhw  »jИ 


Le  regard  de  cette  péri  a  coupe  avec  ses  œillades  toutes  les  veines  de  mon 
corps. 


B.  ЗаЛ.  yLp^^  \jХjуjш  j^^Эу^  (jтуш^  Ow^-^  iS3j^  J^'  У^ У^ 
j^^  ajL  ifiy^  )j!еjА,^ ç^\m  cette  eau  paraît  d'abord  un  peu  froide; 
DDiâis  ensuite,  à  mesure  qu'on  s'y  tient^  elle  parait  agréable.  — 
B.  З9.  c^^^t  v^^  ^Ьj^  ^^'^  appartenait  au  mirza.  —  ^j^j$^^jiij\f 


mettre  de  son  parti;  rendre  soumis.  —  B.  99 3.  J^jз'  J^^  ^  â'  ■ 

^^4XjI  оjjлусjЬ  Hâti  l'avait  fait  aussi  se  soumettre  à  lui.  —  ô-W^l»  se 
soumettre.  —  A.  G.  5 1 .  <^«ЗчАеи>Ь  vjw^âu^^  ч^ o'^J^^^^^crf 
étant  venu  avec  cinq  personnes,  ayant  vu  le  kban,  il  fit  sa  soumis- 
sion. —  ^j^^JU^L  rendre  soumis.  —  A.  G.  t4.  ^^^-шА-л-Jj..^^ 
^jО^  cMJuu  l^j^l  v^^^JOajL  ^^лjлj^^з  vy^jy^'  se  battant 
avec  les  uns,  amenant  les  autres  à  se  soumettre,  il  les  attacha  à  lui. 

(Д^Ц  m.  grand.  Conf.  \)\>Ц9  solide. 

JUj^Adl,  AdL  tortue,  grenouille.  —  B.  366.  ^^^^аJЬ  ^Lx-^^JOL-^ 

j^з^Ь^-  4^li>  les  grenouilles  de  l'Inde  sont  semblables  à  celles  de 
nos  pays,  mais  elles  courent  sur  la  surface  de  l'eau  par  des  élans  de 
sept  à  huit  palmes. 

лзЬ  cuivre  et  rouille  qui  le  couvre. 


aSL  regard;  racine.  —  jДл^1^  lieu  oîi  s'exerce  le  regard. 

iSjy^  drogue  enivrante ,  benjoin. 

JL  miel,  hydromel.  -T 

yv  petit  des  animaux,  enfant.  —  B.  361.  J^^â^^S^  ^Jч^^^чк*^  cs^^^  ^' 
iS^i^h^  V^'  f^  аj^^^З  n'emmenant  avec  lui  ni  sa  mère ,  ni  sa  sœur 
aînée,  ni  sa  sœur  cadette,  ni  ses  femmes,  ni  les  enfants. 

jУи  volige.  —  ^;)l*^l#  tonnelle,  baldaquin.  ^—  (^^\^  bas  du  caleçon. 

^^^^L  faire  des  petits,  en  parlant  des  animaux. 


iu  Ы 

JUi^À  Ui'il  ^^дJi^  j^yf   ^jy;:^ 

à^k^  ^^t  ji^XjH»  (jH»»^l»  j^ 

Lorsque  Ze^'Nâk  mettait  bas,  Maur  faisait  férir  sa  portée. 
^^Ijc^  ^y^mS^\  (^:>jy^  bjL^I 

•  Trouvant  autant  de  nourriture  que  le  petit  du  lion ,  sa  ration  était  moindre 
que  oeUe  d'une  fourmi  qui  boit 

^^yU-«»54XJUft  Jч^  ЬаЧ)  ^^^-^Ъ  iS^j^h^  J^  »^^  *^^  ^^ 
^^>jyy\f  ):>j4à  t^^t  il  possédait,  en  outre,  mille  troupes  d'éléphants; 
car,  de  son  temps,  ces  animaux  se  reproduisaient  autre  part  que  dans 
rinde.  —  jUlL  les  vêtements. 

^  jjJ\f  hache.  —  A  X  4^j[jS 4^^T yil  j\^  «^«xJb  »:^j^  ^>»W>ft^ 

jЦэ^  i^j^^^^  étant  resté,  sous  un  prétexte  quelconque,  dans  la 
ville,  il  prit  une  hache  et  brisa  en  morceaux  les  idoles  des  infidèles. 

«ЗЦ^и  garde  du  sabre. 

J^  f^b^y  terre  détrempée,  boue. 

3'^y  anneau  auquel  le  ceinturon  du  sahre  est  attaché. 

jf^^y  menottes. 

J^^^y  le  mari  de  la  sœur. 

!^y  ie  gras  de  la  jambe.  —  \jл  (^^\f  capillaire  (plante). 

^Ц^^Ь  origan  (plante). 

gi»JV  sonune  d'argent.  Le  balich  d'or  vaut  !i,ooo  dinars,  et  le  balich 
d'argent  эоо  dinars. 

uUL  espèce  de  massue.  —  ^шфлА^  creuser,  fouiller. 

CJS^^y^  ^K^SâJL  pigeon  ramier. 

C^yb  Jy  espèce  de  courge  d'une  saveur  sucrée. 

^  3  ^4^V  poisson,  en  mongol,  ville.  —  A.  G.  3o.  j-e-*^  <^Lfc^  iiU*i<>f^b 

balik  signifie  ville.  Cf.  j"«»  ^'Э. 

bu  coin  pour  fendre  du  bois. 


libl  155 

JjlibL  espèce  de  noix. 

/^L  s'enfoncer;  s'abaisser. 

jy»  corde. 

iS^jyà  cuisinier.  —  B.  З96.  dL&J^Î  S^^jy*^^^ (S^J^^^^^^  ^^^Цj|Л^'  ^  "^ 

^^^K^^Ln  аjjу  {^^(s^j^  O^^^i  on  fit  venir  les  cuisiniers  d^I- 
brabim.  Sur  cinquante  ou  soixante  cuisiniers,  j'en  gardai  quatre.  — 

de  l'emploi  de  cuisinier,  je  l'avais  élevé  au  rang  d'officier  dégustateur. 
iXyi  animal  rapide  à  la  course. 

(^L  charme  ;  riche.  On  appelle,  chez  les  Mongols,  4^L  ^^y^ ,  ceux  qui  sont  T 

chargés  de  réviser  chaque  mois  les  décisions  des  émirs  du  divan. 

?  (^Ь  dame.  —  A.  G.  43.  <^l*  >^j^j^>  y\^  ^U^bjo^  U^^^^  ^у^ 


jf,^  ju^  les  Mongols  appellent  une  dame  kliatoun,  les  Tàdjiks,  ^- 
nou,  les  Euzbegs  baï-betclie. 

^j^уАш  (^Ь  chouette.  —  >'*N?l#  drapeau. 

jjli  désert,  plaine. 

{Sr^^f  ancien;  primitif;  ancien  serviteur.  —  дХА^  (^^i^j-f\f  kiUetJ»l(jà  ^ 
jJO^^  (£;M.Uy  il  est  le  plus  ancien  de  cette  cour,  ou  plutôt  il  en  est 
l'enfant.  — A.  G.  i3i.  (S^ji^j^  ^j^У  ç^j^^J^ù^  (:X^-^  *'  avait  un 
ancien  serviteur,  appelé  Din-Ali.  —  B.  1 5o.  v>^'  j\xmSyi  à^  ÿм# 
^Js^l  ^l;  i^t^fsi^ (Sj^\»  (j^^l^^t  0IOO)  il  avait  un  ancien  serviteur, 
appelé  MoUa  Mohammed  Turkistani,  homme  probe  et  digne  de  con- 
fiance.—  Id.  з54.  V>^>^  <£^jЪ^У^  ^J^  i^{j^  Oy^ui»  yUai-M* 
adjoignant  à  sultan  Seid-Khan  mes  anciens  serviteurs. 

^j^Чj  iSj^r  paysan;  contrée;  localité  du  Khoraçan  abondante  en 
jujubes.' 

Quoil  le  jujube  ne  rougit  pas  d'entrer  en  rivalité  avec  ta  bouche?  Voyez  donc 
la  folie  de  ce  rustre,  qui  a  la  bouche  toute  grande  ouverte  I 

libb  amusemeQt,  fête. 


_  * 


ч 
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^j&^JцЬ  chouette. 

/öЛÿЬ  fermer,  attacher;  charmer.  —  A.  G.  80.  ^  (j^^ljl?  (j^-W-^^^hh 
JЛj^ул  Jш^^У^^  (S'jS^*^  Чз)у^ь^ ч^^  i^^  ^^  musulman  ayant 
acheté  un  mouton  au  bazar,  l'ayant  amené  chez  lui  et  ayant  fermé 
la  porte,  regorgea. 

'L  s'enrichir. 
^^sJul^  m.  plein  de  prospérité.  Conf.  \jЛЛаМ^9. 
*^L  humble,  bas. 
joLs»  camomille. 
^^2^^^^  tunique  de  fourrure. 
<iLsi3  prunelle  de  l'œil.  —  ^  face,  figure. 

ruche  de  miel;  bande  de  toile  pour  envelopper  les  pieds. 

estomac,  jabot  des  oiseaux. 

turban,  action  de  jeter  son  turban  en  l'air  en  signe  de  joie. 

petites  pièces  de  bois  qu'on  place  horizontalement  sur  les  maisons 
et  qu'on  recouvre  de  paille  et  de  roseaux. 

^  coton.  —  B.  66.  i^^^ j^j^y9!^\i ym  aV-aj  AAif?  9^лшцу^\  0П  se  servait 
de  coton  pour  faire  tomber  dans  ma  bouche  de  l'eau  goutte  à  goutte. 

ш^,  écrivain  qui  ne  sait  pas  le  persan;  secrétaire;  chanteur;  inspec- 
teur; chirurgien;  plaie. 

Quoique  ceux-là  coovieiment  parfaitement  aux  Sorts  (Persans  qui  ignorent  le 
turk),  les  secrétaires  qui  ne  savent  pas  le  persan  vont  bien  mieux  avec  les  Torks. 


jil^^l^m  5Uï  Depuis  le  matin  jusqu'à  midi,  des  premières  heures 
du  jour  jusqu'au  soir,  toujours  assis,  ils  font  tant  d'ouvrage  que  ni 
chefs  de  bureau,  ni  secrétaires  écrivains,  ni  chanceliers  ne  pourraient 
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en  faire  autant.  —  B.  i33.  j^^  <^u*-i^  л^  JсЬ""^  ^^s  iMongols 
appellent  aussi  le  chirurgien  bakchi.  Conf.  \>^х-ицэ  docteur. 

4jJL)>o  guide,  conducteur. 

3«^  animal  d'une  odeur  fétide  et  dont  le  lion  a  horreur;  chien  à  longs 
poils. 

(j*j>3<X->  coq. 

j\m\j^  aile  droite  de  l'armée.  —  B.  86,  966.  j\jLj\y^y  Jdù)^  l'aile        4- 
^oite  et  l'aile  gauche. 

Ьк->  vache. 

vibJ^i*^  esclavage,  servitude. 

\^r$  espèce  d'aconit  à  fleurs  jaunes. 

^b*j  espèce  de  renard  rouge  dont  la  fourrure  sort  à  faire  des  pelisses. 

^ji  bagage.  B.  emploie  souvent  ce  mot  qui  est  hindoustani.  —  B.  зй. 
^^Js?i  иЦу^  *^^'  *^«)^  4,*jJ^(;)j*>4SÀA^^iUA5  J^;^  venant  der- 
rière  l'armée,  ils  avaient  mis  la  main  sur  le  bagage.  —  Id.  86.  (^^^ллj 
(S-^уЗ  >^Jч^\  "^j^  <^j^*^  ^^  *У^^з  f^^j^^  quelques-uns 
des  objets  qui  lui  appartenaient,  tels  que  tentes,  tapis,  bagages, 
tombèrent  entre  les  mains  des  soldats.  —  Id.  986.  «^^  *}^j^j^^ 
le  gros  bagage  et  les  chameaux.  —  A  Gonstantinople  on  dit  ^jj. 

os.  —  crUjl*  lilftJ^  ^^sSyj^t^  i*b'-^  (^."^чг^^з^  une  permis- 
sion ne  vient  pas  d'un  mort,  un  os  de  ce  qui  est  broyé. 

Ajj^  espèce  de  fève. 

Ö-J  fort,  solide.  —  iS^  puce. 

jj*Уj^  tribu  turke  d'où  descendent  les  sultans  timourides  de  l'Inde  ;  chef  4— 

d'armée;  jeune  homme  brave.  —  A.  G.  З9.  jЛт.^.у1»  ^^^^L**  jj*.i[jL 
j^yf  <^W^  barlas  veut  dire  chef  d'armée. 

3X>jj  housse  de  le  selle. 

»U*J  chancelier,  chef  des  troupes,  appelé  aussi  dâd-khâh,  deuxième  -"^ 

"charge  de  l'Etat  à  Bokhara. 


Y- 
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^  chair  nouvelle  qui  se  forme  sous  une  cicatrice ,  excroissance  de  chair 
qui  sort  de  dessous  la  peau,  glande. 

\SiLJ  qui  vole;  ornement. 

i^^iyf  poule-faisan  qui  a  le  revers  des  ailes-  blanc;  autre  oiseau  de  ia 
même  espèce  qui  a  la  tête  et  le  bec  blancs. 

IxUm^  tombeau.  — -  i^ILamo  court,  trapu. 

Jd4^^,  J1ХЛ^  saison  des  pluies.  —  B.  З98.31  J\Сб^  Ьj^  Jчн!^ 
j^^  ^U)^  celte  année ,  la  saison  des  pluies  s'était  fait  peu  sentir  dans 
la  plaine.  —  Id.  354.  j^:^^^  n^  ^j^ytç  JITaA^  :>yi^  Sya^  j^^ 
les  récoltes  de  l'automne  sont  produites  précisément  par  les  eaux  de 
la  saison  des  pluies.  —  Id.  368.  j^ъ  JкСйь^  (j^  |«5" «^«x^l  b^U»^ 
jз^^у-^  «зЬ^^  4^^Ua^  ^дj^  il  pousse  des  feuilles  et  est  dans  toute 
sa  verdeur  lorsque  le  soleil  est  dans  le  signe  du  cancer  et  du  lion, 
ce  qui  est  précisément  l'époque  de  la  saison  des  pluies. 

v3buL>  tresse  de  soie,  en  fonne  de  boucles  de  cheveux,  que  les  Mongols 
s'attachent  à  la  tête  et  que  les  femmes  cousent  tout  à  l'entour  de 
leur  coiffure. 

vi^^Â?  partie  inférieure  de  la  jambe  du  cheval. 

<iLu,  jL>  titre  honorifique.  —  Sjyf  «^  rose  d'une  belle  espèce. 

<i)^  très;  fortement;  tous. 

Jjl^  officier  dégustateur. 


Ш 

Parmi  les  gens  attachés  k  son  service,  il  y  avait  un  esdave  qui  avait  la  cbxcge 
d  officier  d^statenr. 

(^^Wm  адз1«хj)  le  roi  ayant  accusé  son  officier  dégustateur  de  lui 
avoir  administré  du  poison  dans  le  vin  qu'il  lui  versait,  l'envoya  en 
prison.  —  <^\^  tibia  de  mouton. 
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J^^  espèce  d'armure,  plaques  de  fer  qu'on  joint  ensemble  pour  en  for- 
mer une  cuirasse. 

jLçsjf^^is^  vin,  action  de  boire  du  vin,  fiole  à  vin;  hospitalité;  sirop 
de  raisins  cuits. 

viLik^  garder. 

ЧJСм^к^  bourse  qu'on  suspend  à  la  ceinture. 

0^  jarre  à  mettre  du  blé  et  autres  choses.  —  B.  177,178.  Jj^jy»^^  J^l 

j^  )ayJiJAA  Ajfsi  J^  sauf  une  seule  issue,  ils  placent  tout  autour  de 

ce  trou  des  jarres  à  riz,  sur  lesquelles  ils  posent  des  pierres; 

ils  découvrent  la  partie  supérieure  du  réseiVoir,  dont  le  pourtour  est 
fermé  par  les  jarres  à  riz. 

^Lsu  oiseau  de  proie,  épervier. 

(j&^aAj  solive  placée  sous  le  toit. 

*w  у1йjЛ  \Ö1  jkijOsiy  «рЧЛ»  ifiyi^  ^н^ 


En  faisant  pleuvoir  la  gouttière,  tu  as  restauré  mon  cœur  ruine;  on  dirait 
que  tu  lui  as  donné  une  solive  pour  le  soutenir  des  deux  efttés. 

JjJb  bègue. 

ЧJукХ»  action  d'établir  son  domicile.  —  «и.«ем^«х.-^  ^л— ^  J^I  }оjш,Jй  LU 
^У^иХла  »3yjXi  шьктjУ^  c^MuJI^  il  y  a  encore  cette  condition,  que 
les  maîtres  de  la  medresseh  établissent  leur  domicile  dans  la  me- 
dresseh. 

/o^l>U.A>i)b  bavarder.  —  ^<>^>  a^^  œuf  cassé  et  perdu. 

Kv  petit  du  chameau.  —  ^^  épervier. 

betteraVe,  mauve,  cresson;  lien;  gros  (il  qui  sert  à  coudre  les 
sacs.  —  ^^^^  bouton  de  fleur. 

|Даj  tache  provenant  de  l'usage  du  vin  ou  d'une  maladie. 


^  o 
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jwjXjo  ressemblance. 
kiLojXÂJ  ressembler. 
WjXij  peau;  PxtMeur;  face. 

jMJp.  fmma(;o. — li.  ЗГкj,  t^^*ij  4/^  —  (*^J>^>^  ö'"*^'  tSj^  ^J^ 
jjsi|j_j  jjl  J^a^^ÀJ  j^jUas-  JJыъJ^j  ^i^  ce  qu'on  nppelle  fro- 
mage de  dalles,  c'est  la  place  d'où  sorteitt  les  branches  et  les  feiiitlcs 
du  dattier,  et  qui  est  blanche  comme  du  fromage. 

щ^  ceci,  celui-ci. 

/^j»\^j^  bégayer,  —  B.  336.  tsiUi  isiJij—  ,£^^y-i  'A^^l  jj*"  (/ч>'_у*j 

il  b('gaya  une  ou  deuv  paroles,  mais  il  ne  put  parler. 
j-ij^  poivre. 

iJ'J^Jr?  l'oiseau  appeliî  bupjie.  ^^ 

jjfcjfcj  huppe  qui  omc  la  t^te  des  oiseaux. 
iil>jfc ^OjJ  prunelle  de  l'œil.  —  Л.  G.  uo.  tiLuO^^iSup  дХj^мJ^  u''^ 

_^JS  yi»-j^j  JjЖоjjЛ  ^Ц^  j(  о^*  l—J^  i>^  IjJi  ^1^*—!;'  il  fnul 
savoir  que.  si  un  homme  a  la  prunelle  noire,  le  blanc  de  l'u-il  tr^s- 
blanc,  et  la  partie  qui  est  entre  la  prunelle  et  le  blanc  de  l'i^il  d'un 
noir  tirant  sur  le  nmi;e,  Irs  Arabes  diseni  qu'il  est  ЗЦ-i  et  les  Mon- 
gols ijà^j^. 

ObJ  la  partie  de  la  jambe  comprise  entre  la  cuisse  et  le  bout  du  pied, 
cuisse.  —  A.  G.  i  1 3.  Lu^jI?  Uxïjj  (^  jL^  l^lJ^Aj^5^^  ^Jчл^^  J^) 
jуЛа^j^\  yïï-j  au-dessus  de  ses  deux  genoux,  il  n'y  avait  pas  de  vie, 
mais  la  chair  avait  poue.4L'  en  se  ratatinant  autour  do  sa  cuisse,  — 
jХдЦ^  cuissards.  —  Л,  G.  17'!.  JiiL^JjAïj  .ДаЦjj^  J-*tj*  ^i-'л^*» 
couvert  d'une  cotte  de  mailles,  d'une  cuirasse,  de  cuissards,  de  ge- 
nouillères. 

Aj^,  ti^  pousse  des  arbre-s  et  des  plantes;  but  d'une  fli^che;  petit  d'un 
animal,  enfant:  dessins  et  (leurs  qu'on  tisse  sur  lo  brocart.  — 
1).  ilGH    jja^^_j  »-Jfi-j  fJy  Цу^УУ-  hS*'^^  <iJ^V>>^^Vj  "^^y^  il 
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pousse  par  rejets,  comme  le  djekeh  de  nos  pays.  —  U^  (^a^ifi^  *j^ 
J^j\xfi^  «3-ал  ^з-аJаJ^  j-ло  4^4^  par  la  puissance  de  ton  invo- 
cation,  fais  sortir  de  la  pierre  dure  une  chamelle  ayant  un  petit. 

Si  tantôt  il  gémit  en  Tappelant  mon  enfant;  si  tantôt  il  dëtoume  de  lai  son 
visage  et  lance  contre  sa  poitrine  brisée  la  pierre  de  la  tyrannie. 

^j^j^y  ^Ьj^  intact;  fort,  dur;  sans  séparation. 

л^у^  iSj^^  4^^  J^'  <^^>jЬ^^  (<>^J^'  i^^J^ 

m 

Tirant  sa  redoutable  épée,  il  a  mis  en  pièces  mes  entrailles;  il  n'est  plus,  le 
temps  où  Ton  disait,  de  moi,  Tbomme  au  corps  intact. 

/Jf-^u-5jp->,  /л-^иJJ^  être  dispersé,  répandu  dans  tous  les  sens.  — 
^;^^Uu|yy  Aj»o^:>^  ^b  JuU3;^(^UJtyU  t  JôU^y  la  dispersion  dans 
les  montagnes  et  dans  les  plaines  de  ceux  qui  étaient  assiégés  dans  la 
citadelle.  —  fjjs\j3^  disperser.  —  д^У^|Я>^  disperser,  broyer. 

j^UJ^t  çJT;..^»!  A.ij»^«>Ju  JlAI  ^^yXi^  •X^j 

i^^)^y-f  C:3^-^(i;jl?  (j^.'^^^j^  »'j-6J  crWI  лА 


Quand  bieo  jnéme  tous  les  faax  dévots  se  réaniraient  pour  me  donner  des  con- 
seils, je  me  soucierais  peu  de  les  disperser  par  Téclair  d'un  seul  de  mes  soupirs. 

Le  tourbillon  de  la  crainte  jeta  le  trouble  parmi  les  poissons,  comme  le  vent 
agite  les  feuilles  du  saule. 

^j^^\l^  Ч^1Я^  iJôlyo. 
éj^^^  v-aJU,  ^j^ySj^ 

n  a  dispersé  les  voyageurs  sur  la  surface  du  monde;  il  a  envoyé  les  matelots 
à  travers  les  vastes  mers. 

i^ijjyù  troublé,  dispersé. 

DicT.  ТГВК.  1 1 
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J^VXSftpj  faire  pousser;  bander  une  plaie;  achever;  mettre  en  œuvre; 


couvrir. 


^иЦк  (:5silCii  р>-л5;^  \il  {mJuS  ^jlljL^ 


Je  t'en  supplie,  bande  mes  plaies,  gnëris  cette  blessure  de  mon  cœur;  qu'il 
ne  retrouve  plus  ma  poitrine  brisée,  s'il  lui  prend  envie  de  revenir. 

B.  309.  jУ  ч^J^у»  зJ^  iSj^^  *34-iyjû  elle  accomplit  à  Ni- 
lâb  Tordre  de  Dieu,  c'est-à-dire,  elle  mourut.  — A.  G.  45.  aL-a...»» 
qM^  vjAjjlCj^  ^\  {:)^j^j^3  il  n'est  plus  possible  d'achever  l'af- 
faire en  employant  la  ruse.  —  ул  j^l  j-jl.^  jLS^^j^-X-a^u^I  h  «k 
C:jîr-»4Vj><45-?  y»  jgUj^L  j^  L  (jv-*»v4;^^  ^  apostropha  le  Sei- 
gneur en  ces  termes  :  N'est-ce  pas  toi  qui  rassasies  l'affamé  ou  qui 
couvres  celui  qui  est  nu  ? 

J^,  A^i^  estomac,  poche  des  oiseaux;  espèce  d'heibe  qui  croit 
en  abondance  dans  les  environs  d'Endidjân  et  dans  le  pays  monta- 
gneux qui  est  à  Test  de  Kaboul.  Elle  est  très-bonne  pour  les  chevaux. 
Elle  doit  son  nom  à  ce  qu'elle  pousse  en  touffes  ou  par  rejets.  — 
B.  17З.  j^^jц:^  *^^  U>^^' J^**^  *^^  *V  *^^'  y- 
ù  jeune  chameau. 

|^Ц^  pousser,  se  dit  des  plantes;  être  bandée  et  se  guérir,  se  dit  d'une 
blessure;  finir,  aboutir;  croire,  se  fier. 

jir*  «^^  (0^-^  ^^Ijû^l  ^y 


Lorsque  le  soleil  veut  quitter  le  signe  du  bélier,  Toreilte  d'agneau  (l'oseille) 
pousse  dans  la  plaine. 


••         •• 


i-A^Ll  ^^^yi 


La  poussière  du  chagrin  pleuvait  sur  lui,  les  épines  de  raffliction  poussaient 
sous  ses  pieds. 


Apportant  là  le  bois  de  sandal  odorant,  parce  que  cet  édifice  magnifique  était 
adievé. 


S'ils  disent  :  Nous  gaérirons  par  Tapplication  de  cent  emplAtres  un  corps 
meurtri  par  ses  injustices,  ne  vous  fiez  pas  à  leurs  paroles. 

^j*p)^  fort,  solide;  intact;  cette  nuit. 

pyS  sans  cervelle,  sans  intelligence.  —  ^.jъJ^^  manque  d'intelligence. 
Voir  les  vers  cités,  %,  t).  (sy4^>* 

v5^^y-?  coin,  angle.  V. 

«3^*^^  la  peau,  la  pelure  des  fruits,  Técorce. 

jUuy^  coin,  angle.  —  B.  uo4.  j^^cx^^lT  Jb  0^^  bL  a-^^^ 
мАjЦ.  ayant  envahi  quelques  villages  qui  étaient  situés  dans  les  re- 
coins les  plus  éloignés. 

tiJkd^^  ver  qui  rampe  sur  la  terre,  limaçon.  —  jyry-i  marqué,  grélë. 
yàj^^yi  espèce  de  cabestan  qui  sert  à  jeter  l'ancre  à  la  mer. 

->  celui  qui  est  défiguré  par  une  blessure  au  nez;  demi,  moitié. 

^  osselets  pour  jouer. 

i)  entraves  pour  les  chevaux,  fers  pour  les  criminels. 

3«^  bandage  qu'on  applique  sur  les  plaies. —  B.  i33.  агу^У^  «^^^^^^м^ 
iS^)yiyi  àd^yi  i^^^  *^^^  ^ir^J  ^^  mettant  pas  de  charpie  dans 
ma  plaie,  il  y  appliqua  un  bandage.  L'édition  imprimée  porte  mal  à 
propos  ëUi^^. 

/0^1  m 4jij  être  suffoqué  parles  sanglots;  pleurer  l'objet  aimé. 

4^1ли  ^\X\  дКа^  c:jy»  ^\^^yi  b^^JoJ  ^ 

Sufloqué  par  la  douleur  que  me  cause  Tabsence.  je  ne  puis  même  pas  me 
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plaindre!  Que  ferai-je?  Le  vin  esl  mou  remède;  je  veux  me  rappliquer  et 
partir  pour  le  couvent  de  ranéantisvsement. 

Ллшл0^  carcan,  chaîne.  G.  ^U.^. 

^)«>^  branche  d'arbre. 

J)«Уаш.ÿ  lieu,  place;  petites  branches  qui  tombent  d'un  arbre  quand  on  le 
taille.—  B.  i83.  ^j^Jb^^  i^i^^^  J^l^l  J^jbul^^^Uil^ 
Уjн^З  3  I  Jч-аJЬ^^  l'aile  droite,  Taile  gauche,  le  corps  de  bataille, 
l'avant-garde  se  tenaient  chacun  à  leur  place. 

«pll)«>^  espèce  de  pain  mince  et  long. 

/ö^)«>««>  émonder  un  arbre,  nettoyer  un  jardin. 

jôt«>^  m.  trisaïeul.  —  A.  G.  Ai.^^^b^  ^^Ы  (s^^jy  ils  appel- 
lent boudanour  le  trisaïeul. 

^t«>^  espèce  de  chant  particulier  aux  Ëuzbegs;  court  de  taille. 

9 

j^j^  trapu,  court;  inégal;  monstrueux. 

4  rouler  sur  la  tête;  faire  la  culbute. 
Aii>^  caille.  —  B.  36a.  J^  j^з  u-^-f'  <5-»V^^  ^J\ллш^^>Jk^  aj:>^  *^J^ 

^иjз^  öЬгjJ^^  MH.HW  (:г^^*^^ь  j^^  *^^>^  *^*i^^^jj>>  j» 

j^j^.^  уЛj*  ЬJо1^  quoique  la  caille  ne  soit  pas  un  oiseau  particu- 
lier à  l'Inde ,  il  y  en  a  cependant  quatre  ou  cinq  espèces  qui  lui  sont 
propres.  Il  y  a  d'abord  la  caille  qui  visite  nos  pap  et  qui  est  plus 
grande  que  la  caille  ordinaire.  Il  y  en  a  une  autre  qui  fréquente 
ces  contrées,  mais  qui  est  d'une  taille  plus  petite.  Ses  ailes  et  sa 
queue  sont  d'une  nuance  plus  rouge.  Cette  espèce  vole  en  troupes 
comme  le  tchir.  Il  y  en  a  encore  d'autres  qui  visitent  ces  régions  et  qui 
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sont  plus  petites  que  les  nôtres,  le  cou  el  la  gorge  sont  plus  noirs. 
Une  dernière  espèce,  enfin,  ne  visite  que  rarement  Kaboul.  Elle  est 
assez  petite,  un  peu  plus  grosse  que  le  kârtcheh.  A  Kaboul,  on  la 
nomme  karatou.  —  П  y  u  près  de  Samarkand  un  endroit  appelé  aî^^ 


Ouvre  les  yeux  et  verse  les  larmes  du  repentir  sur  ta  position  ;  car  la  nuit  qui 
t enveloppe  est  uoire,  ton  regard  mol  assure,  ta  route  des  plus  accidentées,  ton 
cheval  boiteux. 


J  cheval  de  charge. 

r^J^  emprunt,  dette;  poivre,  coin.  —  B.  i44.  ^эjуj^  ^UaâpL  v^^y^ 
*.f4tj*  me  levant  et  allant  dans  un  coin  du  jardin. 

ЗЦ^д^  vesce. 

%£ll^bj^  boucle  de  cheveux. 

^^^jJЦ^д^  tulipe  sauvage. 

^jju^jjjf  m.  qui  a  la  prunelle  noire,  le  blanc  de  l'œil  blanc,  l'espace  in- 
termédiaire noir  tirant  sur  le  rouge.  Conf.  ^^гi  jпЛ(У)  grisâtre. 

^j^f^^i  vis;  herbe  à  teinture.  —  ^y^jyi  outarde. 

(^^j^  biche.  —  ^à  сj^^лу  (jу.^<^^ч^^  ^у^  iji^^j^}  liUAi^iU^  J^j 
les  Turks  appellent  houneh  le  mâle  du  cerf  et  nomment  la  femelle 
bourdjin. 

4  femelle  du  canard. 


-i- 


?  cheval  gris;  craie.  —  ^Ulj^,  yj;y  temptHc  de  neige  et  de  vont.  nf 

fiyjjj^  inégal,  raboteux;  non  rangé  on  ordre. 

4^J^t    ^Ijy^    J^^     ^-A-X-jl    ^^ 

Autour  de  moi  se  dresse  une  liautc  montagne,  aux  rochers  aigus,  aux  sen- 
tiers rudes  et  escarpés. 
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f^^jyi  gras,  bien  nourri. 

/a^t«3tA«)  être  gras  et  bien  nourri:  couver. 


La  pouie  qui  reste  dans  le  poulailler,  occupée  à  couver  ses  œufs,  comment 
connaîtrait-elle  les  pro6ts  et  les  pertes  qu'on  trouve  k  voler  dans  les  airs. 

à^^^J^  engraisser;  disperser,  éparpiller  la  neige  en  pariant  du  vent. 

J  herbe  qu'on  fait  sécher  durant  Tété  et  qu'on  fait  revenir  l'hiver  en 
versant  de  l'eau  dessus.  —  B.  auy.  ossl^j  j  y^jyi3  ^з^  ёЛ\^\  du 
fourrage  vert  et  sec  en  grande  quantité  pour  les  animaux. 

З^^J^  espèce  de  fouine  à  fourrure  rayée  de  blanc  et  de  noir,  dont  la 
peau  sert  à  faire  des  pelisses  très-solides. 

ride. 

*ÿ  tige  creuse  dont  on  se  sert  comme  d'un  instrument  à  vent;  vis^  ta- 
rière, tire-bourre;  veau. 

/&jJ10j^  temple  d'idoles. 

^jyi  bonnet  fourré.  —  Âl^y»  espèce  de  pâtisserie. 
j^Xy^y  ^^ХУ^  perdrix.  —  fc^^  voile,  couverture. 
sà^oj^  couvrir  sa  tête. 

4^àl^^  C:jb-ûL  ^^-A^  ^^LJ  ^^iOj 


A  la  vue  de  ta  bouche,  le  bouton  de  rose,  rougissant  et  puissant  tour  à  tour 
dans  le  jardin ,  a  recouvert  sa  tête  d'une  coifihre  verdAtre. 


Il  est  resté  tout  embrasé  de  mon  propre  feu,  cherchant  d'autre  part  à  se  dé- 
rober à  la  flamme  qui  le  dévore;  qu'a-t-il  fait?  Chose  extraordinaire!  D  s'est  cou- 
vert de  ma  chemise,  tandis  que  j'étais  assis. 
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Оj-jд^  aig^e  noir.  —  *^>^^  couverture.  l 

Deux  aigles  descendirent  du  ciel ,  ils  dévorèrent  ces  deux  colombes. 


vU^  <^  л^Ьjз!  яУ^^  45^>^ 

« 

Le  bowrgout,  c'est-h-dire  Taigle  noir,  entra  en  lice,  il  dit  :  0  toi  qui  règnes 
parmi  les  oiseaux. 

^jyi  sceau  de  forme  oblongue.  —  {j^jyi  courbé  en  arrière. 
/4^j->  tordre,  plier. 

^^jj^i  cordon  d'une  bourse;  botte  d'herbe  liée  et  séchée;  tête  dé  lion 
placée  dans  les  bains  et  qu'on  tourne  pour  faire  venir  l'eau  ;  bouquet. 
B.  8.  З2.  (3-aJ  JU^  »^jyi  a^y^  cx***J  de  taille  basse,  à  barbe  clair- 
semée, mot  à  mot,  poussant  par  bouquets. 

^jj^  d'abord,  commencement. 

■ 

j^  ^<  iJ:  Иш.Л   Ijyi   Л^    5;^ 

Au  jour  du  combat,  quand  tu  fais  face  à  Tennemi,  range  d'abord  tes  troupes 
suivant  les  règles. 


B.    981.    уЛj^уЛулЛ  \ity^J^yi  ^^ЗУ  f^J^^   f^J   <i^   \^Kfi^\j\    U 

j^j^  J^Jou»!  (j^4)ôl  L-XujJTb;^  c^^bj^  j^;l*^  les  femmes  ont 
la  tnanière  suivante  de  consulter  le  sort  quand  elles  veulent  savoir 
si  elles  auront  un  fils  ou  une  fille  :  elles  prennent  deux  morceaux  de 
papier;  sur  l'un  elles  écrivent  Ali  ou  Haçan,  sur  l'autre  Fatime.  Puis 
elles  les  placent  dans  deux  boules  de. limon,  qu'elles  mettent  dans 


/ 


X 
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une  coupe  d'eau.  Celle  des  deux  qui  s'ouvre  la  première  leur  sert  à 
deviner  l'avenir.  —  è^-U»^  antérieurement.  —  ,S^jyt  antérieur. 

tA4wi\yi  chercher  à  se  devancer.  —  jjjyt  colique;  foret. 

O^tb.»  moustache.  —  à^sj^i  contracté,  en  parlant  de  la  peau  sous 
l'action  de  la  chaleur  ou  de  la  douleur.  —  (S^^s)^  petit  oiseau. 

^ftjv>  d'abord;  en  avant;  nez;  bec;  cap. 

Les  années  précédentes,  ses  deux  bras  étaient  enchaînés,  en  sorte  qne  les  ga- 
zelles restaient  tranquillement  à  leur  place. 


Mais  il  t*est  permis,  avant  ГЬеиге  de  midi,  d'entreprendre  des  œuvres  suréro- 
gatoiivBs. 

^^ЙЛН  ^^*'^  ^^  femme;  toile  fine. 
З^^^JJ^  bride  qui  passe  par  les  narines  du  chameau;  housse;  général. 
Ч-  ^J^  loup;  espèce  de  clairon. —  ^^jyi  d|^jeu  chez  les  Turkomans. 

JЗ^  JU-  LiA^\    Aàilf>^  *S"  Jдj(jjчДг 


Quand  les  moutons  sont  incessament  attaqués  par  les  loups,  sache  que  le 
berger  est  réduit  à  faire  le  métier  du  chien. 


(^  {j4t*^  ».  »j  -^  i^j^  (sj^  (:гй*4^^-^1г^  grâce  à  sa  vigilance, 
l'agneau  n'a  rien  à  craindre  du  loup. 

)j4  grossière  cotonnade,  tissu  de  lin;  couleur  bleue,  tirant  sur  le  blanc; 
cheval  gris,  tirant  sur  le  bleu;  homme  intelligent;  ^ace.  —  A. 
•     G.  56.  li^tyi^jyf  des  cotonnades  et  des  étoffes  teintes.  —  '^tîP' 

il  achète,  il  dit,  en  voyant  de  la  toile  de  lin,  c'est  un  grossier  tissu  de 
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coton;  quand  il  vend^  il  prise  sa  grossière  cotonnade  bien  au-dessus 
de  la  toile  de  lin.  —  uLi^e;>^  Ь^-ш  \:>^\^  (j^^К^у^у^j^  <4H^ 
\Ls  \^J^у(^.^j^у  il  souhaite  passionnément  de  gagner  cent  pour 
un;  son  cœur  nourrit  un  désir  ardent  de  faire  de  sa  grossière  coton- 
nade de  la  toile  de  lin.  —  A.  G.  48.  jх)У^^^j^j^  ^^^  il  m'a- 
mène un  cheval  gris.  —  làyJj^  cotonnade.  —  Эjу^  fabricant  de 
cotonnades.  Gonf.  ^^p^  toile. 

^Цуj,  1л^^'«^^!л9^  veau,  jeune  buffle,  jeune  rhinocéros.  —  B.  a 85. 
<^Ъ-^  Ц-|j»  v^-A^ft^  ^jу-^  "^J^  (Ь^^^Ъ^  J^  ^^  rhino.céros,  qui  avait 
un  petit,  étant  sorti  en  plaine,  se  mit  à  fuir. 

(^\y^jyi  espèce  de  reptile  armé  d'un  dard.  —  cs^lf  ^î>>?  >«»•  écre- 
visse. 

]jyi  mal  qui  pousse  sur  l'ongle. 
Цj->^5^  gingembre. 

3jjyi  pièce  de  bois  passée  dans  le  nez  du  chameau  pour  le  conduire. 
U^â^i^*  massue,  casse-tête.  —  ^У^JУ^  ^^^te  de  noix  de  galle. 
^jyi  femelle  du  francoHn  et  du  faisan. 

i^^jyi  mugir,  en  parlant  du  chameau  qui  appelle  ses  petits;  gémir  avec 
sanglots. 


Si  tantôt  il  gémit,  eo  l'appelant  son  enfaot;  si  tantôt  il  détourne  de  lai  son 
visage  et  lance  contre  sa  poitrine  brisée  la  pierre  de  la  tyrannie. 

(Щ^jу^  détruire,  dévaster, gâter;  dépecer.  — B.  a4i.  (i^jyi  \J^^  dépecer 
un  oiseau  pour  le  partager  entre  des  convives. 

Pjljyi  détruit;  espèce  de  guitare  à  cinq  ou  sept  cordes.  —  >^ij^  des- 
truction, dispersion.  —  B.  i3.j-aj  lOsiHrP^'  4>*^  j^>)У^  ui^' 
^jb  la  dispersion  dlzen  est  un  événement  qui  date  chez  les  Mongols. 

^Xiyi  fondement,  anus;  trou,  nid. 

*j  vapeurs  qui  s'élèvent  d'une  montagne,  brume;  à  la  mine  renfrognée. 
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Алхшj,*  seuil  de  la  porte.  —  (îHx^m  A»«ilw^  y^l  jjyt  ytj^  ^^^i 
iS^jîS  <^^Ц^  ц  (^^«>^  il  y  avait  dans  son  cœur  un  immense  désir 


de  frotter  sa  face  blême  contre  un  seuil  d'or. 


Prends  aussi  pour  elle  une  coupe  de  ce  vin;  baise  le  seuil  de  sa  porte  et  prête 
Toreilie  à  ce  qu'elle  dit  sur  mon  compte. 

Аj^ш^  a5  ^\^\j!àjyL^  ^^  J^  Sp  (jH^'^^iS^b^^  la  chose 
connue  chez  nous  sous  le  nom  de  ^^1  ^^^  les  Persans  la  nomment 
»l<^  te  tente  79.  Quant  aux  parties  dont  elle  est  composée,  ils  en  dé- 
'  signent  le  plus  grand  nombre  par  des  termes  empruntés  à  la  langue 
turke,  comme  Ajuiiy  <(  seuil  de  la  tente  79. 

^Icuum^  longue  coupe  en  forme  de  vaisseau. 


Il  est  permis  à  ce  soleil  de  beauté,  en  se  courbant  et  en  frappant  la  terre  de 
ses  genoux,  de  prendre  le  kimiz  dans  la  vaste  coupe,  à  Té^al  du  lait  dune  mère. 

3*r^jf^  espèce  de  sucrerie. 

•jj^.Mê^  disperser  un  ennemi  en  le  chargeant  ;  lancer  de  leau  avec 
sa  bouche. 

^jУшшj^  pressoir;  vis. 

^^^-Л*j^  tendre  des  embûches,  se  tenir  en  embuscade;  émigrer,  prendre  la 
fuite.  —  B..  ii3.  fa»AJiA&  (^:>jJi  ^j^лjшу^  sortant  de  l'endroit  où  ils 
s'étaient  placés  en  embuscade. 

j^j4  embuscade. — B.  ii3.  ШjуЗ  y^^j  â^^^^^  {j^^^jyiy^  (S^ 
V^  i!^  t  il  avait  placé  en  embuscade  sept  ou  huit  cents  braves.  — 

A.  G.   61.  c;«^U9  t  JOLj jJT  idJLéuT^boUUUt^  fR^j  \ùJu3^  ^jj^\ 

çs^j^}  crU^ï^y»  ум^  ^у^уУ^  au  jour  du  combat,  Rustem  et  Isfen- 
diâr  n'auraient  pu  tenir  ferme  devant  lui. 


ié 
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^jiAM^  m.  pou.  Conf.  u^p\pL^. 
(jм^  vide;  lâche;  lâché;  infâme;  veuve. 
^Lw^  difficulté;  angoisse. 
/^^um^  être  faible;  se  fatiguer;  être  vide. 
^J^  Lmj^  faible  ;  lâche. 
tyçyJié^^  soupirer. 

ЛjЛеу^  petites  graines  jaunâtres  qu'on  trouve  sur  le  pistachier. 
/4^M^  soufflet  appliqué  sur  la  joue, 
/ö^^j^  s'altérer;  se  gâter;  se  fâcher;  se  tourmenter. 

«^34X5^  LmJUw  ^у^  iSj^^^  ir^^  (3^  wlf  ^  . 

Peu  m'importe  que  ie  ciel  envoie  des  dutgrins  à  mon  cosur  piu*  et  qu'il  s'agite 
pour  en  ternir  le  miroir  limpide. 


■■H^^HS*  4^Ьшj«Х*  t. 


Dirigeant  vers  Texcuse  toute  la  finesse  de  son  langage,  il  dit  :  Il  ne  s'est  pas 
présenté  sur  la  route  de  difficulté  telle  que  nous  en  fussions  troublés. 

C!n^jy^^'  causer  de  la  peine,  du  trouble. 

1 


Sans  causer  de  la  peine  è  ceux  qui  se  mettaient  en  route,  il  donna  permission 
aussi  è  ceux  qui  restaient, 

y^Jiéyj  hôtel,  maison. 

/j)  \ym^^  s'ennuyer  ;  être  triste ,  s'inquiéter. 

kyi  vapeur  d'eau  bouillante,  suffocation;  trompette;  enveloppe;  écorce 
d'arbre. 

lê^  buffle,  bœuf;  pain  mince. 


172 

A^lc^  gorge,  gosier. 

ЗЦ^  respiration  étouffée,  inflammation  du  gosier. 

^хЪJ^у^Ц^у^хЦ^  ceps;  fers  pour  enchaîner. 

A^l^^  tente  pour  passer  la  nuit;  étoffe  pour  envelopper  le  bagage. 

i  fil;  corde  mince  avec  laquelle  on  garnit  le  côté  d'un  arc 
quand  il  est  plus  faible. que  l'autre,  afin  de  donner  aui  deux  côtés  la 
même  consistance;  cœur;  intestins. 

^)^sx^  nœud  qui  se  trouve  dans  le  tronc  des  arbres. 

/ajûl^sx^  l'oiseau  appelé  houma. 

(^)^sx^  blé;  épi;  signe  du  zodiaque. 

UX^  espèce  de  mets  composé  de  pâte  allongée  en  fils;  chameau  mâle. 

J_  J&'b^'^y'ty^  gosier;  grain;  jument  pleine.  —  B.  188.  ^у^з  iSj^y^  *^' 

^  JsTl  ^LuNo  Os!^  il  y  avait  beaucoup  de  grains  pour  les  chevaux  et 
de  fourrage  vert. 

Ь^  étrangler,  suffoquer;  collier,  carcan. 

^  inflanunation  de  la  gorge. 

З^ЛJЕ^,  цЗ*^^>^^  respiration  étouffée;  pluie  qui  traverse,  tourbillon. 


cerf. 


11  semblait  que  cette  forêt  giboyeuse  abondât  principalement  en  cerfs  et  eu 
biches. 


c^  chameau  à  deux  bosses;  espèce  de  vase. 
цЗ'«>д^jЬ^  parois  osseuses  du  gosier;  épi  qui  vient  de  paraître. 

O^jyh^^  égorger. 
yiJjyÂy^,  larynx. 

ê^  articulation  des  membres;  nœud  des  arbres.  —  A.  G.  49.  (j^^-^ 
libjy^jt  i^^^tm^^yi  ^j^y»  iS^jy^y  le  khan  ordonna  de  le  faire 
mourir  en  lui  coupant  toutes  les  articulations. 
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i  ce  petit. 

i  embuscade.  —  ii^jy^y  placer  une  troupe  en  embuscade  sur  les 
derrières  de  l'ennemi. 

>  troupe  placée  en  embuscade  derrière  l'ennemi. 

Ааjj,^ш^  corde  de  l'arc. 

/04^  couper,  partager;  s'embusquer.  —  A.  G.  136.  ^^t  vilUL-A-iJ^ 
(^у^  t<x  iftàjl^  s'embusquant  sur  les  deux  côtés  de  la  route.  — 
/df.  196.  v^î^  ^^J^J^У^J^  s'embusquant  dans  un  terrain  creux. 

J^  forêt. 

лГ^,  Оj^  lutteur,  héros;  courbure,  pli.  —  B.  q6.  àtS^^'^^jyj  ^J>з'  T 

'^       ^jé,KAji\  jц:>  iSyi  les  Euzbegs  appelaient  *S^  un  homme  fort. 

OD^  digue.  —  liLt^^l^  barrer  le  cours  d'une  rivière. 

iiXlD^  éprouver  une  défaillance,  un  évanouissement. 

sU^y^jjjjy;^  caille,  chez  les  Rirguiz. 

Sy>,  hypocondres. 

LtG^  les  reins.  —  (^^^y  troupe  de  guerriers  qui,  dans  un  combat, 
se  tiennent  en  tête,  soit  à  l'aile  droite,  soit  à  l'aile  gauche.  Ceux  de 
la  droite  s'appellent  ^^j^yi  ^^  9  et  ceux  de  la  gauche  ^^j^yi  J^* 

iil-f  LJ^  être  courbé,  ployé. 


Sans  doute,  le  bien  de  ta  vie  est  le  but  des  efforts  du  ciel  qui  rôde  la  nuit; 
qu  est-ce  donc  que  cette  tunique  qui  t  entoure  ainsi  de  ses  plis  redoublée? 

^^jAj^jSyi,  Aaii)^J^  haricot. 

DA/V^  arçon  de  la  selle. 

LwJ^  la  partie  du  corps  au-dessus  de  In  ceinture. 

\АХу>  courber,  plier. 

jJyi  cette  fois,  aujourd'hui.  —  (j^У- 
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«jМ^Ц^J^  opposer  une  digue  au  courant  de  Геаи. 

jjfyi  bosse  ;  baie.  —  iù^j^yi  framboisier. 

siL^^^J^  beugler,  hurler;  s'accroupir;  se  ployer. 

Oyyi  haroais. 

Î^J^  pli,  ride. 

%Xfi  magie,  enchantement.  —  siLAùô^^  battre  en  parlant  du  cœur. 

J^  nombreux»  abondant,  large;  celui-là. 

/ollx^  pouvoir  devenir,  pouvoir  être. 

/ojum^I^  brouillé,  mélangé,  confondu. 

^Уj^  source  jaillissante;  cheval  dont  les  naseaux  sont  fendus. 

Si  tu  fais  verser  tant  de  pleurs,  c'est  k  cause  de  la  limpidité  de  tes  regards; 
ainsi  une  source,  quand  elle  est  déblayée,  voit  augmenter  le  volvune  de  ses 
eaux. 


JV^^  ^J^  iJ^^J  адХа^-  JUfc.  рдд^ 
jЗ^j^  |0-Ji-*  b^^l^  ^:ày^  ^j^  ^sj^ 


L'image  de  mon  œil  est  pour  beaucoup  un  sanctuaire  brillant;  eo  effet,  une 
})eri  habite  toujours  près  d'une  source. 


J^yiy^^b^  tfHh!  1j>з'  ^Ь 


Une  montagne  dresse  sa  tête  dans  cette  tle;  sur  cette  montagne  jaUlissent  sept 
ou  huit  sources. 

<3з'  f^yi  herbe  qui  pousse  sur  le  bord  de  Геаи. 

O  7:^^yi  bouillie  de  farine.  —  ^j^^y»  sifflet  de  chasse. 

г^Уj^  rendre  trouble;  présenter. 

siL«j|^  souffler  avec  la  bouche.  —  j^y^  *^^  {j^t^S^^y^  V>^  j^з' 
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^^^yf  jS^ i^f^jif  iSj^  comme  il  eût  soufflé  beaucoup  le  feu,  la  ma- 
tière se  dirigeant  vers  son  oreille,  il  devint  sourd. 


Quelqu'un  poussera-t-il  le  glaive  contre  sa  gorge?  Éteindra-t-il  de  son  souffle 
la  bougie  de  son  existence? 

»UJ*P>  tout  en  ruines. 

« 

»,  hyène, 
jlsw*,  jls^  lieu  de  réunion  d'une  année;  poste;  retranchement. 


** 

^^» 


Lorsque  nous  arrivâmes  au  lieu  de  rendez-vous  qu'il  nous  avait  fixé  pour 
livrer  combat  aux  troupes  du  roi  de  Roum.  • 


B.  334.  ^^Лл  (:5члдЗj^^Ц^  UJ^jUiJ^^  jUil^  ayant  assigné 
leur  poste  à  l'aile  droite,  à  l'aile  gauche  et  au  centre.  —  B.  43 1. 
}^y^,  и^-^з'  с^jЬз-*  Ob'*  f^ iS^^>  (jvjuojil^tjJgu^j^Jj;^ 
S^i^J^  des  inspecteurs  et  des  pionniers  furent  chargés  d'élever 
des  batteries  pour  y  installer  des  canons.  —  B.  435.  {^^yyi^ 

j^(S^\  j^AJû  au-dessus  du  pont,  un  retranchement  avait  été  élevé; 
les  fusiliers  firent  très-bien  leurs  déchargeîs  du  haut  de  ce  retranche- 
ment. P.  479,  48a,  483.  On  lit  encore  jЦ^. 

(jàls^  promesse;  rendez-vous;  terme;  congé. 

/ö^^лJ^  s'arrêter,  rester  en  arrière.  —  B.  1З7.  Ьj^да-ш  fsîS  (j^^«S^t 
^Л?^*^^  <^^'  s'arrêtant  devant  une  flèche  qui  était  sur  la  coche 
de  mon  arc.  —  W  agB.  c^b  <^Ш  ^j^^^  ne  pouvant  plus  tenir, 
il  s'enfuit. 

Л^^>J^  prix  du  sang,  peine  du  talion. 

^JD^     J^  le  syrrhapte  de  Sibérie,  espèce  d'oiseau. 
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iy^j^j^  s'humilier. 

^LâJj^  peau,  cuir.  — A.  G.  i5.  4^^з«хЛб*  {у>у^  j^^  u***V  {^^J^yi 
il  fit  faire  quatre-vingt-dii-neuf  cuves  de  peau.  —  Id.  18.  jy  ly  1 
i£:>j^y  (^  ^{j=>y^^yi  il  remplit  d'arak  neuf  cuves  de  peau. 

t\juj^  renversement,  confusion,  renverse,  brouillé;  étant,  ayant  été. 


Il  n  est  pas  besoin  que  tu  dises  depuis  combien  de  tempe  cette  désolation  a 
envahi  le  royaume  du  офиг;  n'est-ce  pas  du  moment  que  les  ravages  de  ton 
absence  sont  venus  fondre  sur  les  peuples  de  ces  contrées? 


Lorsque  Jonas  sortit  de  la  panse  de  la  baleine,  le  Khoten  fut  déGnitivement 
ruiné  par  TAbyssinie. 


Lorsque  les  boucles  de  tes  cheveux  lèvent  la  tète,  la  r^on  du  cœur  perd  tonte 
sa  prospérité;  d'où  lui  pourrait  venir  la  sécurité,  puisque  le  moment  de  sa 
ruine  est  arrivé?  - 

f^AXJujJi  troubler,  embrouiller,  mélanger,  tremper.  —  i^y^  cj3b^5u3^ 

j^i^^jyi^ '^ла^^  l»^UJt  ayant  trempé  sa  chemise  dans  le  sang  d'un 
mouton,  ils  l'apportèrent  toute  sanglante  à  Jacob,  en  disant  :  Un 
loup  a  mangé  Joseph.  —  ^^у>  être  troublé,  embrouillé,  trempé. 


Mes  yeux,  hélas I  ont  été  trempés  par  les  flots  de  mes  larmes;  les  tiens  ont 
versé  des  torrents  qui  dépassent  les  vagues  de  Госеап. 


(jiy  177 

/&^'иЦ^  troublé.  —  (^уУру^\яöуj  trouble,  confusion.  —  JSl^t  ^ 
^^oJ^  fiJ^  ^3^3-^UJ^  v/'(:r^^tf^^ÂSA^  ^  \^4^l\  il  y  eut 
beaucoup  de  confusions  parmi  les  enfants  d'Israél,  par  suite  de  la  dis- 
persion de  ce  peuple. 

цЗ^ЬЦ^  troublé;  eau  trouble.  —  g>^^  fuseau. 

jуЛJj^  blé  à  moitié  broyé. 

ijl^^j^  prisonnier,  jeune  esclave.  - 

siUj4  troupe;  excepté.  —  B.  1 13.  ^^  iSj^^  *iW>^<i-^i^  ^^yij^ 
(^«>S!l  cet  endroit  était  le  poste  d'un  parti  de  braves. 

sÙJyi  troupe,  division  territoriale.  —  JJ^  marque  noire  que  Ton  met 
aux  deux  bouts  de  Tare,  à  l'endroit  même  oii  s'attache  la  corde.  — 
B.  161.  j^  ^yi  {^\y  u4^  d^  *^^^^3  yi  ce  pays  se  partage  en 
cinq  Ummans  et  deux  buluks. 


Si ,  pour  tuer  Nevaï,  ta  veux  tendre  Tare  de  tes  sourcils,  cet  arc  a  trouvé  le 
рыЬЛ  dans  les  prunelles ,  et  du  fil  de  ГДте  il  s'est  tressé  une  corde. 


(J^j-i  être,  devenir.  — B.  67.  ^^^j^  с:^?^»^!^'  j*XÂ5;-r-#  ^^  Ai^^U^Jwt  _     4- 

à  cause  d'Endidjân  (à  être  pour  Endidjàn),  nous  laissâmes  échap- 
per Samarkand.  —  Id.  7  à.  ^у^  j\i  quand  vint  Tété.  —  (^jу^Ц^ 
LJ^  s'il  n'a  pas  été ,  il  n'aurait  pas  été.  —  с^ЬЦ^  très-bien ,  soit. 


Si  ma'  main  eût  pris  tout  ce  qui  est  venu  à  sa  portée  sur  la  terre,  le  déluge 
n'aurait  pas  été  confondu  devant  le  flot  de  mes  larmes. 

(j&jЦ^  sois. 
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Tu  Ш  ceint  tes  reiiu  et  imprimé  tes  pee  sur  mes  yeax  ; 
place  le  pied  aor  mon  visage. 

л*j^^  à  être. 

L?  lion  loniba  à  ses  pieils  fotjime  un  chien;  les  grains  de  blë  furenl  sur  le 
point  de  se  changer  en  perles. 

JЦjj  à  гзизр  qu'il  est;  [tour  étrp;  il  faiil  être. 

A  cause  de  l'apparition  de  chacune  de  ces  maladies  il  y  a  une  potion  pr*^panre 
dans  cette  boutique. 

i^jiïJyj  (|u'i)  soil. 

Qu'elle  ee  hdle  de  noircir  du  papier,  puisque  tu  es  si  iodulgent  potn*  les  grands 
coupables  (mol  à  mot.  pour  ceux  qui  ont  un  registre  noir). 

Сошгае  la  grâce  de  Dieu  l'a  conservé  dans  le  Kora» .  puisse-t-ij .  dans  quelque 
position  qu'il  se  trouve,  conserver  le  Koran  dans  son  eteur. 

jЦ^  partager.  —  i^y^yf  se  raetlre  à  pari,  se  partager.  —  A.  G.  i  78. 

V>|jJy>  ^Jtj*f  l'^^Âtfbjs^l  iiiK-  juirtii'  nvEiit  fail  ban<ii?  à  part  dans 

ta  monlagni?  d'Irdi'r. 
CijijJi  nuage.  —  ifi^yî  course  de  la  liaDcée  chez  le  fulnr;  partage. 
fji^  stabilité,  fermeté.  —  B.  990.  j-^^m^y^y  «=>|>-^  oj  '•'  ■■-jW— ? 

jjл  c'est  un  bomme  très-faible,  dépourvu  d'énergie,  sans  consis- 

(anre. 


J  coquillages  qui  servent  d'ornement  ou  de  talisman;  étendard. 
J  tant,  autant. 

J  ainsi,  de  cette  manière. 

JL9^^^  gros  fil  à  coudre  les  sacs;  action  de  prendre,  d'attacher  le  pied 

du  gibier. 
^IXi^  source;  angle  de  ToBil.  ^Ч^ 

jj^j^  corne  des  animaux. 
\Ù^^  \ieillir,  tomber  en  décrépitude. 
Py\y^  personnification;  présent. 

{^j^  taille;  couleur;  partie  détachée  d'une  tribu;  pages;  cou;  crocodile.  ^J^ 

—  A.  G.  &6.  ^y^^ {j^jы  isyi  "^^^iSy^  ayant  marché  en  suivant 
le  cours  de  l'eau.  —  B.  966.  Sj^j3^  (S^ yi  f^ {jtii^  Кмв\^  aâj 
jЗj^ъ  (^^  1^  à^j^  Ь  JâiJ  les  pages  qui  dépendent  du  corps  d'ar- 
mée et  qu'on  appelle  simplement  en  turk  ftoï.  —  J3I  ^^  fenugrec. 

(4^«^  teindre. 

3  /^VJ^  teinture.  —  çf)^\*yi  teint. 

{Jè\à[^yi  de  la  tét,e  aux  pieds;  vêtement.  —  »^yi  ^yi  taille  sur  taille. 

(jàî<>4^  de  même  taille;  camarade.  —  ^^yi  célibataire. 

KS^^jiyi-^  cr^î^i^?»  v^^LtL^?  soldats  placés  en  avant-garde.  — 
A.  G.  174.  (^\yity»  J^-г5  (^\^yi  *^з'  l^s  soldats  d'avant-garde  de 
droite  et  ceux  de  gauche.  —  Id.  176.  J^--»  {j^уы  (5^45^1^15^  ^з' 
/^4xJLw  ^\  с^лш^  Lcb  Lcb  1а^1^j^\н^  les  soldats  d'avant -garde  de 
droite  et  ceux  de  gauche  lancèrent  leurs  chevaux  en  disant  :. Courage, 
courage  (mot  à  mot,  ne  glisse  pas,  ne  glisse  pas).  Gonf.  (j^^^y^* 

3  iyjiy^,  ordre,  commandement. 
{^^bTiyi^y^brij^  ordre,  rescrit  impérial. 
З^^^^Ът^у^  joug  que  Ton  pose  sur  le  cou  des  bœufs. 
/ö1иЦ^  se  teindre,  être  teint.  —  j^y^  les  menstrues. 
fjxÀ%Jiy;i  mesurer,  prendre  la  hauteur. 


19. 
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4  rebelle,  réfractaire. 
y^JL)^  corne  des  animaux.  —  yiy»  enchantement. 
i^Jj^J^  ordonner. 
-f-  A^J^  grand. 

{jjij^  cou.  —  (>fy«^l^  uy^^  ^^^^  honteux  (mot  à  mot,  se  gratter  le  cou). 

—  U^^yf  ijy^y^  oiseau  d'un  vert  tirant  sur  le  rouge,  avec  une  huppe 
sur  la  tête. 

sÙ^yiyii  plume  d'oiseau. 

,)  «^  aile  droite  d'une  armée. 

i^  espèce  d'antilope? —  R.  Зз.  j^ù^^\  j\jз\9  Ju^  млJту  ^уjУ^  (ji^^^ 
^Jwl^V^i  (j^b  ^y)  ^ш^j^\j^бут  précédemment  il  était  passionné 
pour  la  chasse  aux  faucons,  ensuite  il  chassait  fréquemment  le  ЬМет. 

—  M.  Erskinc  a  lu  Jl^^j,  et  pense  qu'il  s'agit  peut-être  du  ^^  J^^j, 
espèce  d'antilope.  Quoi  qu'il  en  soit,  ce  mot  ne  paraît  pas  être  d'ori- 
gine turke. 

i}^  gantelet  à  l'usage  des  fauconniers.  —  j\»  Sj^Joy  ^bu^Lsl  ^Lm  ^^ 
^Uu^Lm  Jl.4^  ^J^I  V^^^  Я^'^  monte  à  cheval  pour  chasser  les 
oiseaux,  et  que,  attachant  la  timbale,  il  fixe  à  sa  main  le  gantelet.  — 
dy^J^JÙ  (J-«^  ЬJ^Де^j  *il^:>  ^^ijj  j\ÂJym  j^\  s'il  n'a  pas  sur  le  poi- 
gnet de  gantelet  travaillé  en  or,  comme  en  porte  le  fauconnier. 

-j—  ^  sorte  de  reptile.  On  Temploie  aussi  pour  *ib.  —  U*  ancien. 

-^-  ^Ч^  seigneur. 

«iJLf^SjUj  aller  à  pied.  —  A.  G.  iT^-j^ts^jyS^  <-*<^^*•  иЪу^  V^*^W 
marchant  à  pied  et  poussant  le  cri  de  guerre,  ils  coururent. 

f^j\jfj  espèce  de  pointe  de  flèche,  et  flèche  qui  est  armée  d'une  semblable 
pointe;  masse  d'armes,  se  composant  de  balles  d'acier,  fixées  à  un 
manche  de  bois  par  une  courte  chaîne.  —  B.  5o.  jн^  «iwlJLtl  ^1 
i^^j^ie^  (S^j  Aboul-Kâcim  fit  des  merveilles  avec  sa  masse  d'armes. 

—  Le  vrai  mot  turk  est  ^^Sim^, 

^uu  herbe  médicinale  de  deux  espèces,  la  douce  et  Tamère. 
«ilLsA-?  prunelle  d(»  l'œil. 
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Si ,  lorsque  mon  œil  tombe  sur  ta  joue,  ma  prunelle  y  reste  attachée  par  Teffet 
de  sa  passion,  faut-il  croire  qu'elle  y  soit  retenue  par  un  mastic? 

^jHS?  dame,  épouse  légitime.  —  ^^иjÿц»!  1Л^)Ьб  \:>^^j\*  (^^  ^и^\у^  -т~ 

4^l)uU]^  Uly»  i'U^I  <pJu  fP  Ju^c^Htf  quand  l'homme ,  ayant  une 
épouse  honorable,  s'en  détourne  pour  aller  vers  les  concubines,  le 
pan  de  la  robe  de  chasteté  de  sa  fenmie  pourra  bien  aussi  se  souiller 
au  contact  de  l'esclave. 


V     •• 


m.  Gonf.  jjыjк^с^  petit.  —  A.  G.  iAq.  J^J  зj^уч 
hélas!  cette  Merv,  le  petit  baladin  ! 

écrivain. 

<iL4NAii>  pousser,  croître;  être  fait,  arrangé.  —  JlL«  ^^.iX^LjL^^.:»»  J«x^ 
(SOJ^tX4f9  ^j^йу^л  u^l!^*-Ь  iS^^y  ^  iSJ^^  isj^^  c;^ly  Ь  jlf  sous 
l'influence  bienfaisante  du  ruisseau  de  la  justice,  les  fleurs  des  arbres 
du  repos  s'épanouirent  dans  le  jardin  de  la  royauté,  et  les  fruits  de 
la  tranquillité  arrivèrent  à  leur  maturité.  —  B.  991.  ^^l^  JULa3a,^ 
fS^^  4^4tf  j^^  iSj^  un  lit  de  repos  avait  été  dressé  à  l'avant  du 
bateau. 


AJ.  Gonf.  ^\*У^. 
AJ  lettre,  écrit. 
jLyuL>  écrit,  lettre;  poussé,  en  parlant  d'une  plante. 

Quand  parfois  j'écrie  une  lettre  à  ce  voyageur,  comment  saurait-il  la  douleur 
que  m'inspire  son  absence,  puisque  mes  larmes  gAtent  tout  le  papier? 

Les  roses  du  jardin  de  ce  monde  ont  la  puissance  du  feu,  ses  arbres  ont 
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atteint  leur  degré  de  croissance;  donne  ces  roses  au  vent  et  mets  le  feu  à  ses 
arbres. 


чД.$Jии  écrire.  —  jLiH4tf>«  Uyjb  JМЦуйj^  (jl-i  f^j^i^Xi^j^\  ils 
lui  dirent  :  Ne  prends  pas  cette  peine;  écrivons  nous-mêmes. 


il  m  arrive  autant  de  secours  de  la  part  de  Dieu  que  si  j'avais  occasion  de  lui 
écrire. 


Mercure  ne  pourrait  pas  écrire  en  cent  ans  ce  qui  se  présente  à  mon  esprit 
dans  un  instant 

^S^Jшi\  u»  j>  V  »  A  »  .1  j^jymy^\  f.4  àkJm  b^9L^\i  J^t  dans  cette  lettre 
étaient  écrites  des  paroles  pleines  de  compassion. 

^fLyifyuLi  bien  rangé,  bien  proportionné. 

^  bâtard. 

^V^^V?  couteau. 

i^lssu  aiguille;  ornement;  sucrerie. 


f^ysXiS  y^  a-ï^j  1)3»  liWûL  d'^^  jfb^ 


Y  a-t-il  une  aiguille  sur  ta  tête  pour  recoudre  ma  plaie?  Est-ce  le  fil  de  mon 
âme  ou  de  la  soie  qu'il  faut  passer  à  travers  cette  aiguille? 


scie. 


•  • 


•o  couper,  tailler. 


iStsSfi^  citadelle;  porte;  singe,  en  mongol.  Conf.  pc^^.  —  A.  G.   i8o. 
4^Ыз)  ^}шЗt  (jь^  étant  monté  à  cheval  Tannée  du  singe. 


bouillon. 
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/ft»^i5V?  s'ennuyer. 

/А/9у\а^лj  se  montrer,  paraître.  —  B.  317.  (jbul  «^Lj^^  ajc;*^^^ 
j^j^tJ^  dans  ce  moment,  une  troupe  d'Afgans  vînt  à  paraître. 

^р^чАj  cheval  coureur,  de  noble  race. 

х^чАJ  herbe  ou  trèfle  comprime  et  desséché. 

un.  —  j\jéf  un  à  un;  continuel.  —  *3j\^  parfois.  —  3I  j4if  un  in- 
dividu. ^-  (^>^  toujours,  continuellement.  —  ((^^б^  ensemble.  — 
A.  6. 1  Sa.  ià^^j^\(j^  êJ^\à  ^l^  nous  entrâmes  ensemble  auprès  du 
khan.  —  »^иЦ5^ ,  ^(^j^jéf  d'un  jour.  —  amS^  un  peu , 
un  petit  peu.  —  (jé^  (^j4ii  uii,  un.  —  J>?  j^  d'un  seul  coup. 


3  •pUT^  Kào 


An  nom  de  rëquitë,  ne  la  presse  pas  sur  ton  sein,  ne  nous  oublie  pas  d'un 
seol  coup. 

/лJ^УjЛJ  lâcher,  laisser  aller.  —  ài^  espèce  de  gros  drap. 

(J^j*i  jeûne. 
AâaJ^,  Aâx^a?  un  peu. 


Le  néant  a  passé  sa  fourche  sur  sa  demeure,  il  a  bit  de  chacune  de  ses  parties 
un  peu  de  grain  pour  les  oiseaux. 


B.  303.  >«4^U,l?  д»ч^  ^b  *âaS^  losiU^L  дклÿ  (j^l\s  J^l  dans 
le  cas  ob  les  autres  viendraient  avec  des  bâtons,  que  nous  venions 
avec  un  peu  de  pierres. 

v3;-Â^  petit  drapeau;  verge  qu'on  place  dans  l'hippodrome  pour  marquer  1 

le  but. 

oLjl>  ferme,  solide.  —  ^^(^  accumuler,  entasser. 


18Л  '^гЫ 

^  jU  LJ3I  à^  iSAi:>  JинД 


Le  crochet  étant  fortement  6xë,  il  ie  tira  et  abattit  son  rival,  comme  1Ъатесоп 
qoand  3  est  sofide  réduit  le  poisson  à  se  rendre. 

^jiA  ïiû  d'eux,  une  d'elles.  —  A^t^ly^  J^  ^^y^i^ ^уеХл  tS ^ 

iS^^  à^^^'j^  iS^^^  ij^y^  ^^j^  ^з^  ^j^  ^  ^«xJU»  un  homme 
patient,  qui  se  met  à  la  recherche  des  perles  de  ses  d^irs  dans  la 
mer  de  la  contemplation,  prend  l'une  d'elles  chacpie  fois  (pi'il  plonge 
dans  cette  mer. 

S^j^ytri  <I»i  donne,  qui  pardonne.  —  ^^  (умл  ^  (^jh-  (^jl-.*  э>^  is^^ 
^у4^  6  mon  Dieu!  tu  te  montres  clément  pour  ceux  qui  se  sont 
rendus  coupables  de  méchanceté  et  de  libertinage. 

уjшш^^уJjгJу  ifftrj^  ^  d^^^  donner,  il  faut  qu'il  donne;  l'un  d'eux; 
quelqu'un. 

Si  quelqu'un  tient  compte  des  deux  à  la  fois,  il  en  résoltera  on  boolevenemeot 
dans  f  état 

sà^jSjj^,^  sâ^JsSjJhJi  être  solide,  ferme. 

Si,  dans  les  transports  de  mon  amour,  j^enfonçais  la  dent  dans  mes  entrailles, 
je  boirais  du  sang,  mais  aussi  j'arracherais  la  pointe  acérée  qui  s'y  est  enfoncée 
solidement  soos  le  coup  de  Ja  flèche  de  la  séparation. 

^j^.  J^j^  avec. 

^  j^_^  iV^  ^^^  a  une  fête  solennelle;  petit  bout  de  corde. 

«iL«%JU  donner;  en  construction  avec  un  autre  verbe,  se  prend  dans  le 
sens  de  se  mettre  à . . .  s'adonner  à . . .  —  ^4^  ^^  s'adonner  à 
prendre,  se  mettre  à  prendre:  tenir.  —  Jt^H^  pour  donner. 
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» 

Jlju^  ylf^L-ftj  o-Чl^^^^  *-^ 

Quand  bien  même  cent  malheureux  demanderaient  avidement  du  pain, 
rhomme  rassasié,  assailli  de  nouveaux  désirs,  ne  ferait  pas  goûter  aux  autres  une 
bouchée  de  son  superflu. 

^Лj^  à  donner. 


Sache  qui  est  digne  que  Ton  fasse  preuve  de  libéralité  envers  lui,  qui  mérite 
qu'on  lui  donne  de  Targent. 

JL>^5^  il  faut  que  tu  donnes. 

Puisqu'il  faut  que  tu  cueilles  des  roses  sur  le  parterre  de  sa  figure,  que  dirai- 
je?  il  faudra  bien  que  toi-même  tu  hii  rendes  justice. 

й*JО  ancien.  —  <^^  de  ce  c6té-ci,  en  deçà;  un  d'eux.  —  jl#  ç^^  Dieu. 


Je  suis  venu  ici  avec  beaucoup  de  soucis,  poussé  par  le  désir  d'entrer  au  ser- 
vice du  roi. 


sàS^j^.  être  réuni,  unifié.  —  A.  G.  166.  (jjАзТ*-*^!^  мЛу  à^  yi 
iS^j^S  tgfii^j/?.  iUêJ^jXf  4>^y  si  ces  gens-là  allant  à  un  poste ,  des- 
cendant de  cheval,  se  réunissaient,  ce  serait  bien. 

v^wo  chose  à  donner;  un  d'eux,  une  d'elles. 


Ayant  interrogé  Tun  d'eux  sur  ce  qui  se  passait ,  il  comprit  parfaitement  quel 
était  l'état  des  choses. 
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А^^^  réuni.  —  A.  G.  12  4.  t^*><^b  ^^^j^  tg^^^j^  sJ^jiojéi 
tous  s'enfuirent  ensemble  du  côté  de  la  plaine. 

AJ  nous;  éclair;  éclat;  cotonnade;  nid;  trou. 


En  tout  tempe  notre  demeore  brille  de  Tédat  du  feu  de  la  peine;  on  dirait  que 
nos  ruines  sont  hantées  par  un  dragon. 

vilijju  ornement.  —  (^]y^  décorateur.  —  ^Lj^Sl^  orné. 
siLHjiAj  orner. 


Orne  tes  pieds  désormais  et  ne  leur  laisse  plus  toucher  la  terre  de  leur  peau 
délicate;  la  vile  pouseière  mérite->t-elle  donc  un  si  grand  bonheur? 

A>4gl  ^jjJi  vl>M  С*---^з'  {^"^J^^JУ^З  ^^  Jз'  ' 
J4,S^\  Л^  4-^ï  лл-  Ыу^  (^^  *iU<^|e^lyy 

Si  je  meurs  de  chagrin  de  ne  plus  voir  cette  taille  et  ces  traits  ravissants,  ome 
ma  tombe  de  feuilles  de  rose,  plante  un  cyprès  à  cAté  et  viens-y  en  pâerinage. 


J^JO  malade;  fièvre.  —  B.  5.  v^^^ljij  (^\^^\jуJу^  ч^ ^У^ Sb^ 
jу^  ^j^Jj^  ^tf>w  (jjfiyy  fîS^j^'^^  Tautomne,  il  y  a  beaucoup 
de  fièvres;  on  dit  même  que  les  oiseaux  sont  malades. 

3bji^j^  courge  creusée  9  dans  laquelle  on  met  des  dents  et  quon  agite 
au  moyen  d'une  corde  passée  au  travers,  pour  en  tirer  un  son. 

(j«*«AJ  gale.  —  ^^l^<^»A?  chameau  de  race  métis  et  vigoureux. 


yShJO  cinq.  —  jl-UH^  cinq  par  cinq.  —  ^^^Si^tf , 

Уш\j}  Ь|«5"^1з».  is^'^^Ai^  f^J^Jj^y  ^^  ^  ^^^^  certain  que  celui 
chez  lequel  ne  se  trouveraient  pas  les  cinq  sens  à  la  fois. 
4^j\»  nom  d'une  plante;  espèce  de  ragoût  de  viande. 
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"  *  '  *  bien  cuit. 
/аj»j\Хшш(J^  rappeler  au  souvenir,  faire  venuf  à  l'esprit. 


siLwJU  chat.  —  <it»uu^  aaj^  souricière.  —  ^^^^  pilon. 

viL«%iM»JO  venir  par  cinq.  —  A.  G.  1 8 1 .  v^3'  v^^^^^^  venant  par  cinq, 
par  dix. 

AJ  être  cuit;  devenir  mou;  se  souvenir. 

AJ  petits  pains  cuits  dans  le  beurre. 

JmmpJU  cuit;  mou;  coton. 

^^jumjviJ  cuit.  —  B.  Д65.  ^>  è  ^'A  c  ^UlUj \^  (^^«1й1»»  dU^I  Ad5^t  ajs» 
^Ut  dUv^v£»;lt  *J^^  Л^ы  «^'^i^  en  outre,  l'achèvement  de  l'tma- 
re^  à  moitié  construit  en  briques  cuites,  qu'a  commencé  Oustâd- 
Haçan-Ali  dans  le  château. 

JumÂjli  berceau  d'enfant.  —  ^yflA»j  espèce  de  sauterelle.  1^ 

ifyuuu  action  de  cuire;  d'être  battu  en  beurre.  —  A.  G.  i66.  о^м»^^ 
^2»д^  vLr^  С5'<й  <ft^c  il  resta  à  nous  observer  le  temps  de  battre  le 
beurre.  —  là,  i68.  is^y^  Фъх!^  f^^  ^^^*^^^  le  combat  dura 
le  temps  que  la  viande  met  à  cuire,  c'est-à-dire,  peu  de  tempe. 

jUauu  jument.  "T  ' 

%^,  moustache;  action  d'être  préparé;  intention,  projet. 

iAJ  achèvement,  perfectionnement, 
io  oiseau  de  proie  qui  ressemble  au  faucon.  _i 

ob^JLo  frais,  dépenses.  —  B.  35э.  Ju^bi^^^U*  JJu^  »t^l#  Ail>^ 

J3^jl* j^*-^  i^j^iù^  С:J^З-J**  {^^^.^^  .iUAjjb^  f^.  il  y 
a  des  districts  qui  sont  destinés,  depuis  les  temps  anciens,  à  fournir 
le  fon(}s  des  dépenses  du  trésor,  de  l'écurie  et  de  la  maison  des  sul- 
tans. 

CJS-itAiJ  reins;  hypocondres.  —  B.  qoo.  j^^^Цз!  лjчичА^  ils  lui  décochè- 
rent une  flèche  dans  les  reins. 

*iMJL>,  iiLu  solide;  grand;  très,  beaucoup.  —  ^^^  seigneur,  chef.  — 


t 


t 
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^^y^l  pUU  Шjjу\  i:^  Л^ 


Il  se  plaça  sur  on  grand  trAne  et  se  mit  à  faire  des  recommandations. 

B.  16.  ^«>s!t  t^ii^  «^  Jo^^  b.!^^  (Xti>^  ^'^  administration  et 
sa  manière  de  tout  régler  étaient  très-bonnes.  —  >k^  ^3!  dL^  avec 
une  voix  élevée. 

-f^  ol^A.>  les  chefs,  les  officiers.  Ce  mot  est  presque  toujours  joint  à  di^, 

dont  il  semble  un  pluriel  anomal.  —  B.  âQ.  j^^^U^  ^1^  c^M^^t 
^^«^:^чДчм!j^^^З  les  beys  et  les  officiers,  ainsi  que  les  honunes 
d*armes  qui  étaient  dans  Akhsi.  Le  persan  a  rendu  les  deux  mots 
par  {j^ji^jMÊ.  Id.  3p,  &6. 

jifI^aj  jeune  fille  libre. 


Pour  obtenir  la  possession  d'une  âme  vous  avez  mis  à  contribution  toutes  les 
ressources  de  la  tyrannie;  est-ce  ainsi  qu*on  agit,  6  jeunes  filles?  Sont-ce  là  vos 
procédés  dans  la  tribu  qui  vous  a  donné  naissance? 

V^  (iWlxju  approuver,  trouver  bon.  —  (^UJ^  pierre  dure,  nom  pr. 

<iM^XAiJ  lier,  attacher.  — ^^  éclat,  splendeur;  alêne. 
i^A.»  ^^^i^  femme  non  mariée,  femme  qui  n'a  pas  eu  d'enfants. 

уз-*Н^-?  *M  1>j^  c»3tA-3 ,33-г 


ô  mon  cœur,  si  Tamour  est  d^gé  de  tout  élément  bon  ou  mauvais,  qu'im- 
porte que  lobjet  de  ta  passion  soit  une  femme  non  mariée  ou  une  princesse  dont 
la  mère  soit  d*une  naissance  illustre  ? 

ЛаХлj  lié,  enchaîné.  —  j<îX^  dame  de  haut  rang. 
CU^ô^  semblable,  comme. 
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ji  CX^I;^   ^уЛ    àljT  iiLrf:>  уj^ 


Montre-toi  indépendant  et  droit  comme  le  cyprès,  ou  bien  porte  des  fruits 
comme  Tabricotier  ou  le  pommier. 


Qui  estrce  qui ,  h  la  vue  de  ses  yeux  semblables  au  narcisse ,  de  sa  figure  belle 
comme  la  rose,  n*a  pas  jeté  au  vent  sa  raison  et  n'est  pas  resté  ivre  et  hors  de 
lui-même? 

^УлJ  reins;  milieu. 
ЧЬи,  ^kJL>  comme  cela. 

"^JР^  gant. 

^%lfi  pierre  à  aiguiser. 

J^^Laj  avant-bras;  présent;  prémice  des  fruits;  tertre  creusé  par  la  pluie. 

A^^kju  carcan  dans  lequel  on  passe  les  mains  des  criminels. 

^^Ll>  ,  ^'%KJ  auprès  de  lui ,  avec  lui. 


Un  marchand  originaire  du  Khataï  arrive,  ayant  avec  lui  une  jeune  esdave, 
douée  de  précieuses  qualités. 

wib^^JO  aiguiser. 

^Жаj  avec  ;  par. 

y^kju  pierre  à  aiguiser. 

^UXaj  ceinture.  —  B.  эЗБ.  jj^j^  (jn^fs^^'Ab»  il  nie  tira  une  fois  par 
ma  ceinture. 

jyiXfjf  Tannée  dernière.  —  J!лу^  de  Tannée  dernière.  —  B.  487. 
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iS^y^iJ^  o^U»  comme  cela  avait  eu  lieu  Гап  passé,  je  lui  assignai 
Sanin  pour  ses  dépenses  et  Kundeleh  pour  l'entretien  des  archers. 

Оj^^Лj^  espèce  d'anneau  formé  par  une  courroie,  que  Ton  attache  à  la 
poignée  du  sabre,  et  dans  lequel  on  passe  la  main;  morceau  de  bois 
en  forme  d'anneau  qui  sert  à  manœuvrer  le  filet  à^iseaux;  petit  clou 
qui  orne  le  manche  du  fouet.  —  B.  176.  ^^sy^j^sti  Лj^^\jЗоу^ 

у^jу^уы  à  l'un  des  bouts  de  cette  corde,  ils  fixent  une  flèche,  puis 
ils  font  un  anneau  de  bois,  qu'ils  fixent  à  l'autre  extrémité. 

olXLo  nouvelles.  —  B.  Sis.  ^ъ^уjХь^ sJ<\^,^  k^  ^^^^v^  l<v^ 
il  apporta  des  lettres  et  des  nouvelles  de  la  part  du  khan. 

^^XLo  signe,  marque. 

Mon  âme,  en  voyant  sa  fiancée,  a  compris  que  j'étais  amoureux;  comme  celui 
qui  reconnaît  son  esclave  à  la  vue  de  certains  indices. 

JJУЗ^  J^^  ^Sy  V^'  Л^ 

Le  rire  est  un  manque  de  manières;  cest  un  signe  certain  d'une  mauvaise 
tenue  habituelie. 

«^УУ^  marqué  d'un  signe. 


àyiyii^  \j^\  jLJbl  ^j^й^  ^:>^l  ^y  y  jзз» 


J'ai  imprimé  sur  ma  poitrine  avec  le  feu  de  l'amour  la  marque  qui  me  désigne 
comme  ton  esdave;  c'est  ainsi  que  je  me  suis  rendu  reconnaissable  parmi  tous 
les  sectateurs  de  Гатоиг. 


-^  O^XlUo  nom  d'une  tribu  djagataï. 

x^^jjXXkj  trace,  signe. 
sy^jj^Xf^  être  connu,  se  reconnaître. 


Si  je  demande  à  sa  joue  brillante  de  beauté  de  m*unir  à  ses  bondes  de  che- 
veux, quoi  de  plus  naturel,  puisque  le  renouvellement  de  Tannée  se  i*econnalt 
à  son  printemps? 

silÀiAi^  savoir,  être  capable  de.  .  .  —  Л^4ХА^  qu'il  sache. 


m 

Depuis  que  Dieu  a  donne  aux  hommes  le  capital  de  la  science,  les  savants 
éclipsent  le  soleil  lui-même.  Ceux  qui  prennent  leur  part  d*une  si  haute  dignité, 
qu'ils  sachent  que  leur  rang  est  élevé  au-dessus  de  tout. 

<»fiÛ»^  sache. 

vJijJUj  muet,  malheureux.  —  ^)^  espèce  de  coin  fait  de  pierre. 

4luu  ainsi.  — д^  avec;  ensemble;  ayant  su;  comprenant.  —  c^^^  qui 
est  avec  lui.  —  лУ^  cocon  de  ver  à  soie. 

i^li  i^^  oiseau  semblable  au  faucon. 

^Да^  petit  des  oiseaux. 

«ibvAAJ  science;  conseil;  intelligence. 


Puisque  le  roi  sait  les  noms  que  portent  les  animaux,  il  ne  doit  pas  s*étonner 
si  Ton  trouve  parmi  eux  la  majesté  royide. 

Allusion  au  nom  donné  à  certains  oiseaux  ;  par  exemple ,  un  per- 
roquet qui  parle  très-bien  s'appelle  J^^  *^;  les  faucons  les  plus 
estimés  s'appellent  3I?  ш\еш^  etc.  etc.  —  tii^^llt}^^  JL^^cJ^  savant. 
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^^^  fSi=  fi^^  princesse,  grande  dame.  — A.  G.  119.  tt<uU<t  л^'ш\Л^\^j^ 

iS^j^  j^ji^  lOb^  j)  UJ  )  c^^4>^  ^^^^j^[i/^  quand  un  p&dichflh  épou- 
sait une  princesse  de  Mangat,  elle  recevait  (à  Ourguendj)  le  titre 
de  Шт. 


cheval  coureur, 
ob  sflu^AJ  mets  fait  de  tripes  de  mouton. 
«iL«LxÂJO  être  semblable. 

Juo  forme;  extérieur;  peau, 
ressemblance. 
Лллj,  Ajo  jument, 
iibuo  =  iiLo  grand. 


yb  trace,  signe;  cicatrice.  —  ^^Ifb  plante  du  pied. 

/^^•д^имиЬ  confier,  remettre. 

^b  blâme,  reproche. 

jyi^^  troupe;  détachement;  imposition  extraordinaire;  paresseux. 

^^"^b  battre;  planer;  rôtir;  flamber. 
/^4vb  trouver;  adorer. 

tyULig  JuLeJl  ^os^t  jl?  Jld  JuiiUbb  dUI 

Sache  le,  6  Nevai,  en  cherchant,  on  n  arrive  pas  toujours  au  bat  de  ses  déein; 
mais  celui  qui  a  trouvé  a  certainement  cherché. 

iS^lsS'tjk^]  yi  p>4b  ^\^j^\  j, 


Si  l*on  fait  mention  de  loi  avec  un  cœur  télé ,  il  n'y  a  pas  de  doute  que  je  trou- 
verai la  solution  de  cette  affaire. 


^'ibj?.^;jub ,  viU^^^^b  1 93 


Répandant  Targent  à  pleines  mains,  quand  il  m*a  déconvert,  il  n'a  trouve  de 
ma  part  que  les  chagrins. 


Si  vous  me  cherchez  là  vous  ne  m'y  trouverez  certainement  pas  ;  le  lieu  où , 
nous  nous  trouverons,  ce  sera  prëcisëment  la  patrie. 

^\jju*à  ^Ь  fiole  de  vin. 

^^b*  chose  qui  est  trouvée;  adoration;  cérémonie  en  usage  chez  les  Mon- 
gols, et  qui  consiste  à  sMncliner,  en  posant  la  main  sur  la  tête  nue 
et  sur  le  front;  servitude,  service,  hommage.  — jуч^  f^  o*»UJl  C»!   , 

^IjUaXaj  aIô».^^  j'ose  donc  espérer  qu'on  daignera  jeter  un  regard 
sur  ces  vers,  production  d'un  esprit  en  désordre,  qui  ont  été  offerts 
comme  un  hommage,  sans  tenir  compte  du  rang  infime  de  leur  au- 
teur. —  ^^Jt^Ls  qui  fait  adoration;  qui  se  met  au  service;  page. 
—  ^U^i^b  faisant  adoration. 

jJUj^jj^^fjUj^b  bois  avec  lequel  on  fait  des  manches  de  fouet,  des 
bâtons,  des  flèches,  des  cages  pour  les  oiseaux.  —  B.  6.  ^-xJ^-^b 
(S^y^j^^  эи^j-л-ÿ  yiyi\s  ^\Xyi  Ь^  ^  i^^l  jl?  bj^ib  ^  ^Ui! 

j^ЬсЛг!  ^j^jé  ГагЬге  appelé  taboulgou  se  trouve  dans  les  montagnes 
de  Fergana,  mais  il  ne  se  rencontre  nulle  part  ailleurs.  Son  écorce 
est  rouge.  Avec  son  bois  on  fait  des  bâtons,  des  manches  de  fouet, 
des  cages  pour  les  oiseaux;  on  le  taille  aussi  en  flèches.  C'est  un 
très-bon  bois;  on  le  transporte  au  loin  avec  beaucoup  de  profit. 

sà^j^^<J^jjA; ,  wlLçc?*^Job' s'agiter,  frétiller. 

DiCT.  TVRK.  l3 
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f.»         • 


Elle  s'agite  comme  an  oiseau  à  moitié  mort;  les  angoisses  de  son  oœor  dësol<^ 
ne  font  plus  qu'un  avec  elle. 

vfLfNjb  s'agiter. 

jUu  m.  troupe  de  cinquante  hommes,-  gardes  du  corps,  pages.  —  B.  19. 

j^^Уj^^jг^  i^\s  Bj^s^-  ^>JЛj4шу  f^\s  »^4^  (;|Ui»|/i-  il  prit  pour  sa 
garde  particulière  les  jeunes  gens  de  ces  deux  principautés  qui  étaient 
bons  au  service  et  leur  donna  le  nom  de  gardes  du  corps  du  Kho- 
raçân,  gardes  du  corps  de  Samarkand.  —  Id.  4 16,  j\  <р  gi  У  l* 
'  ллсХ^  (jl^b  avec  une  troupe  de  ma  garde  particulière.  Gonf.  i>o*^. 

/jjÈ^vS  se  prosterner  pour  adorer,  pour  rendre  hommage. 

Om  saveur;  nourriture;  justice;  gens  de  bas  étage  qui  n'habitent  pas  dans 
les  villes;  ceux  qui  s'attachent  à  la  personne  d'un  grand,  sans  faire 
partie  de  ses  esclaves;  gens  sans  aveu. 


Ce  malheureux,  pris  au  filet,  poussait  des  cris,  en  disant:  Hélas!  comment 
un  vagabond  s'est-il  emparé  de  moi  ? 


Pourquoi  les  chevaux  mangent-ils  Torge  en  épi?  poiurquoi  dans  les  maisons 
des  troupes  de  vauriens  dévorent-ils  les  ponles  ? 

/âj«^b  rechercher,  fouiller.  —  ^j-êb  goûter. 

jiih  cheval  de  trait,  cheval  fort.  —  ^Ь,  ê^^b  goût,  saveur. 

^iWL^b  se  complaire  en  soi. 

v^ft^J^b  orgueil.  —  Jk^^r^-b  nom  des  aborigènes  persans  dans  l'Asie  cen- 
trale. 
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чДjJ^ЯашГ^Ь  fanfaronnade.  —  ^уг^Ь  étui  de  carquois. 
Jup^b  céréales. 
jh  étroit;  fâché,  irrité;  ladre. 


Des  fronts  tout  de  rose  et  des  cils  pointus  comme  des  épines  ;  de  larges  pau- 
pières et  des  bouches  étroites. 


Aucune  boudie  n'a  demande  à  Lutû  des  nouvelles  de  ses  angoisses,  quoique 
je  sois  resté  frappé  de  stupeur  au  souvenir  de  cette  bouche  si  fine. 

B.  45.  ^^J^yiJ^  Sjjj^  ^^U>JI  ^,ùsi  ^àocy»-  yi  pour  cette  rai- 
son, Bedi-uz-zemân-mirza  fut  très-irrilé. 

« 

irUb  peigne.  —  |»[;b  pièce,  morceau. 
/aj*ljb  peigner;  cultiver. 

Quand  tu  peignes  tes  boucles  de  jacinthe,  il  est  étrange  que  la  sueur  perle  sur 
tes  joues  de  rose;  car  une  nuit  nuageuse  n'a  jamais  de  rosée. 

*\j\i  cultivateur.  —  ^iJs^^ljb  tristesse,  chagrin, 
tou^w  souricière. 

iS^\ij\i  dispersé  dans  tous  les  sens. 

0*J^  CajXi^  CsjJJ>  Csjb  dispersé  dans  tous  les  sens;  en  désordre.  — 
B.  i36.  j^d^Uuj^  jj^  ^b  ils  les  firent  sortir  en  désordre,  mot 
à  mot»  en  les  tirant  et  en  les  tournant. 

/o^î^b  tirer;  supporter;  boire;  se  prolonger;  tracer;  raiiger  en  file;  enfi- 
ler; exposer;  offrir,  servir  un  plat.  —  (^j^  cjvy?'  envier. 

i3. 


\ 
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A->l:>3jfco  ^ÿич»  ^Оч?!  jbjb 


Lorsque  la  fortune  se  montrait  unie  à  moi  perpétuellement,  elle  m*entrafnait 
sans  ф1е  j'eusse  conscience  de  moi-même. 


*>4  J^l  CJVî;bjk  j.JcM^  i:^^  ^j^ 

ij\sj[i  ja-JM^'  tp^^  <pHH*  cyXis  Ц5Г 


A  сЬаф1е  instant  je  bois  à  longs  traits  la  coupe  des  violences  de  ce  méchant  ; 
on  dirait  que  Dieu  m'a  crée  pour  supporter  le  poids  de  la  tyrannie. 

j^Ул^  quiconque  s'est  enivré  à  la  coupe  de  la  vraie  vie,  aura  for- 
cément à  supporter  les  effets  de  l'ivresse  de  l'anéantissement.  — 
j  l<s-5^k^t^  ^j^  fj\jbj[i  j^J^4iJdiÀé^j.fiAi  y»  que  sont  toutes  les  peines 
et  les  fatigues  que  moi ,  misérable,  j'ai  supportées  pendant  des  années? 
—  joS"^^^lç^b  ^{j^ij^^  t)^'  t)jî  cela  ne  se  prolongea  pas  dix 
ou  quinze  jours  que...  —  ^*x,Lu>  ^Ь  (ji^^y^»  J^  a^^I  JUs  ^ÿ». 
jji^j\s  JCi^c^Ho  f/^y  o^  A^^Jfluï  i^^ji^  y^  APjSl^I  ^  Dieu 
changea  pour  eux  l'eau  du  Nil  en  sang.  Tandis  que  l'eau  conservait  sa 
pureté  pour  les  enfants  d'Israël,  elle  n'offrait  plus  que  du  sang  au\ 
Coptes,  ce  qui  se  prolongea  pendant  un  espace  de  sept  jours.  — 


x^^  b^^  1«JЫ  jöJГ^  c^jb  (^UL.  ^U  \:>b^^ 9^i^jAyi  yxj 
ç^Lwl»  ^ji/xâb*  il  traça  l'image  du  monde  sur  une  sphère  qui  avait  la 
forme  d'un  œuf  et  y  décrivit,  tant  les  climats,  que  les  contrées  et  les 

montagnes.  —  ^:>  ^j\л^jЬ  à*^  и^^з'  **^  Г>  1**^  Ь^J^^У^ 
comme  lorsqu'on  enfile  la  pierre  noire  au  milieu  des  perles  pour  re- 
pousser le  mauvais  œil.  —  B.  аз.  j^çij*j^{j^  i^SbJ/P.  ik  expo- 
sèrent bravement  leur  vie.  —  W.  1 45.  лшцj^^у  tj^b  ^j\s^  dtÂ»ûs* 
mes  partisans  dévoués.  —  Id.  45 1.  ^V.»i  ч^-ч^Ь  (jl»  ^X^j3yàgm 
j^^  ySjkjj^J^^  ^1j(Ц>  voilà  pour  vous  le  moment  de  frapper  du  sabre 
en  exposant  votre  vie.  —  а^з^хуФ  ^^^^  servi.  —  Id.  3i6.  (j1jД^ 
^«xJj^^jb  (j^^mI  un  plat  appelé  iilkran  fut  servi. 

/JHMUU^b,  (j&HS^b*  querelle,  tiraillement. 


^\ij\i  197 

«ju^u  présent  oflert  à  un  supérieur.  —  B.  i5o.  t^x^l^^.^  лКи^!»  ^^1 
^«Xi^S^  jГ^  («XjUb^b  (^j^^  à  trois  reprises  différentes,  il  s'informa 
de  ma  santé  et  m'offrit  des  présents,  en  fléchissant  chaque  fois  le 
genou.  —  Id,  196.  t:^jt>^3l  d^j^s  {fi^^H  en  s'acquittant  de  la 
remise  de  son  présent  et  de  son  offrande. 

ZKijKi  ramassis  de  gens  qui  émigrent  d'un  pays  dans  un  autre» 

Mjuelc^b  dispersion,  éparpillement. 

/aJLIi^u,  /ÿ4^jу*^  i^\ij\i  être  dispersé,  séparé,  dénoué,  affligé. 


Si  les  amis  parlent  pour  le  parterre  de  roses,  c'est-à-dire  le  paradis,  alors,  ô 
mon  âme,  A  mon  cœur,  soyez  affligés;  mais  pourquoi  vous  tourmenter  d'une 
absence  d'un  mois? 


Quand  il  ouvre  sa  bourse  ce  n'est  pas  pour  en  disperser  le  contenu ,  mais  bien 
pour  y  faire  entrer  encore  quelque  chose. 

JjLAjuïb^b  ^JsîjVx^^  g\^m  ^^j\i  cj^Xa*.  j<nXa*U3  vous  avoz  dis- 
persé le  cortège  de  mon  bien-être  par  l'invasion  de  l'armée  du  dom- 
mage.—  B.  391.  i.^'^ t^j.Km  ^^уме  ^^^УjМ\а>jЬ  {j\yi>^  ^УJоЬ  le 
lendemain,  lorsque  le  conseil  fut  levé,  étant  monté  à  cheval  pour 
la  promenade. 

УjЬ  champ  ensemencé. 

/ö4'Ц^Ь'  s'élever,  monter.  —  ^з-rйU^k  grimper  à  l'envi  l'un  de  l'autre. 

B.  9  48.         ^азJс-Ли>  jui^b^  yW;urf 

^3^jLûl  vjt;>!  (i^bîUilf  AXAï^l 

Etant  arrivés  nous  grimpâmes  vite  à  IVnvi  l'im  de  l'autre  à  la  montagne  :  sans 
nous  soucier  de  ses  flèches  nous  marchâmes  et  poussâmes  en  avant. 

^U)b*  canal. 


Л 
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3  k-fjyi  angoisse;  millet;  champ. 


Ces  pommes  d'or  qu'il  a  ramassées  de  veiiger  en  vm^er  s'écorcent  comme  le 
millet,  en  laissant  beaucoup  d'amertume. 

/Д  %  >bb  avoir  le  cœur  serré,  se  chagriner,  s*ennuyer,  se  lasser. 


Je  suis  un  oiseau  qui  ne  quitte  pas  la  prairie ,  qui  ne  me  lasse  pas  de  parcourir 
les  plaines  et  les  vallées. 

ff  ^3-«^^  (jnJs!»  is^^}  6з'  '^cr^'  ^з^  ^^ 

0  mon  cœur,  ne  te  chagrine  pas  trop  pendant  l'absence  de  cette  coquette; 
peut-être  vaut-il  mieux  que  les  choses  se  passent  ainsi  ! 

/44Г^к  semer. 

(:jvXi«  >^b'  iS^^>^y^  4-^jb  Xij\ 
(JH^  iS^"^^  З^ДшТ  Jз:>иj| 


Cehii  qui  sème  de  l'orge  battra-t-il  du  blé?  Nous  n'avons  jamais  vu  que  le 
pourvoyeur  fut  comme  le  froment. 


Elle  a  mis  eu  effervescence  le  cœur  de  Nevaï ,  la  semence  de  (on  amitié  que 
tu  as  déposée  dans  ce  sol  fécond. 


Ak-jl^k  ^^yJ^J..ir^  4^L-û^j<3u-u^l  b 
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Depuis  qae  j'ai  affaire  à  cette  bdle  à  la  bouche  étroite,  dont  les  cheveux 
tiennent  mon  cœur  emprisonné  dans  chacune  de  leurs  chaînes,  je  veille  attenti- 
vement  à  ce  que  de  chaque  goutte  qui  s^ëcbappe  de  mon  œil  soit  semée  dans  son 
cœur  la  graine  de  Tamour. 


Quiconque  sème  avec  la  concupiscence  la  graine  de  Г  iniquité  se  purifie  à 
chaque  plongeon  qu'il  fait  au  milieu  de  Геаи. 


\\i  femme  sans  pudeur. 


JГ)Ь  muet. 

{^jXi  espèce  de  chien  de  chasse.  —  ^j-*><Li»l#  se  mettre  à  Tabri*  ---^   -  \ 

^^Â^мè\i  avoir  comme  un  feu  dans  la  poitrine  pour  avoir  couru  ou  par 
suite  de  maladie;  être  fatigué. 

4^L^b  soufflet. 

З^^^^мЬ  grossier,  désagréable. 

/o^t^LMU  s'attribuer  faussement  une  chose. 

/ö^Ла^ö  s'ennuyer,  se  chagriner;  s'effrayer.  —  J/«-»»l*  tumulte. 

^jЬЬ  pierre;  extérieur;  éloigné;  se  met  à  la  fin  des  mots  pour  exprimer  l^       i  ^         i 

{^association,  comme  jûlxJf^^ frère  de  lait.  * 

S'il  y  a  une  mogtague  qui  recèle  du  sang  dans  ses  entrailles  et  dont  les  flancs 
soient  hérissés  de  mille  rochers  de  malheur,  tu  peux  dire,  en  général,  que  cette 
montagne  donne  une  idée  exacte  de  mon  intérieur  et  de  mon  extérieur. 
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Personne  ne  connaît  les  secrets  de  Dieu;  les  œuvres  de  la  Providence  sont  en 
dehors  de  toutes  les  intelligences. 

J-ûk  qui  est  à  l'extérieur.  —  ^^A^ik  endroit  pierreux  ;  gésier  des 
oiseaux;  la  partie  extérieure;  le  dessus.  —  A.  G.  1З9.  J^Xûb  *^^j^ 
Л5«^^1  jlf  ^^uvAiM^  CTH^v^j^U^y  ^уjа\  il  avait  une  pelisse  de  zibe- 
line, dont  le  dessus  était  de  brocart  d'or  et  les  boutons  d'or.  —  ij^s 
JJ^  petite  pierre,  caillou. 

X3\j^h  tortue. 

/лЛшЬ  arc  qui  n'a  pas  assez  de  roideur. 

LLib,  i^j\Àjiéh  à  l'extérieur,  dehors.  —  B.  6.  *  д  i;  *  Ji^V^^u^ 
^jJLivj^^>  Ajs!  ^^oLi;^^^  ^  ^^^  ^"  ^^"^  reprises  différentes, 
il  tailla  des  escarpements  plus  en  dehors  des  murs. 

^jЛjшЬ  débordé. 

/A^^^jSéb  rejeter,  lancer  une  pierre,  un  lacet;  abandonner,  laisser.  — 

^^5^b  ils  ordonnèrent  de  détruire  sa  cellule  et  d'en  jeter  la  terre 
hors  du' couvent. 


Voyant  Tennemi  tout  troublé  de  ce  combat,  il  satât  ce  moment  pour  loi  jeter 
son  lacet  tortillé. 


B.  979.  (s^^  i^'>k^\à  ^%^'ÿ^  ^Ш  1д^  A3c:>^  n'ayant  pu  tenir  dans 
I  ^  Kilât,  il  sortit  en  l'abandonnant.  —  W.  2 9 5.  \jJ^ iJ'^JS^s  àk^h^ 

.  ^^^УX^  il  ne  put  s'en  aller  en  abandonnant  la  citadelle.  —  Id.  4a6. 
jУ»  сл л ay b  o^L^b  (^b^L  abandonnant  son  gros  bagage,  il  a  fui. 
—  Ы.  1З9.  c->^Lwb  liXJy  Jl>^I  ^ym  laissant  l'eau  «1  main  droite. 

/4<^b  déborder. 
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ЛшМаУ  endroit  où  l'on  dépose  ses  chaussures. 

/^■■ê^Cy^jLjuu  être  frotté,  usé  par  la  claudication,  en  parlant  du  sabot 
du  cheval.  —  ^З^аЬ  débordant,  jaillissant. 

b*  être  fortement  battu  et  blessé. 

/j  fi Ab  transporter d*un  lieu  à  un  autre;  porter. 

PU  montagne.  —  jUk  plat,  vase.  .  i 

fy^b  poule.  Gonf.  ^з^Ь. 

Jju  nom  d'un  arbre  qui  brûle  lentement;  seul,  impair. 
•  Kb  fer  à  cheval. 

<j^Ju>b  étui  qui  sert  à  mettre  le  carquois. 
^^4b  lier,  attacher;  suspendre, 
b,  Ai>b  boucle;  crochet;  fer  à  cheval. 

pU^  ^^^I  jl:>  bb  ^^\  ^ 


Des  selles  d'or,  des  brides  d'or,  des  boucles  d'or,  des  ornemeots  du  même 
métal. 

Jp,  (5^  ^^  outre,  encore.  —  (y-cuh^jb  se  joindre,  s'associer. 

ffob  effets,  bagages. 

Jb  saule,  branche  d'arbre,  rameau. 


Quand  les  flèches  de  Tautomne  volent  coDtre  le  saule,  chacune  de  ses  feuilles 
tombe  sur  son  corps  comme  une  pointe  meurtrière. 

SI  mon  cœur  tremble  continuellement  comme  la  feuille  du  saule  faut-il  s'en 
f^tonner.  puisque  vos  promesses  envers  moi  sont  continuellement  mensongères? 
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J^J,  aT  ^3lJOl   ^у^  jЧу^  \шJз  ^ 


Ah  1  le  beau  roi  que  cet  amoureux  fou  dans  la  mootagne  I  Qui  trouverait  une 
source  comiMurable  au  crystal  limpide  des  rochers?  Un  jeune  rameau  forme  au- 
dessus  de  sa  tète  un  pavillon  royal.  Un  vieux  vase  de  terre,  qui  lui  sert  à  ëtancher 
sa  soif,  est  pour  lui  la  coupe  des  plaisirs. 

j^b  vert,  endroit  où  il  y  a  de  la  verdure;  soupirant  par  l'effet  de  la  ma- 
ladie; faisant  un  plongeon. 


^з:>^1  01.-Л:>  *jJ^  liL-i;  (S^^y^ 


Au  printemps  la  parure  des  champs  captive  Tesprit,  Téclat  des  tulipes  qui 
embellissent  la  terre,  charme  les  yeux;  heureux  celui  qui  se  promène  dans  les 
prairies  verdoyantes;  car,  dans  cette  saison,  elles  offrent  un  spectacle  gracieux 
et  ravissant  1 

/H  <SA.4.>b,  /oiÇ^^b  s'agiter,  s'efforcer,  se  fâcher;  fondre  sur. 


En  vain  tu  feras  tous  tes  евоНа  dans  la  satisfaction  de  tes  passions;  quoi  que 
tu  fasses  pour  conserver  ta  force,  tu  seras  bnsë. 

jyxi  tourbillon  de  vent. 

)ity\i  effort,  rorabat,  querelle, 
/^^'^b  s'efforcer,  se  disputer,  disputer  par  la  force,  lutter. 
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Telleffleat  que  le  rai  conquërant,  à  la  fortune  ilhutre,  lui  daputoit  le  truoe 

m 

pour  8'emparer  de  h  couronne. 

A  jouer  ou  à  lutter  avec  les  jeunes  filles  jusqu'au  moment  où  elle  regarde  traire 
les  brebis. 

v3^b  la  rate;  vol,  rapt.  —  j^^y^  esclave. 

/^yh  piller,  dévaster;  mordre,  en  parlant  du  chien.  —  JL-û^t 

jY^âr^l  i^^^yiX^  c^yb  ^jij^  ils  avaient  amené  quelques  pauvre 
ânes  qu'ils  avaient  enlevés  de  force. 

^j(b  invasion,  pillage,  destruction.  —  ^^b  ^^t  désordre,  dévastation. 

^j(b'  pillage;  nombreux,  beaucoup. 


Pour  obtenir  la  possession  d'une  âme,  vous  avez  mis  à  contribution  toutes  les 
ressources  de  la  tyrannie.  Estr-ce  ainsi  qu'on  agit,  â  jeunes  filles?  sont-ce  là  vos 
proeédés  dans  la  tribu  qui  vous  a  donné  naissance? 

(jLâJu,  LâJu  flot,  bouleversement  des  eaux  de  la  mer,  agitation;  pillage. 
—  B.  171.  Ыj^бЬ  a)4w  <i^-i»L^  a^a^cUa.^  fO^JXlM^  ^^^^^^ 
jy^yi  и^^ЦгЗ  ià^y  u^^^-^  Ö^  S^}J^^  Sebekteguin  ordonne  de  -V 

jeter  dans  cette  fontaine  des  ordures  et  des  immondices.  Une  agita-  .     \  ^ 

tion,  un  débordement,  une  pluie,  un  vent  violent  accompagné  de 
neige  s'élèvent  à  l'instant.  —  vW^^'  ^^^  ^^^^  soulevés. 

/J^uiJb  séparer,  diviser  deux  choses. 

^IâJu  blé  encore  vert  que  l'on  présente  au  feu,  que  Ton  broie  avec  la 
main  et  que  l'on  mange  dans  cet  état;  toute  chose  rendue  molle  en 
la  broyant.  On  dit:  k^^\  (^UJb  ^b  j'ai  réduit  la  montagne  à  l'état 
de  Uilgan,  c'est-à-dire,  je  l'ai  foulée  sous  les  pas  de  mon  cheval. 
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^jUJb  A«U;L  vyy  ^^yr  4^^ 

Après  avoir  reçu  leur  récompense  et  pris  Гог  plein  à  leurs  boucliers,  dis  qu4is 
ont  broyë  la  montagne  sous  les  pas  de  leurs  chevaux,  c'est-ànlire,  qu'ils  Font 
franchie. 

|ft^ÂJb'  soulèvement  des  flots  de  la  mer,  agitation  de  lair. 

d^sAJu  action  de  plonger;  plongeon. 

^^aJu  épervier,  oiseau  de  proie. 

/öлЬ  être  malade 9  fatigué;  s'évanouir:  s'enfoncer  soit  dans  l'eau,  soit 
dans  les  réflexions. 


Tu  n'as  pas  accompagné  Nevaï  dans  la  route  de  Tanéantissement;  ô  hypocrite! 
t'es-tu  donc  fatigué  à  parcourir  cette  plaine-là  ? 


yUJk  Ь  ^jJui  ^jlebw  i>y?J  pr*  U^*  ^k  à 

Si  tu  veux  jouir  paisiblement  du  but  de  tes  recherches,  parcours  la  plaine  du 
sacrifice  de  soi-même  ;  but-il  s'étonna*  si  celui  qui  s'est  fatigué  à  traverser  le 
désert  trouve  à  se  reposer  dans  l'enceinte  sacrée? 

« 

ЛЬ  petites  pointes,  échardes  de  roseau,  de  bois  de  flèches  et  autres  choses 
semblables. 


Sans  doute  que  le  roseau  de  ta  flèche  s'est  brisé  en  mille  pièces  dans  mon 
malheureux  cœur,  puisque  des  tulipes  s'y  trouvent  fixées  à  différents  endroits. 


Nous  tavons  beaucoup  désiré  dans  le  couvent,  ô  musicien,  mais  tu  es  arrive 
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en  retard;  toi  qui,  par  le  charme  des  cordes  de  ton  instrument,  as  diangë  en 
nouvelle  lune  chaque  fragment  qui  tombait  sous  nos  yeux. 

i^s^b  plongeur. 

^^^шфЛjJ\j  être  malade,  fatigué.  —  B.  i5i.  (s^^  ^  *;-a-^^-j  jйн^  ^^j^^ 
v^^jjl?  аМай  pU:  1-*jЛ^JЬ  t^^xX^  i^^j^3  4^*>^j?>?  aW  ^^^  vingt- 
cinq  ou  vingt-six  fois  de  suite,  il  fléchit  le  genou,  s'en  alla,  revint; 
accablé  de  fatigue,  il  faillit  tomber. 

jJb  haletant. 

(jsjib  гЬс>  cu^i  aaI^  b^^^T^^L 

I 


Tous  sont  haletants  comme  des  chiens  enragés,  mais  ils  sont  plus  nombreux 
que  les  poils  du  chien. 

i»u  appentis;  toit,  muraille;  goutte.  —  ^^t  Js  maison.  —  B.  356.  ла^^Ь 

jy  Â-  A  ■<  H  »!  V^Ji>  *?>»?>•  àp^^^'^  у^з^  **S^*^->  ^"  plaçant  ces  dents 
contre  une  muraille  ou  un  arbre  et  en  forçant,  il  les  renverse. 


Son  toit  n  a  jamais  vu  une  goutte  de  pluie;  Téclair  n'a  jamais  fait  parvenir  sa 
lueur  jusqu  à  son  toit. 

•rUu  la  gorge.  —  U-^âi^Ub  espèce  de  clou.  —  (^Л»,  ^^k  goutte. 


Mes  larmes  n  ont  pas  la  vertu  d'une  goulte  d'eau  pour  éteindre  le  fep  de  mon 
cœur;  car  elles  s'accordent  avec  lui  pour  détruire  la  tente  de  mon  corps. 

^^  jt>3  ICU  ^^.^\  y^  iU 


Lorsqu'en  buvant  l'échanson  me  présente  coup  9ur  coup  deux  coupes  de  vin , 
je  veux  les  boire,  en  les  d^istant  goutte  à  goutte. 
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/o-cuiw#b  boire  goutte  à  goutte.  —  с»1?  j vlr^  {j^t^^^î^  ^^^ч\^  ^jU^^û^b 
jUb?I  jt^)  Lb  Lb  (2^<>J^  u»U^I  tamchrmak  se  dit  lorsque ,  par  vo- 
lupté, on  ne  se  hâte  pas  de  boire  le  vin,  mais  qu'on  le  déguste  len- 
tement pour  en  mieux  goûter  la  saveur. 

/jрЛ^«Ь  tomber  goutte  à  goutte. 

^Ь  goutte. 

/Oi^b  tomber  goutte  à  goutte. 

Son  feu  se  ranioiait  au  souffle  de  ia  musique;  le  via  y  répandait  comme  des 
gouttes  d'huile. 

jj.^u  veine,  racines  d'un  arbre;  creux,  cavité. 
fy^^  enfer. 
/лАjЛаЬ  distiller,  faire  tomber  goutte  à  goutte. 


Il  me  dit  :  L'œil  me  démange;  je  lui  dis  :  Verse  sur  lui  du  vin  goutte  à  gouUe. 
H  me  dit  :  Quel  besoin  a-t-il  de  vin,  n est-il  pas  ivre  sans  cela? 


b^^b  (^:>dUtl  ^j^b 


Dans  le  secret,  il  latseait  sur  la  requête  destinée  h  cette  fièrp  beauté  le  sang  de 
son  cœur,  ф1е  ses  larmes  y  versaient  goutte  à  goutte. 

лаЬ  boire  à  petites  gorgées.  Conf.  ^ÿ4^^£»w•b. 
^b  action  de  nier. 
éym^fS,  SyMàib  chose  merveilleuse;  introuvable;  en  travers. 

JLjHi-  iS^j3^  *y^S^  yi  xS'iJol 

J13U  ^y^\iyi  ^s^Jy^ yi'^SjyS 
\À  où. il  avait  conçu  le  plan  de  ce  palais,  il  produisit  cette  merveilleuse  image. 
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nib  qui  nie. 

^«ХХдЗи  son,  bruit  produit  par  ie  pincement  d'une  corde. 
siXiu  matin;  étonnement;  ornement  de  la  sangle  du  cheval;  lié;  boiteux. 


Quand  même  le  rossignol  renouvellerait  cent  fois  sa  plainte  amoureuse,  tanl 
que  le  printemps  nest  pas  arrive,  comment  la  rose  pourra-t-elle  s'épanouir? 
Quand  la  nuit  ténébreuse  a  envahi  le  monde,  aussi  longtemps  que  Taurore  ne 
poindra  pas,  qui  donc  aura  la  puissance  de  faire  paraître  le  soleil? 

^Ь  dlLîb  être  stupéfait.  —  A.  G.  lo.  Л^\»  u^mh^l^I  à'jy-^  y-i 
^^oJU  ayant  entendu  ces  paroles,  ils  restèrent  stupéfaits. 

/ö^^^кз^|4М|ХЗи  admirer;  s'étonner. 

^^X>b'  le  lendemain;  peut-être.  —  ^V^b  qui  appartient  au  lendemain. 
—  |0ч>'^1^Ь  mon  lendemain. 

/A/o^^Xib*  blâmer,  adresser  des  reproches.     ' 

f^'iSi\i  rester  stupéfait.  —  A.  G.  61.  j^^^*X-i^ltt:Lib  ^л;^^**'^  J^l 
<,*iX3  ji^t^UJl  w4^  ^Ùyf  en  voyant  cette  place,  ils  restèrent  stupé- 
faits, se  disant  :  Gomment  ferons-nous  pour  la  prendre? 

^"^^X^b  le  palais  de  la  bouche,  la  bouche. 

/i-^Ju  tordre,  lier,  serrer. 

:>-  ц,1*Ж^Ь  \jj^\  Ak^^  j^j^ 

^jj^Kj^JJs   t^l    JЧ^   ji^ 


Se  hâtant  d'envelopper  ses  membres  dans  la  soie  et  dans  les  étoffes ,  ils  le 
lièrent  fortement  dans  un  berceau  richement  orné. 


Le  ciel ,  qui  forge  des  chaînes ,  serra  autour  de  sa  douleur  lacets  sur  lacets  et 
liens  sur  liens. 
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Passant  сотше  des  voyageurs  d'un  pays  à  un  autre,  serrant  bravement  autour 
des  reins  la  ceinture  d'une  ardeur  inépuisable. 


La  Vierge  est  en  train  d'attacher  sa  ceinture  devant  elle;  le  Cancer  se  montre 
ouvertement  dans  toute  sa  splendeur. 


Placer  la  couronne  du  bonheur  sur  la  tète  d'un  homme  vil  deviendra  certai- 
nement pour  loi  une  cause  de  supplice.  Si  tu  attaches  le  bandeau  du  faucon  sur 
la  tète  du  nouUnûcdji,  n'en  rësultera-t-il  pas  pour  lui  de  la  peine  et  du  tourment? 


/a^lcj-AXîb  admirer;  s'étonner. 


^jJU  ^s^^JS^  (:JviU;l?  ^\^j^\s 


Frappe  de  stupeur  il  laissa  échapper  le  poisson  de  ses  mains;  dans  son  éton- 
nement  il  se  mordit  le  doigt  et  demeura  immobile. 

?.U  I^Xi.  cs^j^:^  i.^4^\  iXjy^  \:>^\  J^l 


ô  cheikh,  ne  t'étonne  pas  si  je  suis  impuissant  pour  IЪypom8ie,  puisque 
Dieu  m'a  refusé  la  capacité  en  pareille  matière. 


/^"i^ib'  choisir,  discerner.  —  *  ^  ,»  h  t  w  àj^^^yH  ^j^  CJ^^  ow^US" 

^5(^^k^  il  discerner  entre  tous  les  hommes  Ы  choisit  dans 
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la  foule,  comme  des  plus  capables  de  traiter  les  affaires  qui  ont  trait 
aux  intérêts  de  l'Etat,  ceux  qui  ont  exercé  leur  perspicacité  et  qui 
possèdent  de  l'intelligence. 

Ne  demande  pas  si  ce  que  TëchaDson  nous  verse  de  sa  main  est  bien  pur, 
ou  si  c'est  de  la  lie;  tout  ce  qui  vient  de  lui  est  bon,  puisque  lui-même  l'n 
choisi. 

/o^b  nier;  refuser. 

З^Ь  témoin.  —  j-«^yb  témoigner. 

^jАцJöЬ*  connu,  qui  connaît. 

Ju  action  de  connaître;  connu. 


Pour  celui  qui  a  Tesprit  pénétrant  et  subtil ,  est-ce  une  grande  affaire  que  de 
distinguer  la  venue  de  fautomne? 

b  connaître,  savoir;. penser. 


e?y  {^,^^^^^^^  tjr^  t}y  f^  J^,  u^* 


Un  homme  riche,  dont  les  moutons  dépassent  le  nombre  de  cinq  mille,  et 
qui  possède  plus  de  mille  chèvres  laitières,^ ne  parle  plus  que  de  brebis  ayant 
chacune  un  agneau,  et  pense  qu'il  serait  plus  avantageux  pour  lui  d avoir  des 
chèvres  avec  leurs  chevreaux. 

jif  a5'UIï  \ГJJЦ^  ^^^Jy^  ày^yi  (jg»j)  JiU 


Ne  pense  pas  que  ce  soit  uno  pari#e.qiii  ait  lancé  dans  le  cœur  une  flèclic 
DicT.  TURK.  1  h 
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mortelle;  n'a-t-elle  pas  ea  м  poeeeeeion  les  traite  de  see  db  et  Tare  de  м> 
soorcibî 

jL(N3b  connu.  —  B.  90.  tf^^t  ç>J^  Jl*jb  ladi^Ail  jJH^ii,-»  dans  la 

suite,  il  avait  élé  connu  de  moi  à  ma  porte.* 
jU  occasion;  lointain,  loin;  montagne,  comme  êlï. 
jjlï  parois  d'un  vase. 

/o4W}b  sauter,  s'élancer.  —  ^jЬ  lointain,  loin,  сошше  зЬ. 
falLuj  u  être  malade  et  incapable  d'agir. 

(y_ft_»b  c;»i-J  A-Cjlyli  j^iLlti^.S'/pJCjUs 

Si  je  o'ai  pas  Ь  force  de  porter  la  montagne  de  t'afflictioQ .  №l-ce  donc  bien 
gorprenant,  puisque  le  àet  lui-m#me  ne  saurail  soulever  pareil  fardeau  ? 

j^\-ЛÿЬ  i^j5  ^A-t  уjД^Л^  S'^}  -iya  son  corps  est  Ir^s-affai- 
bli  par  suite  de  la  violence  des  rati(;iies  de  la  route. 

^•ïibS  ц^ымкЬ  scarabée.  —  is^^jl* eiigiaisser.  —  ,^^jb grossir;  tordre. 
l^4<ftffib  achever,  compiler 
^)&«ftb  son,  bruit  des  pa^ 

Si  im  bnit  de  рш  se  feil  cnleiKlre  à  l'entra  de  la  maison,  je  me  dû  :  Voilb 
mon  cŒur  de  rocbel  Si  i'ombrc  pénètre  par  ie  seuil  de  la  porte,  je  penee  <]ue 
c'est  mon  soleil  qui  approrhe 

Loraqne  le  génie  meurtrier  enlendil  le  bniit  des  pas  il  leva  la  tétc  pour  voir 
ce  qui  se  passait. 

^uLiM«)*)b  lièvre.  —  isr>**5*  и*^jjЬ  sommeil  du  lièvre,  c'est-à-dire  né- 
gligence. —  ly^Jijb  s'éloigner:  bondir. 
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I 

^■ui.j^4>ftgj  b  action  de  confier,  de  commettre  aux  soins  de  quelqu'un. 

P^y»  poule. 

^uîJg^b,  UUf^^b  casque. 


Leurs  pendants  d'oreille  brfflaient  comme  de  l'argent;  sur  leurs  têtes  étaient 
des  casques  circassiens. 

\^\è  poulain  d'un  an;  direction;  équilibre;  moitié;  ballot;  fortune. 
v3,  ^ЬЬ  appui,  bâton,  perche. 

Le  jardinier  a  comparé  le  pin  à  ta  taille;  le  misérable  ne  sait  donc  pas  dis- 
tinguer un  bAton  d'un  tUft 

^^"^Lb  frapper  à  coups  de  bâton.  — J^j^\  {jJЬ^  ^м  |<^1^оцдJ^^ 

лусй!  сг^  ^^  ^^^^  A^W-  ^-Ч^^'  ^^  «гЬ  ^^^^  (S'^  к^^^jе 

{J^-ы^jе  j^^  «х^ш  ^Ь  MjU^Vi^b^  {jf^-y^j^  quand  un  jeune  homme 
qui  se  vantait  d'être  en  rapports  avec  lui,  ne  se  dirigeait  pas  sui- 
vant ses  avis,  il  se  répandait  contre  lui  en  invectives  peu  mesurées, 
et  poussait  même  les  choses  jusqu'à  vouloir  le  bâtonner.  —  B.  i5&. 
c^^Âft^  jls^  ^^1  iJs^H^I  ^l^  |OJ^UV^'  je  le  fis  bâtonner;  son  âme 
s'échappa  précisément  sous  le  bâton. 

/o^Lu  appuyer  contre,  sur. 

ЗЬ^ЬЬ  endroit  où  appuyer  la  lance;  tante  maternelle.  — ^Lb,  conf.  ^bb. 

(jv^b  endroit  glissant. 

J(b  en  langue  du  Khataî,  écrivain;  maître. 


prLÂjb  endroit  glissant;  verbeux.  —  (jЦ;Ь  chien  (terme  de  mépris). 

tjb  qui  glisse  beaucoup. 
^З^Ь  chameau  âgé  de  trois  ans. 
^b  glisser. 
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jуЛ^Ь  qui  ne  jjlissi-  pas. 

iuwib  endroit  rendu  giissant  par  le  passaj;o  des  eaux. 

/aJulJU  s'appuyer.  —  ijj_5  y Iji-i-o-îb  çijj  jjД+jЬ  t-i^  1j\JйуЛ)  Ьjа.j| 
^дÿИ^лм  celui  qui  agit  précipitamment  dans  ses  affaires  glisse  souvent, 
et  celui  qui  glisse  souvent  tombe  souvent.  —  1~ДмЬ  лвУ  1<>Jÿj^j 
\à^ji  jЛ<^  <iii)jifs.wù  si  mon  jjjed  vient  à  glisser  dans  cette  roule, 
prends-moi  par  la  main  pour  iiio  pri^ler  assistance.  - —  J^— '  Jj^ 

au  sujet  de  cet  esclave,  dont  le  |>i<'d  f;liss;i ,  et  qui  heiirl;)  de  sa  paire 
d'échasses  le  crâne  du  roi. 


Si  quelqu'un  est  retenu  dans  les  liiiis  ilr  ses  pi>c)if^,  м  »<in  jùeil  vient  Ji  gliiiMri 
prends-lni  la  ma  m. 

u«ib>  exclamation  destinée  à  exciter  un  rliieii. 

u.iM«>J  petit  plat. 

^Хллj  le  bord  de  la  selle. 

^-Д|Х^|     ^jrfblj    (jl^jl      ^tviljl     С\.ШЛJj\у^-^  »1 

Tai  consenti  à  baiser  les  pieds  <ic  mon  covnlier  ropl:  devant  lui  le  soleil  H  In 
lune  ne  valent  pas  plus  l'un  que  rmitiT,  ciirapar^  nn  bord  du  sn  «elle. 

Aaj  sommet,  haut  de  la  télé. 

/^<*^АлJ  frapper  sur  le  haut  de  la  liHe:  amas-ser,  roinbler. 

(ДлАJ  consomption. 

(^lélji  épervier:  cyprAs. 

liiil  J>  profond.  —  A.  G.  â.  i->y^  tij^y^  J'>ly  iivani  Iravern^  des  eaux 

profondes. 
jлУj\jj  tamarisc.  ' 


4Ь  а>^  àjl  dU^b 
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11  п  y  a  pas  de  différence  entre  ta  taille  gracieuse  et  Tëlëgant  touha;  c'est  comme 
1Ш  beau  cyjprès  comparé  h  un  charmant  tamarisc. 

jj^yi  ignorer. 

viX^a^J)  nu,  sans  voile. 

i^j^JS  satiété  des  animaux  quant  au  fourrage  vert. 

^lâ^o  on  appelle  ainsi  celui  qui  est  exempt  de  toute  espèce  de  charges , 
qui  ne  doit  aucune  dime  pour  le  butin  dont  il  s'empare,  qui  entre 
chez  le  roi  quand  il  le  veut,  qui  n'est  soumis  à  aucune  enquête 
quand  il  commet  une  faute.  Nom  d'une  tribu  djagataï.  —  jLâi^^ 
j^{j4L^  {J^-fi^  ^^f^j  ceux  qui  vivent  à  la  mode  de  la  tribu  de 
Tarkhan. 

/ijîj^J  queue  de  mouton  très-courte. 

yf^j^  mis  à  l'envers,  renversé;  fumier. 

OUmJ)  manche  de  la  hache. 

^^ybJ)  m.  gras,  replet.  Gonf.  inii^  Л. 

\ÙJi  peuplier. 


Les  peupliers  étant  devenus  jaunes  comme  des  affligés,  comme  des  malades 
atteints  de  la  jaunisse. 

9 

%ÙJi  brave;  rude.  —  B.  a 20.  ^^*3s?l  <^^а^^  »Ji:>y^  J^  c'était  un  brave, 
plein  de  cœur.  —  W.  11  5.  аj1:>^--#  J^  lùji  rude,  mais  plein  de 
cœur. 

sÙ^^Ji  éviter,  s'écarter  de.  —  siLçc&^  être  large,  abondant. 

^Хj^  havre-sac  qu'on  attache  derrière  la  selle.  —  ^l*  Sj^  courroies  qui 
servent  à  attacher  le  havre-sac. 


\ 
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1^3  cbaosoD.  —  J4«^  défendre,  empêcher. 

^yV-3  gros  oiseau  de  proie.  —  ^Хг^^лjЗ  persU. 

tjlb*3  espèce  de  concombre. 

A3iJ  espèce  d'archet  pour  l'instrument  à  corder  аррМе  jуЛэ.  ' 

^<^j^Хм*J,  t^^.m^  chose  faite  ou  prise  à  rebours.  Khodja  Kelân,  dont 
le  snroom  poétique  esX  Penâhi.  él,ii[  un  dL>s  begs  du  sultan  Bàber. 
dans  l'Inde.  Ne  pouvant  suppurler  la  chaleur  de  ce  climat,  il  de- 
manda le  sandjak  de  Gazna,  dont  l'air  est  très-froid.  S'étant  mis  en 
route  pour  y  aller,  il  arriva  à  Dt'hii.  Il  y  a  dans  celle  ville  une  pro- 
menade appelée  hmzi-khân,  où  se  rencontre  toujours  un  grand  con- 
cours de  peuple.  Rhodja  Kelân  y  lit  graver  le  vers  suivant,  en  langue 
persane,  sur  une  table  de  marbre  qu'on  plaça  par  son  ordre  contre 
un  mur: 

Que  je  traverse  le  Sind  sain  et  sauf,  me  face  devienJra  loule  noire  si  je  тети 
vivre  dans  1Ъм1е. 

Bâber,  à  qui  on  récita  ce  vers,  y  répondit  par  le  quatrain  sui- 
vant, en  langue  tuiie  : 

m-»Ua  t-w^l  iÂ5t!  ISuu>  j5^  AxJ^Xt^Mjl 

0  Biber,  rends  cent  actions  de  grâce  de  ce  que  le  gi^nL^reu.^ ,  le  trèenniséri- 
eordieox  t'a  donotf  l'fatde,  le  Knd  el  de  uombreusea  provinces.  Si  tn  ne  peux 
rapporter  la  cfaaienp  et  que  ta  venilW  voir  des  faces  blanches  de  Irnid.  il  y  a 
Gaina. 

Penfthi,  h  son  tour,  lui  répondit  [lar  ce  quatrain  : 
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иЛГ^  О^^J^^  iSy^^^  (S^^  às^j^ 


Faites  parade  de  tontes  les  grAces,  de  toute  la  finesse  de  votre  esprit;  qae 
chacune  de  vos  lettres  soit  embellie  de  tous  les  charmes.  Si  tout,  dans  Tlnde, 
ne  se  voyait  pas  au  rebours,  comment,  du  sein  de  la  chaleur,  joueriez-vous  si 
agréablement  sur  le  froid? 

Cette  expression,  «  tout,  dans  Vlnde,  ne  se  voyait  pas  au  rebours, 
tient  à  ce  (}ue  tout,  dans  ce  pays,  se  fait  contrairement  aux  usages 
des  autres  peuples.  Ainsi,  les  Indiens  s'habillent  d'un  simple  vête- 
ment de  mousseline,  qu'ils  tournent  tantôt  d'un  côté,  tantôt  de 
l'autre  ;  ils  enroulent  leur  turban  autour  de  la  tête  dans  un  autre  sens 
que  nous;  leurs  rois  et  leurs  principaux  lieutenants  tiennent  conseil 
pendant  la  nuit  ;  lorsqu'ils  montent  à  cheval ,  ils  se  placent  du  côté 
droit  et  mettent  le  pied  droit  à  l'étrier.  Il  en  est  de  même  de  beau- 
coup d'autres  de  leurs  usages,  qui  sont  le  contre*pied  de  ceux  de 
tous  les  peuples.  Voici  ce  que  raconte  Hàtifi  dans  son  Zâfer-^nâmeh  : 
Timour  Khan ,  combattant  dans  l'Inde  contre  Mellev  Khan  et  voyant 
que  les  soldats  étaient  épouvantés  à  la  vue  des  éléphants,  dit  en 
langue  persane  : 


Pourquoi  craindre  la  trompe  des  éléphants  à  la  fureur  aveugle  ?  Ce  n*est  qu'une 
manche  dans  laquelle  il  n'y  a  pas  de  bras.  Ils  portent  par  devant  une  queue  qu*on 
appelle  khart(mm  (trompe);  car  tout,  dans  llnde,  se  fidt  à  rebours.  -^ 


y  si  demandé  la  vie  au  grain  de  beauté  qui  surmonte  ta  lèvre,  j'y  ai  perdu 
mon  Ame;  puisque  Tlndien  fait  tout  à  rebours,  tant  pis  pour  moi  1  je  n'ai  pas  de 
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r^rodie  i  lai  faire.  (AlluiioD  à  la  couleur  noire  de  l'ëphâide,  qu'il  compare  à 
un  Indien.) 

Лсй^  cuir  cru,  courroie;  cordeau  du  tailleur  ou  du  charpentier. 

улл  grande  coupe;  provisions  qu'on  dunrie  au\  soldais:  espèce  de  sac 

long  et  peu  large.  —  ,1j^.*-j1дj  petil  sue,  petite  piiVe  de  cuir. 
^Ьи  oncle  malernel;  ami.  —  A.  G.  57.  ^э^!  ^wUj  ,:^^^л-^  yliiU. 

c'était  l'oncle  maternel  du  sultan  Mohammed. 
^fLyhJL)  laine  fine  et  moelleuse. 
jJU  aigre. 
i^J^  aigrir. 
(^^Гÿ^о^,  Зj^Ь,  Зу^  "1.  poule. —  A.  G.  18.  |J>.^4^1>  lo^-ilj  oLjji 

4ÿ^1ч  5*^  lÏT*  о*йч5^j  (ji>«  t»*JI  du  rùU^  drriit,  il  fit  planter  un 

mât,  haut  de  quarante  coudées,  sur  b-  ^пттс!  duquel  on  avait  Gm' 

une  pouiè  d'or.  Conf.  ÿдjЬ  et  (jджуj.^. 
liu  en  dessous;  seul;  en  échange;  comme. 
*îllX))  sarment  de  vigne  et  d'autres  arbustes. 
^j-iJ*-*.^LXj  m.  hâte,  promptitude,  action  de  poursuivre.  —  (^lï^^lf^ 

»>*''^Pj>»l-  ^j">Jl  *ile  I>j*^  il  le  chargea  de  poursuivre  uiirza  Ala- 

ed-Devlet.  (Khondémir.  1.  III,  c.  ni,  p.  аЗ  1 .  |  Conf.  j»n-»i  i^. 
^Ixi)  eau  qui  coule  d'une  vallée  et  des  lianes  d'une  montagne:  lîem 
^Tiumides  et  verdoyants. 

,^»aâXj?  ceinture,  manière  élégante  de  l'iiltncher  en  en  laissant  loniber 
le  bout. 

«ïUjX^  arrondi. 

y^ii-^  jft3  jдjj|  ^Ь  ,5-ù-bb  li0sJ^  1J.Ц1  JS* 

Ce  ne  sont  pas  des  roses  qui  se  voient  sur  le  rosier,  ce  «ont  ifes  [ilair»  san- 
glantes; te  nardsse,  Ь  mon  ami,  est  un  colon  amitidi  «Wini'  A  (aire  un  еш~ 
plUlre  pour  les  plaies. 
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^■■„^■■■^  action  d'offiir  un  présent  et  de  se  prosterner  devant  le  roi. 


coiffure  blanche  des  femmes,  surtout  à  Khiva  et  à  Khokand.  — 
ÀxJ  grande  cuve  arrondie  pour  laver  le  linge;  huche  à  pétrir  le 
pain;  petit  canal  par  où  Ton  fait  passer  l'eau. 

AxS  et  A^  bouc. 

JS^  beau  de  forme. 

jusque. 

^i  monnaie  d'or  valant  seize  francs. 

jir'^  œil  grand  et  louche;  qui  louche. 

2^1-3  jHW  J^' jлн'  s''^  ^J-^  r^  f^  ijy^^^  à 

Jardinier,  regarde  attentivement,  le  narcisse  nest  pas  semblable  \i  cet  œil; 
car  celui-ci  est  tire  à  la  chinoise,  tandis  que  lautre  regarde  de  travers. 

iih^S  soupente  servant  de  grenier.  —  dLb  bonnet  fourré  des  Turkomans 
et  des  Euzbegs. 

JIâJLj  sorte  de  vêtement. —  A.  G.  la^.  <^*>H^(:;UNft^^  à\Jàs  9X^j^ 
il  se  revêtit  d'un  vieux  telgak  et  d'une  tunique  de  drap. 

AjmUuj  agitation. 

^jУ^  espèce  de  machine  de  guerre  faite  de  bois. 

/g .Ç^lS  s'agiter,  se  démener, 

iAjL)  nombreux,  beaucoup;  tranche,  morceau.  Conf.  (<v^^. 

^^AjVii^U^U''  état  de  gêne,  d'angoisse. 

Г  étoile  polaire. 
^yè  pointe  de  flèche. 

vÂ^'  signe;  marque;  instrument  à  l'aide  duquel  on  marque  les  choses; 
chiffre  placé  en  tête  des  fermans  royaux.  Quand  il  est  tracé  à  l'encre 
d'or,  on  l'appelle  \ял  ^yJt;  à  l'encre  rouge,  on  l'appelle  W  JЦ  à 
l'encre  noire  Ujë  t^.  Espèce  de  péage,  dont  l'acquittement  est  attesté 
par  une  marque.  —  B.  198.  j^:>  ^^:^jui j\*  |^  Ju*»L^  iiU^tK?J^ 
le  revenu  de  Kaboul  provient  du  droit  de  tamga.  —  Id.  koq.  0Ч;* 


9     q9^ 


\ 
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an  fenoan  ordonna  que  le  droit  de  tamga  ne  fût  perçu  dans  aucune 
уШе,  dans  aucun  pays,  sur  aucune  route  ni  passage,  ni  dans  une 
place  frontière.  —  <5^^  celui  qui  porte  ie  tamga  et  qui  fait  acquit- 
ter le  tribut. 

/ЦшС  palais  de  la  bouche ,  gosier.  Gonf.  ^Ub. 

J^  fondement  ;  base. 

A^"*  escarpement.  —  B.  199.  j^ь  мЛ^j^рг  J>»  ^  i^j^yi  (ji^yi  au-des- 
sus de  la  route,  ii  y  a  encore  un  chemin  en  pente  et  tout  escarpé. 

^Уj^  gras,  corpulent;  paresseux.  —  B.  8.  9З.  ^^^\  t^fi^J^  c'était 
un  homme  corpulent. 

^S^^J^  petite  tente  au  milieu  d'un  vaste  pavillon. 

ôy^  ê.  bétel. 


n  avait  préparé  des  écueiles  d*iui  aspect  agréalrfe;  dans  ies  unes  éCaient  des 
mangues,  dan»  les  antres  do  bétel. 

A»â5  étais  de  bois.  —  ^ÿ.оУjцлЗ  mettre  un  étais. 

<i)uLÂ5  inconnu;  stupide.  —  A.  G.  i3&.  y-é-*^  ^^=>нн^з  dJUL?  c;4^l^  ц 
^^^t  iS^ii^ysfm^yt\i^  c'était  un  homme  tout  à  fait  stupide,  sans 
zèle,  sans  honneur.  —  Id.  i38.  y^ m^j^y y^mjji^  ^IbL»  >^^ 
ç^>ji\  isfi^  «^1ааЗз  Poulâd  sultan  était  un  homme  sans  intelligence , 
sans  zèle  et  stupide. 

prune  de  reine-Glaude. 
JuLlj  appel,  convocation. 

De  cette  manière  Tarmée,  sous  dheoreui  auspices,  se  raseembk  dans  Tespace 
de  deux  ans  suivant  l'avis  qu*dle  eu  reçat. 
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fer-blanc.  —  aCLS  monnaie  d'argent  valant  environ  76  centimes; 
canard,  oiseau  aquatique. 

)j3  haut  commissaire  chargé  à  la  cour  des  Mongols  du  recrutement, 


i)jj  sabot  d'un  animal  ;  calotte  ;  voile. 

Sa  montore  frappa  de  son  sabot  la  face  de  la  time ,  de  telle  sorte  que  la  marque 
lui  eu  resta  imprimée  sur  le  front. 

Essuyant  ses  larmes  avec  son  oreille,  grattant  son  corps  avec  ses  ongles. 


/ 


de  l'inspection  des  troupes,  de  la  surveillance  des  exécutions  capi- 
tales; inspecteur;  courrier  monté  sur  un  chameau.  —  ^1ж».*  {^^^ 
{^y^jy^  ijif^,  «^^Адj(^^Цг51  ^г^Ц*  ^^  qu'un  commissaire ,  cou- 
rant en  toute  hâte,  nous  apporte  en  même  temps  la  tête  des  trois 
dans  un  délai  convenu.  —  A.  G.  97.  ^^^sJ^yi  JuUl^  fff^-  j^^ 
(^^Um  9iiy^^  il  envoya  de  tous  côtés  des  commissaires  pour  réu- 
nir l'armée.  —  Le  texte  imprimé  porte  ^^^-^U^,  mais  je  crois  que 
c'est  une  faute.  —  B.  366.  ^^ил-гЬ^^  jАа1.jХйJ  ^^^Ï^s  oJU  ц 
j^jJLm»  mj\  аjЦj^д;  (s)i!<>4M^  les  soldats,  sans  avoir  besoin  des 
inspecteurs,  poussaient,  chacun  du  poste  où  il  se  trouvait,  leurs 
chevaux  devant  eux.  —  B.  U96.  ^ь^^^а^^  иЧ;*  juéJ^J^I^  j  jЛ 
SX^^jy!^  »0^ê^l#  f^^^}^yi  »6^^Уз  j^J^U?  Jз'^  tout  ce 
qui  nous  viendrait  à  l'esprit,  nous  l'ordonnerions,  et  lui,  le  dirait  aux 
adjudants  et  aux  inspecteurs  pour  qu'ib  le  transmissent  aux  chefs. 

jUb^  ^Ьцн*  i^'^\  ^^j^^ 

Ayant  fixé  à  son  armée  le  jour  et  le  lieu  du  rassemblement ,  des  courriers  por- 
tèrent de  tous  côtés  des  messages  de  convocation. 

1^  béte  de  somme. 

b|%5  eunuque.  "        ^  }^ 
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^ÿj^=>\уа  milan. 

••J>уЛ  pied  d'une  chose;  en  dessus;  racine;  bouquet;  arbrisseau;  rassemble- 
ment; troupe; balle,  boulet.  —  (jЦj^  V^  boulet  de  caDOO;  façade; 
front;  centre:  corps  de  bataille.  Se  construit  avec  d'autres  mots  pour 
ajouter  de  l'intensité,  comme;  uf^>>  v>>  tout  droit:  jу^у>  tout 
uni;  JjJLji^  tout  plein. 

Avaiil  que  l'eau  vienne  н  s'entr'ouvrir  ol  que  le  sul  s'nlTaiese  jusqu'au  Гош) 
de  ГаЫше. 

Étendant  la  main  du  dkédesa  bellecc'iii|iaj;i)>>.sona:-il  lombn  Mir  un  bonqui'l 


Lee  chevaui  dtaient  entièrement  cuinissi's  •■{  rouverU  <1' 
commenta  à  s'agiter  comme  la  mer  sana  lii[ii.l. 

A.  G.  46.  (^Ц-  **3j^  jjl  «тÿJjj  vy  Vjj"  'i^IjS'lcs  kiraîets  se 
mettant  par  troupes,  cbargèrcnl  à  Irois  reprises  diffi'n;ntes.  —  A. 
G.  48.  jц^  Эjв-  i^*jl  ^Уj!  (i«>J**  i>;t?  ллJj*  'i^j^I  jj'— *  5^=?- 
tf"M>*  V>^  *5jУ  (^Л^  0*1?  л^Цÿ*  Jj—  il  'iiil  Djuiidji  kfiv^r  à  lii 
tête  de  l'aile  droite,  et  son  fds  aine-,  Djuudji  khan,  n  in  Ше  du  l'oilf 
gauche:  iui-méme  se  plaça  au  cenln'. 
Лjj^,  Ь^  sommet  de  la  tête;  monticuti'. 

^J-lrl  J-tH  tfW*  'jJ-ч.з  J^^  (j*'.ir"  iJ-*t>^ 

La  main  du  reproche  a  fait  le  même  евЫ  sur  ma  télé  que  si  cbacuo .  arrivant 
dans  la  rue,  s'était  mis  à  frapper  sur  moi. 


*'-~r»  V  ч 


>J  cheville  du  pied. 

[ÂJyij^  timbale;  casque.  —  ij\^y  attaquer  l'ennemi  en  masse. 

f^jii  calotte  en  cotonnade  que  l'on  met  sous  le  koulâh. 

Дхэ^  jument  qui  s'est  engraissée  dans  les  pâturages. 

Oyi  campement;  la  rouille.  —  B.  li'jù.  ^jу^у^  (j^Oô)  ^ ç^yi  jjÿ^ 
лш^^УХ^^j^^т  (^«>ч1  ч-нД^^?  je  visitai  le  campement  de  l'année  der- 
nière, d'où  l'on  s'était  mis  en  marche  pour  Djounpour. 

^jаЬÿJ  qui  se  tient,  qui  s'attache;  placé  vis-à-vis;  anse.  —  A^,e^^^  bL 
A^o^^  bL  ^yS  une  gouttelette,  suivie  d'une  autre  gouttelette. 
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/ö^^Ь^  rassembler,  ramasser  en  boule. 

уjКЬ^*  chose  de  forme  arrondie. 

оЬ^  pelote. 

Ju^  boiteux;  limailles  d'argent,  de  cuivre  et  d'autres  métaux. 

^зJЬ^  racine  de  la  dimension  d'une  olive  et  douée  de  propriétés  salu- 
taires; rond;  mis  en  pelote. 

\uSy\àyà  vent  violent,  sans  pluie. 

^у^  renversé,  la  tête  en  bas;  en  aval. 

04^^  cheval  gras,  aux  larges  flancs;  cheval  dont  la  robe  est  de  plusieurs 

couleurs.  —  jûL  ^sjby^  öЧ'^'  O^*'  {^.^jy^j^  oWçy  t^;^ J^^ 
^Ц1^  Yjyp>  JL>^L  il  a  juste  assez  de  courage  pour  demander  qu'on 
l'exempte  de  faire  caracoler  un  cheval  pie;  mais,  à  l'entendre,  il 
affronte  tête  nue  cent  adversaires.  —  B.  389.  ^jLaÇj-s  J5L  чКj-л-^ 
(JйJГа^j  m'ayant  présenté  un  beau  cheval  fleur  d'amande. 

l'action  d'user  de  circonspection,  de  faire  de  saines  réflexions. 

çSj^yi  terre.  —  oUi^-»»  jIk^*  rejeter  la  terre  pour  retrouver  une  chose  ~  i 

'perdue. 

laine.  —  y>yî  tourbillon  de  neige. 

^^^jySy^'  Voyez  oWçy»  —  (i^^jyi^  rassembler,  réunir. 

iSJ^J^^JJ^J^  massue  de  fer.  "  ^ 
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Ces  Mordle ,  qni  se  joignent,  eont  comme  un  distique  {dacé  en  (été  dn  drrut 
cle  la  beanlé;  récrivain  de  la  loute-puiesance  eo  a  ricrit  lee  hânietidiee  vie-JHvU 
Гпп  de  raatre. 

^л^^jÿл f ^ялÿл ,  f^'Byi,  <3j)jv<k.w LiL)  herbes  produisant  de  lo  fu- 

m^e,  avec  lestjoelies  on  allume  le  feu. 
fj^^ta^  se  saisir,  &e  prendre:  >''  nouer;  s'enflammer. 

^ЛЛуЛЛЛ  jA.ijl  _p»i.  b-v*  tsljb 


Dans  l'espoir  de  retirer  dn  prolit  de  cette  manière  d'agir,  j'ai  noué  des  rele- 
lioDB  avec  beaucoup  de  шоЫе. 

^сь^  qui  prend,  qui  tient  toujours,  en  ])arl<-int  des  chiens  et  des  bêtes 

féroces. 
/^4^йÿj^,  /а4*УХС^  se  prendre  ri^ciproquemenl.  —  (i^y  Atage. 
lOXiya  balbutiant.  —  (jy-uOlï^j,  ^УЬjJ  retrouver  son  rhemîn. 
I*b^  mesure  de  quatre  mains.   —  B.  hbb.  J>«Xjl  c^j^^ï  ^^y*  j^  chaque 

touiam  vaut  quatre  mains. 
ijM^jfi  fumée. 
ЗЬЦ^  douleurs  de  l'enfantement.  —  Л.  G.  la.  ^\-kjyj  i£A^\  'ау^у^ 

^АjjЗ  elle  était  enceinte;  les  douleurs  de  l'enfantement  la  prirenL 
jLuy  colle. 
уjл5ÿ  pris,  prisonnier.  —  B,  /i5.  ^ij^J^^-J^  игЧН  j'>J**.r*'-<'' 

kfAftl**  traitant  Baîsongar-rairza  en  prisonnier.  —  Л.  G.  1 70.  ,gu^jf 

jзj^  (jГ>!'*^-МРМ>-*"^  t^Lj-ftjeLi  til>;jl  c'est  un  des  prisonniers 

d'EuAeg-aâh. 
\ллуй  poignée. 
^j^Juyi  passage.  —  B.  175.  t^^JjUtJyJ  C:>ju«  l»,b,l  аллЛ^  аjйЧДаJ 

ji>j\*  ils  ont  des  passages  qui  leur  sont  connus  pour  se  rendre  soit 
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à  leurs  quartiers  d'hiver,  soit  à  ceux  d'été.  —  Id.  s5o.  Ai^AàJ^U^ 
^JсJ^  ôbâpy  jЬ»  eyU  ^j\àj^  m  (^:>ö^\лз^  tfO^I  (i^j^  jusqu'à 
la  passe  »  il  n'y  avait  pas  de  neige  ;  mais ,  en  pénétrant  au  delà ,  on  en 
rencontrait  une  grande  quantité.  —  улз^  anse. 

/Ö 'iy Vy  bégayer,  crételer. 
Г  vH  P^^^  ^^  forme  de  fils. 
(Щ^^  prendre,  tenir. 

Оÿj^  rideau,  portière;  à  prendre,  pris;  contracté.  —  ^jAi^jy  action 
d'être  pris;  éclipse  de  soleil  ou  de  lune. 


Pereonne  n'a  jamais  vu  la  lune  se  eontracter  (s'éclipser)  quand  elle  est  non- 
veOe;  pourquoi  donc  tes  sourcils  forment-ils  des  plis  menaçants  au  milieu  de  ce 
front? 

&y{f^  conserves  dans  le  vinaigre;  traces  d'une  chose;  anse,  poignée. 

{;}y{fi  fumée. 

Xiyi  roseau;  rouleau  sur  lequel  on  entortille  le  fil. 

9^  scories  ;  lie. 

^U^^  nuage  sombre,  temps  menaçant. 

/o^U^^  s'asseoir,  se  reposer;  demeurer  fixe.  —  ^jk^\jii^.yi  qui  dure. 


Voulant  que  le  roi  fortuné  se  fixAt  là,  le  charpentier  découvrit  le  trône. 


Tandis  que  mes  années  s'écoulaient,  je  n'ai  jamais  pu  arrêter  mes  larmes; 
beaucoup  sont  arrivés  Ь  cet  âge,  mais  jamais  avec  fnnt  de  larmes. 
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iyi  réseau,  lîlet;  partie  de  devant  d'une  maison,  coin  d'une  maison;  fond: 
sauvage;  nid  d'un  oiseau;  en  face:  à  l'opposé;  festio.  —  [•!*  «-5_уj 
*-^jJ-ïjJJ^  c'-^^^JiW^-»'  i^**J^*  ol)yJ**J  (jй'>^1  ^JУ  I^^JJ* 

•^Hl**  j'^^*^'  1*  (yLiyl^jï' fcmr  slgnifii^  un  filet,  for  un  niorreau.  de 
bols,  sur  le<|uel  se  perchent  les  ois<';iiu:  tôr  la  partie  antérieurt' 
d'une  maison;  tur  est  l'impératif  du  мтЬг  lurmek.  dans  le  sens  de 
replier  la  portière,  ou  le  voile  qui  srrl  de  porlc  —  B.  i72.j4-ij* 
j\j^ ляjÿ  ^j,I  ^j,\  J»^ÿ  j'Sj;^\i^  ^jул  ^jl  ^^OS'ojjl*  à  l'ap- 
proche des  oiseaux ,  ils  lèvent  le  filet  rians  lequel  rcux-ri  enireni 
d'cui-mémes. 

Le  prince  royal  et  le  roi,  ayant  marché  <biie  rvWr  ilirectinn.  vis-i'i-vis  ilViu 
{iflrut  nnc  porte  men'eilleiise  qni.  -  . 

xjLàâj  (^Лjj?  ^J)^  U^^   .>ч!^-  tSjSijt  ,  m 

Ton  visage  avec  son  iniArâi,  en  face  de  si<s  deux  arreaiix.  saii^  iIduU'  ctfliiil 
un  oratoire  qui  s'fst  changi?  en  un  temple  d'iilnH. 

Uioù  ily  e  des  loups  )a  porte  est  la  place  <]ii  rhien:  If  min  dr  In  maiion  Ы 
le  s^ur  du  chat. 

jjXx+S'(jjîy;l  lï'uyjj  2^^*  Зj^  Vj^  Эj^>  Vj^  les  bavards 
et  les  gourmands  s'en  iront  en  loute  hâte  au  fond  de  l'enfer. 
8д^,  1^^  race  royale;  tilre  donné  aux  parents  du  khan  à  Bokharn;  roi. 
chef;  loi;  droit:  usage  établi  par  Djenguiz-Khan :  pièces  de  bois  et 
de  fer  qu'on  relie  ensemble  avec  des  chaînes  et  des  crochets,  et  der- 
nère  lesquelles  s'abritent  les  soldais.  —  A.  G.  э5.  jjjЗ  j(5U--S'j_*j 
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(i^Vfti  il  faut  faire  quelqu'un  roi.  —  A.  G.  67.  o>.  »  ш  JULt  ^^L^ 
yUaU  ^^лЛа*  jb;*  «yUaU  ^^:>;з1  ^:i^  ^^  ju^^L  lilÂéi^^^jJl 
^i^U^  (ij^^ljiy  le  khan  frappa  Melik  Seif-ed-din  au  visage  avec  un 
fouet  ;  celui-ci  s'en  plaignit  au  sultan ,  qui  ne  lui  rendit  pas  justice.  — 
B.  З08.  «7"^^)  {^.^уь^л^^^гу^  Ьу^  àj^yif*^  vous  privant  de  vos 
droits,  de  vos  fonctions.  —  B.  86.  vj-b-^  4y^^  à^^^fî*^3  l!>^ 
4;^чЛй»  (ш^jЗ  j^LuM^  »д^  agissant  d'après  les  lois  de  la  prudence  et 
de  la  circonspection,  je  disposai  les  palissades  et  les  rangs. 

oi.^d  OOb  aK^I  oUj  L>.jlf  tf^y 

Sur  les  chariots  les  palissades  forment  une  ligne  non  interrompue  derrière 
laquelle  les  soldats  sont  ranges  l'un  après  Tantre;  les  palissades  sont  toutes  reliées 
ensemble  par  des  crochets;  derrière  elles  se  tiennent  en  embuscade  les  archers, 
la  main  snr  la  corde  de  Tare. 


Au  jour  du  combat,  quand  tu  &is  face  à  Tennemi,  range  tous  tes  soldats  cou- 
verts de  leurs  palissades;  ou  bien  encore,  шоаяи  les  règles. 


*iUJl^  sens,  raison.  — A.  G.  i33.  j<v-^Lû^L  <^ч^Ьу 
(j^]j^  (j^  ^о^  i^oi,  je  vais  vous  donner  l'explication  de  cela. 

3\xf^  fromage;  espèce  d*arbre.  —  B.  3i6.  ^^J^kSл^J^  ö!д^ 

j^yiyf  ul>^  Vy^  3j^^  îl  s'y  trouvait  quelques  arbres  de  Umrak, 
chargés  de  fruits.  — ^  J3I  (j\jуЗ  anet. 

sJ^j*)jjii  arriver  au  même  point;  se  produire;  faire. 

i 


Le  lieu  on  il  natt  et  se  produit,  c'est  le  Kachmir,  ce  pays  on  on  acquiert  ГаМ 
des  enchantements  et  des  tromperies. 
DiCT.  TO«K.  1 5 
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Ьд^  >  ^}у^  quatre.  —  (g-^^b;^  tous  les  quatre.  —  ку^у^^  ^JУ^  '^ 
quatre  peuples,  c'est-à-dire,  les  tribus  des  Oulats,  des  Berlas,  des 
Terlas,  des  Tarkbans  ou  des  Souldouz,  qui  sont  les  plus  considérables 
desTurks;  terme  générique  pour  désigner  l'Inde,  l'Asie  Mineure,  l'Iran 
et  le  Tourân;  la  portion  de  la  terre  qui  est  habitée.  —  bl  «^з-з  les 
quatre  éléuients.  —  ул^  «jj^  les  quatre  livres  sacrés,  c'est-à-dire 
le  Koran,  l'Evangile,  les  Psaumes,  le  Pentateuque. 

10^  iorte,  le  reste  du  beurre  fondu.  —  u^>^  pelisse. 

^Ьду}  tous  les  quatre.  —  ^^^д^  tous  les  quatre  ensemble. 

\Ù^jyi  faire  descendre,  mettre  en  bas;  pousser. 

*^yijy^  réuiiion,  lieu  de  réunion.  —  sùX^jy  être  poussé;  tâtonner. 

Зу^^jу^  outre  dans  laquelle  on  prépare  le  koumis  chez  les  Khirguiz; 
frange  enjolivée  que  l'on  fait  passer  sur  le  devant  de  la  ceinture,  des 
deux  côtés  du  vêtement. 

AjSéjjj  mesure  de  distance.  —  A.  G.  i6â.  *^jу-з  ^jу^  <^)  Jlâ^JùI 
t«x^l^^(^l  f^ym  v.^»*.^  l'avant-garde  de  ma  troupe  avait  par- 
couru quatre  tourchèhs,  et  l'arrière-garde  deux  seulement.  Gonf.  le 
mongol  v>v^i^^4>  mesure,  longueur. 

З^JJ^  garde  de  nuit,  sentinelle.  —  u^4l^^  tumulte. 

/o^lc^j^?  découper,  disloquer.  —  B.  aii*  j^LlS^U  д  jr,dCixJ>  ^iU^JU-t 
•iUbI  ^^\  u-lçl  (jUXaï  ^^UU^^3  <^Ц>^  i^y  ^j^^^Jо^ 
^iij^l^l  on  servit  devant  moi  une  oie  rôtie;  comme  il  ne  m'était  ja- 
mais arrivé  de  dépecer  un  oiseau  et  de  le  découper  en  petits  mor- 
ceaux, je  n'y  portai  pas  la  main.  —  Peut-être  vaut-il  mieux  lire 

^jАл^Цд^  action  de  faire  sortir,  d'éloigner,  de  disloquer. 

^Т^  с^ Цл^  totalement;  conmie  il  est.  —  Л^  Г^Ц^У  ^о^^  comme  je 


suis. 


^ЦдуЗ  alouette;  couverture  de  cheval.  —  ^  a  1<.ч m ш  (^«Xj)  ^i^j^jSyS^ 
^3jJcudw<x<  niloluî  (2^00)  i^j^ç^\àj^  par  lui,  les  colombes  tombent 
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dans  un  état  de  langueur;  en  lui,  les  alouettes  trouvent  un  appui 
pour  se  livrer  à  leurs  joyeux  ébats. 

bjyi  tissu  précieux  de  soie,  bande  d'étoffe  que  Ton  attache  en  tête  des 
décisions  souveraines  pour  les  préserver. 


Ljj^yàjyi  \:>^\»  |<!JlAJ  4^UJI  iJuM.^  J^l 


J'ai  plié  sa  lettre  avec  Tenvdoppe  de  mon  Ame,  afin  qu'en  la  voyant  garnie  de 
cette  couverture  chacun  pût  trouver  mon  signidement  au  mflieu  de  Tamonr. 

jyi^xy^  espèce  de  carcan  de  bois  que  l'on  met  sur  le /dos. 
(З^УУ^JУ^  faire  tenir  en  place,  faire  arrêter;  éveiller. 

Personne  n  avait  pu  Tarrèter  un  instant  jusqu'à  ce  qu'il  fut  arrêté  à  son  cam- 
pement, au  lieu  de  son  habitation. 


^J^JУ^  ferme,  qui  se  tient;  fatigué.  —  *^ЛУ  corneille. 
cSjy^  moineau.  —  ^jy  sorte  de  lin. 

Азд^Зд^  mur,  rempart.  —  A.  G.  39.  Sj^j^t^  *>^^^  Чj^  jd'>?^  f'*^' 
j^j4i^  y^^^  J^  iS^^à^j^ji^  *^jуЬу^  оЪ^  ^^^  Arabes  appellent 
une  muraille  de  ce  genre  (celle  de  Derbend)  sedd:  on  dit,  en  turk, 
tourkourka,  et,  dans  la  langue  du  Khataî,  ongou, 

UzX^  imberbe;  retroussé,  replié. 

О^д^  jeune  homme  imberbe,  kalender  tout  jeune  et  sans  barbe. 

(Ц^^^Jj^  broder  des  figures;  tendre  un  filet;  tourner  autour;  envelopper. 

->Лг1  j,flwL3  ^\fj^  i^^^jy^  ^,^(jiJi^  jy 


D'où  vient  donc  que  mon  corps  se  tourne  et  se  retoiune  dans  tous  les  sens , 
comme  cette  mouche,  qui  se  tord  lorsqu'elle  est  tombée,  par  faiblesse,  dans  le 
filet  de  l'araignée? 
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Pjijiy^  rideau  qui  voile  la  porte  d*UDe  tente. 

Si  on  n'enlève  pas  le  rideau  derrière  lequel  se  cache  cette  Inné,  que  devien- 
drais-je  ?  Hélas  1  tapissier  du  zéphyr,  sois  généreux ,  lAdtennoi  au  moins  ce  c6té  ! 


^^j^  mS'  (^\^\  Jijyj}  -^  ^  Sj^  <^^*iUA3(^î>o-J  la  chose 
L-  parfaitement  connue,  qu'on  désigne  sous  le  nom  de  ak  (ml,  ils  Гар 

pellent  kergâh.  Quant  aux  parties  qui  composent  la  tente,  ils  ont 
conservé,  pour  le  plus  grand  nombre,  les  expressions  turkes,  comme 
le  mot  tourloug. 

Зуj^у^  agitation,  tourment,  tristesse,  frayeur. 

J^Jiî^  espèce;  manière.  — B.  176.  j^ь  J^J^^j^^  (jй^ "^^^^y 
pour  s'en  emparer,  on  s'y  prend  de  la  manière  suivante.  —  A.  G.  1 5. 

^уш^  «Î^^U^'  ^^jу^ъ  ^^^  <r>^*4)^*^^'  ъ^  joignant  au  gibier 
beaucoup  d'autres  viandes  et  toute  espèce  de  mets. 

viMJj^  partie  de  devant  d'une  maison;  porche;  vestibule.  Voy.  JuJ  Juy&^l. 

^Цд^,  Цл9^  châle  précieux  d'un  tissu  de  laine  fine. 


Le  satin  du  ciel  lui  fournit  тШе  beautés,  mille  ornements;  Tazur  du  6rma- 
ment  sert  de  doublure  à  son  précieux  tissu;  mais,  de  ce  vêtement,  il  y  a  cent 
liens  qui  entravent  la  marche  des  adeptes  dans  la  vie  de  la  pauvreté. 

/йжj^  se  tenir  en  place,  debout;  s'arrêter;  prendre  patience. 


Dans  mes  nuits  d'angoisse  mes  yeux,  comme  ceux  des  étoiles,  ne  sauraient  se 
fermer,  hélas  I  tantêt  je  marche,  tantôt  je  m  arrête,  tantôt  je  m'asseois  I 
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^^j^ зj^  j"^  jЬг^  Jчц?>^  J^ 


Des  milliers  d'herbes  s'envolent  au  vent  dans  le  jardin  tandis  qae  le  pin ,  à 
la  taille  ëlancëe,  reste  sur  place  pendant  cent  ans. 


V-^3  ifir^  **^'  t>-*-*  i}}y^  a-jLXLâhJI  (S^SLa^ 


Nevaî  a  remis  entre  tes  mains  son  intelligence,  son  esprit,  sa  raison;  prends 
patience,  il  te  livrera  son  âme  malade  dans  son  corps;  c*est  tout  ce  qui  lui  reste. 

^à^jjii  replier.  —  (з^У^jу^  herbe  sauvage,  d'un  goût  aigrelet. 

Цд^  grue. 

JJйУ^  il  est.  —  jjyjj  t^\  il  a  pris. 

(Jbjjj^  stabilité,  fermeté;  délai.  —  д^  j\:>  ^^àU^-jw  ^j^y  c^lu-l^l 
^:>;l2s!lj  Afrasiâb,  ne  pouvant  plus  tenir,  détourna  la  figure. 

ЗлЛJ^  alezan;  clair^  limpide.  —  A.  G.  76.  ^j^  (^^  Sj^.  vingt  inille 
de  ces  chevaux  étaient  alezans. 

&^jj^  petit  chameau  de  deux  ans;  angle  d'une  porte. 

{jXlf^  petit-fils  et  petite-fille. 

{SJJ^  rouge  d'une  nuance  sombre. 

jjS  poussière;  bout  de  Toreille;  sel;  égal;  uni;  plaine;  droit;  vrai,  véri- 
dique;  qui  convient;  force;  patience;  écorce  de  l'amandier  de  mon- 
tagne. —  L  öз'  *^ЗУ  iSj^j^yf  ^-^  •^Ы  ^^^  *^  *^^jp 

^^ça^UmiI  ijjis^jxf  jy  bLj^^à  <^UIU  gAJijIj^  l^c^b'  (S^  ^) 
jуУу^  \^ш^^  (^j^jмХлял  оаЦз^  ^^Адв  зу  bL  j^^  le  mot  toiiz  présente 
plusieurs  sens  :  d'abord  il  désigne  une  chose  droite  comme  une  flèche 
ou  un  javelot;  ensuite  il  se  dit  d'une  plaine  unie,  puis  de  quelqu'un 
qui  est  droit  et  loyal.  C'est  aussi  l'impératif  du  verbe  teuzmek,  qui 


^ 
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signifie  arranger  un  instrument.  En  outre,  il  veut  dire  :  mettre  l'ac- 
cord entre  deux  personnes,  ou  bien,  disposer  tout  ce  qui  est  néces- 
saire dans  un  lieu  de  réunion.  Enfin,  il  se  prend  dans  le  sens  de 
patience,  force.  —  ^^  jyi  arriver  à;  être  vérifié. 

JУ^  tS^y  Ч*-****  (J^1алу  >JU 


Lorsque  lui  vint  k  ncaveile  que  Dara,  ayant  raseembié  les  armées  du  monde, 
se  dirigeait  vers  lui. 

Э^1  jyS  espèce  d'arbre  de  montagne  dont  le  fruit  est  très-amer. 
\^^\jjj  faire,  orner,  disposer,  dresser,  redresser. 


Gomment  pourrais-je  redresser  ma  taille  lorsqu'il  y  a  tant  de  brisures  dans 
mon  corps?  Comment  pourrais-je  respirer  Cément  lorsqu'il  y  a  des  épines  dans 
monccrar? 


j|«JBil  ».к^тмХ^  «Aa^I  :>улjи  J^l  4^1д^  <^^  o^yi  ***»- 
LmA^i  iSi^  redressant  ma  taille  recourbée,  s'il  donne  à  mon  bras  la 
force  de  planter  le  grappin  sur  l'anneau  de  la  porte  du  but  que  je 
poursuis. 

P^jy^  filet,  entraves. 

J|дÿ  droit.  —  ^^j^j^ :^у9,  А^JМЛ  *^!>^  *i^>«  Ц:>1?  **V  '<^^^ 
le  guide  de  la  grâce  de  Dieu  m'a  dirigé  dans  les  voies  droites  de 
tous  les  genres  d'éloquence. 

%Ù^\jyi  sol  d'un^  nature  molle,  sans  pierres. 

Celui  qui  n*a  jamais  goûté  ni  le  miel .  ni  1c  vin .  comment  peut-il  savoir  ф1С 
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fan  est  doux  comme  la  possession  de  1  objet  aimé,  laulre  amer  comme  sa  perie? 
Le  panvre  voyageur,  qui  parcourt  Геврасе,  sait  bien  que  les  terrains  sablonneux 
et  gras  sont  doux  au  pied,  que  les  montagnes  et  les  roches  sont  dures  et  âpres. 

(jlê)^  pastille  parfumée  et  enveloppe  qui  la  recouvre. 

yOjlj-J  rapide,  prompt.  — ^^  sceau.  —  ^у^jу^  et  (л^У  rangé. 

v5 ,  F^J^  4^^  contient  du  sel,  imprégné  de  sel.  —  A.  G.  7.  i^y^^  ^ibujl 
'       ^^^^  Ö^У^  *Ь'  (О^  parce  que  cet  endroit  était  imprégné  de  sel. 

(yi'^j^  se  rouler  sur  la  tôte. 

\Ù^yj^  supporter. 

d^jj)  droit;  droiture;  plaine. 


Tandis  que  la  lance  lève  Gèrement  la  tète  dans  sa  droiture,  le  lacet ,  pour  prix 
de  ses  manières  tortueuses,  reste  en  captivité. 

0  toi ,  dont  le  visage  brille  comme  la  lune  dans  les  hautes  régions  de  la  beauté , 
dont  les  yeux  s'épanouissent  comme  le  narcisse  dans  le  parterre  des  grâces;  s'il 
est  vrai  que  tés  sourcUs  décrivent  une  ligne  tortueuse,  du  moins  la  taille  se 
dresse  aussi  droite  que  le  cyprès. 

(Jf^jy^  être  usé. 

\i^jyi  supporter;  arranger;  enfiler  des  coquillages. 

Nevaï  a  supporté  patiemment  fexil;  fami  lui  a  accordé  la  faveur  de  la  réunion  ; 
pour  un  tel  acte  de  courage  il  ne  fallait  pas  moins  qu'une  telle  récompense  ! 


-I 
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jЬ  Jз'  ^ЦлЯ  С:5^-*Ц-  ^'fà^i  J3I  U^^ 


Toi ,  dont  le  corps  ploie  sous  le  ferdeau  du  léger  tissu  qui  le  couvre,  commeot 
ce  mince  tissu  pourra-t-il  supporter  une  pareSle  lueur  si  efle  vient  à  tomber  sur 
loi? 


J'aurais  la  force  de  voir  ma  personne  au  milieu  de  toute  espèce  de  tourments 
et  de  peines,  mais  je  ne  puis  supporter  de  voir  mon  ami  entouré  de  rivaux. 


Quand  tu  jouissais  de  sa  présence  tu  ne  (kravais  supporter  qu'elle  accordât  une 
marque  d'attention  à  qui  que  ce  f&t;  6  mon  coeur,  quelques  brûlures  que  te  fiasse 
maintenant  le  feu  de  la  séparation,  supporte-les  avec  patience. 

^3)yS  être  disposé,  rangé.  —  dUâ^j^  se  mettre  en  ligne. 
Дд^  génisse. 

^^^Jljy^  soulever  la  poussière. 
%i)j2^y>  arrangé,  orné;  règlement,  arrangement. 

bu-  d^^  t^  o^^  4t>>^ 


Celui  à  qui  la  royauté  confère  le  commandement,  ses  affaires  ne  seront  pas 
en  bon  ordre  s'il  n'use  pas  de  la  sévérité  des  lois. 

B.  s 6  5.  tyo^-^*  ^ли^  J^^M^^jbul^^^^bulji^  ayant  disposé  les 
rangs  à  laile  droite  et  à  l'aile  gauche.  —  Id.  1 9З.  yl^J^  jcS'dKj)^ 
j^  cj»j  л^  i  (jL^  les  rè^ements  qu'a  établis  Djenguiz-khan.  — 
*^y^i)y-^  arrangement;  ornement;  arrangé,  disposé;  culture;  état 
florissant. 

enveloppe  de  Tare:  tempérament;  famille;  forme;  poussière. 
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Ce  n*e8t  pas  Гё1оЯе  filante  qui  parait  dans  le  ciel ,  c'est  sa  javeline  ;  fargent  pur 
Tenveloppe  de  tons  cAtés  comme  Tare  est  enveloppe  de  sa  robe. 

(iy^y  couvert  de  son  enveloppe,  en  parlant  de  l'arc;  bon  de  tem- 
pérament; illustre  d'origine.  —  Jичу»иг  d'^  ^.^  ts^  (Ь^^У^  t^ 
oy^yi  ^J^  {^^j^^yr  рУ^  Я^^  ^  coupe  en  croissant,  comme 
l'arc  à  l'enveloppe  brillante ,  soit  incrustée  des  peiies  des  étoiles. 

^ЬЧлдм^,  ^Ц^Jим^  jarre  garnie  d'un  goulot,  aiguière. 

Ji^^ULm^  gardien,  surveillant  de  la  route. 

(J^^C^yi  persister,  persévérer. 

^yààé^  m.  huile,  beurre.  Gonf.  v^^i^^^^^. 

poitrine;  songe;  chemin;  côté;  heure  de  midi;  droit;  qui  se  ren- 
contre, vis-à-vis;  sud. 

Dans  mon  sommeil  j'ai  vu  sa  joue;  Tamour  a  porté  le  ravage  dans  mon  cœur 
et  Га  tellement  enflammé,  que  le  soleil  de  midi  ne  saurait  faire  une  telle  im- 
pression. 


Le  Khan  donnait  une  fête  dans  la  plaine;  montant  à  cheval,  il  se  dirigea  vers 
la  ville. 

B.  77.  {^^JSiy  oV  ^J^  4>**3  ^^Цн?-  '^^у^  notre  armée  et 
celle  des  Mongols,  chacune  de  son  côté. 


C'était  vers  l'heure  de  midi,  au  plus  fort  de  Tété,  au  moment  de  la  conjonction 
du  soleil  avec  les  gémeaux. 


A  peine  le  grand  nom  eat-il  гепсопЫ  Ahriman  que  la  force  s'âoigna  de  eon 
bras  et  de  son  coqpe  en  même  1епф1. 

(jX^\  ^y  rencontrer, 
sâ^yJiàyi  étendre.  —  dLXlây  être  étendu;  feindre;  caresser. 

Son  tapis  se  trouve  étendu  au  milieu  de  lair;  pendant  le  voyage,  le  coursier 
du  vent  tire  lui-même  son  cheval  de  laisse.  * 

iàJ^yJiéyi  rébellion;  action  de  s'élancer. 

^yj^^yJmyi  aigle  noir. 

si^AJ^^^j^»^  environ  la  moitié  du  jour;  le  temps  du  déjeuner.  —  B.  Бэ. 
и^*Л^  Syi  sù^i^yÂ  venant  d'une  distance  d'une  demi-journée.  — 
li.  i63.  j^^  Syjt  ^^is^^  дКйоЬ  l'intervalle  est  d'une  demi-jour- 
née de  chemin.  —  y»^yi  bassin  de  pierre  pour  les  ablutions. 

chose  qu'on  étend,  tapis;  secret,  caché.  —  дj1^  dLâ^  tente  ou 
chambre  où  l'on  conserve  les  tapis  et  les  couvertures.  —  B.  /187. 
Lj^jySxs  (s^j^\^  JLjU^  ^ÙJшyà  ayant  fait  dresser  le  touchek-kliâneh. 

шj^  four  pour  chauffer  le  bain. 

■S  vaincu,  tombé. 

/^i^^Li!M^  rencontrer,  être  associé. 

liW^LbM^  passer  le  temps  ou  l'heure  du  déjeuner;  déjeuner;  s'appuyer 
sur  la  poitrine.  —  B.  999.  «^^чм^^^^з  bU^  cL  ayant  déjeuné  à  Bâ- 
ghi-Vefâ.  —  Id.  3i5.  J^J^iUy  b^^UiU  в:>  L^y^^j^  ayant 
décampé  le  matin ,  nous  déjeunâmes  à  Deh-Goulâmân. 


{jîyXâMjj  large;  content;  vigoureux,  fort;  temps  ou  lieu  du  déjeuner. 
^^  ö^^У  chacun  de  son  côté. 
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Ces  troupes,  ayant  assiégé  la  place  en  plusieurs  corps,  choisirent  chacune  un 
c6lé  pour  s'y  installer. 


B.  йЗа.  jj^^j^  y  1^  *Л  jjt)  (j^tJcA-ûy  â^y  qu'ils  chargent  avec 
force  chacun  de  son  côté. 

«iM>ft^  tomber  ;  descendre  ;  camper  ;  occuper  ;  achever  ;  arrêter  ;  comprendre. 

—  v^Im  AiLjiy  А^«Ц>  Чу^у^  {j^J^jЫ  b^l^  ъ\^  J^l  une  caravane 
ayant  campé  au  bord  de  ce  puits,  on  y  descendit  un  sceau.  —  B.  i  Б  Д. 

j^J^y  (S^yi  v^A^l?  cVi'*  <5^u^j^  '^ J^  u*^  »^^^*^  quand 

ils  arrivèrent  à  Kâhmerd,  les  gens  de  Sikandji  s'étant  assemblés  oc-  -^ 

cupaient  la  route.  —  W.  199.  àJs»'  v^^î^^  *>^j^^l^  tsj^^y^ 
j^^^lw^^^i  i^ymyi  ayant  fortifié  le  passage  avec  des  branches,  ils 
avaient  arrêté  les  gens  et  combattaient.  —  vil^^y  faire  tomber. 

—  B.  Д8.  4^Ц>  b^y  (:>«^(^«>^  (Ph^hA»!  il  frappa  à  faire  tomber 
sa  main  de  son  poignet.  —  Ъу^^  Ъ^у^  tantôt»  tantôt.  —  A.  G. 
182.  4-*аХ*й1  \jy&yi  vjy^'  by^^  43jyi  ^<4ii^à^^\»  marchant  der- 
rière Tennemi,  tantôt  le  frappant,  tantôt  le  menant. 

ö^jм^  espèce  de  poésie. 

Je  ne  distingue  plus  dans  leurs  paroles  quel  est  le  mètre  du  touiouk,  ni  même 
celui  du  touchouk, 

%yjjSêjii  trou. 

0  toi,  dont  les  lèvres  sont  si  douces  que  la  passion  d'en  jouir  creuse  dans  le 
cœur  cent  ouvertures,  chacune  de  ces  ouvertures  est  douce  comme  les  cellules  où 
Tabeille  dépose  son  miel. 


/       N 
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i^  poussière,  étendard. 


Dis-moi,  la  poussière  du  dépaysement  a^-elie  atteint  ma  joae  pâle,  ou  bien 
Texil  m*a-t-i]  arraché  de  froids  soapirs?*Qaelle  est  ta  situation?  Comiais-tu  ma 
dooleor?  Dis-moi,  m'informerai-je  de  ton  état  on  bien  de  ma  propre  douleur? 

Etendard  se  composant  d'une  queue  de  (j^Ua»  ou  bœuf  de  mon- 
tagne, fixée  à  une  hampe,  au-dessus  dun  pavillon  triangulaire.  Voir 
dans  B.  lââ  une  cérémonie  où  le  tofig"  joue  un  grand  rôle.  —  ^3-? 
chef  d'un  régiment  à  Bokhara. 

:^lê^  porte-drapeau.  —  A.  G.  1З7.  «-ллЗЬу  jt  ^iUe^^^Uy 
le  cheval  du  porte-drapeau  s'étant  perdu. 

/А^Ц^  laisser  souffler,  reposer.  —  B.  2199.  Ljy  Zy^  \ъ^'jУ>^уА^ y^» 
(^ааЗ^)  ^ym  0^5  iS^  ^^j^  ч^Ц^  jj^^)  nous  trouvant  dans 
un  champ  vert,  nous  y  laissâmes  souffler  nos  chevaux  et  repartîmes 
après  un  arrêt  d'un  ou  deux  guéris. 

(j^Ц^  arrondi. 
^-yàyi  faucon. 


i!"   •- 


oiseau  semblable  à  l'épervier,  mais  plus  petit;  anneau  de  bois. 

/_  {^Цу^9  (.^Цу^  «^мшв;  coude  qui  se  trouve  dans  le  cours  d'un  fleuve. 

—  B.  ÎÇ3.  iS^'^^)^^'4^  {ji^4Ê»^ii^  »i^4jby  ^^^ï  ^^^dî^\) 
on  s'embarqua  au-dessous  du  grand  coude  de  Rabiri.  —  A.  G.  106. 

J_  i^^^\  V^^-û^  iSj^yè  iS^^j^a  (5^:>t)lkU  aS^  yU-  cxàçjU  Chah 

'  Bakht-khan  avait  hiverné  plus  haut  que  Bourkeh-sultan,  à  un  coude 

formé  par  la  rivière.  —  A.  G.  119.  JLaJIJcICa-^  иЧн^  iS^^  y^ 
4^:^ If  Л  à  д1,  i^y  ,1  en  suivant  le  bord  de  l'eau,  il  alla  au  coude  de 
^  Djikdalik. 

3i^^-6^  espèce  d'outarde  à  la  chair  succulente,  probablement  le  même 
oiseau  qui  est  nommé  JV'^^j^  dans  l'Inde.  B.  363. 
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(^^ùsx^  outarde. 
/a-/«ïjX^  couper  en  petits  morceaux. 
i^jÂyi  droit;  vrai;  opposé;  en  face. 

^иЦ^,  ^uu^  né  de  la  même  mère;  naissant.  —  B.   lo. 

^^^^l  ^yi^\  jûle  (jй^  (jу-г^с:52?-^  iS^j?}  иЦУ^-^  ^J^  elle  était  née 
de  la  même  mère  que  moi,  mais  plus  âgée  de  cinq  ans.  —  Id.  3à. 
J\j^yJy\  <^*>s!'  {j^y^  *^  \j^jлкшJ^ука  ^^\  trois  fdles  étaient 
nées  de  la  même  mère  que  Baïsoungar-mirza ,  l'aînée . . .  +;• 

Aj^ûI^XÂi.  «X*::^  W  ^'  p>* 

Pars,  6  zéphyr,  va  trouver  ma  rose  souriante,  que  dis-je?  ma  rose,  ma  lune 
aussi  resplendissante  que  le  soleâ.  Va  aussi,  plein  d'ardeur,  porter  le  bonjour 
de  la  part  de  Bâber  à  ma  sœur  germaine. 

»1  j-в-л  л-îL  Ju<^l  (jUiy 


Peu  importe  que  le  soleil  d'occident  vienne  h  se  coucher,  puisque  cet  astre 
lumineux  doit  renaître. 

^AXiUèy  communauté  de  naissance,  né  du  même  sein. 

^j^jXjiijXt^  noblesse ,  de  bonne  race. 
с^мС^  agneau  de  trois  mois.  —  ^Ыеу  J^У  sor^e  d'oiseau. 
^lâ^Ux^  né,  fils  de... 
naître,  apparaître. 
c^  enfant;  esclave,  au  lieu  de  Jy ,  qui  est  injurieux. 
jy^^  stire  des  oiseaux  de  proie;  tente  plus  longue  que  large. 
ХсЬдуЬ^  tente.  —  (iy^j^y^  feutre  qui  recouvre  la  tente, 
^^^«c^  nid;  carquois. 
(Jsjiji  naissance.  —  J^^У  bien  né,  aux  nobles  instincts,  brave.  — : 


•   •• 


- 1 
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A.  G.  1&7.  4^^l  (^^'Ч^оа^  J^^^  c*ëtaii  un  jeune  homme  brave 
et  bon. 


a  •« 


enfant.  —  A.  G.  i8i.j^^:»;l«  l^e^^^y  ils  envoyèrent  les  en- 
fants vers  les  chameaux. 

(jLi^  terre. 

sà^jj^jii  produire  de  l'écume  ;  cracher. 

dL^^j^^i^,  ^^^J^j^  69U  qu'on  lance  de  la  bouche,  ou  qui  coule  de 
la  bouche. 

Зу^j^  rond,  circulaire;  dôme  de  la  tente;  petite  colline;  cheville  du 
pied. 

{jfjii  rassasié.  —  я^^  satiété. 

^Цj^  carcan  de  bois  qu'on  met  sur  ]e  dos;  sorte  de  pain. 

O^iji  femme  moins  considérée  que  toutes  ies  autres  femmes  et  qui  est 
au  rang  des  servantes. 

/^yi^  tisser. 

(JêviJijii  repos., 

^^.^yàUu^^,  /л^УjЦjj  trouver  le  repos;  demeurer  fixe;  être  solide. 


Conf.  ^ 


La  faveur  divine  étant  sa  conseillère,  la  fortune  lui  resta  fid^e  pendant  deux 
ans. 

A.  G.  107.  (^dUUsy  ^  ^t»  son  sang  était  en  ébuUition.  —  J3I 
^dUlA*y  JJU^yL^  |o5^I«XjIiJI  (:5уЦ^'  u^!/^  si^jj^^  cette  majesté 
ayant  pris  le  Khoraçân  à  une  époque  où  l'empire  n'était  pas  encore 
solidement  assis. 


jjêXiJijii  qui  a  pris  du  repos;  qui  s'est  affermi. 
J^^LMftâyi,  uJLy^J^  gardien  d'une  forteresse;  porte-enseigne. 
(^UUtfbd^  pour  45ÿ^1до  fyii  chef  d'une  escouade;  huissier. 
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/лл^j^,  Voy.  ^JДу.  —  ^Uy  espèce  de  flèche  sans  fer  et  garnie  h  son 
extrémité  d'un  bouton  de  bois  ou  d'os. 

v3Uî^  maillet;  cardeur  de  coton.  —  ^У»  composer;  joindre. 

y^y^ii  neuf,  nom  de  nombre. 


Dans  les  repas  de  la  mélaocolie,  que  deviennent  ces  tournées  à  la  turke  où, 
suivant  Tusage,  on  boit  nenf  verres  pour  une  goutte  qui  s'épanche  et  trente  pour 
une  coupe  qui  se  renverse? 


Musicien ,  invente  une  modulation  ;  Nevaï ,  fais  entendre  un  chant  hannonieux  ; 
échanson,  si  une  goutte  s'édiappe,  verse-nous  neuf  coupes,  car  le  Darius  du 
siècle  est  arrivé! 


iS^y^J^.  (J^^  *^^  4^'^    g:'    j'   ^ 

(^Ьуз  j^^t  d»^.^  Léu^I  j^y  Lyytb 

Échanson,  observe  les  lois  de  la  civilité,  offreHuoi  respectueusement  les  neuf 
coupes  de  vin,  jusqu'à  ce  que  je  me  tourne  vers  toi,  en  te  disant  :  bois-le.  S*il  en 
coule  une  goutte,  je  boirai  neuf  coupes;  si  la  coupe  elle-même  se  renverse,  je 
boirai  trente  autres  coupes. 

Ces  vers  font  allusion  à  un  usage  en  vigueur  chez  les  Djagatais, 
et  qui  consiste  à  boire  neuf  coupes,  si  une  seule  goutte  s'échappe  de 
la  coupe,  et  trente  coupes,  si  celle-ci  s'est  renversée.  L'expression  : 
ma  coupe  s'est  renversée,  s'emploie  pour  dire  :  Je  me  suis  enivré.  — 
^  j^^  nom  d'un  arbre. 

iJ  navette  du  tisserand  :  rencontre  de  deux  choses;  lutte,  bataille. 
Ajuyjijii  couverture  de  cheval. 


f^iyi  bât;  couverture  d'une  béte  de  somme. 
(Щ^j^у^  tisser.  —  à^y  ^^^  ^^^^* 

La  pièce  de  lin  qui  le  couvre  est  d'un  tissu  parfiiit  et  très-uni;  quant  à  lui  il 
est  au-dessus  de  toute  description  pour  sa  beauté. 

(3^^t^y^^  (3^yi^  ^^  heurter  violemment,  se  rencontrer. 

ЛЗ^  attirail,  effets,  bagages.  —  B.  3o5.  JL^^^^^t  ^^^l^  *^у^з  ЬР 
S^yi  цдз^дj  laisse  là  les  manières  d'ambassadeur  avec  les  cérémo- 
nies et  l'attirail. 

Xijj  boucle. 

^)  Ад^  ventre- plein. 

^jii  cheveu ,  poil. 

0  péri,  aux  joues  roses,  depuis  que  Nevaî,  loin  de  toi,  est  devoin  un  chien 
sans  raison ,  tu  peux  compter  sur  son  corps  nu  autant  de  liens  qu'il  y  a  de  poik. 

^•>^  iS^^^^  *ilÂ*»cr*I  J3I  *>w  (Ss^^  Ьу^  <-•****•  sur  ses  pieds 
bénis,  il  y  avait  du  poil;  à  cause  de  cela,  les  dm  ayant  construit 
un  bain,  traitèrent  cette  chose-là  avec  une  composition  épilatoire. 

вjj  tertre,  tombe.  —  Ju6><^  achever,  compléter. 

hoyi  pierre  funéraire. 

J4hÊ>Uil  ifi^  J^l>s^  j«-йЫ^  l^c^y  ^jjji 


Qui  donc  a  fait  pleuvoir  sur  nous  les  pierres  de  la  séparation?  Ami ,  si  je  meurs, 
je  ne  veux  pas  sur  ma  tombe  d'autres  pierres  que  cdles-là. 

^\j^j^jJ  petit  caillou tage  dont  on  garnit  le  sol  d'une  maison,  ou  d'un 
tombeau. 


i^^^i^Ojj  faire  des  recherches,  des  perquisitions. 

JD^  examen,  recherche. 

vJJLd^  être  complet. 

^уЬуJ  tous,  réunion. 

\Jfj^9  (jсГ^  complet;  marque  faite  avec  un  fer  chaud. 

fl 

Des  ëpines  comme  tetif  du  raot  âfet  (шаШеаг),  dans  ses  tulipes  des  brûlures 
causées  par  la  douleur. 

JJujlXifc^  être  achevé.  —  U^^yù  J^I^  4j-чJ^  :>\^  ùj^j^^^  **^  J^Ti 


^JчЛjц»кС||^  д)ч^  il  jeta  les  fondements  du  Tohfet-ul^ihrâr,  qui  fut 
achevé  sous  ce  titre. 

{JièMOjj  accomplissement. 

<iL«ijJ^  boucher,  barricader. 

\SJl^  verser;  nouer.  —  iiLcô^^5^'  se  battre;  s'entrelacer,  nouer.  — 

f^j^^jKjSiyS^  Prise  de  Ferhâd.  Un  homme  rusé  parmi  les  émirs,  -n 

Tayaut  trouvé ,  entrelace  le  fil  de  la  parole.  —  JJL^S^  se  déverser, 
se  précipiter.  —  A.  G.  61.  c^yJ^^LS^  tC^JUn^l  JUL^J^L».  v^ 
j^^jyà^\  s'étant  précipités  contre  Haçan-Hadji,  ils  le  tuèrent. 

aX^  bouton. 

ji^  cheval  qui  a  une  tache  blanche  sur  le  front. 
«jХж^^J^  cracher. 
vj^j^y^'^jj^^  complet,  parfait. 


La  rose  n'a  pas  le  port  du  cyprès,  le  cyprès  n*a  pas  la  joue  de  la  rose;  mon 
cyprès  à  face  de  rose  est  parfait  dans  la  voie  de  la  beauté. 

DiGT.  TVRK.  16 


2А2  JоФ>)jJ 

^jSyi  =  J^  ce  nest  pas;  monceau,  tas;  balle. 

^jy^'  Jl><^  >ÎH  (^^  J^jfA?  Â» 

Quelle  est  donc  cette  funeste  beauté  dont  Tamour  a  enflammé  le  monde?  Elle 
nest  pas  dans  les  limites  de  Thumanité;  c'est  un  rayon  de  la  splendeur  élernelle. 

\^}yîy^  nœud,  lien;  poulain. 

J[1j  graine  semblable  au  mUlet. 

Oyi  veuve;  cheval  équipé  pour  une  cérémonie  de  condoléance;  le  petit 
d'une  brebis,  d'une  vache.  Placé  à  la  fin  des  noms  de  couleur,  ce 
mot  sert  À  indiquer  la  ressemblance,  comme  :  Jy^^yd^t  tirant  sur 
le  blanc,  JуыСjjц  tirant  sur  le  rouge. 

Tavais  moi,  pauvre  veuve,  un  être  qui  m*était  aussi  cher  que  mon  cœur;  que 
dis-je?  un  épi  sortant  du  champ  de  mes  entrailles. 

j[^  plein,  rempli;  plume  d'oiseau;  petit  de  taille.  —  B.  399.  cJU^^'  ^^ 
wi^^  c{  j^  U  donnant  coup  sur  coup  des  coupes  pleines. 

^ъ  0-Ш  S^\  >t^'^^\ 

D  avait  deux  yeux  semblables  à  deux  diamants,  mais  dont  Torbite  était  comme 
une  coupe  pleine  de  vin. 

/^Juujy  tordu,  contourné. 

S^^  chiffons  qui  servent  à  envelopper  les  pieds. 

^^  mue;  dédonunagement,  compensation.  —  B.  999.  J^y  ^^1  tS^ 
(^«x^l  il  avait  mué  deux  ou  trois  fois*  Gonf.  «^У>5. 

С^Ч^  équiper  un  cheval  pour  une  cérémonie  de  condoléance;  retrou- 
ver le  bon  chemin;  revenir. 

\^Sy^  échanger,  permuter;  muer. 


^1 A  i  # jy  action  d'équiper  un  cheval  pour  une  cérémonie  de  condo- 
léance, d'échanger,  de  muer. 

^j^^  m.  bois  à  brûler.  Gonf.  и^х^^л^  cheval  de  cinq  ans. 

{^"^yi  tout,  tous;  troupe  dЪommes  qui  s'entendent  pour  exciter  une 
sédition  et  adoptent  pour  s'entendre  un  mot  de  ralliement;  en  mon- 
gol, lièvre.  Gonf.  sjjl^ax^. 

XÂjLi  pli;  tortuosité. 

/S^uU^  tordre,  tourner,  retourner,  détourner.  —  A.  G.  ai.  *  .^y.fi^t 
(j^LâJ^  UX^  (^<>^*«>^  jusqu'à  la  mort,  je  ne  détournerai  pas 
mon  cou  de  l'obéissance. 

•^J^ЗJJ   UU   JиЦ;  J^  ^j\^   aV  ^^ 
^j;l*UJy  ffi^^y  «>«îy  Ц>^1   4ÿ    C*^>^ 


.Échanson,  n'écoute  pas  toat  ce  qui  poarrait  se  dire  pour  excuser  l'excès  de 
mon  ivresse;  approche  de  ma  bouche  une  coupe  de  vin,  en  me  tordant  roretile, 
c'est-Ànlire  en  me  causant  de  la  joie. 

On  dit  de  quelqu'un  qu'on  lui  tord  l'oreille  ou  qu'on  la  lui  re- 
tourne, lorsqu'on  lui  annonce  une  bonne  nouvelle  ou  qu'on  lui  parle 
longuement,  ou  qu'on  lui  fait  des  cadeaux.  —  (^,^(sé^^  j^'  d^  c^ 
j^^jJLljjLlXâ.I  ^9^jU»»j^  ou  Lj\ài^  ^jyèyi  détournant  le  cou  des 
ordres  et  des  défenses  de  Dieu ,  ils  adoptèrent  le  culte  des  idoles.  — 
^>4AUJy  se  tordre,  se  replier.  —  ^\^  i^^-A-ûbJ^  x^^Lfi  «jJc-w^ 
'J^  еJшу^  jлj  ^^  JЬ  (jl^CX^uk.  les  pléiades  pendent  en  grappes  de  ses 
branches  qui  lèvent  la  tête  en  replis  jusqu'au  «t^raA.  — ^j-^^*XjUIy 
faire  tortiller,  faire  tourbillonner. 


V^^^JwUJ^JJ  ^l:>  (S^jS^^  b^^ 

Lorsqu'il  a  donné  aux  moutons  la  force  de  se  jouer  à  Tentour  de  la  plaine,  il 
a  fait  aussi  tourbillonner  les  eaux  dans  leurs  abtmes. 

i  troupe  postée  en  embuscade  pour  tourner  l'ennemi,  action  de 

tourner  le  flanc  de  l'ennemi.  —  B.  i  lô.  jUa-j  ajû^j^^I  «iUftjJ^j^l 

16. 
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j^ö  A^^  у^^^  iSy^  ö^^з'  I^^  Euzbegs  ont  une  grande  habileté  à 
exécuter  dans  un  combat  le  UnJgamah.  — Id.ilia.  («Кj^в^^з!  JlâaJ^U^I^ 

J^i^'Gj»^^   ЛАХ-шJиj;J    «iU^i^yÂi  ^:>S^  iym  ^jЦЪ^уЛ  lib^l  J^y  W^* 

à  rextrémité  de  l'aile  droite,  nous  destinâmes  Veli  Kizil  au  Undga- 
mah;  à  l'extrémité  de  l'aile  gauche,  nous  destinâmes  au  Unugamah 
Kara  Kouzi,  afin  que,  lorsque  l'ennemi  s'approcherait,  ces  deux 
troupes,  placées  en  embuscade,  marchassent  sur  ses  derrières  par  la 
droite  et  par  la  gauche.  —  Id.  4 16.  «XjJUv  :^b  s^^jiy  ^^^^^ys^^  ils 
furent  désignés  pour  le  toulgamah, 

occupation,  affaire. 

ç^XÂJjii  éprouver  de  la  douleur,  de  la  peine.  Gonf.  ^UI^. 

to^iÂJjS  s'efforcer  ;  se  tordre  de  douleur.  —  гУ^>^  vague. 

j^j^  renard.  —  ^5^4^  crieur. 

/^1^  être  plein.  —  à^y^  ^^^^  ^^  plein.  —  s^-*^  *^ àS^y^^  ^3^3 
jд;^г>1СА-^  Ад^шАХЛ;  pUûAJl  j^:>  4^^^  А*А-»Ц!  t^ly^  »1  P^sse  au 
fil  d'un  arrangement  symétrique  ces  perles  qui  abondent  sur  les  ri- 
vages du  Magreb. 


se  reposer. 

jiy^  la  grêle. 
луАуj^  la  tempe. 

v3^J^  plein,  rempli;  peine,  travail. 

Si  <kf  tornmto  s'échappent  de  ma  manche,  ne  vois4u  pas  que  les  tannes  de 
mes  yeux  coident  comme  le  tuyau  d*ane  fontaine  lorsqu'il  est  plein? 

^j^у^  vivres;  fourrages;  mue;  payement;  doucement.  —  B.  87.  y^^ 

iS^^j3^^  ^^y  à-^  ^^^  iS^^  vhhSM^I!  cr^  comme  Yïà- 
ver  approchait,  il  ne  restait  dans  les  champs  ni  grains,  ni  fourrages. 
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Gbacan  des  arbres  de  la  prairie  est  un  oiseau  jaune;  tous  sont  arrives  au  jour 
de  la  mue. 

fjrj^  <$  f^f^yrJ^  espèce  de  refrain  entremêlé  de  pas  cadencés,  en  usage 
dans  les  fêtes. 

Si,  balançant  mes  bras  en  cadence,  tout  en  chantant  une  chanson,  j'exécute 
le  toulougotan  U  touhum. 

fy}j^  conoibat;  puits  dont  on  tire  l'eau  avec  une  perche  de  bois;  outre; 
armes. 

{jiyJj^  pleine 9  en  parlant  de  la  lune;  couché,  en  parlant  des  astres.  i  l 


Est-ce  bien  moi  qui  vois  ta  face  belle  comme  la  pleine  lune?  Ah!  je  rends 
grâce  à  ma  bonne  fortune  et  à  la  planète  qui  préside  à  mon  sort. 

/^i^T^J^  se  coucher,  en  parlant  des  astres. 

Ayii  court,  petit. 

J^  m.  miroir.  Conf.  \>4-«Цо..  — ^ 

АхЦ^  coiffe,  bonnet  fourré;  capuchon  qu'on  met  sur  la  tête  du  faucon; 
plumes  d'oiseau  dont  les  soldats  ornent  leur  tête. 


Le  capuchon  d'or  qui  se  trouve  sur  ma  tète  est  une  riche  couronne,  car  Dieu 
fait  aussi  de  moi  une  tête  couronnée. 


(ЗЦ^  rivière. 

(jj1Ц^,  O^M^^^  gros,  ramassé  en  bosse. 


2à6 


\^  {^^^  dix  mille,  somme  de  dix  mille  dinars;  vapeur  épaisse  qui  s*élève 

de  la  surface  de  la  terre;  dans  ce  sens,  on  dit  aussi  ^Ц^^;  division 
territoriale  moindre  que  le  «^^^^;  nombreux;  fond,  abime. 


(jt  J5I  U^^l  Ф^  <:f*y   lî^ÂA^ 


Quand  bioi  même  un  miffion  d'oîseanx,  voyageant  dans  cette  directioD,  agi- 
teraient leurs  ailes  dans  ces  riions  aériennes  pendant  miUe  ans. 


j^yi>  иЧ^  (^^^  ^>(S^  <^^^^  à  Samarkand,  à  Bokbara  et  dans 
ces  contrées  (à  Kaboul),  les  divisions  territoriales  qui  dépendent 
d^un  grand  chef-Ueu  portent  le  nom  de  tauman.  —  A.  G.  97.  3-7U 

JV^  4"^^^^^^  1^  ^^^^  des  conquêtes  de  ces  pays  par  Batou-kban  et 
de  sa  mort  a  été  fait  avec  bien  plus  de  détails  que  cela. 

4^Ц^  nom  que  les  Eusb^  donnent  à  la  partie  inférieure  de  chaque 
chose;  culottes  de  lutteur. 

iiKÇ^jJ  devenir  riche. 

kyXiKAjj  inégal,  raboteux. 

З^г^J^  fers  qu'on  met  aux  pieds  d'un  prisonnier. 

i  bec  d*un  oiseau;  nez;  pointe  d'une  montagne,  d'un  rocher. 


Le  rossignol  de  Гаигоге,  ayant  pris  son  bec  avec  force,  flt  ployer  les  ailes  de 
la  chanve-sonris  de  la  nnit. 


C'était  une  montagne  dont  la  tète  était  en  pointe .  ruais  une  pointe  que  cou- 
ronnait une  pierre  noire. 


Cet  autre,  qui  avait  frotte  son  bras  contre  sa  tète,  parla  de  la  pointe  d*un 
rocher. 

JijXf^jJ  épaisseur;  foule;  plein. 

/^j^  s'enfoncer  dans  l'eau. 

\iLÇ^  remplir.  —  Эу^у*  Я^^  s'enfonce  dans  l'eau. 

{^jy^y^  escarbot,  en  arabe  «>Jier  et  кшааш  . 

(^4^^y^  s'asseoir  triste  et  silencieux  dans  un  coin. 

^уу^  Ь^'  ^»!^^  ^  г^^  Ь^'  г>^  *'>^ 


Mène  une  vie  joyeuse;  car,  aux  yeux  de  la  fortune,  il  est  indiffârent  que  tu  te 
livres  à  la  danse  dans  un  festin,  ou  que  tu  restes  silencieux  dans  un  coin. 

^jyi  obscur,  ténébreux,  nuit;  tunique  ouverte  entièrement  par  devant. 


Personne  ne  sait  le  nombre  des  kaftans  qui  sont  sans  couture;  aucun  d*eux  n  a 
été  ni  rogné,  ni  cousu. 


^^y  habillement.  —  B.  399.  а.-^Ь  а^УjЬ*^  ^  ebacun  un 
babil. 

^Ь^  grande  quantité  de  bois  qu'on  réunit  et  dans  laquelle  on  met  le  feu. 

yjJ^bjj  le  jour  passé,  hier.  —  A.  G.  45.  4-h^I  ^у^  t^^  jЛе  {j^^p 
hier,  après  avoir  trait  le  lait  des  juments. 

(J^yyi  mettre  à  nu. 

yUijJ  caleçon.  —  >n8  ^j^  jy-a  %^1-л ^-^^j^  (J^J^^  j>!  ^Ыj^  Jу-* 
^Ult  (j^Uf  (^Wy  jyiy  ^'^^y^jy^.  ^jJS'  chaque  année ,  l'adminis- 
trateur devra  acheter  cent  pelisses,  cent  habits,  cent  bonnets,  cent 
paires  dé  pantoufles ,  cent  chemises  et  cent  caleçons. 


/ 


/ 


U6  JijiXiy 

sy^yi  espèce  de  timbales. 


•  «      •• 


Au  miiieu  de  son  festin  le  son  de  la  timbale  défie  le  fracas  da  tonnerre;  le  (eu 
où  rAtit  son  kebâb  brille  conune  Fédair. 

jy0kijii  roseau  avec  lequel  on  fait  des  nattes  fines. 

le  premier-né. 
j\hÂijii  gardien  de  nuit  autour  de  la  tombe  ou  de  la  demeure  des  rois. 

Là,  ta  fortone  toujours  vigilante  est  ta  gardienne  de  nuit;  toi,  dont  Dieu  est 
le  compagnon  jusqu'à  Гаигоге. 

\ÿ^j^  jarre  à  ouverture  étroite,  vase  pour  le  vin;  froid,  gelée. 


L'aiguière  du  sofi  fut  endommagée;  le  vin  s'altéra  comme  le  vase  qui  le  con- 
tenait. 


^  Lr^'>-r^  *^Уjд/^'  (j^>вЛ^1з  ш\ 

Le  malheureux  amant ,  par  ses  soupirs  et  ses  larmes ,  se  trouve  à  la  fois  dans 
le  feu  et  dans  Геаи;  hypocrite,  peu  lai  importe  que  tu  sois  embrasé  de  chaleur 
ou  gelé  de  froid  ! 

sA^j\^jJ  tomber. 

•ju^jj^  mettre  à  rebours,  retourner. 

i]jXJjj  clochette. 
S^^J^  frileux.  —  ^V^yi  avoir  froid. 
^^JjЛЯЗjj  ouverture  dans  le  haut  de  la  tente  pour  laisser  échapper  la  fumée. 
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Dans  la  Drison  où  mon  corps  est  enferme  il  n*y  a  plus  trace  ni  de  fenêtre,  ni 
déporte. 

t^xj^yi  geler,  devenir  froid. 

■S  fée,  spectre. 
j^^yi  porc.  —  <jаJ1?  j^y  mçu'souin. 

Ss^y.  у^д^Хjÿ,  ^yi  \S^JJ^J^  escarbot.  Conf.  иЦд^У- 
/&i^X>^  se  geler;  avoir  le  cœur  glacé;  désespéré. 

jCi^5j\jt-**^l  (jjv-ш  -\^  (^Ict  ^^  ^ 


(j^OcjJ  (^yigm  \miyi  ^y  y^yS» 

Ta  es  le  cœar  qui  désire,  mais  qui  ne  décide  rien;  ai  c'est  là  le  rôle  du  cœur, 
tâche  d*en  faire  ton  deuil. 

V^i^y  (j^:>v^l^  i^^^yiS ^jлул  ,^  i^  hélas!  hélas!  sous  les 
coups  redoublés  de  la  maladie,  il  désespère  de  la  vie. 

0  roi,  ne  désespère  pas  des  décrets  de  la  providence,  car  tu  ne  sais  quel  en 
est  Timprévu,  en  un  clin  d'œil. 


•     •• 


<jм!^Цу>  faire  nuit,  marcher  de  nuit.  —  B.  179.  v^^H^  (J^^У^  tsT* 
vy^'  traversant  par  une  marche  de  nuit  la  passe  de  Nerkhl       " 

Jyb^  foule;  quantité.  —  A.  G.  71.  ^jy^  é^Xj^  j^^л^  1<хХ<Н!j^ 


(g^l^  ч^'  {Sif(s'^*"'^h^j  chaque  année  je  donnerai,  en  signe  de 
redevance,  une  quantité  de  laine.  C'est,  je  pense,  à  tort,  que  l'édi- 
tion imprimée  porte  ët^y,  un  habillement. 

i^y  devenir  sombre  et  obscur,  s'pbscurcir,  en  pariant  de  la  vue. 

L'œil  se  couvre  de  ténèbres  pour  un  seul  regard ,'  il  ne  peut  juger  de  la  beauté 


-V- 


1 


Î50  iJJ^y 

deta6giire,car  eilelvifle  d*imtel  édatcpi'ette  brâle  d'an  Cea  meurtrier  le  eoeor 
et  rame. 


{^•l^  jument  qui  n'a  pas  encore  porté.  —  A.  G.  ab.  Лл^^  U 
{jумJу»  ^yà  puisse  ton  cheval  ou  ta  jument  prospérer. 

Pyj^^^  feutre  qu'on  déploie  tout  autour  des  tentes  et  des  buttes  des 
nomades. 

\^jfi  fête,  festin 9  réunion  joyeuse;  essence  d'une  chose;  cheveu,  poil.  — 

B.  S75.  (^«ХJчЛдj  i^i£fi  i^d^^  à{ôy^  '^  grand  repas  pour  la  nais- 

»        ■■ 

sanee  de  Humaïoun  fut  célébré.  —  ф^  i^^  outarde. 
«9Ц*3  tas.  —  «^М^  charger,  entasser. 
^ЬЦ^  alouette. 
/о^иЦ^  rassasier;  faire  comprendre. 


J'ai  rassasie  les  aflEunés,  et  couvert  ceux  qui  étaient  nus;  au  momeot  où  je  di- 
sais :  je  8Ш8  mort,  je  t'ai  trouvé. 

vj-<H  ^г^  <1Ц) Wy  ti»'  Jy 

Les  habitants  du  monde  se  Dourrissaieot  de  son  sang;  lui,  pour  les  rassasier, 
se  laissa  dessécher  jusqu'à  la  moelle  des  os  (fit  mie  brique  de  son  согрв). 

jyÀiyi  rassasié,  qui  se  rassasie  vite. 
j\Xiyi^  ШНЦ^  oiseau  Ыапс,  faucon  blanc. 

tjl  ^ll^  ^щии»  <^«xJb  jзду!у  «ibb  |05aa^ 

Les  ennemie  des  gens  de  1еоЯҥев,  ce  sont  les  hommes  pars;  ainsi  le  bneon 
blanc  de  l'aurore  apparaît  au  mîliea  de  la  troupe  des  chauves-souris. 

j4аы»  (^^Ц^  jз^Ь^д^^^^  Vm^^  (лУ  Ь^  ^^  prétend  qu'un  corbeau 
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noir  est  un  faucon  blanc ,  quiconque  ne  dira  pas ,  il  attrape  très-'bien 
les  oies,  sera  traité  avec  mépris;  s'il  dit  qu'il  fait  nuit  en  plein  jour, 
celui  qui  ne  s'écrie  pas  :  ô  roi ,  vous  avez  raison ,  sera  repoussé. 

(J^^ÿ  fêter;  ruer.  —  B.  436,  lo^-ljl  Лк^J^^j^\  v^l*  lj'^K^  Д 
^лХ  дjj^г  son  cheval,  ruant,  se  détournant,  s'abattit  au  milieu  des 
siens.  —  A.  G.  i3i.  i^àJiài  Ь4^:>ЬЦ^  ]^^^^>S^  aJuuk^U  dU^^T 
ie  coup  atteignit  la  croupe  du  cheval  ;  celui-ci  rua  et  s'abattit. 

Jj^^.yi  insatiable  ;  qui  ne  comprend  pas. 

En  vain  moi,  pauvre  affligé,  je  regarde  son  visage  beau  coaime  la  lune;  mon 
œil  insatiable  reste  comme  8*il  n'avait  rien  vu. 

/44гу»  être  rassasié;  être  plein;  comprendre.  —  B.  989.  «^l  4s^ У^ 
^J^^Т  У^>^  à)^y^  {j^j^^^^ь^Ъ^  j^  l'eau  étant  à  son  plus 
haut  point,  je  montai  à  cheval,  entre  les  deux  prières,  pour  aller 

voir  l'inondation.  —  (i^j^^^  fs^ire  comprendre. 
O^^^^  corne,  sabot  des  animaux,  ongle. 

Si  je  comprends  bien,  ce  ne  sont  pas  des  ongles;  il  n*y  a  pas  de  noir  an  bout 
du  pied. 

JIâ^^  melon  à  moitié  mûr. 

sùSi^  fenêtre. 

3yiy^  espèce  de  poésie  sur  le  mètre  remet  mouceddes  mdcsour,  c'est-à-dire 
c9^Ub  (g^^UU  (g^bUU;  informé  de,  qui  s'aperçoit  de. . .  Gonf.  еJ^^У- 

\^yi^  mèehe  de  fouet. 

sàXyijJ  s'arrêter. 

^J^jij^  proie. 

* 

ч»лх^  particule  dénuée  de  sens  par  elle-même  et  servant  à  donner  de 
l'énei^gie,  conune  JLa:»  «^^  tout  droit ,  U^ès-droit. 


л- 
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u:.4HS>  laine  fine. 

/л^»%:>Лjj)Х»  se  démener,  s'agiler.  —  B.  aSf).  t^ii-jl  aj*by  à'^^j^ 
f^ù^  jiy^\Af_  t^%^j^  tjfiij^ un  jeune  rhinocéros  s'ëtanl  brillé  au 
feu,  gisait,  eo  se  démenant.  Le  texte  luiprimé  porle.  peut-être  par 
erreur,  tSy^jx^. 

fJ^Ji^j^.  —  Voy.  ,J.Ла.1,«3. 

i^a)LmU4«S*  Я"'  '^  ''"^*  Я*^'  ^^  démène. 

ià^tf^^-,  J^|r*AJ  trembler,  se  mouvoir,  s'a([itiT,  frapper  du  pied. 

ТгетЫе.  ô  ^evвï,  et  ne  &ie  pas  entendre  les  chariU;  gai-ile-Uti  «le  rian  tiîiv 
qui  oe  soit  permis. 

jJU;i^.f4j  mettre  dans  l'agitation,  dans  le  désordre.  —  B.  ahi. 
<Л\^т  ,^АJ^з\jjи^  (fi*^\!  après  avoir  mis  l'ennemi  en  désordre.  — 
i:Uul^,u3  se  frapper  mutuellement  du  pie<i. 

<Oji*J  tambour  de  basque.  —  •Л^^^^  terrain  b;ittti  par  les  clicvaux. 
ijJ^^IXaX}  se  démener,  piétiner.  —  tiL^-^J  rui.T,  frapper  du  pied. 
jSaj  grande  aiguille. 

_jXfc*AJ  le  rebord  de  la  selle, 
•^ÿфлj  ruade,  coup  de  pied. 

Si,  quand  les  auaiite  de  ses  persëcuteurs  aitroni  rn»>'-.  h  li^mliiin'  de  нкш 
сшц-  est  déBonnais  è  l'abri  des  coups  de  pied. 

AAiAJ  sommet  de  la  tête;  colline  élevée.  —  J-Jл-ну-*  Icrrain  défoncé  H 

rendu  inégal  par  les  pieds  des  animaux. 
t>=*A^  и^^лшкл  séparé:  mis  en  morceaux. 
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I^'IJuo  tremblement, 
j)  vL^  sommet  de  la  tête. 

»|JUj  ornement  que  les  femmes  se  suspendent  au  cou  ou  aux 
oreilles,  parure  de  la  tête;  plumet,  panache. 

^IHm^  f^^^  ë^  *Jj3^  (yblf 


Gomme  une  idole  de  beauté ,  il  dirige  ses  coupe  contre  les  intelligences;  ce  n'est 
pas  une  couronne  qui  orne  sa  tête,  mais  une  ël^ante  panire. 


••    •• 


trembler. 

ЛJ  mettre  en  morceaux;  séparer  le  coton  de  sa  graine. 

JûJlaj  pierre  précieuse;  rubis. 

JuuuLÎ  se  dit  d'un  homme  qui  est  très-enjoué  quand  il  est  malade,  et 
dont  l'arrogance  et  la  violence  sont  extrêmes  dans  l'état  de  santé: 
homme  actif  et  entreprenant,  très-habile  à  faire  ses  afiaires. 


Dans  le  comble  de  la  faiblesse  ton  œil  se  pare  des  dehors  de  Tarrogance;  de 
même  que  parmi  les  malades  on  en  remarque  qui  sont  enjoués  aoddentdlement. 

jyjyf  Jt;  JuUUh  \:>е}<jс}  <^йн?>j' 


L*homme,  digne  de  ce  nom,  voit  sa  capacité  8*aocrottre  dans  les  difficultés; 
plus  le  verre  se  brise,  plus  il  devient  aigu. 

jJU  sueur. 

J^JJÙ^^  (j^ôj^y-is?'  olej^j^ 


Ce  n'est  pas  la  terre  avec  des  eaux  courantes,  qui  se  pr^nte  de  tous  cêtés; 
cWt  la  terre  qui  sue  par  tous  les  pores  sous  Faction  de  la  chaleur. 


ь 


25Â  J^i^ 

Ce  ne  sont  pas  les  étoiles  qu'on  voit  sur  la  voâte  du  ciel,  c'est  la  sueur  qui 
perie  au  feu  de  messoupirs;  hélas  !  il  n'est  point  de  mur  qui  ne  devienne  humide 
au  contact  de  cette  soeur. 

yX^  |«лj  branche  d'une  famille,  d'une  tribu. 

:ij>J  tuyau  ^  conduit. 


Si  des  torrents  s'édrappent  de  ma  manche,  ne  vois-tu  pas  que  les  larmes  de 
mes  yeux  coulent  comme  le  tuyau  d'une  fimtaine  lorsqu'fl  est  plein? 


«flLjkj  peuplier  blanc  ;  pilier  d'une  maison ,  d'une  tente. 
«iLti^^  établir;  poser;  dresser. 


ê 

0  vous  qui  avez  perdu  et  ruiné  mon  corps  desséché,  voyez  les  traits  qui  se 
sont  posés  de  tous  cAtés  sur  mes  membres,  en  partant  de  m<m  cœur. 


viWUjo  s'agiter,  s'ébranler.  —  B.  U96.  ^^гк  аЛj  )oj\Juj\j^  ^уы  з^ 
1шч  4t  "^l^^Hh^  l'ennemi  s'ébranlant  du  côté  de  notre  aile  droite.  — 
Id.  &98.  j^^j^^xl^Ak^  AJMfUi  «fA^lj^  s'ébranlant,  ils  chargèrent 
l'ennemi. 

чЕ\меjАЗ  lien;  jointure  du  bras,  coude. 

^jJjfi  empêchement,  obstacle. 

%2lowo  interrogation;  feutre ile  la  selle,  coussin  qu'on  place  sous  la  selle; 
chose  à  recueillir,  à  ramasser. 

%à^^jj^  réprimander;  retenir;  interroger,  s'enquérir;  planter  en  terre 
un  morceau  de  bois,  un  pilier;  donner  de  l'appui,  protéger. 


-Jj^  255 


On  n^empèchait  penoime  d^agir  comme  il  le  voniait;  quoi  qu*il  eut  fait,  on  ne 
disait  i  personne  :  Tu  as  ma)  fait. 

Sur  toutes  les  routes  qui  existaient ,  plaçant  des  embuscades ,  il  établit  dans  ces 
embuscades  des  hommes  aux  desseins  hostiles,  avec  mission  d*interroger  les 
allants  et  venante  et  de  s'enquérir  des  affaires  de  chacun  d'eux. 


Iwt^^  ou  bien  encore,  dans  le  cas  où  ses  hauts  commissaires  au- 
raient reçu  l'ordre  de  désigner  des  hommes  pour  faire  la  garde  de 
nuit  9  le  chef  de  cette  garde  s'enquerra  avec  soin  de  ceux  de  ces 
hommes  qui  se  Seront  rendus  ou  ne  se  seront  pas  rendus  à  ce  service. 


Quand  ce  fardeau  fait  pencher  Tédifioe  de  son  corps,  il  donne  à  cet  édifice 
chancelant  Fappui  d'un  bâton. 


Qnd  dommage  que  cette  fèri  s'associe  avec  des  im,  quoi  que  je  fasse  pour 
prot^fer  la  troupe  des  anges  contre  la  forie  de  l'orage. 

|Д<йJ%JÖ  marcher  en  file,  à  la  suite  l'un  de  l'autre. 

ij^Jw^  donner  la  vie  à. . .  rappeler  à  la  vie.  —  A,  G.  178.  ^^^âàêjyùjfS 
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yit^ji^^yif^  ^^^^^^j^^^jti^j^^yb^  Ь  c*est  à  vous  de  décider 
si  vous  nous  ferez  mourir  ou  si  vous  nous  donnerez  la  vie. 

«iL«j|«AJ  transpirer.  —  a^^  sorte  de  maladie,  sueUe? 

ЛJ  instrument  avec  lequel  on  tourne  le  moût  dans  la  chaudière. 

1»шАj  grande  dame. 

ЦjЛJ  cueilli;  ramassé.  —  B.  З91.  JUl^^^I^h^^^h^  ^^l:  ^i^^^^^j^ 
|0з)  лял^уöуа  avec  un  arc  qui  se  trouva  sous  ma  main  (qui  était 
comme  une  chose  recueillie,  ramassée),  je  décochai  une  flèche  au 
défaut  de  Tépaule  d'un  cerf. 

«Д^jАJ  recueillir,  ramasser.  —  «^Ц^  <^ч^^1  se  roidir  contre. 


4^^^  А*д^>-^'  ЭУ^^  44iy^  àjiy^ 
^^»^  jицг^З^  ^ibufcijy  ^^:>  jTdLJU 

Celui  qui,  recueillant  les  paroles  des  autres,  en  fera  la  pâture  de  sa  boocbe 
toujours  prête  il  parler,  Fange  le  recueillera  faii-ménie  pour  le  livrer  à  la  fomée 
du  Cea, éternel. 

Puisqu'il  faut  que  tu  cueilles  des  roees  sur  le  parterre  de  sa  figure,  que  ^ 
rai-je?  il  faudra  bien  que  toÎHnéme  tu  lui  rendes  justice. 

/ö^Ц«АJ  frapper  de  la  griffe,  de  l'ongle,  égratigner,  gratter;  envelopper. 


Les  chiens,  dans  sa  me,  tantôt  m*^ratignent,  tantôt  me  mordent;  quand  je 
snecombe,  à  bout  de  forces,  ils  s'ifrrachent  mon  corps  Гпп  à  Fautre,  en  le  tirant 
violemment. 


^^•хJни^  tr*:>  ciJ^-î^-^  ч^j^  ^^  еу^»*^  v4;*5  4^  Aà^  JjЬ^  la 
corneille,  à  qui  était  demeuré  l'avantage,  gratta  la  terre,  la  creusa 
avec  son  bec  et  ensevelit  son  ennemi  vaincu. 
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L*araignëe,  enveloppant  de  sa  toile  la  plante  appelée  eVMk  (abeinthe),  lui 
couvre  la  tête  avec  ses  fils. 

(jj^^j^t  {Jt^^^j^  arracher  avec  l'ongle  ou  la  griffe;  grimper,  en 
s'aidant  des  ongles  ou  des  griffes. 

jb^  ongle. 

\gy^  peau  des  animaux  et  des  fruits. 

La  chair  et  la  peau  s'étaient  séparées  sous  la  violence  des  coups  qu'il  avait 
reçus;  ses  membres  étaient  devenus  rouges  par  l'effet  des  ^ratignures. 

/4^jЛJ  espèce  d'absinthe. 

Л^jJЬ^  vivant,  vif,  agile.  —  jy^  iûi^^  â^'  f(sS^ ^j^t^>^\x^^  гЦ^ 
(jмЦ^  l  ш  ij  •>  silx^s  д>н^  jjih^\  il  n'est  personne  dans  le  jardin 
des  vivants  qui  prise  l'humble  nénufar  à  l'égal  du  ciel  verdâtrê.  — 
^Jl^^  action  d'être  vivant,  vif.  —  B.  s 5.  t  J^Д^jЦ^^Р  <4U^T 
^Jч^!  (j-U;lf  *-fep;-»-  fc^tjt  bjit^  *>^^'  yUaLi»  de  son  vivant^  sultan 
Ahmed-mirza  n'avait  pas  de  rapports  avec  d'autres  femmes. 

(^'^Кх^^jö  en  vie. 

^У^j^  âme,  vie. 

J  vivifier.  —  ^ii^^A^  être  vivifié. 


Si  le  .pardon  couvre  mes  péchés,  être  rendu  à  la  vie  me  serait  pénible. 

?j^  ëpi  qui  reste  dans  les  champs  après  la  moisson  ;  tige;  brin;  fil. 
glaneur. 


AJ  profond. 

DiGT.  тиик.  17 


t 


La  pniesanle  embarcation  s'étaol  niiee  f 
entendre  od  mngiMement  formidaUfc. 


тоиует-Ч!!. 


j«ö  rapide,  prompt;  genou. 

wA^i  ,x-!  ij^i  .рмЗÿ-j^  j;,t 

Le  pauvre,  eonfflant  dane  sa  oiain  nver  su  boiirhc.  serrfliil  » 
contre  M  pinlriiie. 

*il*J>*j  genouillères.  —  A.  G.  >^.  J^>pj  -^^^y.  i 
sarts  et  de  geoouîllères. 


tmii  (lp  fuis- 
loquflnt. 


f^yifi  fumier  des  animaux;  bruit  qu'on  bil  ii\r-<:  sa  botichf  i>ii  я 
tsojAJ  chameaux  attachés  À  la  file  les  uns  des  aulrcs, 
i$^^-tr>  hride  d'un  cheval. 

iji  ff  *iV iMiJi J ,  tfA^AJMi  s'éloigner,  sVcurter.  !i<;  ranger. 
<il>^^^i.jy  hâter;  pousser  avec  les  genoux. 
tÙ^jM  enfiler  des  coquilles,  ranger  en  files. 

IjM^  dent;  inslrument  de  fer  dont  se  servent  ceux  qui  travaillent  le  liiï. 

—  ^1^*3  entraves.  —  ylfb  ifi-tii  sandales.  —  ^y  lT**  cure-denl. 

^«jIXmju  renversé,  à  l'envers.  — j*ie-  \jijy  joj^jUUi  »Лш\J\ÿÿ» 

jiltftfjji)*^  quand  on  l'aura  partie  de  celle  tuanii^re.  le  front  ceint 
d'un  bandeau,  on  la  fera  monter  li  l'envers  sur  un  bœuf  bon  mar- 
cheur, et  on  la  promènera  dans  les  rues  et  dans  les  quarti(>n  de  la 
ville. 

«jМ^кмьАJ  prendre  avec  tes  dents. 

>i)s>St.AJ  faire  un  trou;  délier,  dénouer. 
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Gommeaipoiirraie-je  ne  pas  me  démener  dans  Гатош*  que  j'éprouve,  puisque 
mes  entrailles  et  mon  cœur  ont  été  percés  à  ia  longue  par  les  épingles  de  la  sé- 
paration? 


Saisi  de  compassion  il  avança  la  main  pour  le  délier  Ininn^e,  voulant  voir 
s'il  était  mort  ou  s'il  vivait  encore. 

èjLj^  trou, 
femelle. 
kJ  ruelle. 


tAj  barrière,  barricade,  ce  qui  sert  à  boucher  —  B.  Д5.  l^cv^l^b  ^'^уьг^ 

sur  le  derrière  de  la  maison  dans  laquelle,  était  entré  le  mirza  pour 
satisfaire  ses  besoins,  il  y  avait  une  porte  où  l'on  avait  élevé  avec  du 
bois  une  barricade. 


s^» 


AJ  charpie. 

a5  remplir,  entasser;  refouler  en  désordre.  —  B.  377.  j^^^^l^h! 
fKi^^yL^  fS^^  Jчиа^  «гн^еЗ  AÂfriU^y  refoulant  en  désordre  les 
piétons  vers  leur  citadelle,,  ils  les  firent  arriver  au  pied  du  rempart. 
là.  96.  iukCj^JUw^jU^  ^UUf  ёjj^ушш^^  (:3!i^UUtfl  ne  te  fie  pas  à 
ton  ami,  il  emplira  ta  peau  de  paille.  —  (>W4^  s'entasser,  8*accu- 
muler,  se  ramasser.  —  B.  996.  ч>-^У  {^.^j^J^  ^(gf»4^j^^yr 
^^^Аз  Аа»)1д;д  l'aile  gauche  ayant  traversé  les  défilés ,  vint  s'accu-: 
muler  auprès  de  la  porte.  —  U.  З7З.  ^jULâb  ^UitH4^  jI^^a^xp 
ö1г>^  iSj^^ji  les  feuilles  du  dehors  qui  sont  ramassées  comme  celles 
du  bouton  de  rose  sont  d'un  vert  très-prononcé. 

AsULtAJ  action  de  s'entasser,  presse,  foule;  épais;  étroit.  —  B.  эЗД. 
^Jsit  ку^^^  ^  î'  y  ^v^*^  ^^  ^^  empressement  que,  dans  la  foule. 
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1rs  pieds  de  quelques  personnes  ne  touchaient  pas  la  terre,  sur  un 

espace  de  trois  ou  quatre  pas. 
iJlaj  silencieux;  droit;  seul,  isolé;  fond,  base;  en  dessous;  plAt  i  Dieu 

que...  comme,  à  la  fin  des  mots. 

JЧелюш,  IMS  eileneieneenieiit.  «'eotrelenail  dans  sti  ^lassiim:  eiix.  répMaimt 
son  Dom  dans  les  tranep(wb  de  leur  douleur. 

jj_sJ}l   jLi^  ьК**  iKjJ   AkiLiJJjl. 

Ш1опя  tyrao  1  qoe  ngnifie  une  pareille  JDJuslice?  MpIs  la  conlÎAiice  dans  Imi 
cr^aleor  et  ne  dis  mot. 

A.  G.  i6i.  -^ÿj^  >^^y^t£jj\  vous-mêmes,  tenez-vous  droiLi. 
—  M.  5g.  i^t^jj?  liW  •>чи"  tf'  Л  Seïd,  tîons-toi  tranquille! 

Ceux  qai  étaient  libres  se  mireal  è  nurclier  d'un  pas  rapide;  un  prisonnier 
resta  seul  dans  la  cage. 

^y  dW  tenir  droit,  planter.  —  B.  'i  ^7.  Jg^j^-W.»  (Sj^  ^^is^^ 
VyJy3  «ДаЗ  tf-fr^Utj  Vj^  l^ftW  4*^j*?  tf^y  ""  sallimbanqiip. 
plaçant  sur  ses  rms  le  bout  d'une  percbe  longue  de  six  ou  sept  cou- 
dées qu'il  tient  toute  droite. 

tinXAj  sarment. 

«jX^Aj'lXAJ  jeter  un  coup  d'œil  rapide;  se  Icnîr  droit. 

^IXu  épine,  plante  qui  crott  autour  de  knrrlii  et  sur  laquelle  on  re- 
cueille la  manne. 

i^û^Xaj  bottine  faite  de  cair  et  de  feutre. 

I^Xaj  cercle:  côté. 
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Je  suis  ai  notoirement  connu  comme  chargé  des  chaînes  de  la  folie  qu  en  tout 
temps  une  troupe  de  Ferhâd  et  de  Medjnoun  est  réunie  autour  de  moi. 

<l^)«XaJ  tourner,  circuler. 

Jl^^^XaJ  roue.  —  A.  G.  1 13.  v^^b^^^ir  aâ^C^^  JJч^j^|;1  ayant 
fait  revêtir  de  fer  les  roues  de  Yaraba. 

д^^Аj  fin,  extrëmitë;  jusqu'à. 

Depuis  que  le  monde  existe  par  la  toute-puissance  du  destin ,  jusqu'au  moment 
où  il  finira. 

liL^LMtXAj  réunir,  rassembler. 

^^  1«>^U> j»pT  JjUjî^^S^I  «5^  jj^ 

Tu  as  beau  vouloir  diminuer  le  prix  des  choses  au  moment  où  tu  les  achètes , 
le  ciel  réunira  tous  les  comptes,  au  jour  de  la  manifestation  universelle. 

vilua^k^Aj  élever,  ériger. 

v>-K-6->  coudre;  planter  en  terre  un  pieu,  un  arbre;  clouer,  rendre  immo- 
bile; rester  indécis,  immobile;  errer.  —  «âUX^  atteindre  avec  quoi 
que  ce  soit;  heurter  contre;  arriver,  parvenir;  valoir. 

Lorsque  son  esprit  pur  eut  compris  ces  paroles ,  il  lança  de  la  terre  et  cloua 
ses  deux  bras  l'un  contre  laulre. 


^\f  juUUji^^t^  j«w^  ^jy>.^\  S)^ 

Ayant  ainsi  préparé  beaucoup  de  flèches  et  de  pierres ,  les  unes  pour  percer  le 
corps,  les  autres  pour  faire  sauter  la  tète. 
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Tandis  que  te  «xi  r«vait  fiât  paavre  et  impaissant,  il  lai  était  arrivé  en  héri- 
tage un  royaume  oonsidérable. 


Lorsque  cette  flèche,  rapide  comme  l'éclair,  parvint  au  but,  ce  décocheur  de 
flèdies  tombf  à  la  renverse. 


Il  se  fit  dans  les  flots  de  la  mer  un  tel  bouleversement  que  chaque  bulle  d*eaa 
atteignit  la  face  des  astres. 

>-  ^j^  Лj^j\^^  u-^•^  Kiiyî 


La  parole  ne  peut  donner  une  idée  ni  dé  ta  bouche  ni  de  ta  joue;  de  même 
qn*un  atome  ne  saurait  lutter  contre  la  splendeur  du  soleil. 


jy  v^ftl^  ff  I  Js^tji^l  Лацлj^  £^a^  il  s'est  trompé  sur  la  nature  de 
quatre  des  vingt-quatre  rubâU  :  il  a  erré  également  sur  la  mesure 
de  quatre  pieds. 


A  chaque  instant ,  le  cours  de  ses  réflexions  le  rendant  indécis ,  il  restait  plongé 
dans  Tétonnement  sur  sa  situation. 

Со personnage,  à  tunique  jaune,  tiens-toi  immobile  pour  lui  rendre  honneur; 
c'est  uue  flamme  qui  s'élève  pour  consumer  les  herbes  qu'elle  atteint. 


2«3 
3  être  cloue,  attache,  s'attacher  à. 

m 

4^2>\1У    J^U.   J^^    ^jу^   aK^I    ^^    ^jly  4^1 

0  Neva!,  pnisqu'en  dépit  de  tous  tes  efforts  tu  n*as  pu  être  réuni  à  Tobjet  de 
ta  passion ,  attache-toi  à  sa  générosité  et  désespère  de  tout  le  reste. 


coudre  ensemble.  —  ^il^ûX^s  faire  échange,  permu- 
tation; arriver  Tun  à  l'autre,  se  rencontrer;  combattre. 

Ki  qui  plante,  qui  raffermit.  —  B.  &o8.  As^j\jjy  эу^^  г.чjУе» 
Лл^\jл\  ^^5^  «^2*4^33  les  vézirs  qui  Bont  chargés  de  rapporter  des 
exemples,  les  émirs  qui  doivent  raffermir  l'autorité. 

iiL«^^>JO  faire  arriver.  —  B.  igS.  j^^^^C^  ^f  (jj^i^  <^^^l  ils  arri- 
vèrent (se  firent  parvenir  eux-mêmes)  tout  près.  —  Id,  ua.  ^jУ^ 
J^У^  il  fait  arriver  le  sabre,  c'est-à-dire,  il  s'escrime  parfaitement 
du  sabre.  —  là.  5o.  iS^j^^  i£^J^  îl  j<)ua  bien  de  la  masse  d'armes. 

ЧХjЗВоис.  Voyez  д6.  —  B.  9.  (j^S^^S  ly^  y^  {^.^(S'^  ^^дjиЬ  ^Ь  — L— 

jy:^  ^j,»Ci)-frX^  AU  (^:»^  J^J  fi^j^jy^  *^ïjt;  fS'J^S  jb  resserré 
entre  les  montagnes,  le-  fleuve  est  si  étroit  qu'on  dit  que,  dans  ce 
lieu,  les  boucs  sautent  par  dessus.  —  Id.  373.  ^^  4-*^Ц- j^цМ^ 
j^:>jL  ^М  аJн^  vW^'  battant  les  tambours,  brandissant  les  sabres, 
ils  furent  près  de  cabrioler. 

АХаЗ  pièce;  tS^  »S^  en  pièces. 

aJ  rond,  cercle.  —  \Ù^jiS^  chose  qui  roule,  roue. 

\Aj!^jjk\j^  rouler.  —  Jысйа1^.ек^  -,  ^^^j^^  se  rouler,  se  vautrer. 

^Ц-лХаj  moulin.  —  лл^-ь^  arrondi.  1 

J^гЛХаj  toucher,  tâter. 

^jл<|J^Хлj  tronc;  fin;  fond. 

(j*HS^JU  égal. 

couture.  —  {Jj^j^чг»  action  d'arriver,  de  se  rencontrer,  de  com- 
battre; valeur.  —  B.  3iu.  ^^oJyiy  i*x<>A^C^  34^*^  ^Хяй^^  J^ 
nous  campâmes  à  l'embouchure  de  la  rivière  Ali-Mesdjed.  —  Le 


36i  «iUA4<y,  J^Nuï 

lexte  porte,  mal  à  propos,  si  je  ne  me  trompe,  ц»^.Jцэ.  —  jь^^СаЭ 
au  moment  de  se  rencontrer:  en  quantité  suffisante. 

Ayant  réuni  sm  année  dans  ce  lieu  «te  nmdez-vous .  il  donna  à  Iouk  ,  ni  quaii- 
lilé  suffisante,  de  qnoi  sobvecir  aiu  frai$  du  voyage. 

Jk^JUXu  cousu. 

a^^  jusqu'à.  -"V^. 

t(^l  âlyM  AttJ  Ij^  l»A«jM 

Ses  fondaliooe ,  assises  sur  la  roche  la  plus  dure.  descen(l>.>iit  jusqu'au  (<ни1  des 
eani;  ses  remparts  d'ader  s'âèvent  juM|u'aux  cieus. 

«^Aj  plume;  langne. 

.^jУ^  ëclaireur.  —  B.  û5o.  jjцjjJн-S'j.^î.  j1лjу.  _ÿ«^^як*j  liUtijityj 

<o5  leurs  éclaireurs  apportent  la  nmj^ollo  <|ui- 

"S^K*^  besoin;  demande;  désir,  souhait 
jLcA'^kAJ,  «Д^У^  demander,  recberrfapr,  désirer. 

Lorsqu'ib  eurent  fait  connallre  le  but  Ле  leurs  riébirtt .  deuiaiidaiil  une  l'^fMiisf . 
ils  baissèretit  le  tMe. 

0  ma  belle,  je  ne  suis  plus  eu  tcm  |>oiivoir.  mais  je  v«uk  y  renlrer,  mr  je  ne. 
désire  pas  dans  le  oronde  d'autre  шаОп^не  ijue  loi.  Si  jaiueis  le  jaloux  qui  l'ob- 
serve tombe  entre  mes  mains,  je  d^nii|>Piai  sui-  »on  dos  de  nombivuse*  lanitrrs 
de  cuir. 
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^«>ДаJ^пп  jour  que  sa  chèvre  avait  disparu,  il  se  mit  à  sa  recherche 
et  arriva  auprès  du  puits. 

JÖ  mendiant. 
j|^клj  valeureux,  brave. 

fou. 
sy^)jAj^X(3  devenir  fou. 


•      «Г 


En  proie  à  la  dëmence,  fai  cherche  de  tons  côtés  mon  cœur  ^aré;  j^ai  fouille 
successivement  les  montagnes,  les  vallées  et  les  déserts. 


5  ^J^  J^' 


ô  mon  cœur,  maintenant  que  tu  es  devenu  fou,  que  feras-tu,  si  cette  péri  ne 
te  fabrique  pas  une  chaîne  avec  ses  boudes  de  cheveux? 

jL«^^xLo  se  tenir  fixe,  cloué. 

^1Ллj  drogman,  interprète.  —  A.  G.  79.  ^Lfc>  j  C  »  >%  KjUm  jj^^  ^ 
yjQ^yjLjt\  ^Ltn^  Lf  ^  J0ц;1  est-ce  Djenguiz-khan  qui  t'a  dit  cela  ou 
bien  un  interprète? 

stfjuj  trouer;  diviser  en  petits  morceaux. 

уÿ^jуЛJ^  se  fatiguer  à  regarder,  prolonger  ses  regards;  attendre. 

m 

Tandis  que,  placé  sur  le  bord  de  cette  eau,  il  regardait  dans  fattente  de  ses 
compagnons,  sa  figure  se  réfléchissait,  plongée  dans  Tonde. 

^j^  trou. 


Збб  Ji^^ 

S'il  vîenl  k  vieiHir.  les  rides  neal  sur  м  tète;  de  la  lèle  aiu  pieda  il  est  inmé 

«ДаЛаj  traces  des  pas  d'un  cheval;  indicatioa  placée  sur  la  route. 

aLw  traocbe.  —  ^U^X^s  un  petit  morceau,  ud  peu. 

i^jJLaj  troué;  divise  en  morceaui.  —  c:^^  (-^^  tout  en  morceaux. 

Le  peuple  aflnût  de  tooa  cAtës  d  tont  le  monde  était  en  marche;  la  roule 
âait  lonte  trouée  sons  les  traces  des  passants. 

lAJ  édifice  voulé.  —  fi^  fi^  goutte  à  goutte. 

t0^(j^y^  tK  •àj-ijtâjM  1ш*  (iW  •^ 

Le  sang  de  шмв  lannes,  qui  tombe  gmitle  i  gonUe  впг  la  lettre  dç<^  adieux . 
est  cunme  eee  бшШев  de  roee  qn'nn  enfont  range  symétriquement  аш-  des  feuille> 
de  papier. 

tl«j  juridiction  ou  fief  d'un  ordre  inférieur. 
jкхЦ^  compatissant;  faible,  languissant. 

Mes  rivani  tombent  en  déhiUaDce ,  en  laissant  voir  une  grande  agiLtlion:  tnns 
avei  rasmré  mon  cœnr  snr  la  tiisle  fin  qni  m'attendait  dans  l'itolenieiil. 

Adiea  le  Ьо(Цоп  de  rose  stHiriant  !  ii  n'est  resté  dans  mon  oœurtjuf  Ifs  ëpines; 
i  part  ce  qui  la  diianne ,  qn'y  a-t-il  dans  le  monde  pour  mon  âme  lan^ii^anle  " 
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ça  est  ou  ça  n'est  pas. 
Q^  aiguille  à  sac. 
/&4ÿ  empêcher,  retenir,  arrêter. 

Ne  cherche  pas  à  empêcher  mon  cœur  en  proie  à  la  démence  de  s'affichor  pa- 
bliqaement;  ce  pauvre  fou  serait^il  amoureux,  s'il  craignait  pour  sa  réputation? 

44tj^  (^^  U^W^  (:?v^  b^UI^I  ^^\j  aUw  celui  qui  ne  retient  pas 
sa  langue  pour  garder  les  secrets  du  roi,  sa  tête  s'en  va. 

Piquant  avec  la  pointe  qui  garnissait  le  bout  de  sa  lance  le  poisson  sur  lequel 
repose  la  terre,  arrêtant  avec  son  dard  aigu  la  révolution  du  ciel. 


Quand  il  entendit  r^iiner  à  son  oreiHe  la  mélodie  de  Tamour  et  de  la  passion , 
il  ne  put  retenir  le  déluge  de  larmes  qui  s'échappait  de  ses  yeux. 

jy^  fer.  —  (^\^  ^у^  espèce  d'épines  de  fer  ou  d'acier,  à  quatre  cô- 
tés, qu'on  jette  sur  la  route  de  Tennemi. , —  ^jij^jy^  coin  de  fer; 
l'étoile  polaire.  —  i^Lt^  ^у^  espèce  de  canard. 

«.V-A.^  barque. 

vii^aAïjJL^AJ  trébucher.  —  â^  tranquille,  reposé,  paisible. 

Si  ta  portes  ta  pensée  vers  Tinfidèle  et  le  musulman,  sache  que  le  premier  n  a 
pas  le  désespoir,  et  que  le  cœur  du  second  n*est  pas  libre  d'inquiétudes. 

A.  G.  137.  (S^yf  ^^  iâ^^  ij^^^^  ^S^'  Ourguendj  était  flo-  Д. 

rissante  et  le  peuple  était  paisible. 

ДJ  séjour;  repos,  pose.  —  ^ÿА^  posé,  reposé. 
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^А^Ккклл  clariâer. 
t^-M  égal,  pareil. 

jWJ)  W  Ь  j1>jг«  -i^  ,£^y 

Lor§qa'it  fit  sortÎT  da  bélier  le  retour  périodique  do  prialempe,  !•  nait  et  le 
jour  forait  égaux  dans  м  bdance. 

jLt^jJLuXJUj,  «^LuXâju,  «jJl^^jJLwUXaaj,  «Д^иЯ^лJ  peser, 

meltre  en  balance. 
tiïXiXiAJ  être  égai.  —  Jк*аJЛ£*43  chercher  à  égaliser,  s'égaler  r('ci[>ro- 

quemeDt.  —  ^fiЫii^  ^S^i  pareil;  compagnon. 
V.-  i^j^^M  Dieu. 

^&V)kXÂ.Aj  entendre,  écouter.  —  Jи»х£*бЗ  aplanir. 
3^kXJUj  bout  de  nez. 
tiL«>uLAj  peser;  considérer. 
j^Jm  étrier. 
,\  j.tSXi^  la  mer. 

^_;^^IÀaj  instable,  faible,  sans  force. 

jj-j-*  ukr*  '>(рЕЕ-*л1,  tw-i-»  (Л_Л*-»- Jj-iU^W 

Chaque  rameau  вес,  daiu  la  plaine,  e'embellil  au  souffle  du  zéphyr;  q<iaul  à 
ПЮП  corps  affaibli,  il  reste  nn  dans  la  vallée  de  l'^arement 

/&À*J  se  reposer;  parier;  tomber  de  fatigue. 

jÿ10*_й1  [j\tj-*  lAjjy^^J^»  jy»ji  fO-*1  «-*a_i 

tfWî  f!>jàt^  ^!»jы  J>1  J«  l*-U*3  |<n5  til^a  Aj5' 

Gomnirait,  après  avoir  tourné  de  chaque  cMé  dans  la  rue,  ronuiie  la  Гпшр*' 
de  mea  soupirs,  m'an-tterais-je  on  instant  dans  cdte  même  plac<?.  сошше  1» 
poussière  lorsque  le  vent  se  cdme  î 

'  W-*»gj  JfO^y  tf'>Oi*3  ^1  Aâ. 
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Il  dit  :  Doboez  aax  soldats  une  double  part  de  ce  trésor;  car,  ils  ont  eu  k  sup- 
porter de  cruelles  fatigues  pour  accomplir  cette  entreprise. 

Si  tu  dis  que  ton  ardeur  ne  fi&iblira  pas  dans  cette  voie ,  conduis-toi ,  au  moins , 
avec  la  plus  grande  circonspection. 

(y^jyùJk^  faire  reposer;  faire  parler. 

Lorsqu'il  eut  soulagé  son  cœur  des  préoccupations  du  gouvernement,  des  mes- 
sagers firent  parvenir  aux  soldats  Tordre  de  se  mettre  ea  marche. 

viLabj^^jo  coudre;  embrocher;  s'enfoncer. 

^jХнР>л  ^Wî  лjч^Ы  vb>^ 

Chaque  épine  s'enfonçait  dans  son  pied;  les  épines  s'accumulaient  sur  les 
épines. 

"^^jy^y  ^Ьз^'  ^^^^  cousu,  piqué. 


Si  je  ne  gémis  pas  la  nuit,  il  ne  faut  pas  s'en  étonner;  celui  dans  le  cœur  du- 
quel s'est  enfoncée  la  flèche  de  la  séparation ,  il  lui  est  bien  difficile  de  respirer. 

«^1д>е^  tordre;  enfoncer  dans. 

^jjуЬ^  rond  ;  tige  de  bois  ou  de  fer  qu'on  assujettit  fortement  au  miUeu 
de  la  pierre  inférieure  d'un  moulin  à  bras;  tordu;  courbé;  fiché. 

^^J:^  уймнЛ^-ft-X-ftJ  \:>(s^\  j^^^^лjj  4y^ 

Ces  brfdnres,  qui  sont  sous  le  coton,  ce  sont  les  direms  fixés  h  la  ronde  sous 
les  placets  que  le  chdkh  adresse  h  un  tel  amoureux. 

byKi  chameau.  —  ^^^^^^^hh^^J^I  ^^^.  а»><иЬ  iS^^^.  J^' j*6?'  *^ô%  il 
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façoDaa  des  selles  pour  les  chevaux  et  appliqua  les  сЬашеаох  au  prt 
des  fardeaux.  —  jtf^i  «^  espèce  d'épine  sur  laquelle  on  recueille 
la  manne.  —  ^ÿ  »y^  autruche.  —  Ьj^  t^  espèce  de  héron.  — 
-p  B.  363.  jУjзЛгл  ЬуЗ  »^*з  jïi^J  yUJ^  »»yLu-,A**  j,>  o■J^^  *^ 

vient  ensuite  le  *at4M  (espèce  de  héron),  que  les  TurLs,  résidant  dans 
Hudoustan ,  appellent  tivi-touma.  —  jlrb  «y-^-ï  plante  d'une  odeur 
fétide.  —  i^^-c^i^  insecte  qui  ressemble  k  la  sauterelle. 
Dnpécbement,  défense. 


,  *C^,  »  jusqu'à;  poids;  quantité:  à  l'égal  àf. 

DepnJs  le  pigeon  nunier  jusqu'il  la  colombe  el  au  mssigTinU  bien  plus,  depuis 
la  feuille  аея  arbres  jnsqn'è  Ta  roee. 


Je  ne  pense  pas  qn'il  y  ait  un  pécheur  comparabli'  it  п)пj  :  je  ne  trouve  т^лн- 
pa>  de  pécbéa  qni  pniseent  №е  comparés  k  mes  pernles. 

A»-I^jl  d'une  manière  différente.  —  «^j^^,  м>:>;1  à  1»  suite 
de 

*_ïti^  déguisement;  fraude,  mensonge. 

vL^  don ,  cadeau. 

^Ié[;l^  qui  court  toujours. 

^ItU^  petit  poisson. 

^^>^V^  frapper  de  la  main  et  du  pied:  s'agiter. 

t^lfU^  vêtement  plein  de  pièces,  haillons:  courant;  coupant  la  tête. 


Je  п  ai  d'autre  cbaussure  que  la  plante  de  mes  pieds,  qui  est  biessëe;  je  n*ai 
d'autre  vêtement  que  ce  vieil  habit  couvert  de  pièces. 

i^yjL^  A>4w  аJÿЦ*  й*^^*^^  J^  ^У^  (^  *^  U^  ЙЯ^«  V>-  une 
belle  personne ,  fût-elle  couverte  d'une  tunique  déchirée ,  n'en  serait 
pas  moins  belle;  la  rose  est  toujours  belle,  malgré  sa  robe  faite  de 
pièces  et  de  morceaux. 

JL5W  V  >  чjЦ^  4**^  ^  précipite  contre  l'ennemi,  qui  pousse  son  che-  -y 

val  contre  lui;  invasion,  incursion;  courrier,  postillon.  —  A.  G.  79. 
j^«>JLmi  4д^Ц*  I^^Â^  <il  Д  4t  jj'ÿjj\ИjЗ  ils  firent  une  course  subite 
contre  les  faubourgs  des  Turkômans. 

^^^»  cardeur  de  coton;  homme  qui  a  recours  aux  déguisements. 

jj)i>oU.  fin;  but.  _  B.  uoi.  ^з^j^  i^o'-WS  J3^W  ^^и^З^^Цл^ 
nous  nous  arrêtâmes  pour  donner  des  instructions  k  l'armée  (pour 
déterminer  son  but). 

jукЛ:^  vent  et  pluie. 

/S^ijj^itjlgw  souffler  en  tempête,  se  déchatner,  en  parlant  du  vent,  de 
la  neige,  de  la  pluie. 

(jàj^yÂ^b^  combat ,  violence,  action  de  se  frapper  à  coups  d'épée.  B.  5o. 

^^j[yÂ^»  faire  des  armes,  battre.  —  ^^^^yjt^i^  s'entre-frapper  à 
coups  d'épée,  se  battre.  —  B.  17.  c^û^-iç?  >  b^^jj^^l  cm^^^^S^^L 


au  combat  de  Yad-Kiijit ,  il  se  battit  très-bien. 

^Ssrj^^^  combat  à  l'épée. 

UL^^  V  9  h»9-âjI:^  irruption,  vent  violent»  trombe  de  neige;  cheval 
noir  aux  allures  rapides:  combat;  avant-garde. 

Le  khan  du  mont  Djoiida,  faisant  entendre  ia  voix  des  escadroDs  de  TouragaD, 
6t  irruption  dans  le  domaine  des  prairies. 
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^Ifj  par  suite  de  l'attaque  Docturne  du  roi  de  Tbiver,  la  troupe  du 
Zoroastre  du  feu  a  été  emprisonnée  dans  la  citadelle  du  réchaud;  et, 
JL  à  cause  de  l'invasion  de  l'armée  de  Rphraeii.  Im  ^ilduts  du  Mnjdpli 

des  étincelles  ont  disparu  dans  l'obeciirilt^  de  la  nuit. 


'Л  éon  qu'une  Mffiibre  nuit  se  rt^[inndait  <1r  tonli'  pert  ovec  son  cnr- 
tégt  de  vent  mt\é  de  plnie  et  de  oeigc. 

(g^y^A».  <jui  fait  une  incursion. 

/ц1Дj1^  s'agiter,  se  démener. 

/irfijylyl^  faire  rag^  —  B.  аЛб.  v'^j-JчЦ-  *^' j'«  л^л^ьг^А»- j'-c 
(с5'^Л*1;  jusqu'au  moment  de  la  prière  du  soir,  la  neige  tomba  Л 
tel  point,  en  faisant  rage,  que Pi'iit-otre  faul-il  о!лЛЦ-- 

/A4;»  se  hâter,  courir,  faire  coun'r;  frapiter  à  coups  d'épée;  couper. 

'Puisqu'il  a  tiré  le  glaive  meortrier  pendu  я  snn  cMé. .  poun|uoi  |-еГи^гаJ(-11  de 
loi  Gooper  la  l£te? 

_>4-y_yLii  (ftS' j  jU*t«*  t^-M:'  ^i-***^ 

Q  tenr  dit  :  Failee  donc  ce  que  vous  роштгг  Taire;  eiiivaul  que  vous  le  JHgerei 
i  propos  vooB  pendrei  ou  vous  dëcapilwei  ceux  que  vous  tmuvereE. 

Il  pom  le  pied  h  terre  e(  entra  vite  dans  }p  rhAleeu  ;  dans  ea  maio.  une  ^pée 
menrtnire  qui  avait  conpé  1«  ttte  des  ttitw. 


vdL^^ybL^  de  manière  à  courir.  —  B.  17&.  <^u^y  JЦц^j^^Ь^ 
jз^  jty^  ^^УЧЦ*  ^'  1*^  le  dessus  de  ces  montagnes  est  assez  uni 
pour  qu'un  cheval  puisse  y  courir.  —  (^jуЛ^  faire  courir. 

Il  fit  courir  en  toute  hâte  vers  Bânou  un  messager  qui  dirigea  sa  marche  vers 
cette  lune  brillante. 

courir  à  Tenvi  l'un  de  l'autre. 


'Л- 


Chacun  d'eux  se  mit  à  courir  à  ]'envi  dans  une  direction  ;  pas  un  ne  s'arrêta 
une  demi-heure  ni  ne  s'assit  un  instant. 

3^v^  bord  du  vêtement. 

v3^^  marqué  d'un  coup,  d'une  balafre.  —  B.  5o.  j^^^L^  (^Цj^ 
iS^y  j^j*^  Ö^Ц*  rtv^b^l  >^y^  \^,^^ул  on  lui  taillada  la  face;  de- 
puis ce  temps,  on  le  nomma  Ibrahim  le  tailladé, 

ol^»  broussailles,  taillis. 

^b'L^  cercle  qui  soutient  la  tente;  planche  garnie  d'un  trou  qu'on  passe 
sur  le  pilier  de  la  tente;  associé,  joint. 

JbL^  fourche,  fourchette.  "7^ 

^b'L:^  morceau  de  bois  sur  lequel  on  trace  des  lignes  pour  faire  des 
comptes. 

JIâjI^  sol  d'une  vallée;  sommet  inégal. 

^^y£^{s^  fruit  du  lentisque. 

/S^'^L^  crever,  se  fendre.  —  ^^Ц»  tenailles. 

W'I^  engin  de  chasse  ou  de  pêche  ;  tente  noire  et  ronde. 

/^L^  attacher  deux  choses  ensemble,  se  lier,  s'engrener,  se  rencontrer. 

^»  trépied  auquel  on  suspend  une  outre. 

jУХкА:^  fente. 
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Jъ^'  j<^<^  pavillon:  tente:  manteau,  enveloppe:  espèce  de  moineau. 

_^,  tl^'bruît.  son:  appel,  convocation;  messager:  ravin  escarpé. 

I  Loraqa'il  eut  soul^^é  son  cœur  Aee  pr^oecnpatioDi  dii  gouvernement .  des  mc»- 

eagera  firent  parveoir  ani  soldais  l'ordre  de  м  mettre  en  marche. 

B.  i3g.  (jÿлл^  If^  «;jъна  (,.1ниц^  (^Aj!tj\s^  sorliint  dps  ravms , 
nous  montâmes  sur  un  terrain  uni.  —  !d.  ifti.  lâ,3^U»-  иЦjЬ у^ 
dans  les  ravines  qu'a  creusées  l'eau.  —  A.  G.  i  35.  j^-^  £A-1  t^i 
jjJjj  ,£j^'jyi  tsj^yi  {g'^^jt^fi  ses  deux  rires  sont  psrarpées:  en 
quelques  endroits,  elles  ont  cent  coudées  de  hauteur. 

j»  tissu  d'une  qualité  inférieure. 

jt;l^  gai. 

jUt^l^  écbo. 

(jg-i-Lu^l^  favorite.  —  B.  ai  i.  a^LâI  ^UJU  ^ШjJаJ ^  ^<>ЧjУ&.«ÿС 
jз^  (j*^^'^1ХŸ***Ь^  iS"^^  parmi  ses  concubines  était  Letif-sul- 
tan-Agadjab;  c'était  une  de  ses  favorites. 

^.^.aJj»  broderie  d'or  dont  on  orne  le  collet  et  les  bords  de  la  tunique, 
la  tunique  elle-m^me.  —  j>  {fi\ff-^  tfw*— ^-Ы  jÿЛу — ^Л  •ЛJ^  Ь 
цjч  JjС^!  чЧj^  t^tf^l  >а^Ц}^J^  (^^>^  ^^Ь^  iji^-!!^»^^j  tant 
que  le  satin  azuré  du  ciel  resplendira  des  fils  d'or  du  soleil,  que  des 
broderies  soient  cousues  autour  des  épaules  de  vos  esclaves. 

Quand  )e  goieil  a  fait  du  cr^uscule  une  bordure  brillante  pour  eee  ravons  d'or. 
j  cette  bordure  a  du  ы  couleur  rouf^e  aux  larmee  des  aectalenrs  de  l'amotu*. 

■^  ^y^,  ^-y^'  ^-i^i^  jet  d'eau:  tente,  petite  tente  appelée  Lnlenderi ; 

troupe  de  rabatteurs  à  la  chasse:  rangée:  file:  troiip<-:  honneur; 
élévation:  quantité:  degré:  place. 
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П  faut  établir  un  cordon  de  chaseenrs,  qui  bouleverseront  tellement  l'espace, 
que  ta  race  des  fourmis  sera  entièrement  extirpée  de  cette  plaine. 


VJt^P'ciJ^^O^  à^^  U^J^  ^J^  (^^>>Ь 


En  voyant  de  tous  côtés  la  troupe  de  ses  dis  former  un  oerde  envahissant, 
j'ai  compris  que  son  œil  donnait  la  chasse  au  cœur  dont  il  voulait  faire  sa  proie. 


mon  Dieu,  je  n'étais  pas  et  tu  m'as  donné  rexistence;  je  n'étais  qu'un 
enfant  et  tu  m'as  fait  entrer  dans  la  troupe  des  grands!  —  jU^t^ 

à  chaque  époque  où ,  parmi  les  dignitaires  de  la  maison  du  sultan , 
on  choisira  des  hommes  capables,  dignes  de  commander,  intelli* 
gents,  pleins  de  sens,  et  des  sujets  à  la  hauteur  de  leur  place,  judi- 
cieux, d'un  esprit  exercé. 


viU-^S^b^'o  4Р^^з1  U^y  à 


Comment  traitera-t-il  sans  égaixis  un  grand  homme  qui  est  chez  lui;  comment 
accorderait-il  à  un  petit  des  honneurs  exagérés? 

?  JUJA^^  ^^^yiчS  des  scribes  de  la  troupe  des  Ouîgours.  ""i^ 


tixAyJis^  pousser  un  cri,  appeler,  convoquer;  aiguiser. 

\SS5i  ^^  ^yKi  j^  4^^^Ц- 

Belle  conune  la  lune,  ouvrant  ToriHce  du  puits,  elle  s'écria  d'une  voix  affec- 
tueuse :  0  toi  qui  es  affligé  I 

18. 
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Invite  dans  ta  propre  maison  une  nombreuse  compagnie;  aie  soin,  en  même 
temps,  de  t'occuper  de  sa  demeure. 

ЗзУ^  espèce  de  chaussure  de  cuir  cru. 

lU^  bronze. 

j^u^  monceau;  multitude.  —  jj&Ьз^^Ц.,  j^Ц-  dispersé. 

/o^'^LmL^  entasser. 

/0.^6»  être  agité;  s'égarer,  perdre  l'esprit. 

si  ^^  temps;  mesure;  sain;  entier;  redressé,  en  parlant  du  bout  d'un 
arc  qu'on  redresse  en  le  soumettant  à  l'action  de  la  chaleur. 


Ce  n*était  pas  une  terre,  mais  un  espace  grand  comme  mille  fois  le  ciel;  en 
dedans  brillait  une  lumière  éclatante  conune  dix  mille  soleils. 


Leurs  langues  allongées,  qui  ont  la  parole  grasse,  фп  se  mesurent  par  leurs 
saillies,  ressemblent  à  des  sabres  dont  la  lame  a  été  finottée  dЪoile. 


B.  Д8э.  jij^o<^\  (^^чЛдJ^  ^^  ày^j^  îls  ne  font  pas  leur  dé- 
charge en  mesurant  un  point  dans  l'espace.  —  A.  G.  &6.  JuSL^^ 
t  joI^Va^I»  (s-ijyi  lui  ayant  fait  tourner  la  face  à  ce  point.  —  B.  1 39. 
^^Сj^,j^уь  ^j^Ujj  {^^i^&4$^^^\  quel  dommage  peut-il  résulter  de 
trois  personnes?  —  li,  Ix.jyiy^i  juaaj  ^y^l^  j&^l  bt^^  \JL10  pour 
la  salubrité  et  le  climat,  il  n'y  a  pas  de  ville  comparable  à  Ouch. 


Son  œil  brûle,  au  feu  de  ce  visage,  l'intérieur  des  cœurs;  ou  bien  il  rend  leur 
cambrure  naturelle  à  Tare  des  sourcils. 


^t^lêU^  pièce  de  bois  garnie  de  trous,  dans  lesquels  on  fait  passer  les 
soutiens  de  la  hutte;  tente  en  clayonnage.  —  A.  G.  171.  «X-JLS" 

^\sjys}^\  i  jаЛ»!  r>Lu^>  '^  t)^--!r^  j^'>Ц-  à^j^yi  11*хя^1 

jl  ^UL»  ^Ц^  ^[^Ьж  les  tentes  de  ceux-ci  qui  demeurent  dans  le 
village  et  de  ceux  qui  demeurent  sur  la  limite  de  Sagan-Koum,  dans 
le  Kboraçân,  servent  d'habitations  aux  Turkomans  Sagans.  -y 

^lêU^  entraves.  En  mongol,  jour  de  fête,  blanc.  Gonf.  uILlt.  ,^ 

J^ltXxL:^  troupe  tjui  forme  l'arrière-garde.  —  B.  1 3 1 .  J^l  J^L>j  J^t^  -  V 

«fi^tX^t  VH^^!  J^^  (^Ц>^  "^us  étions  couchés  sans  méfiance,  n'ayant 


posé  ni  garde,  ni  arrière-gardè.  —  Id.  i84.  ^-^JГ^н^  ^tà^y»j^ 
^Js^l  <^3->  (j)^Jз1«>^1^j^«ХJj5" chaque  division  était  chargée  de 
former  Tarrière-garde  pendant  une  nuit  et  un  jour. 

/лАjАУх^  appeler  à  haute  voix,  crier. 

^^»  héron.  Gonf.  \j  i  [^n  ii  I  r. 

/AA%t\^  réfléchir,  imaginer,  supposer;  tenir  compte  du  temps. 

^^If^^U.  j^Tul^l  fS^\^V 

^l'y^l  Aàf^m\àj\  .^b  4^ 


Ayant  jugé  qu^il  en  pourrait  amener  cette  quantité,  il  enveloppa  ie  tout  for- 

* 

teroent  et  le  lia  sur  son  doe. 

Ч^^^кх^^  son,  voix. 

déterminé;  célèbre. 


l^  avare. 


jjôu^,  ««AxU^  vin;  qui  a  les  yeux  bleus;  épervier. 


Est-ce  donc  la  trop  grande  quantité  de  vin  qui  a  rendu  muet  comme  un  ca- 
nard le  rossignol  de  mon  intelligence? 


jjiy  on  a  surnommé  le  vin  la  mère  des  turpitudes,  parce  que  toutes 


-h 
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tes  mauvaises  actions  sont  engendrées  par  lui.  —  ^^^j^\^  bour- 
reau. —  «^bb^^l:^  espèce  de  canard. 

^■gyAxL^  parasol,  dais. 

^b'U^  endroit  situé  en  dehors  d'une  citadelle  et  qu'on  entoure  d'une 
enceinte  pour  y  vivre  en  paix.  —  B.  67.  ^^ф^  ^л  л  ^iXi^iA  jjу^ 

\ù^\àj^  ^Ь  JLL^JUi^^w  \j^*^  ^IULm  Js^J^^i  ЛХлЛjу^  jJ^X^sr 


jyj  t^^V^Ê  лмаjj^ j^  j^^  Js\^  le  petit-fils  de  Timour-beg,  Mo- 
hammed-sultan-mirza,  fils  de  Djihânguir-mirzâ,  a  fondé  dans  la 
citadelle  extérieure  de  Samarkand  une  medrecèh  qui  est  un  lieu 
entouré  d'une  enceinte. 

^Ы:^  bâche  d'arme. 

ijblêU^y  vibbW'  coude,  poignet;  golfe,  port. 

^Ic^L^L^  renversement,  confusion. 

^L:^  bloc.  —  B.  43 1.  v^aX^S  c^A^ij  ^j^у^  ji\:^  JlàajJ^  égalisant 
les  inégalités  de  la  route  (les  blocs  et  les  trous).  —  Peut-être  ce  mot 
n'a  pas  de  sens  рэг  lui-même  et  n'est  là  que  pour  la  consonnance. 

^  ^^^u^  mordre,  en  parlant  des  animaux,  d'un  médisant;  battre  le  bri- 

quet; briller;  divulguer;  briquet. 

Si  J'y  attache  de  Fimportance,  en  laissant  couler  quelques  larmes  de  mon  ceiL 
elles  divulgueront  mon  état  devant  tout  te  monde  et  feront  pleuvoir  le  sang. 

*^^  comme  elle  le  craignait,  elle  le  dénonça  auprès  de  Kel-Kâous,  en 

l'accusant  de  lui  avoir  manqué  à  elle-même. 

/oJUMLÂiu^  renversement;  mélange. 
^^^^IxbU^,  /o^olxbu^  <Hrc  renversé,  confondu. 
^^>^^A-uj>idu^  faire  qu'on  soit  renversé,  confondu. 
HJiL:^  l'enfant,  le  petit. 
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/u<6>»^iii^  e accorder,  ^adapter. 
^.Цöи^  petites  pierres;  bleu  clair,  en  parlant  des  yeux.  У^-. 

(jt^'VsSlg^  cylindre  de  tisserand;  poulie  h  l'aide  de  laquelle  Геаи  se  dé- 
verse avec  bruit;  homme  bavard. 

/o^)jK.Lovjb  se  fendre,  se  rompre;  murmurer. 

^4>JLa3»  son  qui  résulte  de  l'agencement  de  deux  choses. 

jyiU^  éclair;  lueur  de  l'éclair  t  du    feu,  étincelle  qui  sort  du  briquet. 

Au  bruit  des  gémissements  le  jardin  trembla  sur  ses  bases;  une  chatoe  était 
sur  son  cou  en  forme  d'éclair. 

;^lâ>U,^Jj4H  ^S^  ^KaÛ  (jчjЦ. 


Son  toit  n'a  jamais  vu  unei  goutte  de  pluie  ;  réclair  n'a  jamais  fait  parvenir 
sa  lueur  jusqu'à  son  toit. 


Il  arriva  à  lui  avec  un  glaive  ëtincelant  comme  l'éclair  ;  il  lui  fil  sou  affaire 
d'un  seul  coup. 


se  précautiohner,  craindre. 
«ibUt^L^li.  fendu,  brisé,  blessé. 


Lorsque  ces  deux  lèvres  sont  humectées  de  vin ,  l'âme  reste  toute  blessée  au 
milieu  du  feu  et  de  l'eau. 

J»  barbe  à  poils  noirs  et  blancs;  cheval  dont  la  robe  est  rouge  et  blan- 
che; petit  du  chameau;  lait  de  beurre. 
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•   ^  ^Ь^>  У^J^  radeau  fait  d*outres  et  de  pièces  de  bois;  moitié,  demi. 


Л- 


\ 


^зуJц^л.  (j^^*lU-  ob;**'!^*  {^^^  ïe  samedi,  étant  montés  sur  le 
radeau,  ayant  traversé  la  passe  de  Derautah,  nous  débarquâmes  au- 
\  dessus  de  Djihân-Numâî. 

Syi:^  boue,  argile. 

(^^L:^  oiseau  qui  fait  la  chasse  aux  souris. 

цЗ^аJЦь,  uJL^  endroit  où  il  est  tombé  de  Геаи  et  qui  est  devenu  boueui. 

prompt,  agile. 

^^ÂJl>k  instrument  de  musique. 

/oif UuL^  renverser  en  arrière. 

jvj(jjUu^  qui  dort  sur  le  dos. 

/oXl:^  toucher  de  la  main,  battre ,  frapper;  dérober,  enlever.  —  (ji^cUé)^» 
se  toucher  mutuellement  de  la  main;  s'efforcer. 

aIu^  tablier;  turban;  espèce  de  vase  attaché  à  l'arçon  de  la  selle  et  dont 
le  cavalier  se  sert  pour  boire. 

^д^^уJи^  qui  joue  d'un  instrument;  qui  s'enfonce;  qui  s'abaisse. 

effort. 

kjJis^  cheval  rétif:  hâtivement,  rapidement. 

jyJu^  briquet. 

A  quoi  bon  jeter  des  étincelles  sur  un  corps  brûië;  a  quoi  bon  battre  le  briquet 
au-dessus  du  coton  ? 

N  ^Ic!  f\£^  pin.  —  «4/<Л«-  рЦ-  résine.  — jyUL^  sorte  de  rave. 

/д^^^кди^  parler  avec  répugnance. 
jулхj^  boue,  fange  noire. 
цЗЬи^  étrier. 
v3vU^  plat,  écuelle. 


\ 
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З^А.^  bord  de  la^jseile;  courroie  qui  soutient  Tétrier. 

/43 L^  apparence  sombre  du  tenq>6. 

libl:^  griffe. 

Jfilob  affaire,  consultation,  conseil. 

liiiL^  cloche,  clochette,  grelot;  poussière.  —  ф^1ж  sonnerie. 

1Хлд^,  IxiL^  mâchoire  inférieure. 

^»  ennemi;  voix,  son;  nouvelle;  appel;  papier-monnaie  de  la  valeur 
de  moins  d'un  demi-centime,  et  sur  lequel  on  inscrit  le  nom  du  roi. 

^Ц"  crieur  public.  ,>-^ 


/A^j^i^L^  donner  avis. 

/^  jlï^u^  obscurcir  la  vue  par  la  colère. 

J^^y^  doué  de  réputation,  d'honneur;  qui  hennit;  étalon. 

(Щ^J^^^у^  hennir. 

^иЦд^и^  sauterelle. 

/S^^»  tourner,  retourner. 

Ji^^l>»  tourbillon. 

^ЛЛJ   •    ivraie.''-^-  (s^^j}^  sorcier. 

(jà^»  huissier;  conducteur  d'une  caravane.  "^ 

\bjiy^  petit-fils. 

(5^1:^  petit  des  oiseaux;  faucon. 

/Sj«j»  devenir  célèbre. 

A  part  Haîder,  Thomme  de  talent  par  excellence,  une  nature  imparfaite 

■ 

a-t-elle  fait  tant  de  bruit  dans  le  monde? 

^^Л?  V  '  Oj^U^  enceinte,  muraille,  enceinte  qu'on  dresse  devant  la 
porte  d'une  tente  ou  d'une  maison. 

\^y^  fleuve,  torrent;  rafale  de  pluie  et  de  neige  -^ 
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Dans  ie  jardin  de  ce  monde  comment  poneserait  la  roee  de  b  réonkm,  puis- 
qu'elle n*a  en  fiiit  de  phde  que  le  feu  de  l'éloignement,  et  que  l'eau  des  iannes 
tombe  sur  dles  en  ra&les  impëtneuses? 

^^JfrL^  a.  jeune  homme. 

У^  V^^^  Ut  d'un  torrent,  d*un  fleuve. 

^уЬ^  scorpion,  mille  pattes,  scolopendre. 

Цÿ-ь-  i^j^  Jye^  ЧРУ^ 


L'ëpi  trouve  dans  Taire  un  refiige  pour  ses  produits;  le  scorpion  prend  domi- 
cile sur  les  débris  de  paille  foulëe. 

j\f  v^»  bruine. 

гÿ^  herbe  dont  les  barbes  sont  nombreuses  et  entortillées  eneemhle. 
/o^'UÎjL^,  /^^Lftjl>i  mettre  en  mouvement,  agiter,  mélanger. 
^j^Дjу:^  agitation  de  Геаи,  de  Tair. 
<j^u^  milan. 
/o^'^L^  rêver,  radoter. 
^j!^\£^  terrains  sablonneux. 

^uÎAjl:^  cri  de  guerre  ou  de  ralliement  des  Koungourats. 
/oiÇl>k  s'élever  en  l'air,  en  parlant  d'une  flèche. 
JuaLul^  mâcher. 


Si  la  mère  mâdie  du  pain  pour  son  enfant,  il  lui  est  permis  de  rompre  le 
jeAne  le  matin;  autrement,  non. 

i^jyi^^  conférer,  transmettre.  —  (j3«W*  brochet. 

^ts^  fille  qui,  ayant  eu  des  rapports  avec  son  fiancé  dans  la  maison  pa- 
ternelle, devient  enceinte  et  va  habiter  dans  la  demeure  de  son  fiancé. 
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V    V 


•'-v 


^Ui2^  scorpion. 

enceinte  formée  de  broussailles  et  de  bois. 

chassie  de  l'œil. 

«S^  marche;  armes  surtout  défensives. 

<>:ьс^  gens  de  basse  extraction  et  se  livrant  à  de  viles  occupations:  Bohé-  ^^-j-*- 

miens.. 

Gomment  jeter  au  chien  le  pain  que  ga^e  le  bohémien  en  jouant  avec  Fours? 

^Ix!^  panier  ou  râtelier  pour  la  paille. 

ЛJЦ^  pillage:  incursion. 

^^\  J^АЛJ^  saule  du  Tabarestân. 

Ж  clayonnage  fait  de  fines  branches  de  saule  pour  prendre  du  poisson. 

—  B.  177.  л-^йЧ)'*  i^^^^^i^àjfi^  Jb  jлJ^з^  ö'^'  ö^**^^'  ^ 

^j^j^j^^  ^^^г^  аÿ^  ^Лз^^  ^^еь^  cb^A-xi.  ^а^^ 

Ч^у^  ^^з^  ^^^^^  comment  on  établit  le  tchetch  :  on  prend  de  jeunes 
branches  de  saule,  de  l'épaisseur  du  doigt,  qu'on  entrelace  en  forme 
de  natte,  puis  on  place  cette  natte,  en  forme  de  poche,  à  l'endroit 
de  la  chute  d'eau. 

<iX^  arbuste. 

^  intelligent.  —  A.  G.  44.  jy^y^  ^l^  jЛллj^j^ь  ^.  Лjj^\  J 


les  Mongols  et  les  Euzbegs  disent  ^^^  pour  un  homme  intelligent, 
^b  SiX^  pierre  avec  laquelle  on  obtient  de  la  pluie,  ««x^  est  le  mot 


mongol  iJ^-to-,  qui  signifie  changement  de  temps,  vent  impétueux. 

bottines  de  femme, 
agile,  jeune. 
liWI^^  s'efforcer. 

JLr^  pierre  précieuse.  —  B.  335.  v^jr^^?  f^  аз\х^^з  j^^У^  (^^^'Ч  *^ 
\  w*  ij  t>  ^Li;^^  \j\.'i  &  «^  s'il  cherchait  à  faire  sortir  en  cachette  des 
pierres  précieuses. 


«^  produits  de  la  terre  dont  on  se  nourrit. 
>ОjЛ^J^  robinet  d'une  fontaine  ;  grillon. 

L'on ,  par  scHi  inlenninable  bavardage,  est  un  véritable  grilton  ;  l'aulre .  рйг  I-- 
contÎDuellee  évolutions  de  sa  langue,  imite  la  toupie. 
i^j^  marchand  ambulant. 

yytt^jS^  sorte  de  pointe  de  flèche  de  forme  conique. 
fj^  cuir,  peau. 

Sjj^  organe  du  sexe  masculin  chez  un  animal;  faucon  blant. 
>Д  1^Ц-:^,  \^jS^  troupes. 

ъд^у^  a.  Bans  bagages,  légère,  en  parlant  d'une  troupe.  — B.  1 1  i .  ^^ 
tS^jyi  («xjU,^  ««^^^  *^ig-\j*  (ÿ'*^**^'  il  Testa  sans  спсшпЬге 
dans  la  citadelle  avec  qu^ques-uns  de  ses  gens.  —  Ы.  i  H4.  ■«>sy?- 
J^l  к±Ц^  (yfrUI  les  soldais  de  la  cavalerie  légère. 

<i«iUA  espèce  de  grande  guitare. 

0-**->  festin.  —  0_ij_?(î1j  ijSj-^^)  (j*b»«i  >JW  (ÿJчj1!Гjj  iiajU  ^j  y^ 
(ÿ1>>Лjъ2  (ji-^  1<юТ«;А4Ям  lorsque  ces  constnictions  furent  achevées, 
il  rassembla  en  cet  endroit  tous  les  sultans,  les  nobles  et  les  f|r.-inds 
du  monde,  et  leur  donna  un  repas. 

/&^UÙ^  bruit  que  fait  la  flèche  en  frappant  le  but. 

jL^  nœud,  lien:  registre;  diplAme;  acte  juridique;  signaluri':  sort. 

J'ai  écrit  h  mon  cœur  que  javais  acheté,  au  prix  de  mon  âme,  lu  Iraiiln'ur 
I  d'№e  réuni  à  toi;  mea  deux  témoins  sont  ma  douleur  et  mon  amour;  mon  шяи 

brisé  est  le  titr«  que  je  fais  valoir. 


^,  ^«.г^и^  2а5 


(^у  Л^  ÿЬ  А^с^^'>^  ^^  (^^'  ^^yi  quelques  historiens  ra- 
content qu'il  sortait  de  ses  épaules  des  serpents  qu'on  nourrissait  avec 
de  la  cervelle  humaine.  Quoi  qu'il  en  soit,  ce  prince  faisait  périr 
chaque  jour  deux  personnes.  Quand  il  ne  se  trouvait  pas  de  crimi- 
nels, on  tirait  au  sort  et  on  tuait  quelqu'un  pris  dans  le. peuple.  Or, 
il  arriva  qu'un  des  fils  du  forgeron  Kâveh,  à  Ispahan,  ayant  péri  de  — ^ 

cette  manière,  le  sort  tomba  encore  sur  son  autre  fils. 


dont  la  vue  est  obscurcie;  stupéfait. 

espèce  d'embarcation. 

fruit  bon  à  cueillir. 

J«>jXdto  jujube  sauvage;  noyau. 

sauterelle. 

petite  botte. 

espèce  de  long  caleçon;  drap  en  général,  habit,  manteau  contre 
la  pluie. 

Щ 

Quand  les  pluies  de  l'été  sont  arrivées ,  tu  as  rapidement  changé  le  manteau 
de  la  terre  en  une  étoffe  d^un  rouge  écarlate. 

botte  ou  bottine. 

instrument  dont  se  servent  les  ouvriers  en  or  ou  en 


5 
cuivre:  marteau  de  forgeron.  —  A.  G.  77.  ^^Ц;^'  z^^  ^JУ^  ö^^ 

j^^  JLf^  c'est  comme  si  l'on  battait  le  fer  froid  avec  le  marteau. 
Lorsque ,  dans  la  montagne  des  chagrins ,  ton  amour  fixe  contre  ma  poitrine 


y 


/ 
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les  coins  de  ia  douleur,  il  prend  pour  marteau  Tinstrument  même  dont  se  servait 
Ferhâd. 

sable,  fruit  quon  rencontre  dans  les  montagnes  du  Fergana,  et 
que  B.  368  compare  au  carissa  carandas  de  Tlnde. 

les  deux  côtés  du  crâne,  la  tempe;  trè^petit.  —  B.  1 38.  jUep^^^ 
^^^j^\  àÂigàÊitSj^  yiy  {j'^k^b-i  Э^!  avec  la  pointe  de  mon  sabre,  je 
le  frappai  sur  le  côté  du  crâne  près  de  Toreille.  —  ^yr  *^^  ba- 
dinage. 

poids  qui  équivaut  à  i&o  hokkahs;  chaque  hokkah  valant  &oo 
drachmes;  clou.  Dans  ce  sens,  on  écrit  aussi  WCsb.  et  ($>^. 

?  jujube.  B.  З67,  parlant  du  j^de  Tlnde  [ттаяоро  hexandra)^ 
dit  qu'il  est  plus  petit  que  le  •  JyvlC^.  Voyez  aSo^  ,  qui  est  peutf^tre 
la  vraie  leçon. 

nom  d*une  localité  dans  le  Turkestan. 

Passant  par  Tchdàl  et  Yagma,  comme  le  zéphyr  et  le  vent  d'ouest  quand  ils 
traversent  la  priîrie. 

Ai^.LkXfl^  oignon  de  tulipe.  —  ^^'Ht^  J^  ^é^^  racine  semblable  à 
l'ail  sauvage. 

« 

verdure,  herbe;  espèce  de  broderie  faite  sur  la  laine;  oreille,  dans 
la  langue  des  Kalmouks;  petites  graines  noires  qui  poussent  dans 
une  rizière  et  qui  ont  des  barbes  pointues. 

Je^  espèce  de  grosse  mouche  que  Taraignée  prend  dans  sa  toile;  toile 
de  l'araignée. 


•  V 


L*araignée,  enveloppant  de  sa  toile  le  cfaibâk,  lui  couvre  la  tète  de  ses  fib. 
le  nom  du  Créateur. 
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^ilJsV^  espèce  de  pain  mince  cuit  dans  la  graisse.  —  JljLhh»^)  ^bjbâ^ 

^jUsi»  4ÿj-С«н!  iy*-3  u^^^*  jл'  ^4^^  с^Ц^  ^Ь^  joS'b^g-.iy^i  au 

milieu  du  mois  de  châbàn,  lorsque  sera  donné  le  berat,  trente  bàt- 
mans  de  tchelbek  et  vingt  batmans  de  hahâ. 


écrivain,  poète,  savant;  élégant.  —  oft-A^W-  adroit,  habile. 


S^IÂX^  renard  rouge;  pelisse  faite  avec  sa  peau, 
fou. 


likL^  vase  de  bois,  seau  pour  puiser  de  Геаи. 

wtlÂlafc  plume  d'oiseau  qu'on  attache  sur  le  bonnet  en  signe  de  vaillance. 

Л.А,Ць,  сД^  carcan  de  fer,  garni  d'une  chaîne,  qu'on  met  au  cou  des 
prisonniers;  endroit  oi!l  la  corde  s'attache  à  l'arc. 


Les  roses  s'épanonissent  de  tous  cAtës  sur  ses  joues;  autour  sont  de  nombreux 
esclaves,  le  carcan  an  cou. 


Ces  boucles,  qui  pendent  aux  franges  de  la  ceinture  de  tes  cheveux  tressés 
en  chaînes,  ce  sont  autant  d'anneaux  destinés  à  attirer  de  force  les  sectateurs  de 
la  foi. 


homme  dont  le  père  et  la  mère  sont  de  race  différente, 
acier. 

ifVVab  beauté  de  l'extérieur;  perfection  de  la  composition, 
linge,  effets  dЪabillement. 
grande  cuiller.  —  ^If  a^^^.  espèce  de  poisson. 

Л^J^  bourbier,  fondrière. 

j^kbf^  chameau  paresseux  et  mauvais  marcheur. 


388  AjCLh. 

Дл^  lentisque.  —  В.  t']h.  J\J^sйJe  (a**j?!>*  *^i^»  '^•^>^  «ЕJ**Л1 

j^t^ if  JV  jU»'  on  y  trouve,  en  fait  de  bois  à  brûler,  le  lentisque, 

!e  cbéne Le  lentisque  est  le  meilleur  de  tous  :  il  (ait  ud  feu  clair, 

et  la  fumée  en  est  aromatique.  Sa  braise  se  conserve  très-longtemps; 
il  brûle  m^me  quand  il  est  encore  vert. 

,  Jjtdb-iÀk^  porteurs  d'eau;  gens  qui  se  trouvent  à  l'arrière-garde.  — 

L  B.  376.  ^ff-^yf  Jÿ1<ХJь^  la  vallée  des  porlciir)^  d'eau. 

ijl>J^  le  fiel  des  oiseaux. 

t  (j**J^  moustiques.  —  B.  iS^.  j^j-;  (»^(ÿ>**^  l<'^  niousliqiies  y  <лп1 

peu  nombreux. 

yS*t^,  «JlXÀ^  croc,  crocbet. 

XS^Â^  espèce  de  chant  nuptial,  exécuté  en  l'honneur  des  époux  par  te» 
hommes  et  les  femmes  qui  dansent  en  se  tenant  par  Ifi  main.  —  aâj 

■**^*^  tÛ*  ^  JУ^  J-f^  JJ*  t^  <^'.J  ,^  ^-vW  js^  ii^ir-  JjЬ 
i^j-*  "Л-*  (S>***  c/***^  («S'jjisï*!  *;л*?^^  jy  ^*jj  u-UI  t^-l; 


1 


jl*  jlt  l*-e  tf-fc-^jy^  »-**-*'  (ji^txT-  t^-^l* 

Il  y  a  encore  le  tckinguèlt,  que  les  Turks  chiintent  dans  les  pompes 
nuptiales  et  dans  les  repas  qui  se  célèbrent  lors  des  é|iousai]les.  C'est 
un  chant  très^xpressif  et  dont  il  y  a  deux  «;.spèces.  L'une  n'est  as- 
treinte à  aucune  mesure;  l'autre  consiste  dans  un  vers,  qui  appar- 
tient au  mètre  monaarik  matvi  et  ma>kai^{  1:»5Щ*  J-"*»-«  répétés  J ,  qu'on 
termine  par  le  mot  шг,  servant  de  геЩ,  conuue  dans  cet  exemple  : 

De  quelle  pairie  a  donc  gouffié  ce  xépbyr,  iar  !  iar  I  qui  a  allumé  le  feu  au 
miliea  de  mon  âme  I  iar  t  iar  !  > 
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Musicien,  puisque  le  but  de  ton  voyage  est  la  Chine,  ton  chant  au  milieu  de 
la  fête  devra  être  le  tehmguèh.  Musicien,  règle  les  accents  de  ton  luth  sur  le 
rfaythme  du  teUnguèh;  entonne  le  chant  de  :  Ah!  la  prairie,  ahl  la  prairie. 


Ал*  m.  fort,  solide;  grand.  —  A.  G.  48.  i^^\  ^^<^-jи#  Jjу^з^jСлг?-  ^         -   \ 

^ÿJТ^  гЦе^)^ÿ1ди>-^Уз4  (^W^  djenguiz  veut  dire  grands  et  est 
au  pluriel.  Gonf.  jjц^ылс  force,  puissance. 

loup  ou  louve.  —  A.  G.  38.  ЛцгjЗ  ^^Jy}  is^^j3^3\sjyi  vilS^I  *J^ 
j^yi  tchinèh  veut  dire  loup  mâle  ou  femelle.  Gonf.  ^,9^<^j&-. 

'ly^  calmer  un  enfant. 

J^Ail^ja^y^uîii^ja^  aile  gauche  d'une  armëp.  -4^  \ 

^\^S^  petit  du  pigeon. 


Deux  pigeons  incomparables  ont  produit  dans  une  maison  un  petit. 
Оÿ^  vrai;  convenable;  brin  de  paille. 


Les  médecins  lui  administrèrent  beaucoup  de  remèdes,  mais  pas  un  seul  ne 
lui  réussit. 


V>^  A>4W  ^*Xi  tfudi-  ^>^»и 


Le  vêtement  royal  va  très-bien  à  ta  taille;  les  princes  s'inclinent  respectuefli- 
sement  devant  toi. 
DicT.  TCRK.  19 


Vp  '?>**•  ^JУ^*  ^^9*  (jt ****»•  *^ 

Ce  deuil  vom  Bttrant  aicora  [dti§  que  moi;  c'est  h  vmie  suiioul  qa'i]  convieot 
de  pleurer  Alexandre. 

Ils  préparaient  beaneoap  de  présente  dignes  d'être   offerte  h  la  majesté 
d'Alexandre. 

Il  est  i  croire  que  l'opinion  générale  est  vraie;  car  de  nombreux  témoignages 
attestent  qa'il  a  agi  aimi. 

jЬу^  cheval  gris  de  fer. 

tS\^jJ^  oiseau  qui  sert  pour  la  chasse. 
x,y  oky^  berger.  —  ybloJt  iJtyf-,  (^IaJI  уЬ^^  sorte  d'^pervier.  — 

"^^  (^ÿЛ  ytj-^  sorte  de  passereau  d'un  bleu  tirant  sur  le  jaune. 

^jy^^^S^  cuir  tortillé  qui  orne  le  manche  du  f«uet. 

•iîy^ya^  espèce  de  passereau,  samommé  >^^  sorcier. 

Qooiqn'ondixmeaapaeeereaiileBiimoaidej^^foreMr,  le  ehuscnr  ne  s'en 
réjouit  pae  moioB  de  le  voir  si  multiplié. 

Ur^MiSjy^  (i^ys-  tfHytij*  «5jз»(ÿЛ,й1  .,*44>  S^  il  y  avait 
aussi  une  couronne  dont  le  poids  était  .de  soixante  hatmans.  Elle 
était  d'or  et  entourée  de  perles ,  dont  chacune  était  de  la  grosseur 
d'un  œuf  de  passereau. 
S^jzfp^i^  amasser,  entasser. 
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(3^JLXif^^  (З^АХ^У^  *®  déployer;  marcher  à  la  suite  l'un  de  l'autre. 

v>-^jtK>^  ^^<^y  ^^Ц^<^  ш5"*^ 

Lorsqu'ils  forent  arrives  à  Tentrée  du  dëfilë,  les  soldats  passèrent  pendant 
plosieurs  joars,  Гпп  suivant  Tautre. 

B.  a5o.  ^^^^-^^y^y^  pU  â(>*}i;t^  dans  tout  cet  espace, 
nous  marcbftmes  à  la  suite  l'un  de  l'autre.  —  Id.  ^^Ь.  yS^j^j^ 

^]y^ ÿ^j^.  Vjy^^^  (s^  ^^^^  ^^^^  Ф*®  ^e  portée  d'une  flèche,  il 
faut  marcher  à  la  suite  l'un  de  l'autre.  —  ^j^у^  arête. 

poil  de  chèvre,  de  mouton;  jungles;  amas,  foule. 


S  amasser.  < 

devenir  chassieux. 

i 

petite  branche  verte;  morceau  de  bois  flexible;  tuyau  de  la  pipe.  ^^ 

fJ^j^yS^  se  pourrir;  se  briser  et  se  déchirer  par  le  bout,  se  défaire,  en 
parlant  d'une  corde  nouée. 


Pour  celai  qui  a  pour  vètem^t  la  vieille  étoffe  de  Tamour,  chacun  de  ses  fils , 
au  bout  rompu ,  est  un  lacet  qui  s  accroche  aux  créneaux  du  ciel. 

Les  veines  ont  été  rompues  dans  mon  corps  par  la  violence  du  chagrin  que 
ma  causé  Tabsence,  comme  un  fil  qui  se  brise  datis  une  tonique  de  soie  délabrée 
par  Tusage. 


dyS^  hache  de  charpentier;  tisonnier;  fuseau. 

jj^j^  un  petit  bout. 

(^Цд^^^j^  manche,  manivelle. 

«0l>^^J^  vase  de  terre;  trépied;  npm  de  trois  buttes  près  de  fAmou- 
deriâh;  poussin;  nain. 

^9- 
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petit  du  porc. 

rendre  doux,  agréable;  apaiser. 

slWin^f^,*^  apprécier  le  goût  d'une  chose,  être  épris  d'une  chose,  se 
laisser  séduire. 


Ne  te  laisse  pas  aller  aux  charmes  que  présentent  à  ton  imagination  les  lèvres 
des  belles;  car,  si  douce  que  soit  cette  femme,  elle  fiiit  cruellement  souffrir  lors- 
qu'on est  séparé  d'eUe. 

vil».*b>*w  doux,  sucré. 


Je  me  dis  :  Pourquoi  donc  mon  ami  n'ouvre-t-il  pas  la  bouche?  J'en  ai  trouvé 
la  cause;  sans  doute  la  grande  douceur  de  ses  lèvres  les  fait  adhérer  ensemble. 

j^шз'  <^^>^>  des  raisins  doux. 

douceur.  —  B.  4.  ii)*x-il  ^^ъ;^уЛу^уJ^^^  \ù.^^y  r^y  -^ 
j\f  i^c^^  dans  sa  douceur,  il  y  a  un  petit  arnère-goût  d'acidité. 

yUjJ^jJ^  doux.  —  B.  З7О.    y^  S\j^jUyJ>.yJ>.  iuJ^t^S  M  ij&\ 

jз^  quand  elle  est  bue  aussitôt,  c'est  une  liqueur  assez  douce, 
m.  soudain;  hôte  soudainement  arrivé;  enfant  favori;  gentil.  — 


'  A.  G.  95.  j^jy^^  à{j^^  {j^^^<^\t  4**^  syf'  \mJ^  Jy^  dans 
la  langue  mongole,  on  appelle  ijouijx  un  hôte  nouvellement  arrivé. 
Gonf.  UTA^.  On  dit  aussi,  dans  ce  dernier  sens,  ^. 

nJ  Z^  "^  *Ay^  beaucoup. 

i«>^^  poil  de  chameau. 
vjx^i«>%i^  être  vieux  et  cassé. 


Зj^j^  poing. 


\SJ'^J^  ^^  principaux;  les  propriétaires. — B.  989.  ài£i)^yy^3^  «^W**;^ 
V^hM  (S^:)^iSj^y'^3  ayant  appelé  les  grands  et  les  notables  de 
Behréh. 
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de  même  provenance;  d'un  même  trait;  amas. 
Ajj^:^  petit  du  porc;  jeune  homme;  page?  —  A-S'y  C^(jir^3  jy^j^tf^ 

j^  дJчя  JâAJjljS^  lùy^  (:JУ»-*^^1*  ^^J\мi^  jЭ^,:>  к>jу^  quânTà 
Tétre  maudit  qu'on  appelle  Umouz  ce  porc»,  on  en  désigne  le  mâle  par 
le  mot  de  kaban,  la  femelle  par  celui  de  mikijin ,  et  le  petit  par  celui  \  -Л^ 

de  tchourpeh.  Les  Persans,  au  contraire,  se  servent  indistinctement  < 
pour  tout  cela  des  mots  khauk  et  (rourâz.  —  B.  376.  (^^^\j  Lip^-^  I 
j^  JsJs}^  Jч»!  (^^^1*3  Н)У^  *^Ÿ^  t«^(^^^  quand  nous  fûmes  arri- 
vés près  du  harem ,  les  pages  et  les  gardes  de  nuit  s  en  retournèrent. 

ЧЛJдуж  sauterelle.  —  шул^  lil^^jJ^ji^â.^  ^jU^b  c^UJl  ^^^b  ^^jl^Ajl 
^U^L  c^l^i^i!^  leur  occupation  est  de  piller  les  pillards  et  de  lécher, 
comme  les  sauterelles ,  la  verdure  et  les  feuilles. 

}^J^y^  canal;  gouttière;  petit  poisson  ou  serpent  d'eau  venimeux. 

^^^j^jySf ,  lilbyyj^  fable,  conte. 

*4j*>1>^  herbe  dont  les  feuilles  ressemblent  au  céleri.  ''\^ 

x^jiyS^  vase  dont  les  parois  sont  plus  larges  que  l'ouverture,  et  dans  le- 
quel on  prépare  le  lait  aigre,  appelé  en  persan  ca^U. 

silj^^,  4>J^  pourri.  —  A.  G.  I  a.  -u^^y  t^xJLsï?»  ^à^'^\  ^j^ 


i^^jy^y^  elle  mit  au  monde  un  fils  dans  l'intérieur  d'un  arbre  creux. 
—  <5з'  ^JУ^  Sésame, 
u^^^  le  lit  sec  d'un  torrent. 

^^^Цл^^  brûler,  se  brûler,  allumer,  tordre  sous  l'action  de  la  chaleur, 
du  feu  ou  de  l'air. 

j  J^il  д>ч^^  ^\  ^\*^jy^ 

Le  feu  lançait  des  flammes  que  rien  ne  pouvait  contenir  et  qui  embrasaient  le 
ciel  et  les  étoiles. 

д5^  quand  l'infidélité  commence  à  se  faire  voir,  il  n'est  personne  qui 
se  brûle  à  ce  feu  autant  que  moi. 


+ 
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•АjЛjуj^  noirci  par  la  fiamme;  lordu  sur  lui-^néme. 

•1  rf>lÇj_a.  tf-^jXH  (J-'-**-*4il  jl*  t^JÛJ-" 

Mon  ami  reste  aonrd  à  mes  paroles,  les  soupirs  ont  brulé  mon  vieaf^e;  voilà 
pourquoi  ma  figure  est  noircie  devant  eette  lune. 

A^^i^  espèce  de  canard. 

tii-*<j^^J^  pourrir.  —  liLljjyy  se  ratatiner,  w  pourrir. 

Stb^  serviteur,  page. 

^jу^  chose  qui  s'accorde  avec,  qui  convient. 

t^iyj^  fille  servante.  "* 

\ij^  jjj^  noiï  de  teinture.  —  B.  З67.  i  '^Sj^f  Ifj-?  j.У?-j1г  Sj^  'j^ 
^La^jl  дК^  il  (le  tamariem  indica)  a  di-  p(:'[ilo.s  feuilli-s  qui  ressem- 
blent tout  à  fait  à  la  feuille  de  l'arbre  qui  porto  i.-i  noix  de  teinture. 

vil>yi^  dénouer;  disperser. 

■1* 
^yÂJj^s^  écrevisse. 

■JаД^^  dénoue;  éloigné;  allongé. 

{^Лÿ-^j^  aiguiser. 

jщ^мjj^  éternument. 

«Д^jаХмьj^  éternuer.  —  (j>jL^  ylC^ïj-ï  лЬа  tiôÀ.  ^Jojuù*  ul£ 
(•ХjЬЦцÿ  (;j^^t«A  »U  ^•^^^Чjÿ^-йÿ^^  1<1  miéc,  Fiii\  mouvements  ra- 
pides comme  ceux  du  prestidigitateur,  ayant  dessérhi^  le  cerveau  des 
montagnes  par  l'éternument  des  éclairs,  qui  se  succédaient  de  mo- 
ment en  moment. 

/л^Лÿj^  bouillonner;  siffler. 

fy^  charbon  ardent;  joug  qu'on  met  sur  le  cou  ilt's  lifpufs:  ornement 
du  bonnet  des  Kalmouks.  —  (^^l^A^I  ъДа^jцj.^*  ^V«JI  jчч^  JûI^a»- 

*-*'>*'  à^f^J-tri   [•Я-Jl  **A*  (S->^  ^-У^  Л<и  iijU  ^JаЬ  *:эj1 

^^Lm  Gabriel  dirigea  la  main  de  МиJы^  \i'i's  un  réchaud:  Moïse 
porta  à  sa  bouche  un  charbon  ardenL 
Цаи^  habit  de  fourrure:  ombre. 
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Ц^^  maigre  et  long. 

(J^^^s^  multiplier,  augmenter.  —  ^^у^  se  multiplier,  augmenter. 

^Ic^i^  espèce  de  petit  abricot  ou  de  prune  sauvage;  espèce  de  racine 
grisâtre,  propre  à  décrasser  le  linge. 

é^j^  espèce  de  passereau. 

dénonciateur,  délateur.  —  ^^^3^  dénoncer,  médire. 

beaucoup.  Voy.  ^>^<  ^  l 

jGi^J^  armure  qui  couvre  le  cheval. 
{J^^^y^  augmenter,  se  multiplier. 
v3jiV^^  petit  gris;  multiplicité. 
y^iyS^  massue;  gourdin. 
^4y>  se  réunir,  s'asfembler. 

cjH»>  t^^M;!  (s^W  *^!^  ou>?  yi^ 

De  temps  en  tempe  je  roardliais  ponr  m*élever  parée  que  les  paroles  de  mon 
roi  faisaient  impression  sur  mon  cœnr.  Lorsque  Youçonf-Khodja  a  médit  de  mon 
être  il  a  fini  par  doqs  écarter  de  cette  réunion. 

gby^^  ^лд^з!  ^(S^3^  ^  J^t  ^ ^^^S^jaS  Ai^x^ J^  JW  ^i^ 

^^tX-Ui  ^:*-ib  Ч^у^  »^(S^yi  ^i^^y^  (<уГ4^*>ЛА^  ö'^'  Dieu 
ordonna  aux  huppes  de  se  réunir  et  de  se  poser  sur  cette  montagne. 
Celle-ci  fut  tellement  percée  de  trous,  quelle  tomba  sur  le  cou  de 
Oudj  et  le  tua. 
^LtyJ^  massue. 

trou,  fossé,  ravin,  bas-fond.  .  :\ 

creuser;  aveugler. 

Greoees  mes  yeux ,  déchires  mon  corps  h  belles  dente ,  mais  épargnez  ses  yeox 
et  son  corps. 
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tiLi^  couleur;  coiffure  que  les  femmes  mettent  sur  leur  t^te;  étoffe  d'une 
eule  et  même  couleur;  coloré. 

trUJ  t^isjjl  v^iW»  o*JU.I  ày^ 

U  60  Tait  an  habit  de  satin  de  couleur  et  met  pour  coilTuri'  un?  гоиjк' suc  ш  ti4r 

Des  dessins  noirâtres  eor  une  toniqne  conleur  de  rose;  un  parlerrc  de  tulipes 

en  fleur  ne  donne  pas  une  idée  ^de  loi. 
•a^i^  raisin  sauvage  d'un  goût  aigre.  ^~~  ^ 

*S^£^  action  de  Béchir  le  genou  ;  cil  ;  nom  d'an  oiseau  ;  membre  vïrif  : 

tuyau,  tube,  canal.  —  A.  G.  87.  j^^jXljl  vj-r>-^  -^W  u^j*?  v^' 

«fâ^l  s'abaissant  en  génuSexions  avec  modestie,  il  s'asseyait. 
yy^  poitrine  du  chameau. 
•Ù^j'Oy^  renverser,  courber,  plier. 
^^Uy.^  plante  à  haute  tige,  semblable  au  roseau,  porlant  dos  graines. 

comme  celles  du  dourra,  hoUmi  юескагаШ. 
tSDj^^  agenouillé;  qui  penche;  lie  qui  tombe  au  fond  du  vase. 
(ДаJо^j^  espèce  de  condiment, 
u'v^  vierge, 
(-jlj^i^  acier. 
tÙ^ji^  botte. 
AJ^i^  drapeau. 

ii)>C^i^  se  mettre  Jk  genoux,  s'affaisser. 
l^^ÀJyi^  poupe  recourbée. — B.  Дуб.  ^j-t^f^^jS^»-  jLbj*\5^^  Hj 

(ÿ.х)^^  une  petite  barque  munie  d'une  poupe  recourbée,  qui  avait 
été  envoyée  dans  chaque  occasion  importante,  est  nommée yfrtii/jïr/f. 
яjjÿ.^  instrument  dont  se  servent  les  ouvriers  en  or  et  on  cuivre:  mar- 
teau de  forgeron.  Voy.  rp^. 
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jуjjj^  insirument  à  cordes;  épine.  —  j^t  ^^làl^j^xS^ ^^S^  am^I»!  ^^-^U 

д-а,^Ы  j8нДЬ^*з  ».>Ji^>r  dU^iu,  j<>5'^i{,^5;^ 

Pour  dire  qu'une  épine  entre  dans  le  pied  d'un  amant,  les  Persans 
se  servent  du  mot  khârkhâr.  Quant  au  mot  tchoukour,  qui  désigne  une 
épine  dont  la  piqûre  est  encore  plus  douloureuse,  ib  ne  le  connaissent 
pas.  Voici  un  exemple  turk  où  cette  expression  se  rencontre  : 

Les  épines  qui  se  sont  enfoncëes  dans  mon  pied  sur  ton  chemin,  je  les  retire 
et  m*en  sers  pour  étendre  sur  ma  retraite,  comme  \m  collyre,  la  poussière  de 
cette  me  où  tu  habites. 

j^XjiS^  jyfyj^  jСд5дЦ^Ь  Ju»L»>^  ^yt^  4^19?Um  si  tu  répands  des  . 
roses  sur  leur  tête ,  ils  te  perceront  la  figure  avec  des  épines  ;  si  tu 
jettes  sur  eux  les  roses  à  pleines  mains ,  des  piquants  acérés  s'enfon- 
ceront dans  tes  entrailles. 

s^j6j£^y  ^Ù^jjJ>yS^  faire  mettre  à  genoux. 

qyS^  couverture  de  cheval  ;  toile  d'araignée  ;  désert  sans  eau  ;  hors,  dehors.  -y" 

M'armant  de  tout  mon  courage,  sans  m*inquiëter  des  lieux  habités  ni  des  dé- 
serts ,  il  faut  que  je  dirige  mes  pas  vers  ce  lieu  de  mes  désirs. 

jЭj\^Уj\^  ^jUU*  (^j\^  ^W  bjlfW  d^J>^  les  êtres  qui  expo- 
sent leur  vie  dans  un  désert  aride  où  ne  se  trouve  aucune  trace  dЪa- 
bitation. 

S^^yS^  manchot.  ^ 

^ j[^J^  chatne  ;  droit. 

ЦJаJ^  bavstrdage,  jactance. 

U  v!^^  étoile  blanche  qui  se  montre  vers  l'aurore  et  sur  laquelle  se 
guident  les  caravanes. 
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0  ddl  3  n'est  pas  permis  de  comparer  le  Boleil  Ь  cette  lime;  il  e»t  difficile 
que  1b  nouvelle  loue  eenre  de  wurcil  k  l'étoile  du  matin  aux  ушх  microecopîqnes. 

Depms  qne  f  ai  vu  le  blanc  et  le  noir  de  ton  œil  assassiii  ju  n'iii  pbie  rlBij^rf 
regarder  ni  l'ëtoile  du  matin,  ni  le  ciel,  ni  la  terre. 

j,yy:^  clarificateur  fait  de  tiges  flexibles. 
Ц^'»j'>  alcyon. 

j^Jji^  présent;  récompense  donnée  pour  la  bravoure  on  prnir  l'habi- 
leté daos  un  art  quelconque. 

Nevaï  a  supporté  l'absence  avec  résignation,  l'ami  lui  a  аг<?01ч1>'  lu  fuvoiir  de 
l'iuuon  mtîme;  on  tel  conrage  ne  méritait  pas  une  moindre  r^ramgiensc. 
/&л\лjj£^  tordre-,  envelopper.  "V 

tj\àjjj^ , ^\ÂJyS^  loque,  lambeau.  * 

\/'  АХJь^,  IXa^,  IxJb^  plaine  arrosée  et  verdoyante,  située  au  pied 

d'une  montagoe  ou  entre  deux  montagnes;  district  d'une  ville. 

*j~ш)  vj-^  i£^j-i^  "t*^  lâ?^' 
De  leor  temps,  cette  vallée  n'eiistaitpas;c'était  une  plaine  ouverte,  d'imena- 
ture  excellente  et  tonte  Tertile. 

«Д^^^^  être  altéré. 

liluyj^  marmite  de  terre  ou  de  cuivre. 

fy^  tout  entier,  tout  à  fait;  tous. 

f*^  иjjjй  (i^if^  uk>y  *•'* 
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Les  graines  couvraient  enlièrement  la  îace  du  monde  comme  les  étoiles  cou- 
vrent la  face  du  ciel. 


xjl^  ^^\  ^jys^^S  0)Uy  l>* 

Sous  prétexte  qu'il  voulait  prendre  le  deuil,  le  temps  couvrit  entièrement  sa 
joue  d'une  teinte  noirâtre. 

^«>Ц^j^  petites  fourmis. 

^  massue. 

у>лЦ^J^  s'accroupir. 

^Ц^J^  mouchoir  de  cou. 

^Ц^|^  paresseux,  saos  activité;  pommeau  d'une  canne. 

v3bs>^y^  énigme;  chant,  chanson. 

U^^^  chemise. 

u^^^J^  grande  cuiUer  de  bois  ou  de  cuivre. 

menteur,  calomniateur;  sédentaire. 

plonger,  être  plongé  dans  l'eau. 

Alors  qu  il  ferme  les  yeux  pour  se  laver  et  qu'il  plonge  dans  Геаи  en  tenant 
ses  oreilles  et  son  cou. 

(i^y^y^  se  plonger. —  B.  i  зо.  ^.^^  d^^s  *^j^ à^^so^  JЦз' 
1*3 JsJ^^^  aKaj  (^\  ^^1  étant  entré  dans  ce  canal,  je  m'y  lavai,  je 
m'y  plongeai  seize  fois. 

fer  non  travaillé.  Gonf.  (jЬ,^^. 
^zXyfy^  natation,  plongeon. 
(Jij^j^  espèce  de  cuiller  à  pot. 
^j^j^  épais,  stagnant. 
ЗЬ^"^  défectueux  des  cornes  ou  des  oreille& 
(^Ui^j^  petit  bissac. 
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\л}л^j^  tresse. 
Зj^j-^  birondellt'. 
З^^^у^  bec. 

f^Ji^\JÙy^,  ^^^Ub^j^  s'accroupir;  sr  blottir  pour  voler. 
tiUyJ^  embarcation,  jonque;  chameau  do  liante  taille  qui  porte  амЬг- 
deaux:  grand,  fort;  laine;  poil,  dans  la  langue  des  Euzbe^s. 

.   Lorsqu'il  eut  enlevé  l«il«g  eea  ridiesees  il  prit  à  [magf.  une  l>p|le  jonque. 

yl — *>l — ;  i^—i\  Is^_-iL_=-   j^l 

Celait  une  merveillenee  montagne  roarcliiuil  cuinmc  une  jonque;  ii  chacuu  de 
ses  deux  flancs  âait  one  voile. 

tjjXijj^  mare. 

J^^jj^  aller. 

'^j-^  oignon  sauvage. 

4;jдj->-  Oeuve.  • 

l^^i^  rame  loi^ue. 

^y^i^  fer  brut;  faui,  menteur. 

^jj-fT^J^  mettre  de  côté;  anéantir. 

i^.y^  ^Ire  chaud. 

Л^  rosée;  suintement. 

» 
"^4*"  page-  —  B-  3o.  tf^*i**)I  Aj-«I  ^iUftj^L*^  4^^  *^  tS^^>^?J  iSj^ 
j^-Ы^  (j-Uiia.  (jiJsijI  i^^is^^j^  jt^  »>#=?-  Ii^s  bourge 
les  marchands,  les  Turks  eax-mémiï  Л  les  soldats  u'osaicnt  sortir 
de  leurs  maisons,  dans  la  crainte  qu'il  tii>  Ht  des  paji^cs  de  leurs  < 
fants  imberbes.  —  Id.  З7.  jf^-ь»  ti^^-^-i^  b(^l(;-=-  вj^»  yU-V 
ti«>4t  il  servait  dans  la  troupe  des  paj;es  du  Khoraçân.  (^onf.  »jj»-. 
;é,  retranchement.  —  A.  G.  »711.  Jj^Vv-*^  u^*'^**  trî-^-ib  Jj' 
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V^'^Ue  (:^'^'-N^i  sortant  à  pied  de  ce  retranchement,  qu  ils  avaient 
fait  de  pierres. 

^LsjH^  temps  humide. 

^UhS^  cheval  gris  pommelé.  —  A.  G.  76.  jW»-  <^Jчи»  ^ji^.  vingt  raille 
de  ces  chevaux  étaient  gris  pommelé. 

(^LsAii^  clou,  ulcère. 

chèvre  de  montagne;  femme  active. 

chiffon. 

(j*»^UtA.Ajjto  presse,  cohue. 

^UtAJOb  abcès,  clou. 

Aj^as^  armes,  cuirasse,  cotte  de  mailles.  —  B.  97 6.  J^^  f^iS'^jy?;^ 
J^\âj^\  4^^t^  t^^u^AA^is»-  Jц>1  il  fut  prescrit  aux  soldats  de 
revêtir  leurs  cottes  de  mailles,  de  s'armer  et  de  monter  à  cheval. 
Voyez  aa:»-. 

viW^A^HH^*  v2L«^A^SA^  s'armer,  se  revêtir  de  la  cotte  de  mailles.  — 
B.  З00.  ^«>s!l  w^XfA»-  ^3^1  (j4-#  j'étais  précisément  couvert  de  ma 
cotte  de  mailles. 

mouche. 

Le  grain  de  beauté  qui  est  sur  ma  joue  blesse  douloureusement  ton  cœur  ; 
quoi  donc!  les  mouches  se  posent-elles  sur  cette  blessure? 


.♦    "     M        • 


•*>S?I  j»дН  tSJ^  «Îh'  *^f*  J^'  (:3^4ЧИ»-  iS^ 

0  mouche  1  lorsque  tu  diriges  ton  vol  vers  sa  lèvre  inférieure,  pourquoi,  après 
y  avoir  recueilli  du  miel,  ne  nous  ferais-tu  pas  arriver  aussi? 

bord,  dans  la  langue  de  Kachgar;  retranchement,  enceinte  faite  de 
morceaux  de  bois  entrelacés;  plis  sur  le  front  du  cheval;  cotonnade. 

—  A.  G.  s  8.  jЭj^,^  аХ^  ^^чич^  j^Ь  i2U^4;y.4y^  ^^^  Mongols 
,    appellent  Selikeli  le  bord  qui  est  situé  au  delà  de  leur  pays.  —  A.  G. 
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V.  107.  tf>-é-)l  {^yt^  iàSii^\i\  >iiMiijbt  IJ'>*JtiH^  t^WJ^I  ayant  décou- 

,  vert  les  traces  d'un  pied  nu  dans  l'enceinte  de  Taoul. 

^лЛjj^  faire  mauvaise  mine. 

/S^V-ÂÂAj^  prendre  une  épine  avec  le  bout  du  doigt. 
ЛьАjк^  homme  à  la  mine  renfrognée. 
^yял^,  ^l^e^  sage,  ou  plutôt  (jui  se-  rroit  sage  sans  l'être. 

*  J^J—*^  OJ^  tf— ù— •  J — *'  *j— i-  *-s^V— e 

Les  (rens  clairvoyante  disent  qiie  je  xuis  près  d'arriver  h  un  ^tel  рговр^; 
voyez  donc  comme  cee  prâendus  nages  ont  remis  il  neuf  de  bnases  nouveRes. 

■Аяп^  6eur;  ampoule;  petite  véroif. 
(J^Ца:^  petit  doigt. 

>  délier,  dénouer. 

■  i  Samarkand,  tante  materni'IU-:  <l.-ins  le  kliilrizm,  stpur  ainée. 
JbA^çy^  graisse  de  queue  de  mouton.  —  jst  ^^jгялjз.  уиЦоjЬ  o-»ljSl 

ijjjyAt^  s'il  ne  se  trouve  pas  de  viandi:'.  ayant  fait  ruirr  un  mets  à 

la  graisse  de  queue  de  mouton. 
iXai^  lance  courte;  javeline. 
j'^^A  entraves  pour  le  cheval. 
/&^i>«Aj^  supporter,  patienter. 

Je  enpporteraî  tous  les  tounnenls  de  la  st^parolion  ai  je  тя  цае.  eda  ite  doil 
pas  dJer  joaqu'fala  mort,  car  cette  l'inieel  ce  monde  seraient  aOliffâi  de  юе  voir 
pAir. 

-U,l  j — 51  -.5^j — S'bjl_, — â> 


^U^lj J,  g-OÏ 


jLi^lêrA^  SOS 


Le  vrai  croyant  pourra-t-il  jamais  sapporler  d*ètre  raaeaeië  quand  son  voiain 
est  à  jeun?  Il  devra  absolument  partager  avec  loi,  qp^il  y  ait  sur  sa  table  des 
confitures  on  de  la  bouillie  de  farine. 


j^b  JUHHjLibI  уjи,^^!;^^  ^\^\t  А*Ц;  ijij*)i  UX^âC:^^^^-** 
jЪ^^  v'iX.*^  Aà(p^)V,«  «^Цик!^  «^Ь^  quelque  chose  que  leur  en- 
voie la  destinée,  ils  se  façonnent  k  la  résignation  et  ils  supportent 
avec  patience  les  reproches  très^pénibles  et  très-durs  des  gens  du 
monde. 


tumeur,  clou;  oiseau  qui  vole  par  troupes, 
y»  «J^  gazelle.  —  liLcj^j^r  se  dégoûter. 
ij-A^  face,  visage,  forme,  joue. 

^^L^#  oUv  4[/*^  ij^ji  <5^^^ 


Dans  rintérieur  de  sa  tente  que  voit-il  ?  Une  femme  dont  les  cbevenx  sont  ëpars 
et  le  visage  tout  pâle. 


Sur  toute  la  snrfaee  de  la  terre  il  n'avait  jamais  livré  de  combat,  la  javeline 
ou  Tépée  à  la  main  ;  chaque  jour  il  n*avait  pas  d  autre  occupation  que  le  plaisir. 


;]/é^  qui  a  un  visage ,  une  forme  ;  petits  morceaux  de  bois. 
—  i^^ji^  ^N^sii!  iifi^]/à^  (^аьj^  c'était  un  jeune  homme  d'une  belle 
figure. 

Si  son  visage  n'excite  pas  la  jalousie  de  la  fcme,  si  sa  fine  lèvre  de  rubis  n  est 
pas  toute  de  sucre. 

^\jjJf^>  chant  chez  les  Euzbegs.  —  4/^^  baguette.  —  с^!Ыj^^  foulon. 
Oyjs^  pet.  —  сИг<^  pépier,  jouer.  —  ^Хегj.^^  ricaner. 

JO^^A^  instrument  pour  séparer  le  coton  de  sa  coque  ;  grillon, 
^flô^lcjjv^  réjouissance,  vie  joyeuse;  nom  d'un  lieu  de  plaisance  à  Herat.  T^ 
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lé 


••  J^вт      • 


/öjо^СjJ^  mener  joyeuse  vie. 

Ш 

Chassant  le  gibier,  firappant  les  oiseaux  de  ses  flèches,  «leiMHit  joyeuse  vie, 
nuit  et  jour  il  s'adonnait  an  plaisir. 

lê^JSJfci  vie  joyeuse,  plaisir.  —  A.  G.  16.  ï«>^-i!^  J3I  i^^^^j^^^ 
^j-ь^  Ogouz  mena  joyeuse  vie  dans  ce  festin. 


^jj|^Ц>лд^  vieux  cheval. 
a5^,  )^j^.  Voyez  *S5V. 
J^^гЬ^  jeune  homme  capable  et  savant. 

sikX^J^  penser,  réfléchir.  —  (j^^a^  sale.  —  Jl^h^^^^  se  dégoûter. 
(^^^;iAj^  gratter,  égratigner.  —  си!/*^  grillon. 
(jöЦjа:^  lierre;  pli,  courbure. 

^Ч)^'  r*  СЗ^  Jз»  (:J2^^'  4*^'  5^"^  U^y 

Si  cette  belle  fait  caracoler  son  cheval  comme  an  tourbillon,  n'en  tirez  pas  va- 
nité; comment  ce  cyprès,  tout  entouré  de  lierre ,  marcherait-il  comme  Nevaî? 

^^iâU;^^^  plié,  courbé.  —  Jи^^ц^  courroie. 

{y^^j^tfif"  entortiller,  attacher,  envelopper.  —  ^^^{j^  g;ï  и^^Д;^**^ 
4^«aX^  c,M,^*nj  M^y^U  %J\^j^fi^ j<Lmb  ç^j\^  au  jour  levant,  ayant 
revêtu  une  tunique  propre  et  roulé  autour  de  sa  tête  un  turban  éga- 
lement propre,  il  dit,  en  donnant  des  avis  à  ceux  qui  portaient  le 
deuil.  —  (5-^U^ift^  s'entortiller  à,  s'attaquer  à.  —  B.  99.  J^  аамЬ 
(S^^  jзjу^  Ч^^-Ди^»^  aW  il  se  mit  ensuite  à  s'attaquer  à  Kâcim 
beg.  —  B.  i65.  cr^^UjHh^  1^  ^j-Ц^  1>Р  o-'^^J*^  IJoW^I  ^Ы 
quand  sa  mère  mourut,  il  ne  pleura  pas,  il  ne  donna  pas  signe  de 
deuil,  il  ne  s'enveloppa  pas  de  noir. 

С^гЬ^  chanter,  crier  joyeusement.  —  iSj^/^  dor,  énergique, 
mesure  de  soixante  coudées  carrées. 


^имjкj^  305 


?*^JЛ>^'  |oS"  J^à  lT,^*"  *-*^ 


En  ayant  dëtermiaë  la  superOcie  par  une  mesure  exacte  et  rigoureuse  comme 
s  il  se  fui  agi  d  un  bassin  d'un  djirib  d'étendue. 

Il  ne  reste  pas  un  seul  espace  d'un  djirib  dans  le  monde,  que  dis-je?  pas  même 
dans  ce  portique  à  la  voute  azurée. 

dëgraisseur. 
armée,  milice.  Conf.  «^Ц^^* 
|jЦ-|^  brave,  agile,  adroit. 
.^ji^Xj^K^  conduire  une  armée.  —  B.  33.  c^V^j-a^  Л^>6^  con- 


duisant  l'armée. 
iJJijiJOfc  se  contracter  en  plis, 
étincelle. 


battre,  frapper  doucement  un  membre  nu,  en  parlant  d'une 
eau  qui  coule  ou  d'un  morceau  de  bois  mince. 

faire  jouer  l'archet,  la  lancette;  briser  des  noyaux  avec  les 
dents. 

tourner,  décrire  un  cercle. 

fragments  de  queue  de  mouton  qui,  après  que  la  graisse  a  été 
fondue,  ont  été  rôtis  et  sont  restés  attachés  aux  parois  du  vase. 

tirer  des  lignes. 

route  étroite. 

bruit  qui  s'élève  au  contact  de  la  graisse  ou  du  kebâb  avec  le  feu. 
vil^^HS^  ligiie,  trait,  écriture. 
1хЦjjц^  sauterelle. 
/^Lmjsj^  galoper,  pousser  en  avant.  —  B.  4 a 8.  aWj  *^^j^  '*Ц^ 

DiCT,  TDBI.  90 
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en  route,  sous  un  prétexte,  m'étant  sépare»  de  la  foule,  ayant  galopé, 
j'arrivai  jusqu'à  un  mille  d'Agra. 

лj^  humidité  qui  se  congèle  à  la  surface  des  arbres. 

JLuj^j^  levraut. 

^jujfc,  5HS^  plainte,  gémissement,  cri. 


Celui  qu'il  fait  tourner  sur  lai-même  comme  fa  roue  d'une  hiacbine  hydrau- 
lique, chaque  fois  qu'il  |юи&8е  des  plaintes  et  des  gémissements,  il  lui  serre  le 
gosier  avec  une  corde. 

espèce  de  natte  faite  de  cordes  et  de  roseaux,  qu'on  fixe  aux  parois 
de  la  tente;  clayonnage  léger  qu'on  met  devant  la  porte  de  la  tente. 


jyj^^  U^-^^  *A>b  ^*  »  *-*^  (Ji^  z^^-^^^j-i 

<fy*<^'  <S^X)3^   (i^^  ^ibu^*i^  (:^*>V^^^ 


Lorsque  le  voile  de  Fenceinte  aura  été  enlevé  il  me  sera  facile ,  à  moi  misé- 
rable, de  m'introduire  dans  Fin  teneur,  en  passant  entre  les  nattes. 


/aa\Jlk£^  être  foulé  aux  pieds. 

(jlÀAj^  pauvre,  ruiné. 

^млj^  fils  ou  fille  de  la  sœur  de  la  mère. 

jулх:^  cordon  de  soie  qu'on  attache  au  cou  du  faucon  ou  de  l'épervier. 

^^\mm,kj^  taches  qui  se  montrent  sur  le  visage  d'une  femme  enceinte, 

^)4>Лаа^  cordon  qu'on  attache  au  cou  d'un  oiseau. 

^УЛм^  jour  oii  l'on  a  beaucoup  à  souffrir  de  l'invasion  des  guêpes. 

J^  ^j[АшКЛ£^,  ij\im4,K£^  coude,  angle  aigu. 

.Л  Аллj^  plume  d'oiseau,  panache,  aigrette. 

:?b  neige  chassée  violemment  par  le  vent;  peau  qui  se  contracte 
devant  le  feu. 

bruit,  son.  —  (^jjjiih^  crier. 


M      V 
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Ji>JLaàjo^  mord  le. 

pièce  d'étoffe  dont  on  noue  fortement  les  bouts,  après  y  avoir 
renfermé  un  objet;  graine  du  cotonnier. 

>  natte. 

mot  dont  on  se  sert  pour  chasser  les  chiens,  c'est-à-dire  :  sors. 

^IJtAj^  oiseau  appelé  aussi  «>*;j>,  dont  Tes  plumes  servent  à  garnir  les 
flèches. 

уЬЦj^  enflure. 

bout  de  l'oreille;  extrémité  de  l'arc. 

dévidoir;  roue  hydraulique.  ^ 

l'action  de  survenir,  de  sortir,  de  monter. 

qui  est  survenu;  qui  est  sorti. 

survenir;  sortir;  monter;  aller  mieux;. prendre  le  dessus.  — 
B.  3i  5.  л^»х-j1  ^^ JwW*^  A-^y  ^  â^*J^^  fSj^y  jusqu'à  ce  que 
ma  main  se  fût  trouvée  mieux,  je  n'avais  pas  pu  écrire.  —  ^j^^l 
faire  sortir. 


W       V 


M      V 


Je  ne  veux  pas  qu'il  arrache  h  mes  embrassements  ta  lèvre  semblable  a  un 
rubis,  comme  un  malade  qui  conserve  précieusement  dans  sa  bouche  un  l'esté 
de  souffle. 

sortie  d'un  endroit  étroit  dans  un  lieu  spacieux;  montée.  V- 

poignée  de  bois  du  moulin  à  bras. 

cru. 

graine  de  coton. 

1«ХХлj^  jujube  rouge.  —  dL-Aj|j^Xj^-&.  abondant  en  jujubiers,  —  ""jn 

A.  G.  ЗЗ9.  t^^^l*  AJbliy  liUJIiXXA^  y^w  \s>^  y^  en  suivant  le 
bord  de  la  rivière,  il  arriva  à  un  coude  où  poussaient  des  jujubiers. 

faire  des  actes  de  folie. 


W       V 


:U). 
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wiL«i -ХЛJ^  avoir  la  vue  trouble  par  suite  du  rhume  de  ceneau  ;  ne  pas 
fermer  Tœil  pendant  la  nuit. 


Cela  lai  ayant  fait  impression  au  point  de  le  dësespërer,  il  resta  éveillé^  et  le 
sommeil  s  enfuit  de  ses  veux. 


ДJ^  fruit  granulé,  comme  la  mûre;  arrivé  à  la  maturité,  il  est  d'un 
rouge  foncé  et  d'une  saveur  douce  et  acidulée.  La  plante  qui  le  porte 
s'appelle  J^  >s^9  à  cause  de  sa  saveur  alliacée. 

tirer. 

sauterelle. 

nœud;  épaule.  Voyez  (:jiJ^.  —  B.  167.  jlk  (:jX^  nom  d'une 
herbe  qui  pousse  abondamment  dans  le  district  de  Gouibend,  au 
nord-ouest  de  Kaboul. 

J^  se  joint  à  d'autres  mots,  dans  le  sens  de  semblable  à;  par  exemple  : 
qui  tire  sur  le  blanc. 

л^  lépreux;  perdrix. 

«^пКjс^  fraise. 

/^A^^KS^  demander,  rechercher;  pousser. 

action  de  rechercher,  de  pousser. 

jЖj-^  bride  de  cheval;  avant,  le  devant. 


En  léte  du  peuple  sont  les  esclaves  et  les  hommes  libres;  les  princes  font  cara- 
coler leurs  chevaux  sous  le  harnais. 


B.  99З.  «г^АеЦ-  ^^Ц**-  ^  courant,  sans  nous  arrêter  (d'un  seul 
trait).  —  Id.  З07.  «-Ai;UAj  45;j\А?'^j;^Лаг»-  jj^с^хд^а^  envoyant  en 
avant  les  braves  à  toute  bride.  —  M.  A  09.  ^l«X-3^^  JUL^^^^.^ 
f^^  ■*  ^  A  ^  iXy^^^j^  4^j'^'>*-^^^Ца»-  ayant  appris  qu'ils  marchaient 
ainsi  en  avant,  sans  ordre  (sans  bride).  —  Id.  110.  ^y-iy 


jIXaJUoi.  309 

^^j^JчjЬ^Уа-ш^Лаг?-  ^jLç  ylAç^  JjoUjL^Vj^:>^AS"iIs  s'avancent  avec 
ordre  (d'une  même  bride);  quand  ils  retournent,  ils  vont  en  dé- 
sordre et  pêle-mêle.  —  ài^Pr  piqueur. 

jsJ^L^ ,  v5^>4S^  comme. 


Dans  la  nuit  de  la  sëparation,  frappé  de  stupeur,  j'étais  muet  comme  Lutfi; 
ta  figure  de  rose  m'a  rendu  éloquent  comme  le  rossignol. 

Tu  es  la  démonstration  vivante  de  la  perfection  et  du  mérite  ;  comme  Djem ,  tu 
es  digne  du  souverain  pouvoir;  tu  es  la  réalisation  palpable  de  Tidée  du  beau,  tu 
es  le  roi  du  trône  de  la  beauté. 

(^JчХла  4>w^  J^  U\^\  ç^'y^^rT  Jj^y  Jv,OôX*mI  (j«yiXft^  Philippe,  qui 
élevait  Alexandre  comme  son  fils,  le  déclara  Théritier  de  son  pouvoir. 

chassie  de  l'œil. 


/а^)>^Ц1лды  bavarder. 

chaîne  d'argent  qu*on  attache  au-dessus  du  nez  du  cheval 
comme  ornement. 

<j^Л'^  Ai*^  le  haut  du  bras. 

A)  JsXaj^  vite,  rapidement. 

^улХ/J^  grande  javeline. 

»,<1лд>^  collier  de  cuir  qu'on  met  au  cou  du  faucon. 
Ч1л^  action  de  pousser  devant  soi,  de  faire  des  recherches;  soie  dont  on 
enveloppe  le  milieu  de  la  corde  de  l'arc,  à  l'endroit  même  où  la 
fièche  s'y  place;  instrument  pour  bander  l'arc. 

jlxAL^Dfc  bride  du  cheval. 


310  Хи^ 

J^S)  tiJ*^'  оЧ>j'  "JJ*  *^' 

La  selle  ({иоп  mettait  sur  le  cheva)  était  brodée  d'or;  bien  |riiis.  il  nvail  des 
harnais  de  pierres  pr^ieuses. 

ijliA^AJfc  moineau. 

^uàj>t.ç^  duvet  des  oiseaux. 

tjLjdt.4N^  pincement. 

til^^^^  pincer. 

iïl>i*^J^W^  rideau.  —  gfrU^o.  rideau  d'une  porte;  voîle. 

i^jy^  vérité;  grand;  excédant;  mesure,  estimation:  degré. 

Celui  dont  la  foi  ec  vend  pour  l'inlidélit^  est  bien  capable  de  déclarer  que  ta 
vérité  n'est  qu'une  subtilité  d'espnl. 

jL^uLu^  aflirmer;  supposer;  po-sor;  imaginer.  —  ^a(^tf^XftS'Aà«>>4AM* 

I-*  i  ï.jj.f  AÀ(>J|^  i-yi^  mon  but,  en  venant  ù  Mechhed,  avait  été 
que ,  ne  supposant  pas  que  je  fusse  assez  heureux  pour  parvenir  à 
rendre  mes  services  dans  l'eîîpace  de  dix  à  quinze  jours.  —  jj  ^j>Ji 
t^VjilJUa.  t^yi  1^1  bpjtj^I  f(S^ts^jj}  mon  but  était  que,  me  suppo- 
sant assez  de  bonheur  pour  que. . . 

-.  Après  avoir  tout  pesé  il  trouva  que  son  général  l'tait  sans  éiiei^gie,  incapable 
de  rien  faire .  manquant  d'amtes  et  dépourvu  de  tateut. 

|ЗЬ1:«Цj^  le  petit  doigt. 

j JijXÀA^ ,  j ijJLiUjfc  cloche. 

<.&**■'>  coin:  camarade. 

(£><Алj^  bord  escarpé:  golfe. 


зп 

^Хj1>ййХАлдь  с\х\,  lieutenant  impérial. 

^Ххллдь  crépu,  frisé. 

« 

лХЗ^jjкj^,  l^jjyy^  sauterelle.  —  (j^з^^J  J1л.з  ^j^j:^  *^j^^^  ч^:> 
^^J^le  l^3^^As>-  (jt^'jk  (S^ji!^j^  <jЬ  on  dit  que  Dieu  rendit  aussi  la 
vie  à  ses  enfants  et  qu'il  plut  des  sauterelles  d'or.  —  ^^L-ev-L-u»^^ 
^оJдА  cAiUrffr  Аклj  j\j\  9^jу^рг  âj.:^Vy»J|  лаХ^  la  fourmi  traita  Sa- 
lomon  avec  des  cuisses  de  sauterelles. 

wib*^^A^  faire  tourner.  —  JИдд^j^  tourner  ;  devenir. 

^jЦjJ^  tortuosité;  cambrure  qui  se  trouve  dans  les  graines;  tourbillon. 

d^hjy^  ivraie.  Voyez  с^j>;^Ц-. 

^iM^^^лд^  dire  des  choses  incohérentes,  délirer. 

^J^iy^-  ^^y^^  '^^ЗУ^  et  я^^Ц. 
indigo. 

iyi*s^  chèvre  sauvage. 

cerise  aigre. 

natte  de  roseau;  épais,  serré. 

z 

perdu,  anéanti. 

(jj|^^  (3^^  Tannée  passée;  s'emploie  au  figuré  pour  désigner  le  tribut, 
l'impôt  de  tant  par  t(îtc,  payé  annuellement,  le  jour  du  Nevrouz. 

i^j^  (3"^  espèce  d'oiseau. 

/д^Жа^  payer,  acquitter. 

partie  proéminente  de  la  selle. 

9 

conte,  parabole. 
^UJ^  ^:^\  .ilV  A^î  (Ji:^y  ^-^  (-^A^ 
jзjу^^-^^ у^з^  J^  *-*-!•>?  ^Auli  b^^b 


Sache  que  la  descnplioii  de  lu  beauté  de  mon  ami  pmduit  un  le!  с1Ге1.  que 
h  côté  d'elle,  Thisloife  do  Joseph  n'est  qu'un  conte  qui  amène  le  i^ommctl. 


^_^l^  dame  de  haut  parage. 

Si>l^  aviron.  .  W 

JЬд  »»U.  JЬ  jU«  t^l  Jyï 

Le  gïeiie  qui  pend  à  bod  baudrier  àinceile  i^omme  I.-  lubis;  la  Imice  qu'il  Unit 
dans  sa  mnin  ressemble  ^  an  aviroo. 

AjmI^  housse  pour  couvrir  I9  selle. 

(jЫ-^  roi  des  rois,  litre  donné  par  excellence  aux  souverains  de  \a 
Chine. 

Mkf  1^1^,  |ДлJ  j)l^  espèce  de  jeu  appelû  «-.^jy-ïjl  dans  l'.Azcrbaïdjàn , 
et  qui  semble  être  dans  le  genre  du  ^aute-nioulon.  —  B.  17.  ^U. 
^«>4t  jl^^,^L>  <jйьэ?  jА^  il  sautait  biou  au  jeu  de  kltâk-belleli. 

j3\  tjlL^  glacis  d'une  place.  —  B.  i55.  J^K"  ;-jJls  lJsi>jj'iJl^-  J-iAiJjl 
jV^O^l  с*ду  vA^  ^7-«  J^'  beauroup  de  pens  de  kiiboul  ье  lig- 
naient en  regardant  sur  les  glacis  de  la  [duce. 

ijL^  titre  donné  au  souTerain  ou  même  à  uu  puissant  émir. 

^^"^l^  faire  roi. 

taÎ  chameau  de  course  ou  de  chargo,  luuli'U  —  B.  ibi.  ^^л-^  -^' 
iS:iiy-i  jjЛуj^  U^yi  t>e^j  jA^  jUii  ayant  chargé  ses  joyaui  sur 
trois  ou  quatre  files  de  mulets  et  de  <'baiuei)U\. 

АДаьj^  dispute,  combat,  tumulte.  СопГ.  (/lc;le. 
iyAy\,it^j^  gronder. 
/а<ФУ AiJL^y^  se  ([ucreller,  combattre. 
(_^r*yj^  co(j.  —  .Xmj'  ич^  pie-vert. 

^j^p.  famille,  gens  d'une  maison;  récollf,  ^urlлot  en  parlant  dcf^  Гги|1>'. 
—  B.  3i8.  yL*J^  o!>-^  ti**^'  vVj^  Vj*-  sj^^J^ob^  t»^ 


ViL)3-M5'  '<^^^^  Jj^j^iiiAÀ^j^  comme  les  récoltes  étaient  magni- 
fiques, nous  nous  asstmes  au  pied  dun  arbre  chargé  de  fruits. 

^  colle  d'amidon  dont  on  enduit  le  papier  ou  Tétoffe. 

ûb  ornement,  parure  des  femmes. 

^uJL^  vêtement  fendu  sur  les  deux  côtés. 

^  chez  les  Kalmouks,  cadeau,  présent  offert  à  un  supérieur;  sac. 

A^Si  agneau,  chevreau. 

blessure  mortelle. 

яйаь.  petite  ЬгапсЪе  fiexible.  — -  B.  177.  Ju^^U^t^  ^^Jw^^ju^L^  Jb 
j^jУУ^  dL^d  ^4^  ^jЭешх^  ju^^U^tf  ils  tressent  en  forme  de  claie 
de  petites  branches  de  saule,  chacune  de  la  grosseur  du  doigt. 

amadou. 


On  aurait  dit  que  la  pierre  et  Tamadou  étaient  devenus  comme  son  сошг,  d  où 
aucune  flamme  ne  saurait  s'élever. 

jt^â^  grand  sac;  caverne  dans  les  montagnes  de  Bâmiftn.  —  B.  э&б.  ^j^ 

j)lji:>  ^\y^  аj^^^У^Зj^  jl*>^b  Js!»  J^I  ces  peuples  (dans  les  en-  ' 

virons  de  Bâmiftn)  appellent  khaval  les  cavernes  et  les  anfractuosités  ^_^ 

qui  se  trouvent  dans  la  montagne. 

^"ik^âb,  ^^»1^  vouloir.  —  A.  G.  75.  Jооöзу^  (S^ i^j^  из' 
ужjл^ык^  ^Lw^al^.^  pendant  onze  mois,  nous  mangeons  à  quelque 
heure  que  nous  le  voulions. 

Ж?лА^  briquet. 

sortir  de  la  tombe,  en  parlant  d'un  mort. 

^^уЬ^  poulain  de  Tâne. 

^jУ^  danse  en  se  tenant  les  mains. 

(J¥^JУ^  abaisser;  mépriser. 

/ÖJ«)аJЦ«>jк,  (4^^      ^J^  ronfler;  rugir;  râler. 
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/А^^клмÿj^  prendre  congé,  dire  adieu. 

trouver  bien;  choisir.  —  B.  з5.  сд^дР  lA^U^l»  ^Lwt^  ^ji^ 

j'^kmyrm  quand  je  vins  dans  le  Khoraçân,  je  la  vis,  la  b-ouvai 

bien  et  la  demandai  en  mariage.  —  B.  A3 5.  ^Uél  ^j^Ь  vii^^  u!>^ 

y^u^'b  j^,  uty^^'  ayant  choisi  un  bon  endroit  pour  y  installer  son 

artillerie  et  lancer  des  projectiles. 

■Ai^  jointure,  rayure;  fil. 

J^  voleur,  brigand. 

Henné;  aiguillon.  —  ^Ô^Uj^  aiguillonner. 


S«>,  M  dans;  aussi;  et;  mais. 

v/  (jУ'«^  montagne.  —  B.  эДб.  ^з^аЯа^  }^!лл,ш^\  ^l^b  nous  montâmes  sur  la 

montagne.  —  Id.  з8о.  Jl^-^oUk*^  yl^b  (^\л  ллфj^^jх»  il  faut 
gravir  la  montagne  sur  un  espace  de  près  d'un  mille. . 

jJb]ù  blâme,  reproche;  pièce  de  bois  que  les  tisserands  font  manœuiTer 
avec  leurs  pieds;  enduit  dont  on  frotte  le  faucon  pour  le  délivrer  des 
pucerons. 

jjЛj\^  botte;  bouquet;  troupe,  rangée  de  troupes;  courroie  qu'on  passe 
par  le  milieu  de  la  selle. 


La  iîgoe  de  ses  troupes,  qui  se  montre  sur  une  si  grande  longueur,  ce  qu'il 
y  a  de  |H*odigieux  c'est  qu'elle  est  formée  sur  sept  rangs. 


j!jЛ}\ö  clou,  furoncle.  —  B.  301.  j  y  a  »  (s^J4^  JybÎ2>  l<j»j>j^  •ib^' 
j^ jJLw  un  furoncle  se  montra  sur  ma  joue  gauche  :  on  y  donna 
un  coup  de  lancette. 

^^^дм^м  m.  seL  Conf.  ifl-v(pi  ç. 
jr^^  encore:  aussi;  moineau  rouge. 


t<>M  oncle  maternel.  —  B.  68.  Vov.  m. 
dl^.>,  *Sù\ù  jeune  fille  esclave. 


Ces  eiifanls  da  siède  qui,  à  Tëpoque  de  la  proepëritë,  se'  montrent  tes  esclaves, 
ce  sont  de  jeunes  GUes  trompeuses;  garde-toi  de  trop  les  cajoler. 


j^jj^^jlXS^  nos  gens,  s'avançant  jusqu'au  bord  du  fossé,  ramènent 
des  esclaves  et  des  jeunes  filles. 

^p^«>M  cette  espèce,  cette  quantité. 

\j\ô  toujours,  continuellement. 

AÂj^j}ô  juge  de  police,  commissaire,  chef.  > 


L'un  s  acquitta  des  fonctions  déjuge  de  police,  Tautre  fut  chai^  d'une  mis- 
sion vers  les  frontières. 

U«U^  dans  ces  derniers  temps,  dit-on,  étant  allé  se  promener  avec 
ses  disciples  sur  la  montagne,  il  fit  rouler  des  pierres,  dont  une 
atteignit  un  pauvre  qui  en  mourut*  Pour  lui,  il  s'enfuit  par  crainte 
du  juge  de  police,  sans  qu'on  ait  jamais  pu  savoir  ce  quil  était 
devenu. 

/лЛ^j]ö  avoir  le  cœur  serré. 

!•>  arriver,  se  rencontrer,  survenir. 


En  somme  c'est  une  calamité  qui  vient  fondre  sur  une  maison;  que  dts-je?  une 
calamité ,  c'est  une  vénloble  peste. 
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ч- 


^|^Ь  J1д)  l^c^iA^  çjiO'^^g^syA»  Symj  s^jAà^^  par  un  prodige  de 
sa  seigneurie,  le  prophète,  le  déclin  vint  à  tomber  sur  son  empire. 
—  ^Wjl^  r^^  loS'I^dJlMj^  chacun  des  dévots  à  qui  ce  degré 
vient  à  échoir.  — B.  a 48.  ^д5:>^уЬ1  lib^  ^^^ àij^:)^^  nous  per- 
çâmes de  flèches,  comme  des  cerfs,  ceux  qui  se  rencontraient.  — 
4j4^b  faire  arriver. 


M.  et  L.  53.     b\j^  ($^>4^-«<^I  (jч-шд^\-ш  j^i 

Faisant  arriver  au  ciel  la  famée  de  ses  soupirs,  il  n^aorait  pas  voulu  de  son 
ombre  е11ечпете  pour  compagnon. 

(j&M  jpierre;  en  dehors;  loin;  compagnie.  Voyez  j&b. 

i^^itjjJiê\ô  boiter  en  se  heurtant  contre  les  pierres,  se  dit  d'une  béte 
de  somme. 

i\ô  signe,  marque  qui  se  fait  sur  un  vêtement  en  y  répandant  de  Геаи, 
du  vin ,  ou  autre  chose  de  ce  genre  ;  brAlurc. 

%lx)«>  combat,  guerre. 

^1ci«>  trépied. 

4^X1  «>  trompeur,  fourbe,  vaurien. 

/^a'^â\ù  faire  une  plaie;  imprimer  une  marque. 

C^)ô  en  outre:  encore;  qui  est  dans. 

ji)ô  flèche  sans  plumes;  pelisse. 

Ji«>  épaule,  dos;  saule. 

V  ^'•^  plaine,  steppe. 

j^yiô  poison  mortel. 

(^j'i^)  m.  mer,  grand  lac;  perle;  fondions  de  ceux  qui  sont  attachés  à  la 
solde  des  troupes.  Conf.  \>4^. 

(^LsJi«>  plumes  que  les  oiseleurs  disposent  de  manière  à  attirer  les  oiseaux 
de  proie. 

i4>Ji«>  derrière  de  la  télé;  partie  postérieure  de  chaque  chose. 
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^lêi^JM  oiseau  dont  Taile  est  cassée. 
/Ajt^i^i^  ramper  derrière  une  chose  et  se  cacher. 
Чы^|>JЬ  bouture. 
\ju\ô  fdel;  bouleversement  de  Геаи  et  de  Tair;  casque. 

jitj^  c^*^^  16и^>'  {^у^  bu 


Des  boucles,  de  grands  casques  surmonta  de  drapeaux;  en  outre,  sur  les 
cuirasses,  de  la  soie  chinoise. 

jj^vâJI^  plongeur. 

/öХм  plonger. 

^м  m.  peigne;  omoplate.  Gonf.  ^tr^* 

v3^J^Ui«>  origine;  fondement  d'une  chose. 

^J-^^U^Ij  suivre  le  bord,  le  flanc.  —  B.  385.  v^U«b  j^b  occupant 
le  flanc  des  montagnes. 

^^jyi  Aii«>  espèce  de  maladie  qui  se  manifeste  à  la  racine  de  l'ongle. 

/а.<й>лЗ|«>  parler;  tenir  conseil,  traiter  d'une  chose.  Gonf.  ^^ÿЬ. 

Jj^^!«>  vent  violent  qui  obscurcit  l'air. 

^uiJ^^iJ,  \ju^^\ô  casque;  sœur  aînée  de  la  mère. 

Tous  brillaient  comme  l'argent;  sur  leurs  tètes  étaient  des  casques  circassiens. 

jVyji«>  m.  ennemi.  Gonf.  p^^mq. 
лj«>  étrier,  courroie  de  la  selle. 

<л}j4ö  casque.  —  B.  3oo.  I J^.,^-*^!^  f^j3^  v^  tf^V  ^My^l*  J^ 
i^:>\^m^ ^^jb  jлл  ^^^^  Sj^  *^yf^  Tenbel  me  frappa  sur  la  tête. 
Ghose  extraordinaire  !  j'avais  sur  la  tête  une  .coifl'ure  en  forme  de 
résille;  pas  une  maille  ne  fut  coupée.  Gonf.  aâI^^I^. 
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f^'^XJù  tuer. 

>«>•>  aïeul  paternel  ou  maternel,  oncie  maternel,  vieillard;  béte  fcroce; 
jeune  fille  esclave,  même  dès  sa  naissance. 


'^Ix««>  ennemi. 


Зу^J^  garni  de  perles. 


^vA^  b-f^  ^*^^  (hb^  V 


Celle  mer  est  tellement  remplie  de  coquilles  a  perles,  qa*on  y  aperçoit  des 
milliers  de  cieux  et  d'étoiles. 


^Iâ^«>.  Conf.  {j^j^'  —  A.  G.  33.  J3I  j«LjS^jy^  j-j  ^^f^^uL^  iù^-^J^ 

*■  «^  ^h  i  tr-«8l  eUS^^^.^»!  ^^\  «  t  A  .^  ^jj^l  ^^jS^fSj^  <^V^VV*5  5*^ 

^U)^  jl«Xj^  le  titre  de  darkhan  donne  à  celui  qui  en  est  revêtu 
le  privilège  qu'on  ne  perçoit  pas  d'impôt  sur  lui.  Quand  il  vient  chez 
le  khan,  personne  ne  l'empêche  d'entrer;  il  entre  et  sort  comme  il 
veut.  S'il  commet  un  délit,  on  n'établit  une  enquête  à  ce  sujet  qu'au 
bout  de  neuf  jours.  Ces  privilèges  se  prolongent  jusqu'à  la  neuvième 
génération.  Conf.  le  mot  luuijU^. 

<i)^«>  rassembler.  —  ^^Ц»^^  se  rassembler. 

<^jô  assemblée,  réunion. 

(jâ^  mot  qui  sert  à  ajouter  de  l'intensité,  comme  i^j^^  o*^  ^^"^  rond. 

1^^\j\Лшö  chambellan  à  Bokhara. 

j)3  comme,  jusqu'à. 

Leurs  licous  étaient  tous  de  soie;  les  perles,  les  rubis,  les  turquoises  leur  te- 
naient  lieu  de  grelots. 


y^  (^ySô  arrondi. 
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sJ^jtjyjièSô  échanger. 

JjЛз ,  yS^^  ce  n'est  pas. 

чИ  X  iî,  ^LxJ,  цХJj,  'ikJb  vêlement  de  dessus,  à  manches  courtes. 
Voyez  <^:Л^:>. 


Dans  sa  tunique  couleur  île  rose,  les  boutons  ne  sont  pas  des  rubis  en  forme 
de  grenades;  les  rossignols  ont  attache  leur  aflection  à  la  rose,  mais  du  moins 
elle  est  toute  de  sang. 

jX^saI^  se  tenir  tranquille. 
jMà  espèce,  quantité. 
kS^  utilité. 

^J^y^à  trône. 

Лс^шjj^  ivraie.  —  иЦ^  ^^^^  oiseau  qui  fait  la  chasse  aux  souris  et 
ressenable  au  faucon. 

jjbjj9à.  Voyez  J^\jхл:>. 

ô  timbale  de  grande  dimension,  tambour  de  basque. 

J<^ô  feuille  de  tombeki. 


j^^^шЛАö  fer.  Conf.  jy^.  —  <^A  ifc^t  jшл^:> ,  ^^I^^jl.*^  espèce  de  J , 


dartre. 
^^^•>  réunion. 


^1^^«>,  ^|^«>f  ^1^^  voile,  couverture,  housse,  manteau. 


Avec  Tétoffe  qui  recouvre  le  trône,  avec  la  couronne,  le  glaive  et  la  ceinture, 
comment  deviendrait-il  clairvoyant  dans  la  science  de  Dieu? 
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Tu  as  revêtu  soo  corps  d'un  éclat  majestueux ,  comme  d'un  manteau;  tu  lui  as 
donné  une  tète  digne  de  porter  la  couronne. 


Le  manteau  de  la  noblesse  a  été  fait  pour  ton  usage  (ta  main)  :  la  couroone 
de  rSlnstration  a  dioisi  ta  tète  pour  s'y  poser. 


à  l'époque  où  le  trône  du  Khoraçân  était  embelli  par  le  manteau 
impérial. 


Kfiyi  u^  à(^  jЦуЛJ  ^jА^  J^\  ^ 


La  vessie  de  ta  toute-puissance  a  produit  la  lune  au  vêtement  couleur  de 
musc;  le  parterre  de  ta  libéralité  a  donné  .naissance  au  crépuscule  babillé  de 
rouge. 

LlSJL?^^"^  bruit  qu'on  fait  en  frappant  du  pied;  pièce  de  bois  que  le 
tisserand  met  en  mouvement  avec  son  pied;  battement  du  cœur. 

Jf^^i^J  tout  uni. 

jJU^J.  Voyez  yijb  dans  les  3*  et  4*  sens. 

^и^ЬÿJ  sexaîeul.  —  A.  G.  k\.  j^>  y^b^à  jbT^i^g^  les  Mongols 
appellent  le  sexaîeul  Joutakoun. 

jJ^ô  gage. 

J^^^  étoffe  grossière. 

уj^^J  fumée. 

j^«>  mal  qui  vient  au  cou  des  chevaux. 

^1«>^«>  lèvre. 
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sè^ô^ô  flûte. 
^!л9*^  lieu  où  Ton  s'arrête,  où  l'on  séjourne. 

(^^j^^  metlre  en  déroute.  —  B.  4oi.  jyH^j^^  jj^y»  ч-^^öЬзJ>  J^ 
les  ennemis ,  accourant  précipitamment ,  les  mettent  en  déroute. 

y L]f^»>  chef.  —  A.  G.  4 1 .  ^^  {j^j^^  c^^^-'by  J^ les  Mongols  appellent  ' "/ 

^^     leur  chef  dourban.  Conf.  ^Q^^n^o  administration. 

jjaJ  espèce  de  lime,  avec  laquelle  on  polit  la  corne  du  pied  des  bétes 
de  somme;  lime  en  général. 

JJиод^j  être  limé. 

^^l^dMjj^j  frotter,  râper,  limer. 

А/вjj^*>  tribut  qu'on  lève  sur  les  pèlerins. 

3\j^ù  filet. 

\ÿмö}\^ö  ordre,  concordance,  accord. 

^j^Jji^J  orné,  arrangé. 

•j^ù  parole  mensongère. 

iâ^ù  méditer,  réfléchir. 

^^J^^^  m.  boiteux.  —  A.  G.  З9.  j^^  o^J^  <sLmjI  JyU  les  Mongols 
appellent  un  boiteux  dogolan.  Conf.  \j  1  i  ij>  11  n  .^. 

ff^ô  maillet,  pilon. 

\^^à  tout,  tous. 

йгЦ^«>  pain  chaud  qu'on  mange  après  l'avoir  graissé. 

/öХ^«>  pousser  un  cri. 

<i|^i^«5  battement,  palpitation  du  cœur. 

«i)u«)>J^J|^«5,  ^^<A]^sSyj^ô  palpiter,  en  parlant  du  cœur. 

l<îSl;^  jyUb^l  i^MPyU-  дУии  JUI*>J^:> 

Quel  est  donc  ce  rêve  où,  si  je  m'éveille  en  sursaut  à  la  vue  des  tristesses  de 
la  séparation,  les  battements  de  mon  cœur  retirent  brusquement  moo  âme  de 
son  repos  ? 

DiCT.  TDU.  3 1 
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чДJJ(а«>  pastèque  non  nuire. 

ijftj»4>  nœud;  festin,  noce. 

J*«>  ceinture  qui  forme  le  turban. 

/öjJмУ^ö  entortillé. 

S^^^  lanière  pour  attacher  la  chaussure. 

mX%3^à  tourbillon»  cercle. 

f^jyiJêéy^ô  y  (3^^^«>  entortiller  une  chose  autoi 
^4i^^^>  être  entortillé. 

Xiy^d  espèce  de  prune  sauvage  appelée  aussi  a^>II. 

^^^•>  sourd. 

y^^^  hyène. 


Par  Teffet  de  la  ruse  une  noirceur  mélangée  d'ambre  lance  de  la  famée  dans 
la  tanière  de  Thyène. 

4^дь^«>  jument  qui  met  bas. 

ii)J^«5  filet;  à  la  démarche  molle. 

^^^•5  milan. 

4i)d^«5  mille-pattes,  en  arabe  ÂjvS^. 

jyL^J  blé  à  moitié  mûr. 

Хлу^а^  4JL^«>  espèce  de  hachis,  de  farce. 

Чх^J^j  casque. 

Sa  taille,  qui  embellit  la  cuirasse,  fait  sur  mon  cœur  le  même  effet  quane 
flèche  sur  laquelle  serait  en  goise  de  pointe  un  casque  circassien. 

(5^«>  grêle;  tourbillon  de  vent. 
^Ц^«5  brouillard,  vapeur. 
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^j\j^^ô,  colline.  f 

djSj^^ô  espèce  de  petite  timbale. 

л^\шшшА^ö  bouder. 
{jУ^^  poulain  de  quatre  ans. 
<iWb^«>  être  orné,  arrangé. 

Wb^«5,  A^b^«>  embellissement;  cérémonial,  pompe  qui  accompagne  la 
royauté;  vaisseau  de  guerre. 

(^Ls^j  grand  cadre  ou  lit  de  repos. 

J^«<Sb^*>  fruit  nouvellement  formé  et  pas  encore  mûr;  animaux  qui  n*ont 
pas  encore  atteint  toute  leur  croissance. 

jjS^^ô  sans  cervelle,  étourdi. 

<iM^«>  se  retourner,  changer,  revenir.  —  Juc^^  J^^S^avoir  des  nausées. 

fj^^^  arpent. 

<iW^«>  supporter. 

ъа  jà  83  dix  sur  dix,  décagone.  —  B.  168.  aL^w  a^ji^Um^  X  jjuCUa. 
^з^jз^"^  •^j^  ^^  je  fis  faire  de  cette  source  un  bassin  décagone, 
enduit  de  chaux  et  de  plfttre.  —  Id.  З89.  *^^jy^y^  (^1^  ^^^1^ 
»3^5  »5  je  fis  construire  une  grande  citerne  décagone.  —  Id.  йзЗ. 
jУ^^\лХхл  л^  j^  »5  fa»A^-»3>  ifi]j^  jj;iL-ub  KsS'  л^^jуj(уj  j'ordonnai 
qu'on  taillât  des  pierres  et  qu'on  fit  un  bassin  décagone.  —  M.  Ers- 
kine  sous-entend  jS^et  traduit  par  :  de  dix  aunes  carrées. 

КшшлJ1а  m.  dignité,  fortune.  —  ^ylf  4^6  grande  fortune,  n.  pr.  En  turk,  .^ 

fond,  pied;  piirL  qui  sert  à  donner  de  l'énergie. 

{^ji^  grains  enfilés;  lignes  d'un  livre;  rangs  d'une  armée.  —  {^y-^t^ 
(jjty^^  fil  par  fil,  ligne  par  ligne,  rang  par  rang. 

ишиОj  appareil  de  bois  vert,  sur  lequel  on  pose  la  marmite  qband  on  la 
retire  du  feu. 


/o^UmiA^j  battre  du  pied,  s'agiter,  se  démener.  — 

JLaJs^^I^  \^\  ^yjLj  idlLb^  Jлй  jCT^I^I  ^^  ils  s'agitent 


'il 
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(!L  j)ouss<-nt  dos  rris  M'inblabies  à  la  tc'inj)éle;  le  bruit  du  hoy.iu  re- 
courbé n'est  rien,  comparé  à  leur  souffle.  —  Лл.*.^^  J^l  t-.fy£»- 
f^^fAjXm^^  (j^^bl  t^-^Âfr*  t^(fi^  sautant,  montant  sur  le  cou  de 
cet  orgueilleux,  il  lui  donnait  des  coups  de  pied. 

J^^Л  espèce  de  jarre  qu'on  place  dans  !<'  Jхтгеаи.  sous  les  enfants;  grand 
mortier  de  bois;  tambourin.  ,  , 

liLJu^d  fin,  bout;  cAtt^  d'une  chose. 

i^JiJi<>  pluie  glaciale. 

^V*^*^  fragment,  morceau. 

Qbdw^<>  m.  beaucoup,  nombreux. 

_V-JJ  cercles  de  bois  qui  soutiennent  l;i  ti'ntp  ou  la  Imite.  —  ^^*1  ^j^^ 
hutte  ou  tente  de  nomades. 

jЛЛ  genou.  —  j^jЬ^!»  le  haut  du  genou. 

JS^*)  bride  du  cheval. 

|Д.А,Jjр|>j  caleçon. 

s^ù  bclle-fîUe. 

(jу^-jj  village. 

(^•>  comme,  semblable  à;  silencieux;  particule  i|ui  se  joint  à  la  deuxii^mv 
et  à  la  troisième  personne  de  l'impératif.  Se  joint  aussi  aui  adjectif» 
verbaux  enjSel  en^,  dans  le  sens  ik-  il  faut.  Exemple  :  ^^^яJ^ 
•iLt»  il  Faut  qu'il  soit. 

Tâche  de  modifier  tes  déeirs  comme  cela  ;  глг.  si  tii  пр  lrouv*«  pas  a-  que  tu 
veux,  î)  faudra  lùen  que  tu  te  résignes. 

Celui  qui  consid^  un  puissant  roi  птпш'-  iinr  riHic  mirii-  ilnîl  ï«ii- 1>-  fil»  ila 
roi  comme  b  pierre  précietiee  qui  en  япП. 
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ti^K^a  еJа^^^кл  j\J<хл  j^  ^.^j^  liXi^  qu'il  s'arrête  ici  pour  qu'on 
examine  un  peu. 

jТ^Ь  Ь^Л^  Л^,:>\у^\ 


Puisque  Dieu  Га  fait  dans  sa  bontë,  puisse-t-il  le  garder  toujoui's  sous  sa  pro- 
tection I 

Si  Nevaï  meurt  que  les  chiens  de  sa  me  mangent  ses  oe;  ô  mon  rival ,  ne  [Viuse 
pas  que  si  tu  lui  dis ,  va-t'en ,  il  s'en  ira. 


Si  c'est  un  infidèle,  à  fakih ,  il  faudra  bien  qu'à  la  fin  ses  yeux  soient  ivres  de 
langueur,  que  la  ceinture  de  ses  cheveux  soit  en  désordre  dans  le  couvent. 

i>^^lxj)«>  lancer  des  regards  rapides  ;  se  tenir  droit. 
jjSsjô  seau. 

hIaXjJJ,  {S^^^ti^*^  vêtement  de  dessus,  à  manches  courtes  et  avec  cou- 
tures, qu'on  met  sur  les  autres  habits.  Gonf.  b^5^. 

Il  donna  jusqu'à  deux  cents  tuniques  cousues  et  dix  fois  autant  de  tuniques 
sans  ornement. 

(^^JK>^«>  tu  croirais  que,  on  dirait  que...  impératif  du  verbe  «iU:^  dis. 

(^S<Jô  jusqu'à,  jusqu'à  ce  que;  on  dirait  que;  tu  croirais  que;  dis-moi: 
ce  qu'on  dit. 

Un  rocher  si  brillaDt  s'ëlevait  jusqu'au  ciel  qu'il  semblait  qu'on  l'eàt  (aillé  de 
manière  k  en  faire  un  ouvrage  parlait.  ' 
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Comme  elle  se  fut  bAlée  de  soulever  le  voile  qui  cachait  sa  beauté,  il  sembla 
que  )e  soleil  gorttt  de  deseooB  les  nuages. 

Moi  et  un  couvent  d'infidèles  où  un  metidianl  ae  lève  pas  les  yeux  ven  le  roi  ! 
Dis^noi,  Ь  cbôkh,  cela  vient-il  d'un  c\rH  de  dévotion  ou  de  l'oi^gueil  de  Ь 
paiseanceî 

Ses  vices  sont  au  deli  de  tout  ce  qu'on  en  pourrait  dire;  niau  son  faste  dé- 
passe encore  le  reste. 

liX^Lji)  refuge. 

|АJЬ<>  nombreux.  Couf.  лУэ. 

i^LmnXjiî  se  multiplier. 

C'était  un  rameau  qui  s'était  multiplié  en  beaucoup  de  rejelous  ei  dont  h  ra- 
cme  était  la  science  de  la  pauvreté  et  de  l'anéentissement. 

jЦг>>  dire. 

Les  sages  ont  dit  avec  beaucoup  de  raison  qne  peu  de  mal  vaut  mieux  que 
beaucoup  de  bien. 

Les  pointes  de  tes  cils  sont  comme  des  lances  dans  mou  v.œw  роиг  |)ulilii'i 
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les  secrets  de  ton  amour;  les  inities  à  ce  mystère  parleraient  même  avec  une 
tangue  frappée  de  mutisme. 


Après  avoir  parié,  ils  reviennent  au  commencement  de  i'alphabet;  ils  prient 
du  soleil  et  de  la  lune,  c'est-à-dire  de  leur  aïeul  et  de  leur  père. 

Quelque  question  qu'on  lui  Ht,  il  ne  la  comprenait  pas,  ou ,  s'il  la  comprenait,    , 
il  ne  pouvait  y  répondre. 


Je  n'ai  pas  un  confident  à  qui  je  puisse  raconter  mon  histoire;  ni  mes  |)eines 
ni  mes  paroles  ne  peuvent  arriver  devant  celui  que  j'aime. 

^UJI  ^^:>  peut-il  dire?  —  \jfji^,^,  ^^^  lorsqu'il  a  dit. 


9^  viU^l  ^:>'^\j^»^ 


Enfin ,  hélas,  lorsque  la  fortune  perfide  Га  décidé,  il  a  fait  sa  demeure  du  noir 
tombeau  I 

Jij^  à  dire.  —  B.  39  1.  ^^^X-jJ  ^5^-?  ^a^^.s^  J^,:>^,:>  J^^  il 
n'avait,  du  reste,  aucun  autre  genre  de  capacité  dont  on  puisse  par- 
ler. —  *^уч>^  ii  faut  que  tu  dises. 


^Lo^-ift  Ji^-M»  *^y^.^  л.?jj  «j'y 

Mevai,  jusques  à  quand  feudra-t-il  que  lu  dises  des  |Hiroles  inutiles?  Laisse-là 
les  discours  frivoles,  tourne-loi  vers  Dieu. 

JU»:>,  J-?^  il  faut  dire. 


3t>8  d^< 


S'il  faut  entendre  par  le  mot  m  un  être  qui  ait  sans  cesse  de  nouveaux  be- 
soins, tu  trouveras  tâdj  (couronne)  en  toute  letti-e  dans  mouhtâdj  (indigent).  Si 
tu  appelles  roi  celui  sur  la  tète  duquel  se  voit  une  couronne,  alors  saluons  Пп- 
digent  du  titre  de  roi.  f 

Une  personne  qui  nous  a  Eut  soupçonner  d'être  atteints  de  Гашоиг,  comment 
ne  pas  dire  qu  elle  nous  a  rendus  vénérables? 

4^  9  (Jir»^  je  dirai,  je  dirais,  que  je  dise. 

bUJl  ^Jl^JL^  A^>^  (t^.^  V-Jy  oV  f^-^ 


Saurais  beaucoup  à  dire  sur  les  mystères  de  ta  bouche,  mais  je  ne  puis  m*expri- 
mer;  ah  !  si  Toreille  était  capable  de  les  comprendre,  que  de  paroles  mystâienses 
je  lui  confierais  ! 


Comment  énuméreraîs-je  toutes  ses  espèces  de  rose,  tant  il  y  en  a  b?  Tout 
ce  qu'il  y  a  là,  aussi  longtemps  qu'on  peut  compter,  ce  sont  des  roses. 


Tout  en  acceptant,  je  me  dis  :  Il  faut  que  je  parle;  lorsque  mou  œil  s^onvrit 
avant  ma  bouche. 
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Comment  pourrai-je  oél^rer  tes  louanges,  avec  quelle  langue,  après  tout,  te 
rendrai-je  mes  actions  de  grâce. 

JL^ûi^H!^  se  dire. 

Quand  ces  deux  désires  de  mon  cœur  me  furent  venus,  je  fus  incapable  d'en- 
tendre ce  qvd  se  dit. 

*  être  dit,  appelé. 

j^  y\Cl«à  UlCxju4  biUb^-fe 


Un  vieillard  appelé  Mo&tekif  s*était  retiré,  loin  des  hommes,  dans  le  fond  de 
la  caverne. 

^«>  signe  de  l'ablatif. 


Lorsque  le  Messie  eut  trouvé  sa  source,  les  morts  recouvrèrent  la  vie  dans 
son  haleine  pure. 

siL«lÂJ<5  éprouver,  essayer. 

(j^^^  action  de  séjourner,  de  se  reposer;  pause  dans  la  lecture  dee  ver^ 
sets  du  Koran.  Goaf.  ;>«ч^« 

sfXV^kxÂ^j  entendre;  considérer. 

sÙ^êSsÀJô  se  taire. 

^l^«>  ministre  ;  officier  d'un  grade  inférieur.  —  B.  a  s  i .  *аJ^\jjJыш  ^  «Là 
j,\yfP  A^  ^  il  <^tait  premier  secrétaire  d'État  de  €hâh-Rokfa-mirza. 
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—  В.  333.  (^Ij^A  u»*ai-i  v^^  investi  de  la  dignité  de  minisire. 

—  A.  G.  1 1 1.  jJ^  tH*'^-^-'^  yICLfrî  jilyl^a  ^iLiijAi-  Jjly 
t^a-^^l  jl?  tfu^j-w  yJC*J  jj^I  J*>S  ^^.j*  lAJtî^I  J-*X  quand 
noue  étions  jeunes  et  faisions  partie  de  la  troupe  dite  det  divan»,  il  y 
avait  un  homme  de  la  garde  nommé  Avonz-Kizil-Eukuz.  —  j}y-i> 
secrétaire  de  ministre,  t'iiiplovi'  des  bureaux.  —  B.  au  a.  д— s|^j_j-j 
l^-itf^^  (jr**j^tî'j-j»  Vj-!>-?  f-^  öЧj'^  öЬj'  '*'  prince,  avant  eu 
besoin  d'un  peu  d'or,  en  demanda  aux  loniniis.  —  Id.  '197.  *^-'^^ 
j^kjJO^tP  IfifU^p  yV^  j^ùl^â  иЫ*  tr«**-  le  Qiiiiislre  khodjaii- 
Haçan  vint  à  son  sciotirs  avec  les  commis. 

Sji^.  Voyez  »j*3.  ^  j 

/ïamM  à  la  face  brâlve.  cntlauiaièe. 
Даь^  cordeau  à  mesurer. 

Tant  que  le  jardinier  n'a  pas  lire  le  cordeau  sur  la  leiif .  Ii'  jainlin  rt  le  fimrrp 
sauvafre  sont  ans»  beaux  l'un  quo  l'autre. 

tîlUkjj  des  tailleurs  de  [lierre,  habiles  dans  l'arL  dc^  conslructîmis. 

accumulent  du  sable  dans  l'emplacement  de  la  barrière,  en  se  ^г- 

vant  d'un  cordeau  semblable  à  une  éloQe  filante. 
fJ  TJ  %'^^  P^i*  ''6°^'  raie  par  raie,  par  tranches. 
/&Ак*j^цjЦ>|Сj  impôt,  redevance.  —  A.  G.  63.  i^I  ^.Яы>1^j>  (j«>>>jI 

jУ>.«<зJ)  ц^у^>^1^А^  J^^^  jLi.v*ji^  "»  |)erriil  чцг  k'N  autres  un 

jmpôt  de  deux  cent  лнИе  pièces  d'or. 

^I^bàj  œuf  frais. 

ь±ЦмС)  être  accablé  par  l'ivresse.  —  Ц.  чо->.  is^  ^^-^  *-*ft^  il  l'tail 
étendu  ivre  mori. 
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уj^  ^jjj  р.  espèce  d'animal.  —  В.  1 66.  j^у»  yl^  а^д;  I  J^j^  jb  зЬ^j  ^4-- 

Л^:>  jUj  аЦ«з»^  v-«^^>^  ^^  iJsft^l;!  ifLJUij^  dans  les  mon* 
tagnes  de  Nidjrftv  se  trouve  le  roubeh-perân,  c'est  un  animal  plus 
grand  que  l'écureuil.  Entre  ses  pattes  de  devant  et  ses  cuisses,  il  y 
a  une  membrane  semblable  à  Taile  de  la  chauve-souris. 

^])JL)  ^^brisseau  qui  donne  un  rouge  foncé. 

J^JJDP-  vent;  biens,  propriétés.  —  B.  аЛу.  vч^^^  {^-^J^МЗ  <^з'  tSj^^jy^ 
les  autres,  s'élançant  loin  de  leurs  tentes  et  de  leurs  propriétés.  • 

^jj  fort,  ferme. 


Au  moment  où  il  allait  partir  amva  un  messager  rapide,  poiieur  duoe  lettre 
confidentielle,  au  langage  décidé. 


Marchant  de  ce  cAté,  renonçant  à  la  vie,  il  entra  et  assujettit  fortement  In 
porte  du  dedans. 

uumj^  sirop  fait  avec  de  la  manne. 

О^Л^  dard  à  trois  côtes. 

/^jJIiXjL^  fluxion,  rhume  de  cerveau.  —  B.  3â5.  сjчJ1«^^1>?^  oou  iCu 
^оJ^  j'eus  une  forte  fluxion.  —  B.  З97.  A^AiiU^  (^^^^^y?^  y 
^^ùKfS  jyj^y  yb  l«XiyCJb^  j^  iS^yi  y^^  ce  rhume  de  cerveau  dé- 
généra en  toux;  à  chaque  quinte,  je  crachais  le  sang. 

j 

Ai^l^  f.  femme  en  couches.  —  B.  s  5.  JLil^  ^jJочР  a^jl^  (s^j^^j  ^^^^|) 
^5;lf  ка>(^jш^j  elle  s'en  alla  dans  la  miséricorde  de  Dieu ,  par  suite 
d'une  maladie  de  femme  en  couches. 

%Ù\j  vitriol. 
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)X)  chien  de  chasse. 
^j«»^i*)  espèce  de  faucoii. 
Wç)  boisseau. 
ii)J)  charbon  ardent. 
öг^  sorte  de  champignon. 

^J'^^j  bruit  (juiscproilu  il  lorsqu'on  frappe  HVI.4- la  main  sur  la  joue  j^nDiV. 
j^j  escalier;  échollr.  .-^^ 

a^j  riche, 
/^"j^jÿ  forcer,  s'emparer  de  force.  —  B.  376,  jLsJ^jy  AxfJUjpj^ 

«K4/  j^aakI^  avec  l'intenlion  d'enlever  de  force  la  citadelle  de  Badjour, 
JуХÿ  pauvre,  mendiant. 
цуjjjj}  "*•  doux,  mou.  Conf.  н^- 
f^^j  chaîne,  fers,  entraves. 
/&^<^  homme  qui  a  le  rou  court,  la  lailie  eourte:  objet  en  forme  de 

membre  viril  dont  It's  femmes  se  servent.  —  ir^^^j  femme  qui  se 

sert  du  ^*!j. 
^j^  coite  de  maille. 
Цjj)  épine-vinette. 
jAJ)  sorte  de  plante  oléa(;iueuse. 
(Ц^j  àme,  vie. 
j*4j  broche. 
umÂXj)  cri  de  joie  qu'on  [lousse  dans  les  réjouissances. 

JI^.A-i     •*>^J^^     Jji     ij^j-yyjy     ^JыА 

Sur  le  ebunp.  faisant  déployer  un  tai»is  de  eoie,  elle  <lil  :  (Jne  cet  Iimuri^.  * 
la  vie  ^tëe,  s'asseie .... 
AÀJJ  marche  d'escalier.  —  H.  .'i43.  jUi-w  *-вj—  *X*j  a*jj  ^^.«j  y^l  j^l 
on  arrive  à  l'ean  par  di\  nu  quinze  marclies. 


Ln  заз 


<^Lm  fil;  couture;  manche  d'un  instrument;  particule  qui  sert  à  donner 
de  l'intensité,  comme  ^^^U^Lw  tout  jaune. 

uUm  partie  extérieure  d'une  ville. 

^LLm  tige  d'une  feuille;  manche  d'un  instrument. 

Il  étendait  au  loin  son  pied  semblable  à  un  long  manche  placé  à  son  extrémité. 

^LLm  charrue;  fronde.  —  J^l  (jЬ^^  manche  de  la  charrue. 

{jулЛjм  javeline;  espèce  de  fourche  pour  prendre  le  poisson. 

/ö^Ылм  être  éprouvé;  rencontrer.  —  A.  G.  178^  liU^i^l». jй>J'  *>ч^ 
jнн*  ^^H^A-^v^bLn»  I  JоЦ;^^  \j\t  '^л^jуа  nous  l'avons  rencontré, 
tandis  que  nous  allions  au  campement  d'Abd-uUAziz-khan. 

^buw  toute  la  cuisse,  jusqu'au  bout  du  pied. 

/oit  ^jA>Lm  acheter. 

/Wuw  vendre. 

^Uw  toit  d'une  maison. 

«^Uw  classe;  rangée;  ordre;  plat,  écuelle. 

t^'   ,  . 

«гЬм  poêle  à  frire;  espèce  de  four  de  campagne  pour  cuire  le  pain.  — 
è^l  ^Um  trépied.  —  ^х^  ^)  ^^  marcher  sur  trois  de  front. 

«.Lm  cheveu.  —  êU^U»  bandeau,  torsade. 

31в^Ьм  franges  d'étoffe  ou  de  soie;  espèce  de  tapis  qu'on  déploie'  au  mo- 
ment de. manger;  lambris  qui  règne  autour  du  toit. 

1«j^Lm  sauter. 

Xùi  répandre,  disperser. 


XdiM  vente.  —  /e^^AjU»  crieur. 


*  I  r*\  ш  frange  de  soie,  broderies.  —  B.  fi6.  (^  ujj^a  n^Lf  ^уЛеЛ  une 
tunique  de  satin  ornée  d'un  semis  de  broderies. 

/4-m^Lm ,  Зу^Ьм  moment  oii  l'on  répand  de  Fargent  en  signe  de  ré- 
jouissance; argent  comptant  et  cadoaux  qu'on  porte  d(^  la  mai'inn  Л» 
marié  à  celte  de  la  mariée;  présent  en  {[i-néral;  cs^uie-maiti. 

Le  ciel .  voyant  que  c«tte affaire  ëUil  rmiv iii.ibtc .  ii|)[rarla  l«'s  pn^Fiit" d''  n<ir>' 
dans  neiirplaleaun. 

B.  3i  1.  tf Лjj^р  (j(j.^Li(  ^jЛХл  Ла/~я  il  déposa  en  présent  mille 
châhrokhîs.  —  Id.  U54.  yyy*S',y*a.U.  ^L- jIjwI  j^I;  étendant  à 
(erre  un  tapis,  il  déposa  un  présent. 

/лл%лХш  conserver,  garder,  élever.  —  li.  1 1 .  jлл_Са_.  yLLkX-.jlfaL 
jÿJ^'  v^*^^*  1**^  ttJji  (j^rft  pbl  ejJjl  liJ-fcw.»  ma  jjrand'niiTf . 
Icen-DevIet-begum,  avait  élevé  Yàdkâr-sultan-begnni. 

ci^.io,  3'^*->M>  (3*'^''*^  carquois. 

^tïLiM  lamentation  dans  les  funérailles. 

/лАуМjш ^ЛХлш  pleurer,  lamenter. 

jLtM  milan. 

^^4^Um  endroit  reculé  d'une  habitation,  où  l'on  resserre  tes  provisions. 

OjLm  citadin  persan  qui  n'entend  pas  la  langue  lurke.  —  JijS  ^£j-ы 
j4*  (*!-•'#  bjljj*  «3}Ui  (£jt,fj^  tsi— l?  1a  jljji  l'un  a  appliqué  le 
sceau  dans  le  bureau  turk,  l'autre  dans  le  bureau  persan.  —  ^^  y 
tjb^jA  ^Uj^ij&^S'^Ij.U  (jл*^'  b^ljl  tajL-j  h^  je  n'ai  jamais 
vu  quelqu'un  plus  parfait  que  lui,  suit  parmi  li?s  Turks,  .soit  |>amii 
les  Persans.  —  B.  Зэз.  ЛЛj.^^  д— .jl.1  a-*jI-  fS'jA  [л5'j^лХи> 
U^y-w^l  il  fut  dit  que  quiconque  {inrlerait  à  la  persane  boirait  ont; 
coupe. 

•t^Lm  qui  frappe,  qui  se  révolte. 

IabjUm  verre. 
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vJ^ImLm  plus  du  côté,  dans  la  direction.  —  B.  Д63.  (j^,^j4t  {j^^з^  j\-^ 
j^S^^I^Lm  d^bl  de  la  place  où  j'avais  fait  la  prière  étant  venu 


plus  dans  la  direction  d'Ataveb.  Gonf.  (^j\ме ,  dont  c'est  le  comparatif. 
/^Lm^Lm.  Voyez  ^UjLm. 
/Цj»\е%\шш  devenir  jaune ,  paie;  mûrir. 
(Зу^Ьм  lâché;  mélangé. 

/Hij^ATjbéi,  /^.Cub^WM  relâcher;  laisser  prendre  ;  mêler. 
/ojjSÀ^jUêé  lierre. 
fA^jyjéé  tordre,  entortiller. 
Зj^Ьм  turban. 
{^jУjфа  voie,  côté,  direction;  jaune. 

^^Lm  oiseau  de  proie;  maladie  des  chevaux. 


ô  cyprès  vivant  I  si  la  diriges  ta  marche  gradease  vers  Obeïdi ,  que  son  corps , 
avec  son  âme  et  son  cœur,  soit  la  poussière  de  tes  pieds  I 


Quelque  direction  que  prit  son  cheval,  ne  soufflant  mot,  ne  le  poussant  même 
pas  à  continuer  sa  route  quand  il  s'arrêtait. 

^Ыл^  (f^^  baie  jaune,  nom  d'une  anse  formée  par  l'Aral.  — 
öЫ^  ^^^  cyprès  des  montagnes. 

сИд^*»»  V*s?'  (^jуа  öЧjУ^'*  ^j^ 

A  force  de  cacher  sa  douleur  sa  figure  était  devenue  toute  jaune;  !e  flot  con- 
tinu de  ses  larmes  avait  fait  de  ses  yeux  un  canal. 

(j^jS'\  çitj^  la  jaunisse. 


--h 


ÉchansQR  !  j'ai  été  attaqué  de  ia  jашйвве  au  milieu  de  l'automne  de  la  s^p»- 
ralion.  Où  esl  ce  via  d'or,  dont  chaque  goutte  a  la  puissance  dn  »u«;în  T 

Цj-)  M)^  buffle  jaune;  nom  d'un  émïr.  —  ^y>  â^U»  сцп-if 
d'oiseau  de  nuit.  —  t>^>i*  ftj^  étoffe  de  soie  jaune. 

^)|?^Lm  plante  grimpante,  lierre. 
^ji-^jbtt  qui  tire  sur  le  jaune. 
^LtaMT  tWM  ail. 

клJЬ  jI)Um  anguille;  en  persan  JU^U. 
k^lï)LM  bobine. 
«,x>wUm  gâté,  corrompu. 
0Лумут  pourrir,  se  gâter,  sentir  mauvab. 

ssLm  intelligent;  bien  portant;  qui  a  son  bon  sens:  côk-  droit:  intelli- 
gence; bonne  constitution.  —  B.  3o/i.  <^iv*  А^jj<ХjЦу  ijltXjl  ^ 

jУ^1.дД.^  v!^^  *i*-ib»  (jt^I  oil^j  il  n'est  jamais  arrivé  que,  moi 
restant  assis  raisonnablement,  uaebrxipe  d^  convives  bussent  du  vîn. 
et  que,  moi  gardant  tout  mon  bon  si'iis.  une  ssbeinhb'e  s'onîvràt.  — 
^Дёи.  santé;  bon  état;  intelligence;  action  de  traire,  de  donner  dn 
lait,  qu'on  peut  traire. 

ua*<j'  ijf.^^*v*  tjS-w  4ÿ  f>^ is^  u^ 

Un  riche,  quia  plus  de  cinq  mille  moatoneoutreunniillief  etphisdechirrei 
bonnes  à  traire. 

^bwLM  forte  averse  qui  ne  dure  pas;  accident  passager. 

3i^<l->M  carquois. 

•cLm  sourd. 

/b*jJLw  devenir  sourd. 
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{^jÂUm  dos,  croupe;  peau  qui  a  subi  une  préparation  particulière;  cha- 
grin. 

O 

/oJlcLm  être  sain,  bien  portant. 


/J^  i  ri  Ш  traire. 

jxLm  lamentation,  chant  lugubre. 

/S  »  ri  (yjyrLwrf  pousser  des  lamentations.  —  (j^^  chagrin ,  triste. 

ljJjsxLm  tique  qui  s'attache  aux  animaux. 

Ajéê  compte,  supputation. 

jv^Lm  brebis  qui  a  du  lait;  action  de  revenir  à  soi  de  Tamour,  de  l'ivresse , 
de  la  folie,  de  la  maladie.  —  dL  ^^\JuLЛJш^^  tS^siLi^  JtJô  (j^l^Lm 

j^У^  иЛд*  ^jÿJэ!  ^i^j^j^  Wà  (:^\^  iJ^A-yAk^liU^jUy^  tel  est 
le  mot  êoguin,  qui  est  un  impératif  signifiant  :  mentionne,  rappelle. 
Il  désigne  encore  une  brebis  qui  a  du  lait,  et  se  prend  également 
pour  désimer  le  contraire  de  l'ivresse,  de  la  folie,  de  la  langueur 
de  Tamour.  On  peut  donc  l'employer  dans  ces  trois  acceptions. 

е^лхим  réflexion,  pensée,  imagination. 


Si  ta  portes  ta  pensée  vers  Tinfidèie  et  le  musulman ,  sache  que  le  premier  n  a 
pas  le  désespoir,  et  que  le  cœnr  du  second  n'est  pas  libre  d'inquiétudes. 


NXfiUM 


mentionner;  croire;  penser  à;  juger. 


Quelque  soin  que  prenne  mon  cœur  de  dérober  aux  autres  ses  gémissements, 
chaque  fois  qu'il  pense  à  toi,  hors  de  lui-même,  il  laisse  échapper  ses  plaintes. 
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ООО  1шу 


X 


^.juMf  ^n51.>.  a^^jv^Lm  je  vous  envoie  par  Youçouf-Ali  Texpression 
de  mon  dévouement;  vous  serez  à  même,  grâce  à  lui,  de  parler 
(juelquefois  de  votre  esclave. 


Quand  tu  auras  k  lutter  contre  les  rebellions  de  Tamour  pense  à  moi  de  temps 
en  temps ,  tout  en  poussant  des  soupirs. 


Les  assistants,  le  croyant  mort,  le  portèrent  secrètement  dans  une  tente. 

jftkjt^yà  jyi  se  souvenant  de  leurs  tentes  »  ces  mialbeureux  prirent  la 
fuite  un  à  un,  deux  à  deux. 

M.  et  L.  86.      »à,l  Kg^im  J  ьъj^ ^, 

Ce  rideau  rouge  est  mon  linceul  sanglant;  je  suis  dans  le  tombeau,  ne  pens«* 
pas  que  je  sois  sur  la  teiTe. 

(jЬм  côté;  partie;  lieu. 

уÿ^шш  cheval  marqué  de  blanc  au  front. 

^IïLm  qui  prononce  mal. 

j^^Lm  gardien.  Voyez  ^'fLo-;. 

^IcLm.ÀLm  pie.    . 

J^LmoLam  soude  (зл&о2а);  espère  de  tamarisc  portant  des  feuilles  sem- 
blables à  la  soude. 

jI^^^Lam  étage. 

j^Um  avare;  malheureux. 

ylciASu*  pie. 
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/л  с^аМш  se  précautionner. 
JLm  radeau. 

Si  la  prunelle  de  mes  yeux  n'ëproave  pas  de  dommage  au  milieu  de  la  mer 
de  mes  larmes ,  c'est  sans  doute  qu'elle  s'est  fait  un  radeau  avec  les  roseaux  de 
mes  cils. 

4^^Lm  planche  sur  laquelle  on  étend  un  mort  pour  le  laver. 

seul,  unique;  léger;  vide;  nu;  sans  bagages. 

^uULm  troupe,  multitude. 

^i^JLm  remorque. 

/J^LmJUM  envoyer,  députer. 

^j^  jзj^  é"^  i^^jy^^ 

Il  renvoya  avec  Nevrouz,  il  le  fit  partir  sous  une  heureuse  étoile. 

O^âILm  mission,  délégation  qui  a  lieu  dans  un  pays  à  propos  d'une 
armée  étrangère;  impôt;  passage  d'objets  pesants  dans  un  endroit. 

лул)\jее  grappe.  —  А^^З  pyJlw  espèce  de  pendants  d'oreille. 

^ЗЬаааJЬм  balançoire. 

^UULm  fronde. 

jUULm  vent  frais  qui  souffle  dans  un  jour  chaud. 


La  rosée  est  comme  1  eau  de  la  vie,  le  vent  irais  rappelle  le  souffle  de  Jésus; 
sans  doute  ma  bien-aimëe  a  dirigé  ses  pas  du  c6të  des  jardins. 

^-ш  buL^j  «^!>»*  ^l^jlâl  ЖзЬjj^j!  ^^  j^ 

En  comparaison  de  mes  soupirs ,  6  feu  de  lenfer  I  tu  ne  seras  jamais  qu'un  vent 
frais,  quand  bien  même,  h  с11«ф1е  instant,  tu  déploierais  toute  (a  chaleur. 

ri  t»  . 


3à0  (j1\jм 


son  climat  donne  au  tempérament  des  nuages  la  senteur  parfumée 
du  vent  frais  qui  souffle  au  printemps. 

LILm  lacet,  piège. 

/^ILm  lancer;  troubler;  battre,  en  parlant  du  cœur;  fonder;  imposer; 
perdre;  laisser  tomber;  pendre.  —  B.  38.  A.f^  ^UJU»  «^ï  comme 
ils  eurent  lancé  leurs  chevaux.  —  Id.  Q9.  ^«xJLw  ^J^^j^\  лкjЬ 
plusieurs  fois,  il  livra  (il  lança)  des  combats. 


j\:>j^  'jЦ*  '^(ГЧ?!  i^*>^^  ^èi^  y 

Sans  se  troabler  (se  laisser  aller),  ayant  imaginé  un  autre  moyen,  il  parvint 
de  cette  manière  à  faire  ce  qu'il  voulait 


J3I  ^ijUU,  ^\jyj  aS^v^^I  *<^  (flMûL  л5" 

Dans  la  nuit  de  la  séparation,  le  bruit  de  ma  tète,  que  je  Grappe  contre  terre, 
puis  le  son  des  battements  de  mon  cœur  font  fiiir  le  sommeil  loin  de  mes  voisins. 


Comment  pourrais-je  cacher  ce  qui  se  passe  en  moi  puisque,  depuis  qu*il  est 
parti,  les  battements  de  mon  cœur  font  connaître  mon  état  à  tous  ceux  qui  sont 
assis  à  mes  côtés  ? 


B.  9  9.  ty%.i».ILÉ>»  ^Lijyi  ayant  fondé  une  citadelle.  —  Id.  З9. 
^jJaj  oi^i^U  j^^U.  Ь  jU  ^UJU  ги?  jJч^  t^jUub  ^ôji*.^U 
je  rendis  mes  devoirs  au  Khan  dans  le  jardin  qu'a  fondé  Haîder- 
beg,  en  dehors  de  Ghàrokiyèh.  —  Id,  3bS.  J^ y^  J^!*^^  J^stij^ 
jySLm'jy^yA  chaque  année,  il  perd  ses  cornes  comme  le  cerf.  — 
Id,  36 1.  ji^}^y^  v-oJUmjL  ^^jiloi-iM^  iH;^  I*>sàPi|y>  c^l  à  ses 
deux  oreilles  sont  des  peaux  jaunes  qui  pendent.  —  ^]^^lш  se  lan- 
cer; émaner. 


^Lm  3Âi 


Il  laisse  échapper  de  lui-même  la  parlicule  U  (pour)  et  la  particule  ma  (avec) , 
lui  demeurant  immuable;  voilb  ce  qui  émane  de  lui. 

(yWU»  être  lancé;  inaposé.  —  B.  1 79.  еJиыш»j\у^  ^дуимь^  ^lkL« 
^^jsi^jWj^b  J*АЛ^  ^JJчjи»  i^^^  ^^yà  (^b  une  taxe  de  beau-  \ 

coup  de  moutons  et  de  chevaux  fut  imposée  aux  Hezârèh  de  suitan- 
Meçoûdi  ;  des  collecteurs  furent  envoyés. 

siXj^xJuM ,  viL^JuM  amulette  qu'on  suspend  au  cou. 

%iL^LJL«  IJ^^^^Â^^  j5^4Xv^U^  U3"^  *^^uo-e 


Quel  espoir  ai-je  de  recouvrer  la  raison ,  puisque  lorsque  j'accomplis  ma  course , 
nu  et  le  corps  penché  en  avant,  je  porte  au  cou,  comme  amulette ,  Tàcte  de  ma 
folie  À  r^ard  des  belles? 

/^jJuâi  mission;  signe,  marque;  javeline.  —  B.  333.  yl^.  ^jLi  l*>J^ 
ji^^j^  ^1ш  (jy\^  (S^j-ii^  viL^^j^^^U^b^  en  route,  on  nous  indi- 
qua des  traces  toutes  fraîches  du  passage  de  Gâzi-Khan  et  des  fugi- 
tifs. —  A.  G.  172.  ^^>J^  ^>a1U  iiLMi#y  c^!  â^^AJ^jjl^l  ^^y\  il  nous 
indiqua  deux  parasanges  comme  étant  la  distance  de  la  tente.  — 
Id.  180.  cs^-aJUm  (^h^Ui»  t^^  ^l^  (i^yf  адjЫ  ils  avaient  laissé  un 


indice  dans  un  endroit  appelé  Amatga-^boulak. 
(jUywLw  escalier;  établi. 
jX^mxjéi  sac  qui  pend  des  deux  côtés  du  cheval. 
^Uum  paille.  —  (Р^j^з^  ^ULw  la  voie  lactée. 

oLm  espèce  de  dogue  puissant  et  féroce,  originaire  de  Samsoun. 
^um  compte;  nombre;  membre. 


Gomme  personne  ne  sait  le  compte  de  ses  richesses,  toutes  les  difficultés  se  ré- 
solvent facilement  pour  lui. 


:^V2  (jj»\Алее 


Dans  mon  triste  corps  on  peut  compter  mes  peines  par  le*  nombre  de  mes 
articulations;  car,  à  chacune  de  mes  angoisses,  il  s'y  est  formé  on  nouveau  nœud. 

^Lw  ^Iw  par  fragments ,  par  morceaux. 

p^buM  sac  de  cuir;  petite  outre. 

еиУшш  compte,  supputation;  timide,  irrésolu.  — ^^bU»  réglé,  bien  di- 
rigé; circonspect;  dont  on  doit  tenir  compte. 


Si  lu  veux  que  ton  courage  ne  faiblisse  pas  dans  cette  expédition,  que  ta 
marche  soit  toujours  réglée  par  la  prudence. 


/â^obuM  compter;  estimer. 

j»;b  ijù^^^  Vs^J^  ^bLu»  yoi^S 


Il  prend  la  pierre  noire  pour  le  rubis,  toutes  les  coquilles  qu  il  rencontre  il  les 
compte  comme  des  perles. 

j^^  ^^^  i^j^^jyiy*^  ^j\j\шш  nous  pensons  que  leur  nombre  s'élève 
à  cent  quatre. 


Ô  vous  qui  énomérez  tous  ceux  qui  ont  joui  de  la  réunion  et  de  la  réalisation 
(fe  leurs  désirs,  excluez-nrai  tout  à  fait  de  ce  monde. 

« 

Ш 


Si  Ton  ne  daigne  pas  me  nommer  parmi  les  hommes,  comment  pourrais-je 
m'en  formaliser,  puisque  moi-niènie  je  ne  me  compte  pour  rien? 


{j)\^\-ш  drapeau,  étendard;  juridiction  d'un  ottlre  secondaire;  épingle. 

dard  pour  percer  le  poisson. 
/Hi»^Lw  enfoncer  une  pointe,  percer;  se  méfier,. avoir  des  soupçons.  — 

«jA^buu^^owMlâJud^  Mohammed-Mukim ,  se  méfiant  de  Cbeïbak- 
khan,  m'avait  envoyé  plusieurs  fois  des  requêtes  par  ses  ambassa- 
deurs. 

action  de  s'entre-percer. 

кшJ^Ьм  petite  lance;  colique. 

тц^У^У^Ьм  espèce  d'oiseau.  —  B.  364.  juJjjJ^I^^^  лк^ъ^j^уаjлj  аJч! 

^З^  jL  il  y  a  encore  un  petit  oiseau  qui  est  de  la  même  dimension 
que  le  sandouladj;  il  est  d'un  beau  rouge;  sur  les  ailes,  il  y  a  une 
légère  nuance  noire.  Conf.  ^^^«XJUii. 

J)KJ4>oLm  futilité;  divagation  d'un  malade  ou  d'un  homme  à  moitié 
endormi. 

/й^^^JуjЛчJи**  dire  des  folies,  divaguer. 

|j|^мЗим  pépin,  noyau,  amande. 

AjuLm  entonnoir;  vase. 

/^JUm  restes  d'un  oiseau  de  proie. 

djjÀibéê  stupéfait,  qui  a  perdu  la  tête. 

/ЛшСУуЛЬЬм  être  étonné,  stupéfait. 

«iXiLAM  glace  légère  qui  se  forme  à  la  surface  de  l'eau. 

3}j^^  corne  du  pied  du*  bœuf. 

/^Um  estimer;  conjecturer;  se  précautionner,  se  préparer. 

j»lS"bL  ^^^j^l  vbl--  ^U.  i^\ 


Prenant  1  anneau,  s'entourant  de  précautions,  il  se  remit  à  marcher  jusqu'à 
ce  qu'il  retraiivAt  le  repos  dans  ie  sein  de  lamour. 


r 
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1^5^^и*#  messager;  intermédiaire. 

^^Icj^Ui  faire  un  présent,  gratifier  quelqu'un;  donner  un  fièf. 


Sa  gloire  enflamme  lésons ,  sa  beauté  est  pour  les  autres  une  source  de  grâces. 
.I^Ic^Lm  présent,  don. 


Us  exposèrent  les  instructions  qu'ils  avaient  reçues  du  Ihan  et  offrirent  son 
pr^nt  avec  toutes  sortes  de  raretés. 

^^j^^x^Lam  cheval  débarrassé  du  frein. 
^^^jЬш  enlever,  ôter,  finir,  achever. 

^Um  invitation,  convocation.  —  A.  G.  lo.  j^^l  Jj^  ^^^Lm  ^^U»  KJL»t 
iS^^^  i^y^  il  envoya  une  invitation  au  peuple  et  fit  un  grand  repas. 
—  A.  G.  110.  ч^иЛи^  isy^  j>Î5Î  j^<^*>JU»»  y^U»  КДй!  ayant  fait  un 
grand  repas,  ils  envoyèrent  une  invitation  au  peuple. 

^•\ш  séparé,  disjoint. 

Oj^U*  cotte  de  mailles.  —  ubj-*  ^^yUté  flèche  à  la  pointe  longue  et 
effilée. 

^j^^Lml  vœu,  ex-voto. 

«.»  • 

^^^^jj^иш  cribler;  jeter  au  vent. 

^3^^  froid.  —  B.  i8.  4^o«l  i£lSiJ^ è^jyi  ^3JL«  c'était  un  homme  d'un 
visage  froid  (hautain). 

{J^ЗУ'^  être  froid. 

{^\m  cours  d'eau  sec  en  été  et  torrentueux  en  hiver,  grand  fleuve;  compte, 
y<^  ^      supputation.  —  A.  G.  98.  I^xjJLx^  Sy^  ày^  1^3^  иЧ^У  Ъ^-  ч^ 

jj^  ^L»  on  appelle,  en  turk,  soi  un  grand  cours  d'eau. 


SjjUm  3A5 

е\Хш  qui  suit  seul  une  rouie;  vain,  frivole;  inutile. 
/o^LLm  carder  le  coton  avec  des  baguettes. 
/^UijLM  dépenser;  disperser.  —  э^^^  qui  dissipe. 


Lorsqoe  Facheteor  de  joyaux  sut  quel  était  son  compagnon ,  il  dépensa  en  peu 
de  jours  toutes  ses  ressources. 


Toutes  les  richesees  que  j'ai  acquises  et  accumulées,  j'en  ai  interdit  Tusage  au 
dissipateur. 


A  moi  la  peine  et  les  fatigues  pour  amasser  des  richesses;  à  lui  ces  mêmes 
richesses  pour  les  dissiper. 


^^UjU)b  ^j^^^l  jЦ;>*  A^:>1-^  Ip  t^U^xÀ^  и^-^з'  J W^--  *^b  iî 
il  faut  que  ces  richesses  soient  amassées  pour  qu'un  héritier  les  dis- 
sipe, ou  bien  qu'elles  soient  gagnées  par  le  travail  pour  qu'un  évé- 
nement imprévu  les  disperse.  —  j^d  ca^)  *„jL^ly  ^UUa^L**  ^^y^ 
répandre  des  paroles  à  tort  et  à  travers  attire  des  calamités  sur  la 
tête. 

vil^'^AiSUM  w  ricocher  sur  la  terre.  ^ 

a)>^Lm  pur;  uni,  lisse;  pierre  blanche  et  tendre  qui  se  trouve  dans  les       ,\ 
vëuies  du  marbre  blanc  et  qu'on  emploie  pour  l'œil. 

J(Lytf  malade. 

jLm  température  d'un  froid  modéré. 

SjjLm  petit  oiseau  qui  chante  comme  le  rossignol. 


34  (i  (^N^Lm 

3bt>Lyi>  espèce  d'aotilope. 

/o^uùum  compter,  cnumérer;  dépenser.  —  ju^LrJI  лЛ^\м»  tant  qu'on 
peut  compter.  —  ^^lU^Ur  être  dépensé,  prisé.  —  *^\jù  (j^луJ^\^ 

les  plantes  que  les  savants  apportent  sont  mises  en  morceaux  et  des- 
tinées à  raviver  la  sensualité  du  palais  ;  l'argent  destiné  h  subvenir  à 
leur  entretien  est  attribué  à  une  autre  destination. 


Tandis  que  la  monnaie  de  l'intelligence  et  de  la  dévotion  n  a  pas  cours  dans 
celte  demeure  de  corruption ,  elle  est  prisée  tout  autant  que  le  vin  aux  yeux  des 
mécréants. 

JbâyJU^Lw  bon  à  être  dépensé. 


Ô  mon  cœurl  dépense  Targent  de  ta  vie  dans  la  voie  de  l'anéantissement 
Quand  elle  serait  comme  celle  de  Noé,  malheur  encore!  puisque  après  tout  elle 
doit  être  dépensée. 

|Lam,    apÂjLm  compte:  réflexion,  pensée,  opinion;  souci.     * 
j^JцЬм  étoffe  de  soie  blanche. 


jУй^-  Д>^1  у»j^  V^'  {^^> 

Ayant  fait  un  linceul  d  une  pièce  de  soie  blanche  il  le  saujraudra  de  camphre. 
/a^'^Lm  faire  choix;  tenir  compte.  —  ^yÂK^U»  être  porté  en  compte. 


^U  (JУ-*  ^\9  04^  fS>iJ^  Л\у  fSS\Xyi 


Lella ,  Ghirin  et  d'antres  vierges  ont  disparu  ;  quoi  d'étonnant  si  je  me  suis 
é|»ns  de  toi ,  puisque  tn  es  la  seule  qui  sois  resiée  et  dont  on  ait  tenu  compte? 
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/amçLm  compter. 

^Lm.  Voyez  jjL«. 

jUM  compte. 

^Lm  se  joint  à  un  autre  mot,  dans  le  sens  de  :  au  moment  où,  lorsque, 
chaque  fois  que. 


Chaque  fois  que  tu  suces  tes  lèvres,  6  mon  ami  !  moi  j'avale  du  sang;  bois  du 
vin;  pour  moi ,  c est  le  sang  du  cœur  qui  m'est  échu  en  partage. 


Tu  as  beau  me  fendi'e  le  cœur,  la  passion  que  tu  m'inspires  devient  de  plus 
en  plus  tyrannique,  comme  le  feu,  qui  lance  de  plus  vives  lueurs,  à  mesure  qu'on 
le  divise  en  le  soufflant. 

«-aj(Lm  délire. 

/S^'^LâoLm  délirer,  divaguer. 

juLm  bon;  choisi;  bien.  —  B.  io3.  а>чи?  ö^^^  0^^*  {j^:Ч^  jj^^Зз' 
j^^^у^^  ils  tuèrent  bien  les  Euzbegs  à  coups  de  pierre  et  de  bâton. 
Conf.  le  mongol  P^  bon,  beau. 

os  tendre. 

^LysiC  maroquin. 

IjJm  clair,  net. 

piWM  nouvelle. 


^ь\JЛ  (:j^^1^|-ш  (<wb»-  jo^^^  J^î  jUjl, 

4^àUU  ^4X5  ffiS^ij^p  à  v^^^--^^  j^^^c^-^ 

Depuis  que  cette  coquette  est  partie  je  ne  sais  ce  qu'est  devenue  mon  âme; 
tandis  que  mon  corps  est  à  sa  recherche,  quelle  plaine  n'a  pas  fatigué  mes 
pieds? 


348  ^jш 

IjdM  espèce  de  bandeau  en  forme  de  bourse  dont  les  femmes  se  cei- 
gnent les  cheveux;  une  des  extrémités  repose  sur  la  tête,  Taulre, 
passant  sous  l'aisselle ,  s'attache  à  la  ceinture. 

fort  violent. 

arroser,  asperger;  rejaillir. 

passereau. 

conte,  fable. 

5«>«dM  assemblée. 

à  moitié  mangé;  la  dernière  gorgée;  gaieté  que  donne 
le  vin. 


u. 


TieDS  compagnie  à  ЕлооЬ  par  la  patience;  enivre-toi  gaiement  à  la  dernière 
goi^gëe  de  son  vin. 

(^UwM  assoupissement. 


Cesse  de  m*accuser  si  mon  œil  ne  s'est  pas  ouvert,  tout  éveillé,  pendant  la 
nuit  de  ton  absence  ;  comment  pourrais-je  me  laisser  aller  à  un  \bgse  assoupis- 
sement avec  le  sommeil  de  la  mort? 


Je  suis  anéanti  à  force  de  gémir,  Fami  ne  s'éveille  pas  du  sonuneil  de  la  co- 
quetterie; qu'ai-je  gagné  à  ce  qu'un  sommefl  l^er  pesât  sur  mes  yeux,  au  soir 
de  la  séparation? 

aIjjm  ,  ^уш  bélier  qui  marche  en  tête  du  troupeau;  petit  pou.  —  A.  G. 
119.  i^^l  jif  ^j^  i£j^^ уы  l«>^Â^I  vlU^^^  parmi  les  moutons,  il 
y  avait  un  bélier  jaune. 

\^j*^  tapis  d'une  maison,  tapis  sur  lequel  on  étale  des  comestibles. 


«jJaJLaJLm  3A9 

L^  «.AM  p.  cadeau  qui  consiste  en  un  habillement  complet ,  ou  autre  chose , 
habit  d'honneur.  Conf.  ^U  (/l*.  —  B.  296.  *ibl*l^  Ijjêp^jjJLj^^  ц 
^«xi^jlibA^  il  fut  envoyé  dans  le  désert,  sans  habit  d'honneur. 

/oi^jjM  serré,  en  parlant  d'un  habit. 


jУjС^«тшш  s'éveiller  en  sursaut. 


uL*#  canal  d'irrigation.  « —  A.  G.  i53.  j^jU^T  ^^l-ii»\jL^  IjoLJ^  t)j>*^  ^  f 

c^^l  quand  le  «oleil  entrait  dans  le  signe  de  la  balance,  ils  com- 
blaient leur  canal  d'irrigation.  —  Id.  i56.  ^jЬцj^з^jЬ  ^jLLLy  Jlx 
i^j\f  aJumUL^  Jj^jdHH^ls  Jl^I^  étant  allés  au  canal  de  Kachli-iar- 


mich,  qu'a  fait  creuser  Ali-sultan. 
З9  i^vX^  double  menton. 

Si,  comme  le  collet  de  ton  vêtement,  je  ne  puis  approcher  de  ton  menton 
d^argent,  èa  moine  je  m'estimerai  heureux  de  pouvoir  tomber  à  tes  pieds  comme 
la  firange  de  ta  robe.  / 

JuLm  barbe,  favoris.  —  ЦуЬ^  «^^^^  collier  de  perles  que  les  femmes  se  -4- 

passent  sous  le  menton,  d'où  il  pend  comme  de  la  b^be. 

■ 

Kj^uJiMê  la  planète  de  Mars. 

клJЬм  gomme  qui  découle  du  lentisque. 

«Jl^-m  marcher  en  sautillant,  en  parlant  de  la. perdrix. 

tique  qui  s'attache  aux  animaux. 

Les  tiques  n'avaient  pas  laissé  de  sang  dans  ses  veines. 

^Lm  mousseline  ou  châle  qu'on  roule  autour  de  la  tête;  présent  qu'on 
envoie  dans  la  maison  du  gendre  les  jours  de  fête. 

%MuiÊê  venteux,  orageux. 

кjJхклХш  a.  capacité.  —  B.  5o5.  ^JааДм  ^^LajI^  ^Jàj  il  avait  une 
disposition  naturelle  pour  la  poésie  et  la  rédaction  en  prose. 


X 


X 
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parasite,  pique-assiette, 
gras.  —  J3I  jLtJyjb^ç^ ,  j^l 


pourpier,  espèce  de  salade ,  eu 


arabe,  UU^  дУjь. 


engraisser. 

vfJuûuuM  pusillanime,  peureux. 

oiseau  de  proie. 


Sy^ù^^Mi  petit  oiseau  à  peu  près  de  ia  taille  du  rossignol,  dont  le  mâle 
est  vert  et  la  femelle  jaune,  avec  une  longue  queue. 

^j]jjiÀMê  on  appelle  ainsi  les  noyaux  larges  et  plats,  comme  celui  de  la 
pèche;  quant  à  ceux  qui  sont  arrondis,  comme  celui  de  la  datte, 
on  les  nomme  J^:>^j^Ci^. 

digue,  mur,  redoute,  retranchement.  —  B.  i8â.  jJôjU^^XjLm 

quand  je  fus  arrivé  à  Kaboul,  j'entendis  le  mot  senguer;  ces  peuples 
appellent  ainsi  les  redoutes  qu'ils  élèvent  sur  une  montagne. 

fAj^yJ^ÀMé  fortifier  un  endroit  élevé.  —  B.  301.  vXw  «Ъ^  ^^U^^Xju» 
ayant  forcé  l'endroit  qu'ils  avaient  fortifié. 

jX^mJsJLm  belette. 

javelot. 


^»■1^^^  >н^  4н  **HW  ^V^ 

Ses  javelots  plongeaient  comme  les  rayons  du  soleil,  ressemblant  dans  lenr 
Irémissement  à  la  feuille  du  saule. 

eau;  cours  d'une  marchandise;  brillant;  dignité,  honneur;  sourcil. 

^]уш  combat,  massacre.  —  ^^\ym  lutter,  combattre. 

,^|^i«M  espèce  de  fruit.  —  B.  hUb.  t,^V^jjui>  ^^s^lf  Si^y^^  y$!^  ayant 
parcouru  le  jardin  qui  produit  les  citrons  et  les  aevakil. 

ХашJ^j^ш^  ^уме  balai. 

U^Mi  allongé. 


^\ij0Mi  commissaire  de  police. 

{^\iy^4é  cavalier  leste,  sans  bagage,  saos  suite. 

bonne  nouvelle. 
rjySy*^  balai. 
^^^jySy*^  balayer. 
^jl^^dkM^^^AM  m.  perle.  Gonf.  10^09^^. 
^^,ym  veine  du  pied,  trace  du  pied. 

(S^Sj^ym  qui  a  bon  pied  ou  beau  pied;  nom  du  père  de  Mahmoud  le  t 

Gaznévide. 

jX/»J^^^^AM  laisser  des  traces;  couper  la  veine  du  pied. 

renard. 

,  С^уш  lait;  cotte  de  mailles.  —  j  JUnû^^^^SÏ  Ai^L  Jgu^JC>^  .'U.^ 

yù^:>j^  с:ла]|  дКjи  j^^  ъул  tu  as  habitué  Tenfant  de  ton  cœur  au 
lait,  nullement  salutaire ,  de  la  (Concupiscence.  —  B.  1З7.  o»^^  JiU^ 
j^  fc,^  A  xw^^j^^^  i^'  j»ч!«^!'  4*ftèS"  j'étais  revêtu  d'une  cotte  de 
mailles  kalmouke  ;  il  m'en  coupa  deux  feuilles. 

\^j^y*^  les  côtes. 

intestin  de  mouton  farci  de  hachis  et  d'oignons,  et  cuit  dans  la 
graisse. 

yày^ym  doux,  agréable.  — A.  G.  89.  ^^y^^\  ^  ^^:>^.у\  Syfs^  ^УЫ  (sT-* 
JLjL-s;«X-jLjLj^J  pourquoi  nous  as-tu  réveillés  du  doux  sommeil?  — 
Id.  /i3.  is^jj\  i^^\s  c^v5^3  (^4^\  il  avait  goûté  l'amer  et  le  doux. 

échanson;  juteux:  vin. 

3'«>^i^  sorte  de  poisson  qui  fréquente  le  fleuve  Sir. 

j^y*^  suivant.  —  B.  19.  cs^,j^  иЧ^З*  *^  J>>rзJ^J^^^*  vï'**"-^'* 
^«хЛ^  avec  ceux  de  mes  serviteurs  et  de  mes  suivants  qui  se  trou- 
vaient près  de  moi,  je  partis  pour  la  citadelle.  —  Id.  a  16.  j-2 
*^j^)  {^.^:)^y^  se  séparant  de  ses  serviteurs  et  de  ses  suivants. 

\i)^\jôym  tirer  par  terre;  pousser,  rouler. 
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jLi^  Ь^  а^з  Ы  о>^^ 


Son  âme  brulant  de  sollicitade  comme  celle  d'une  mère,  tantôt  die  le  tirait 
par  la  main,  tantôt  elle  l'enlevait  dans  ses  bras. 

^^  ^  '^^ j^l  ^^t  ^j^:>ЛJа^  «лОкЦ 


Si  quelqu'un  traîne  un  grossier  vêtement  de  feutre  dans  ie  vagabondage  du 
vin,  il  en  sera  plus  enivré  dans  le  couvent  que  du  manteau  de  la  royauté. 

3  ^jy*^  recherche,  perquisition;  signe,  trace.  —  ^i}^  (^ iS^yf  ^jy 
CiJ^b-rDJy-*^  ^JГ^  *^{^^  *^4>з'  bl  vjîi^ûL  j^  biiil^^  lu  peux 
me  cacher  dans  cet  endroit  désert  ou  bien  me  dénoncer  toi-même  à 


mon  ennemi 


ô  vent  du  matin,  tu  e»venu  pour  t*informer  de  Tétat  du  cœur  éperdu  de 
Huçeini;  du  moins  fais  une  enquête  de  ma  part  dans  la  direction  de  la  me  où 
demeure  cette  /Mfn. 

/ö^гд^«Ам  donner  des  indices;  faire  des  perquisitions. 

UJU^**** ,  {;уjу^  cri  que  poussent  les  soldats  de  deux  armées  placées  en 
face  Tune  de  l'autre;  vacarme;  plainte. 


Le  roi,  expérimenté  dans  le  combat,  ayant  rangé  ses  soldats,  ceux-ci  pous- 
sèrent le  cri  de  guerre  et  se  mirent  en  garde;  que  disje?  un  cri,  le  rugissement 
de  cent  mille  lions  dont  le  fracas  s*éleva  jusqu'à  la  voûte  du  ciel. 


s^\îjym  â53 

чЛ»  jЛ(£.Л»у    t^W^lî    <-*^U»»    [^^уш 

Lor8<ja'ils  approchèrent  en  toute  hâte  de Tenceinte  de  la  citadelle,  ayant  poussd 
le  cri  de  guerre  ils  se  détournèrent  bien  vite. 

B.  1119.  jy<iùJsj^ Ljyjtyi  ^^1  ouJIm  {j\jуш  poussant  des  cris,  ils 
vinrent  en  Linçantdes  flèches.  —  Id,  344.  ^^*>s>'  ub>**  уЬз^-  ^jгJ^ 
le  vacarme  dura  près  d'un  keri  (24  minutes).  —  Id.  61.  {j^jy»  лЦj 

jyS  «у^чЛаj  j^aJLU»  à  un  des  côtés  de  cette  salle  du  conseil,  il  cons- 
truisit de  petites  arcades,  où  pouvaient  s^asseoîr  ceux  qui  avaient  des 
réclamations  à  faire  valoir. 

sÙ^jy^  tirer. 

^^jy^jy*^  purgatif. 

^^jуш  action  de  glisser.  —  \Ù\^jyMi  qui  glisse  souvent. 
■M^AM  glisser. 

panache,  aigrette. 

qui  s'informe,  qui  recherche.  Voy.  (^jy***.. 
^y^jyéêé  ce  qui  reste  au  fond  du  verre  ;  gorgée. 

VJ^»  (juif  V^  Ь^ 


Échanson,  présente-moi  la  lie  de  ta  coupe;  que  lui  aussi  nous  donne  à  boire 
jusqu'au  fond  deux  coupes  Tune  après  l'autre.  Présente  à  boire  au  khan,  en 
frappant  la  terre  de  ta  tête,  suivant  Tusage.  Quant  à  moi,  je  donnerai  sa  dernière 
gorgée  à  celui  qui  a  perdu  la  raison.  Je  veux  m'enivrer  moi-même  avec  cette  lie  ; 
je  veux  faire  entendre  ma  voix,  sans  relâche,  daoa  la  fête  que  donne  le  khan. 

^Д^Уд^^м  tratner  par  terre.  —  ^àJé^yм  se  traîner. 

DicT.  TURK.  аЗ 
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3  t^y^ 


Ne  t^agite  pas;  jamais  je  n  aurai  la  force  de  me  traîner  jusque  dans  ta  rae. 
tant  je  suis  réduit  à  Timpuissance,  sous  le  poids  da  chagrin  que  me  cause  Tëloi- 
gnement. 

j^jjуш  troupe  chaînée  de  pousser  les  traînards  et  de  les  forcer  à  re- 
joindre Tarmée. 

y^jy*^  herse.  —  i^^ ^jу^  pierre  unie  à  sa  surface,  sur  laquelle  on 
broie  les  couleurs;  pierre  à  aiguiser. 

[^уjу^  action  de  chasser  quelqu'un  de  Tendroit  qu'il  habite. 

{J^}y^  interroger,  demander  des  nouvelles;  commander;  sucer. 

j^b  JuÂi  <Xtf9L>  AK^t  JU>3   («^Ь^  ^ 

L'histoire  de  ma  nuit  d*exil  serait  trop  longue  pour  ceux  qui  jouissent  du 
bonheur  d'être  unis  à  l'objet  de  leur  amour;  cpi'ils  demandent  ce  récit  aux  yeux 
de  Nevaî,  tout  mouillés  de  larmes. 


pousser;  labourer;  frotter. 
«ХллГЧ-^^^Ам  espèce  de  loquet  de  bois  pour  fermer  la  porte. 


interrogation;  action  de  pousser,  de  sucer,  de  labourer;  en 
mongol,  joie,  réjouissance,  cri  qu'on  pousse  dans  un  combat. 

iWi^^^nAM  frotter. 


qui  pousse,  qui  marche  à  côté  du  cheval  pour  le  diriger,  pos- 
tillon. 

Kp^jy*^  action  de  s'enquérir. 

(3  y*^^y*^  être  interrogé;  sucé. 

v3  а^уш  interrogation,  demande;  supputation;  piquet  de  la  tente, 
morceau  de  bois  sur  lequel  les  enfants  s'assoient  en  jouant. 
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Toutes  leurs  cuirasses  étaient  polies;  leurs  lances,  dans  leurs  mains,  étaient 
comme  des  piquets  de  tente. 


àjr  ^ЗJУ^  le  jour  de  la  résurrection.  —  hjy^  '^j1д^  »I^àl:> 
4jJU  ^JСл^  Ji^  j^lorsque  l'accusateur  l'interrogera,  au  jour  de 
la  résurrection,  la  crainte  du  jugement  dominera  son  cœur. 

^^jy*^  troupeau,  rassemblement. 


Un  troupeau  de  moutons  arriva  près  de  lui  ;  le  berger  se  fit  voir  avec  un  visage 
ami. 


nouveau;  turban.  Voyez  (j\}у^» 

jy***  parole.  —  Э^j^jу^  médisant,  rapporteur.  —  j^^jy^  rappor- 
teur. —  Эjу^  parleur,  éloquent. 

ô^^jy*^  espèce  d'adjudant  chargé  de  forcer  les  fuyards  à  rejoindre  leur 
corps. 

m^jXfym  percolateur. 

Nevaï,  si  Thomme  ivre  allume  le  feu  sur  son  corps  dans  Tintérieur  du  couvent, 
sans  doute  quelqu^un  lui  liera  les  os  avec  un  tamis  à  filtrer. 

у^^ш^jуш  parler. 

purifier,  tamiser,  filtrer,  exprimer  goutte  à  goutte;  nager.  — 
B.  366.  j^l^'  à<iy^  Чзjу^  *^fi^à^  ài^*^j^  perçant  la  peau,  ils 
boivent  le  jus  qu'ils  expriment  goutte  à  goutte.  —  ^^jtr**  iù^j3^  сЯ^ 
se  dit  d'un  oiseau  qui  s'abat  du  haut  des  airs.  —  tS^'jy^  (j^j^U^ 

зЗ. 


356  (>*^Цj 

se  dit  de  quelqu'un  qui  jette  des  regards  langoureux  dans  Tivresse 
ou  l'envie  de  dormir. 


vin  clarifié;  pur,  net. 
vilj^^dM  clarifié. 

jушуме  ^ jVMàyàêê  fouine.  —  A.  G.  96.  v^3^  СJ^^з^Ц^з  сгн^>з*>^У 
chassant  les  castors,  les  martres  zibelines,  les  fouines,  les  écureuils. 
Gonf.  le  turk  ottoman  jLwJ^. 

^j\^*еуш  écuelle  de  bois;  altéré. 

fJ^VMàym  être  altéré. 

£л^\j^шамуш  être  fatigué,  affaibli;  tomber  en  défaillance. 


En  parcourant  cette  route  quelle  a  été  ta  fatigue?  quelle  a  été  tadébillance 
À  la  vue  de  cette  œuvre  quintuple? 

sÙ^Cmym  frapper  de  la  corne;  être  silencieux. 

^j^ушуме  petit  lait;  partie  liquide  qui  s'accumule  contre  les  parois  du 
vase  renfermant  le  lait  de  chamelle. 


abreuver. 
А\шуш  étonné,  stupéfait.  * 

py***  couverture,  telle  que  voûte,  toit. 

olcj.ÉiM  présent,  cadeau.  —  ^у^ту^  s^^yjm  ^j^y  aâ^  4^^  ^ 

^:>;Iaa^  ^^^^  étant  allé  à  sa  demeure,  il  envoya  sous  forme  de  pré- 
sent toutes  sortes  d'objets  précieux. 

(Jf^j<^y^  arroser.  —  B.  355.  Ъj^ешЛу»  ^Ьа»>1  уме  a^^oi^I^)  ^у^ьjи 
jЪз^Ъ^У^  VHH^b^^  а^^^>^'  *^  quand  il  y  a  besoin  deau 
pour  quelques  cultures,  les  hommes  et  les  femmes  portent  de  Геаи 
dans  des  jarres  et  se  mettent  à  arroser. 

/^jIlc^UM  enfoncer  quelque  part  la  pointe  d'une  lance. 
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^J^l^Gyш  couler  en  terre  et  être  absorbée,  en  parlant  de  l'eau. 
^^^ym  oignon. 

i^J^ym  broche  pour  le  kebâb;  viande  rôtie, 
seau. 


(Щ^jу^у^**  retirer  une  chose  d'une  autre,  comme  une  épée  du  fourreau, 
une  pointe  de  flèche  d'une  plaie,  etc. 


Sans  sourciller  elle  tira  le  glaive  du  fourreau ,  elle  se  fit  au  cœur  déchirure 
sur  déchirure. 


jЗ^  у^^'  Jу«-й^  pendant  le  voyage  de  la  Mecque,  assis  à  l'ombre 
d'un  acacia,  tandis  qu'il  est  occupé  à  arracher  les  épines  de  son  pied. 
—  B.  12З.  j^к/Лшj^уауjш  ^kxi  \Âitjjoj^  ils  tirèrent  mutuellement 
l'épée  l'un  contre  l'autre. 

ijla&^jè^dM  ver  de  terre. 

espèce  de  bœuf  sauvage, 
espèce  de  socques  de  bois;  mauvais  regard;  envie. 
(Sy^J^J^^^  bulles  qui  se  trouvent  sur  l'eau. 

FJiy^  cerf  de  la  grande  espèce,  dont  le  bois  sert  à  faire  des  manches 
de  couteau;  rue  étroite. 

j\Луш  confluent  de  deux  cours  d'eau. 

î^j^y**  articuler  avec  peine,  par  suite  de  l'indignation  ou  du  cha- 
grin; murmurer,  gronder. 

espèce  de  canard. 

grand  mortier  de  bois. 

sXJiym  chemin  étroit  qui  se  détache  des  montagnes  ou  des  grandes  routes 


et  mène  dans  des  lieux  inhabités. 


i!Ui*j»  Jlf^yJ  tR-I^^  (j*-*-*  V 
j1jдj1  ^Ц^  >i*.**-»  ^ÿJU■^A 


II  foula  nfsoiûmciil  au:£  pieds  la  roiilp  de  son  lomloire;  de  toa»  Mt^  e^  mon- 
traji?ii(  <lcs  seitliers  escarpée  cooduisanl  dans  los  profondeur»  de  la  (ortt. 

rj  11  -"  Гоштег;  tailler;  s'affaisser;  moiirir:  mordre;  pîf]itcr. 
^^.JjiMi  pilier,  colonne. 

ущЛу^м  endroit  où  l'eau  s'est  tjirie;  aveugk'  dont  l'œil  s'est  dessécbi'  trt 
enfoncé;  puiU  desséché.  —  Jj^jУj—  avide. 

jьÿьмк  bâte  de  somme  haras.s>'<'  de  fatigue. 

,^P^_^***  action  de  s'entre-perciT.  de  s'enlre-mordre. 

л^ум*  eau  qui  porte  bateau;  cheval  à  ijui  on  a  coupé  la  crinière  el  1л 
queue;  animal  destiné  à  être  lue  et  man^é.  —  Л.  G.  hh.  j^^ y 
^1  r^y  ces  jour&-ci,  les  ;iiiim:iit\  sont  luaifjres. 

^J^ytm  mâché;  piqué. 

]^y*J>^Mê  limaçon. 

^уш  millet  dont  on  a  ôlé  la  coN-<e. 

^Цым  saumon. 

^jma^i >J^.M«  l'action  d'aspirttr  an  repiis. 

ij«^)>J^MM  le  repas  du  malin. 

«i|uHJb*w  arbre  qui  pousse  d^ns  les  terrains  sablonneux;  à  l'époque  de 
la  sécheresse,  ses  racines  se  montrent  sur  la  surface  de  U  terre,  où 
on  les  coupe  pour  en  faire  des  baguelles.  Plantes  qui  poussenl  au 
printemps  et  ne  sont  plus  ijue  des  broussailles  en  éié:  rnurse  désor- 
donnée; cheval  qui  ne  suit  pas  la  roule. 

•»j î  «ftj i  6jj}\  ^^J\,,  ^^Lji-JtL 

Comme  les  plaales  fugilivM.  i|iii.  |iir«|iiVt|i4  4onl  tenep',  !i>nt»«enl  dan»  Ь 
campagoe  par  monceau  <i. 

^ум*  blessé,  malade,  qui  a  uri''  'НJГогип!/-  d,in>  un  de  >es, membres- 
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«^ЬЛЦ^|^м  faire  bouillir  la  viande. 

ХА^^jуш  viande  bouillie. 

^jМуме  faisan.  -V' 

sàXyJéè  fendre  une  chose. 

viL#i^jw  dire  des  injures,  maudire. 


Lui ,  tançant  toutes  les  invectives  qui  lui  vinrent  à  la  bouche,  il  dit  :  Quelqu'un 
lia  une  brassée  de  bois. 

n'y  pouvant  plus  tenir,  il  appela  le  peuple  à  grands  cris,  et,  j 


tout  en  lui  adressant   des  reproches,  il  vomit  des  injures  contre 
Zohâk. 

^у^  javeline;  petite  lance. 

petits  morceaux  de  bois  qu'on  taille  en  pointe  et  dont  on  se 
sert  pour  la  chasse. 

аjjуш  saule. 

{jfêjjyMè  injure,  invective;  viande  bouillie. 

^jJyMé  injure,  invective. 

a-^-Çл)^  '^J^^з  i^y^  liL-M^  jlfj^ 

Servir  en  présence  du  roi,  partagé  entre  Tespoir  et  lu  crainte,  ne  vaut  pas 
les  injures  et  les  coups  de  bâton  qu'on  attrape  chez  le  portier. 


Mon  âme  a  demandé  la  vie  à  ta  lèvre;  quant  à  celles;!,  je  ne  sais  pas  si  elle 
a  voulu  me  lancer  une  injure  ou  un  baiser. 


oy^  <*'ôlc  gauche:  fil;  fibre;  poil;  barbe  des  épis. 


к 


S6d  *âA^ 

j^jш^  »^лл.jа  ^^J^\g  Jуш  t^jyifM 

Л  sa  gauche  marchait  l'illustre  viiir,  par  la  sagesse  dnqoel  la  bce  de  l'empire 

^tail  resplendissaote  de  hiroière. 

i3^y«M  gaucher. 

^Uj^^>w  salive  qui  coule  de  la  bouche.. 

O^***'*  iM-^  tsj-^  Jj'  tJV"^'  ^зj 
tj^-Ч!^ iS^^y^  t^bLxi)  ^Оч^^) 

Je  paie  à  peiae  respirer  quand  il  regerdi?  de  ce  кШ  el  que  je  voie  la  salue 
découler  de  sa  bondie. 

ч*-*^*-»'  us-*î>-»  t^iy-"  ^Oi'j-"  <$>*!  lii  bave  (jui  cciuie  de  »a 
bouche  fait  couler  tout  le  sel  de  ses  parole^. 

/ллУj,ш  boire. 

tJjTbj  w<  t^^>.J^.««  fané,  flétri. 

Jij>Jy.w  nom  d'une  iribu  djagalaï. 

1л  (jjX-*^  jj,  *1Ц}Лÿ<р  jjjjjjj  tsij^—  jiy 

jjjJ^-«^5j  yU.^^  o"^^^j5'i  e:,J),l_^I 

I        Nevaï  s'est  épris  d'un  baladin;  qu'il  parcoure  NJainlcnanl  (utile  la  tum,  (ju'il 
visite  les  Ariat,  les  Berias,  les  Tarkhan,  les  Sonlilouz. 

jJbMi  henné. 
^jуЯJум*  fané,  flétri,  sec. 
^JJJ^J0^  faisan. 
/iXyàtt  se  faner,  se  flétrir. 

jJ^mm  beau,  belle.  —  A.  G.  i  g.  u^-^^  ^j^ii^X—  ^Ь  q^S^  j^b  j^l  ser- 
rant dans  ses  bras  des  belles  comme  la  Iriiic  ri  comme  le  soleil- 
Jj^.J^.4M  bride  du  cheval;  humide;  vase,  réservoir  qui  conlienl  de  IVnu- 


-1 
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mes  par  cette  considération  qu'un  nuage  noir  renferme  beaucoup 
d*eau  dans  son  sein,  ils  demandèrent  un  nuage  noir. 

/j^j^jт^ш ,  /öЛ  )  {jjJjу^м ,  /^^y^^  haleter,  s'arrêter  pour  souffler. 

—  м^  '  Ö>^>*^  Ч"^  je  respire. 
%ÿjjуме  sangsue. 

UW^J^iAM  espèce  de  fruit  de  couleur  jaune. 

^\ÀiyJyMi  asthme,  difficulté  de  la  respiration. 

AyMi  pur;  massif;  entièrement. 


9 

.i" 


iIIa  tW4^^jw  morve. 


morve. 
tk^jjis^j^âM  se  moucher. 

Jy^y***  Jy^y*^  vain;  inutile. 

iib*^^.^*^-A*i  absorber  en  suçant,  humer,  teter. 

Jj^y*** y  j^JÙym  faucon. 


Le  faucon  dit  :  ô  toi  qui  guides  la  multitude,  et  aux  ordres  duquel  obéissent 
tous  ceux  qui  sont  prudents. 

^yJùyàêé  main  gauche;  maladroit. 

(^уш  partie  postérieure  d'une  chose;  après.  -;—  ^t^bym  qui  vient  après, 
te  dernier.  — yb^l  <ÿ&з^  le  dernier  sommeil,  la  mort. 


Qu  y  a-t-il  de  commun  entre  moi  et  le  sommeil ,  puisqu  au  soir  de  la  sëpara- 
tioa,  ia  trompette  de  mes  soupirs  réveillerait  ceux-là  même  qu'aurait  saisis  le 
dernier  sommeil? 

I^^^xjyw,  9^^'9ym  par  derrière  lui,  à  ia  suite  de  lui. 
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Quand  cette  lune  se  mettait  à  marcher,  sa  nourrice  sortait  et  allait  derrièrp 
elle,  semblable  h  une  ombre. 


Jl^Jj^  os;  race.  —  A.  G.  эз.  J^^л^  S^y^  ^^^^в^^^^  JUUi;^! 
j^^yS  la  race  de  certains  d'entre  eux  est  mongole. 

^^^уш  éponge. 

\^^уш  après.  —  iS^^y^y*"  qui  vient  après. 

^^jS^yàèé  plante  laiteuse,  à  fleurs  rousses,  possédant  une  vertu  purga- 
tive; en  arabe  я^,  en  persan  Ju^^. 

javeline,  petite  tance,  baïonnette. 

jj^ХЗj|ДА#  morve. 

(^^y^  allonger,  s'allonger. 


I 

Il  allongea  sur  la  terre  son  corps  endolori  et  étendit  sur  sa  téCe  les  haillons  de 
rinfortune. 


Mais  lorsqu'Osman  entra,  celui  qui  était  le  flambeau  de  son  peuple  ramassa 
celle  de  ses  jambes  qui  était  étendue  et  s'assit. 

«iMTydM  s'éteindre,  en  parlant  du  feu;  tomber. 


iS^J^}  iS^y^  tr<*^^*^'  аз^JУJ^ 
iS^J^^  с^^^Оз'  4P-ft-<^  iiJ^^\^ 


Le  feu  de  la  présomption  s'était  éteint  dans  son  cœur,  il  avait  appris  à  con- 
naître les  vraies  règles  de  la  bravoure. 

^уш  canard  mâle;  or  trait.  —  (j^-=^j!>-^  Hk  л^  m  espèce  de  canard.  — 
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il  y  a  encore  une  autre  espèce  de  canard,  qu'on  appelle  aret^ï;  il 

i 

est  plus  grand  que  le  souna-bourdjin. 

cA^yâêê  endroit  où  l'on  abreuve  les  chevaux,  où  l'on  puisé  de  l'eau,  où 
l'on  distribue  de  Геаи;  saule. 

/oj«^)e|^^AM  désaltérer,  arroser. 

(^J^у^  tirer;  enlever,  retirer. 


Ne  s'esl-il  pas  dépouillé  de  ses  habits,  ne  les  a-i-il  pas  arrachés  de  dessus  son 
corps  pour  les  jeter  dans  le  feu? 

З^у^  coulant,  limpide. 

{^y^  race,  lignée. 

(^\jуш  beurre  noir. 

JljydM  verrue. 

sâ^\jtyMé  soutenir,  prendre  sous  les  bras.  —  Лл\»ут  s'appuyer. 

иЦ^-Ам  vêtement,  manteau. 

^уа^^ш  cerf  ou  autre  animal  de  cette  espèce.  Le  mâle  s'appelle  ^y» , 

la  femelle  Jl^.  X- 

J>ы«^Ц^1^м  glisser,  trébucher;  ricocher,  en  parlant  d'une  flèche;  parler. 

Ш^Ц^"^  faisan.  Voyez  q^IS^. 

/o-^jidw  ôter  la  peau,  un  habit.  —  у^ууш  s'enlever.  —  B.  З67.  is»Hy^ 
jyyjtym  ^Lw)  sa  peau  s'enlève  facilement. 

JlcjAij^dM  don,  cadeau. 


Qu'il  offre  en  présent  des  raretés,  de  l'ai^gent,  des  produite  de  la  terre,  des 
villages ,  des  dons  de  toute  espèce. 


-r 
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(З^  JУ^J'^  donner,  concéder. 


Sans  doute  Fargent  lui  a  manque  maigre  tous  ses  trésors,  car  qu  a-l-il  prépare 
dans  ce  genre-là  qui  pût  être  offert  en  présent? 


étroit,  mince. 

gond  d'une  porte;  anneau. 

4jjL  •^.jMi*  p.  affût  de  canon.  —  B.  Aog.  ^j^t^t^  *-  JUfcJdiiU^  jj^iuljl 
Ljyi^jy^  faisant  marcher  les  araba  et  les  affùLs  roulants. 

|%^diM  action  de  chercher  des  prétextes,  d'être  défectueux,  d'être 
trop  court. 

sot,  stupide. 

uum  a.  ouvrages,  en  termes  de  stratégie.  —  B.  АЗ.  ^^-а-з^  *^кф»\ж^ 
^ULL^  pousser  en  avant  les  ouvrages  et  les  travaux  de  mine.  — 
là,  uu.  I«X-A-*UU  bj^\^  <-.o4*S  u^iiiUi»  ^Jtj^'  (^  «-*^Дл5" »jзJ^ 
^оJ^  étant  venu  à  Kondouz,  il  construisit  quelques  ouvrages  et  se 
disposa  à  faire  le  siège. 

/A^^kxLuM  dire  des  choses  incohérentes  et  inutiles. 

ujuy^  remparts  de  terre,  derrière  lequel  on  abrite  une  armée;  digue. 

ulXrfMlAjUM  espèce  de  longue  carabine. 

/o^^^ujum  se  montrer  amical,  bienveillant. 

{yi4?b^^  C^W****  glisser. 

<ЗЬ^Ца^м  lieu  glissant,  sur  lequel  les  enfants  s'amusent  à  glisser, 
action  de  traiter  avec  douceur. 


V  •• 


tuyau. 

/a.^UUjum  élever  au-dessus  de  sa  tête  un  vase  d'eau  ou  de  vin  et  en 
boire  le  contenu;  aspirer,  sucer. 

i^^l?   Чу^У^  A-»éH^'  *^Д^^» 
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Se  ievanl,  il  alla  devant  le  plateau,  s'inclma  respectueusement  et  vida  entiè- 
rement la  coup  . 


engin  en  forme  de  griffe  pour  prendre  le  poisson. 

demi-jaune. 

^Уj^j^шКме  points  noirs  et  jaunes  qui  se  montrent  sur  la  peau  de  l'homme 
et  sur  les  moissons. 

répandre,  asperger. 
\ê)j.AjUM  sifflet. 
^Ià^Um,  yL^y«  souris.  —  J^l  ^^Ьлш  arsenic. 

oiseau  de  proie,  ennemi  des  souris  et  des  moineaux. 

chicorée. 

choisir. 


*!--« 


V 


j^jMé  ravin,  eau  profonde.  — ^^JOj^l  ^^UJybl»  9j\уФ  Шj1jх»  Ьÿишjдj  .  I 
dans  un  ravin  était  caché  un  parti  de  Hezârèh. 

— ' 

vache.  Voyez  j*i^.  Nom  du  fleuve  {jy^!t^.  — \ 


<ЗК-аjм  Tadjik,  c'est-à-dire  citadin  — A.  G.  â5.  i«xjuuU  dLjLwJyU 
^^ïuu^l  j^:>  ^3Î;-A-i»  j^ilA5>-b  dans  la  langue  des  Mongols,  on  donnait 
aux  tadjik  le  nom  de  strak, 

/o^Ljuw  chanter,  en  parlant  des  oiseaux  et  en  général.  —  di  A^j^lib^ 

chanter  avec  la  langue  de  la  plume  comment  Ferhâd  vint  des  ténèbres 
du  néant  au  parterre  de  l'existence. 

épaule,  omoplate,  dos.  ^JL 

sorte  de  manteau. 

uJ4->wum  hyène. 

Ч 

verre;  prompt,  rapide.  —  d^j^  ^jд>ш  petit  doigt. 
•>WUM  hâte,  promptitude. 
^^KiJJ^Jéi  terrain  rendu  glissant  par  la  gelée. 
IjIcwum  minaret;  fanal, 
maladie. 
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tOfhJM  ronipagnoii. 

lasjiy^Mà  sans  sommeil,  insomnie. 

гД^Ц^ум  enlever,  suisir. 

J'ai  enlevé  lacooronne  Ь  on  esclave  oumnc  lui,  ilonl  le  t^te  e\a\\  1>ию1л  i)u 
Ггос  du  derviche. 

FauUil  s'ëlonner  si ,  dès  le  matin ,  mm .  jiaiivn;  mis^^ralile .  je  suis  ivre  ilnni  |и 
couvmt;  en  entrant,  la  nuit,  dans  la  ninAijiiée  j'ai  f»\fÀ  la  loile  du  (uHmiti  iIii 
cheikh. 

tiUU^-x*  être  enlevé. 

1лЖу,^ш  faire  glisser. 

AAjjMw  fîl  alloDgé,  large  et  mioGe,  dont  on  se  sert  dnns  la  broderie  en  rir. 

^^•^y^Mi  endroit  i^levé  et  glissant,  яиг  lequel  les  enfants  s'amosenl  îi 

glisser. 
iy*fM*  cbose  rangée  en  (ile;  rang  d'une  armi'-f  :  lignes  d'un  livre:  graili»> 

enfilés. 
f^fffMi  source,  puits,  fosse. 
iii'j.^Mt  couture  en  forme  de  piqué. 
/лЛу^м*  perche,  hampe  d'une  lance. 
rH  I  *  V  ;  —  fuir:  courir. 
^j,tfàm  courroie  qui  retient  l'étrier. 

/и*д>м  piquer  ft  l'aiguille.  —  ,^!Ь^jл^  Hv  piqué  :\  l'.iiguille:  gli.45er. 
i^fifMi  créneaux,  rempart. 
ytf"*  vous:  sans. 
f^Ajytj^Mt  tracer  des  contours  aver  \i\  |i(iinle  de.s  с1.челих,  découpe» 

purifier;  affiner. 
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^^oOjLi  ^L-sUl  ^,:>^jyxi\  VJU>^>*--  *S"*^^ 


Il  a  constate  que  la  constance  de  Lutfi  dans  la  séparation  était  de  bon  aloî 
car  il  l'a  soumis  à  Tëpreuve,  tout  autant  que  Гог  qu  on  ëpure. 

%ilu^jUM  paupière;  qui  comprend. 

picotement. 

iiL«^jjyM  pleurer,  gémir,  se  consumer  intérieurement. 
/лj9jЛjие  tracer  des  lignes,  des  contours. 

J^l  ^.^^.^uLfS  j^лJ^  jy\sr  U^^  yi 


Si  celui-là  trace  une  figure  humaine,  brise-la;  si  cet  autre  dessine  les  con- 
tours d'un  animal,  donne-lui  des  instructions. 


âji3  U4  IjjT^j^y  ^3U>^ 


H  traçait  sur  son  âme  les  caractères  de  la  peine  et  de  la  souffrance  pour  y  des- 
siner rimage  de  la  corruption  de  ce  monde. 

comprendre;  croire;  penser;  suinter,  dégoutter. 
^^j^xJLsum:>  (g^-^d  iS"^^  but 


Il  avait  compris  que  cet  ennemi  était  devenu  son  prisonnier;  aussitôt  il  tendit 
la  main  h  Tennemi. 


Lorsqu'elle  eut  appliqué  ses  ongles  sur  sa  figure,  elle  laboura  sa  chair  h  plu- 
sieurs reprises;  le  sang,  dégouttant  au  milieu  de  ceux  qui  creusaient  la  terre, 
semblait  couler  des  sources  de  l'œil. 


,<ц,лм  ligne,  raie. 
jL«t>JL^f4>iM  se  consumer. 
щ^^jjшш  action  de  suinter. 
|Д^1Хммум  sVveitler  en  sursaut. 

(ij^  ..4  >  a  &Lgl,-y-*j.  liiji  Aille  vj—y 

Qu'une  voix  retentiB»BQte  monte  jusqu'au  oiel.  lu  ue  b'  ri'veillerais  pas:  (juc  le 
feu  embrase  le  monde,  lu  ne  tremblerais  pas. 

Cette  lune  ayant  dit  ces  parotes  h  Mpdjnmin ,  il  s'Acilin.  sur  le  riinmp.  <-ii 
poussant  un  soupir. 

ЗJjАСм  cruche  à  goulot;  uou|>e:  libia  du  lnviif.  , 

jJел^лм  contenance,  capacité. 

j>л^ли  excursion;  pillage. 

lu^f^Mé  être  contenu;  tenir  dans.  —  ^4^ллл^  Нто  cunteiiu;  chercher 
refuge.  —  B.  9S8.  ь-нДjр  i~ «<,■  ..■д^м»  (j^лj  w>>J^  дJь^Ц  je  jouai  de 
l'éperon.  M'étant  maintenu  proclus  l'Iaiil  venu.  —  Л.  G.  1  a.  v^^'^ 
j^L^>>uLiuLa_w  va)'*  '-Syl-^jbb  j^jî^1jJy>yi  ceuï  d'entre  eux  qui 
échappèrent  par  la  fuite  ацгел1  î^e  réfugier  nuprès  de  Tatar-khan.  — 
B.  Д36.  ^yajjAÂjwifrmi  (^^yîsl  VJL}.}'  '•^4~~'j^^^  iS^\f.  f^^  tf^  Me- 
lik-Kàcim  frappant  l'ennemi,  lui  litiiçaiil  des  llèches,  le  força  à  se 
réfugier  dans  son  camp.  —  ^j^аj-ш  faire  tenir.  —  ts-^^  a*-.a  Jfj 
^LêjyUo  jÿ.Мм1^  1<>к,^о|j1  ijvA-Lij  *,5  le  lien  d'un  bouquet  de  roses 
fera-t-îl  tenir  de  viles  pailles  iiu  milieu  des  fleurs  parfumépii? 
*  lieu  d'asile;  endroit  d'un  accès  dilTicile;  iVriturc  fine. 

Si  tes  lignes  délicates  que  tran>iil  l<>s(>oi)!- tiHÎb-tHulssur  un  Ьряп  vîm)^  m-wM 
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pas  ton  partage ^  quoi  de  plus  naturel,  Ь  Bâber?  Ce  n'est  pas  là  rëeriture  dite 
bâberi,  ni  celle  dite  $ignâki. 

bœuf.  —  J^jшкЛАjш  bourrache.  —  ^^аьу^^jли*  étourneau.  — 
iÈV^y  J^'^**'  queue  de  bœuf;  espèce  de  plante. 
^иjjjлкш  qui  fait  paître  les  bœufs,  bouvier. 

ыш  étourneau. 

—    "     •  ^-i^  '  ^  "    "" 

bœuf  sauvage. 

petite  place  forte,  lieu  de  refuge, 
serré,  pression;  angoisse. 
/ojê\jJLkMi  pousser  des  cris  plaintifs,  se  lamenter. 

Cette  lune,  avec  force  sourire^,  me  fait  pleurer  amèrement;  que  die^je?  me  bit 
jeter  les  hauts  cris. 

Chaque  fois  que  le  souvenir  de  ma  hien-aimée  et  de  mon  pays  entre  dans 
mon  cœur  désolé,  je  fais  pleurer  amèrement,  par  mes  soupirs  et  mes  gémisse- 
ments, tous  ceux  qui  m'entendent 


cerf, 
angoisse;  pressé;  entassé. 

disque  pour  aplatir  le  pain. 

action  d'être  serré;  angoisse;  sifflement;  piaillement  des 
oiseaux. 

presser,  exprimer  le  jus. 
fj^ÇjÀJLUéê ,  /^^jÀjkjUêè  faire  courir  un  cheval. 
{JààJjJijUêè  action  de  comprimer,  de  serrer. 
^«XâaAjum  jus  exprimé  ou  suintement  d'une  chose. 

DiCT.  TtRI.  9^1 
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«iWlXAdw ,  «fLç^SuyM  sauter,  bondir,  s'éveiller  en  sursaut. 


Sautant  rapidement ,  il  monta  sur  son  cheva),  il  se  mit  en  route  атее  son  еооь 
pagnon. 


^l.^iNj.m  quatre-vingts. 

avoir  des  rapports  avec  une  femme. 

faire  sauter. 


А^чллjим  endroit  escarpé,  route  difficile,  étroite  et  dangereuse  dans  les 
montagnes.  —  B.  â&7.  ^^^уJу^^  {^^j^ji  K£j.JiAm  jl^p^I  ^W  la 
descente  s'opéra  par  des  chemins  mauvais,  escarpés  et  scabreux. 

sà^jjSJfdM.  Voyez  siLsjîiéfm. 

huit. 


JkjSLkMê  bout  du  sein;  verrue. 

JvX*^  lent?  —  B.  i3ù.  *^з*Хй1  Ljjfjyi  lyjijS^i^  и^^з'  "^^^  à  cause 
de  cela,  nous  marchions  plus  lentement.  Peiit-étre  esi-ce  le  mot  arabe 
(j^Cnf  mal  orthographié? 

patrie:  habitation. 

viL«^kjVdM  traiter  avec  bienveillance,  avec  honneur;  témoigner  de  l'affec- 
tion, caresser;  relever,  dresser.  —  A.  G.  ii.  jJ^kJLkJy^  ^j\^,^,m • 
^^^Vamw  il  traita  avec  amitié  ceux  qui  étaient  musulmans.  —  li.  56. 

уб»^^J^ыл  v^^^^  ùo^3^  f^J^)y^3^  £^y  ^^^^^  attente  est  que,  les 
ayant  traités  avec  amitié,  vous  les  renvoyiez. 


сЯЬ  \j^\  ^f  l*  ^  p>^,3  J^L  1«^» 

La  cnieile  s^aration  releva  sa  tète,  comme  pour  dire  :  U  faudra  que  je  fasse 
pleuvoir  des  pierres  sur  cette  tète. 
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U  lève  la  main  vers  tes  plumes  et  tes  ailes,  il  la  porte  à  ton  bec  et  à  tes 


serres. 


^iLiuLLuw  mouvoir. 
^^JUdM  cendre  du  ^ijlfljl^. 
iiL^JbuM  secouer. 


pur;  propre. 

amulette  en  forme  de  collier. 


/oiuuM  nettoyer. 

propre;  sans  défaut  :  pour  ^i^gmJ  chaleur.  —  аJБ1  ^^^^^^  pièce 
de  monnaie  dont  le  frottement  a  effacé  Teffigie. 

^уЛшКме  laiche,  plante  qui  se  platt  sur  le  bord  des  eaux. 

s-^L4X«M  p.  mercure  employé  contre  robstruction  d'entrailles.  B.  kli'], 

gras.  Gonf.  у^€ш. 

ÉdM  engraisser. 

toi;  tombeau,  lieu  de  sépulture.  —  ^^л^^и^  comme  toi. 

/^jJLfiuuyM  éprouvé,  sûr.  —  B.  107.  ^Jша^\Jчи«  i<>ôUJl  jJOg^^^vn  (j^ 
(S'^^j^  f>-^^^ ^^jyit  ^)  quand  je  pris  Samarkand,  j'avais  avec 
moi  deux  cent  quarante  hommes  éprouvés. 

/a^ujum  expérimenter,  éprouver.  —  ^j-^Ljuu^  s'essayer.  —  A.  G.  5 1 . 
py^\X^gm  j  jjJjUâ^d  (^kÏAMt^^  iô^j^  dlÂ^Juuy  je  m^essayerai  avec 
vous  aux  procédés  de  l'amitié  et  de  l'inimitié.  —  ^>  H  â  i^  д»  être 
éprouvé.  —  (^и^Ьjз^  4-^b  ôU^I  лдJjцj^Ху^  J3  ^^^jym  ^  :A^ 
j^^  4^U^^3  i^^yi  p^^  d'où  saura-t-on  maintenant,  par  quelle 
épreuve  connattra-t-on  à  laquelle  de  tes  paroles  ou  de  tes  promesses 
on  devra  se  fier? 

/&À:^AdM  cueillir  des  fleurs  ou  autre  chose. 

ciseaux. 

9/1. 
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/H  I  алj.ш  avoir  le  cœur  brisé,  élre  réduit  à  l'impuissance. 

tî)lXÂ.*H«  moucheron:  jarre;  brisé. 

»iL«l^y>-*-*-i«*  pleurer  silciniciisfinciil. 

tl)U^1  jjjL^À.;'  ^^.C,i».t— c  ^.>мДа1  :>;a  |.U>Im-jI 

Si  je  veux  dérober  au\  marivr?  <!'■  la  douleur  l'amour  que  j?  reswns  poor  Uâ. 
mon  cbagrÎD  s'exhale  |)i-uilan(  In  miil  par  des  larmes  ашёгев  et  r^paadiws  m 
rachetle. 

.J.»Х^л.м*  être  attiré:  entrer  dans  l'eau:  digérer:  engloutir:  supporter; 
mettre  la  tête  sou»  l'nile,  en  parlant  des  oiseaux.  —  B.  ЗЗ9.  ym  yi 
^jâlCi^M  MÀ^  -^j^  JjJ  «jy^i^'j^  Чу^у'  ^jг"  '^^'*'*'  ^'^^^•  ^'""l 
descendue  dans  la  |ilaine.  court  t'espace  d'un  ou  deux  кигоиНя.  puis 
entre  dans  la  rivi^rf. 

^i^L  ^^^XÀAm  amo{r|(i5Se,  plaiilf. 

jЛ^J.^ш  tendon,  nerf:  trares;  pleurs. 

ijLtj— ООаÿлм  frapper  <t<>  rnlamilé:  saisir:  suivre  les  traces. 

,,^iAXÀArtN  sœur  cadetlf. 

Que  ton  cceur  e'ë[)flri<i)iLe^'  [маjп1'>пйп1  !  noÎs  ma  Aceur  caiti'Ile  dan»  ce  шoDde 
et  dans  l'autiv  ! 

I)  s'acquitta  des  devoirs  d'an  fr^ro  .iin<'  et  d'un<*  swnr  cadette  ;  il  s'eicuta  Ьмп- 
coup  aaprèe  de  sa  9п-ш  cihIcIIp, 

jJ»^à  JуХай—  jjJ-va^S,  Ifs  Persans  dùsi^nenl  pur  11-  mul  do  khi^irr 
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la  sœur  ainée  et  la  sœur  cadette;  quant  aux  Turks,  ils  appellent  la 
sœur  ainée  ikadji  et  la  cadette  singuil. 

«^LaJ^^^Um  déterminé;  personnifié. 

/o^AdM  être  brisé,  se  casser.  —  ^j-*^^JOU^».  faire  rompre.  —  A.  G.  34. 
Kmj^\  ^^^J\»  Jl^3«XJuu«  i^L^  ^^b\  l^t  le  matin,  quand  son  père 
alla  pour  faire  ses  besoins,  mot  à  mot,  pour  faire  rompre  sa  puri- 
fication, sa  lotion. 

brisé. 

briser. 


m  ••  • 


(<V-^^-^^  CJ>-*),^^  Ц;^У<И-  CJvU'    U5  fS^ 


Quiconque  dirige  ses  attaques  contre  les  cœurs  fidèles,  je  sais  bien  que,  s41  ne 
leur  fait  pas  beaucoup  de  mal.  il  ne  leur  fait  pas  du  moins  beaucoup  de  bien. 

jL«V^jum  enduire. 

(iy^-*-*!*  ^:>^y^  ^-H^l»  {^.'>^*^ ^у^ iS^^^ 


La  pluie  des  événements,  en  tombant,  n'a  pas  renversé  la. voûte  du  ciel;  qui 
donc,  s'élevant  dans  les  airs,  a  revêtu  d'un  enduit  solide  le  sommet  du  toit  de 
cet  édifice? 

tirer,  extraire. 


Le  fil  qui  a  recousu  1  ouverture  de  ma  plaie  mortelle,  je  sais  qu  on  Га  retiré 
du  bord  d'un  tissu  comme  le  linceul. 

Rien  n  est  plus  naturel ,  quand  je  recouds  la  déchirure  de  mon  cœur,  que  de 
tirer  le  fil  à  travers  la  déchirure  qu'on  a  faite  sur  le  devant  de  ma  cheqiise. 
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KSjyJ^^  aiguillon,  pointe.  —  i^VCâa^m  ^j^^айм  moucheron,  cousin. 
^j^^J^gAdw ,  ^^^ykyk^è  (jui  aime. 
^^JUM  affection. 

<j-L-C^  Ulj-è^  aKhh?  45^b    (jv-i4?l 


Cdui  qui  aime  d'une  vëriialrfe  amitié  ne  compreml  pas  ce  que  c^est  que  la 
mort;  couperait-on  sa  chair  en  morceaux  avec  le  fouet ,  il  n*y  ferait  pas  attentioD. 

À^yKm  affection,  ami;  beau  de  figure. 


Prisant  beaucoup  Tamitië  de  cet  au ,  il  rëtreignil  dan»  les  lien»  de  son  affec- 
tion. 

On  dit  aussi  ЛлЗ^уыш. 

луауАшш  amour,  amitié. 
J^JUM  verrue;  bout  du  sein. 

aimer.  —  t^>-5  (i— ^У  *-^^  u'^^'t^j'j 
(^1*  A  Â,jt  L^)  L^  chacun,  quand  vient  à  mourir  une  personne  qu'il 
aimait,  soit  un  fils,  soit  une  fille,  soit  un  frère  atné,  soit  un  frère 
cadet.  —  dUsîyH»  se  plaire,  être  content.  —  A.  G.  7.  dJUi^^^^j^^ 
ч*^»^!^»*»'  4!V^<^^^^  ^^"^^  satisfait  d'avoir  vu  pleurer  les  enne- 
mis. Le  texte  imprimé  porte  dLluûU^Uj  et  t^^yiym,  mais  je  croîs 
que  c'est  par  erreur. 

bonne  nouvelle;  joie.  —  B.  454.  ^^g^  -a  <»  ^3l«Xj^  JUs  i^j^i^ 
(^bJUjî  ^£j^9f^  iUUjÇt  1Сай«^  l^lJU  que  Dieu  très-haut  nous  accorde  tou- 
jours à  toi  et  à  moi  de  pareilles  joies  ! 

aJUm  bonne  nouvelle,  présent  donné  à  celui  qui  apporte 
une  bonne  nouvelle;  heureux,  satisfait. 
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Quand  donc  arrivera  le  jour  ou  retentira  de  tous  côtés  la  bonne  nouvelle  que 
cet  absent  est  revenu  de  son  expédition  ? 

B.  4U9.  J3-З  c.JsbS'l^M-  (s^y^  ^Jч^Jи^У  viljuû^jiylt  iaft.CXu 
Begguineh  ëlait  venu  m'apporter  la  bonne  nouvelle  de  la  naissance  \ 

du  fils  de  Humaïoun.  —  A.  G.  38.  is^yt^^^  J^^^  1«>чзЦ>  vJuUj) 
j^L^«xJ^  de  son  temps,  ils  furent  puissants  et  heureux.  Le  texte 
porte  naal  à  propos 


•'« 


З^ЬЬм,  OuLm  soufflet,  tape. 

^Um,  jj\ме  échelle,  escalier;  toit,  terrasse. 

/ojê^jiMé  résonner,  en  parlant  de  l'eau.  —  B.  177.  y^ уш  aS^^îjIjôI 
^^^yi  c^^Im  aj»^«^  en  sorte  que  l'eau  tombe,  en  faisant  du  bruit, 
sur  cette  natte. 

JualùsJb^Lu  Й,  B.  З93.  vl^>^J4;l^  >i^>y^  ^^^  ^"^^jiS  cj^^^ijl^ 
^4>S{I  jl^i^ AP4^bf  les  matières  en  fusion  coulaient  par  ces  canaux, 
résonnant  comme  de  l'eau,  et  entraient  dans  le  moule. 

mLm  troublé,  agité. 
/oiPftUM  être  troublé,  agité. 
^Ьм  louche. 

/o4X^>ycuM  médire,  calomnier. 
(^«>«-oLm,  ^i»>jJçrLu  bruit  que  font  deux  choses  en  s'entre-choquant. 

^iàXvxLm  petites  ordures  qui  se  trouvent  dans  la  queue  et  la  laine  des 
moutons. 

/4^i«>«-axLm,  tyAojÀJ^Jiè  craquer,  éclater,  pétiller. 

Од^аJЬм  animal  qui  participe  de  deux  natures,  comme  un  amphibie. 

^ULm  soufflet,  coup  donné  sur  la  joue. 

M  f.  tente,  pavillon.  —  B.  э65.  fh^^  i^^^yù^\  t^fjS^  AiU^lu 
ayant  planté  une  tente,  ils  s  étaient  installés.  —  IL  970.  j^j^Lô.^ 
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b^V-ii-Hj  J'-^j^'-'W-*^^  des  pavilloDS,  des  leates  de  veloiu?  et 
d'étoffe  écarlale. 
ууяЛм*  cliquetis. 

ЗХ*^'-^'  кЗЬj^        sabot  do  bœuf  ou  (l'a<itr«s  ;inmiaux. 

«d^iilL^  coilTc  des  femmes  kii^ises. 

l^bJbLiM  querelleur,  itffronté. 

^Uh,  гу^\мЁ  (\î-aa  de  la  balance. 

«^Lm  qui  possède  iIp  ta  puissance,  de  la  [tcbossi'  ;  reuvre  proiitable. 

^LLkH  plateau  à  ju^iiger. 

tïltvA^  lie,  levure,  tartre.  ""~'<* 

|Дл>м  espèce  de  singe. 

tiL^XM  tache,  saleté. 

ylJMP  aurore,  point  du  jour. 

^«—ш  agile,  prompt. 

(^г^  a.  Ce  mol,  qui  signifie  proprement  'li^<;al'<,  se  prend  dans  le  sens 
de  ^^w  mille,  avec  lequel  on  le  joint  quelquefois.  —  B.  C.  <>У-^ 
jyJi-^ySi^  (jjSj  J^^**  Jtr*^**  у^"*^Ц;У  ^f*  faubourgs  sonl  éloigoés 
de  la  citadelle  d'un  peu  plus  d'un  mille.  —  Id.  '47.  i^I  (jъзJ>м^«» 
;if\j^y^  jjЛ  ~\ài  -3I  à  deux  ou  trois  milles  plus  bas  qu<:'  SamarLaml. 

4J— u  craquement,  pétdiement.  —  B.  170.  <^}\  jub^^t-i-Li  ,:J.J^^y*w 
_jЬ^Л*j  «jjj^  4^^j^Ам^у  si  on  met  le  l'eu  à  ses  branches  chiir- 
gées  de  feuilles  vertes,  elles  brûlent  avec  un  pwliilcinenl  eitraor- 
dinaire. 

/лjJj\У>Лаш  intendance,  lîeulenance. —  B.  3'il>.  jjÿ*Jj1лj|Х  Jj^iJ-ft> 
_л..дЛ^  '•^^>лв  *i^J~iyt^  dj  ayant  accnrdé  à  Veli-Kizil  la  chatjje  d« 
cMgflàr  de  Debli, 

4uK,>M  sifflement  fait  avec  la  bouche. 

^UuLiiii  pèche. 

Jl«<i.JLkH  se  dit  d'un  vêlement  qui  ne  va  p;is,  il  lUU'  piT^onDc  dont  la  rai- 
son est  troublée  et  le  langage  inroliér<-nl. 
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Ш  briller,  en  pariant  de  Péclair. 

m  plaisanterie,  badinage. 
jVéS^Ixà  coiffure  des  femmes  de  Khiva  en  forme  de  diadème. 

,,^Xam  anneau  pour  mettre  au  doigt. 

^^Lm  broche;  importun;  bruyant.  —  B.  ЗоД.  ^у^у^  i^^^^^^j-^^ 
(S^Js  J^ч!  ЬjмJу^  AkjLj  ^jшйJвjjйр^уш  à  la  fin,  devenant  importun  et 
bruyant,  il  s'introduisit,  sous  forme  de  plaisanterie,  dans  l'assem- 
blée. —W.  З39.  â-ftJ(:r»^^^  4tf*N?'  (:^^^  Sbji\  :>yi^  ir^  '^ 
^^J^^  ^UTbkl^  A^^t^  Km^Kmlf  Molla-Ghems  était  devenu  bruyant 
tout  d'abord,  et,  quand  une  fois  il  commençait  à  faire  du  tapage,  il 
ne  pouvait  plus  le  finir  qu'à  une  heure  très-avancée.  —  Id.  99a. 
^^*>Ц^  »>•  a  tt^if^  iS'^yi  ii-^^  сИ^(^^^  il  y  eut  beaucoup  de 
tapage;  la  partie  ne  fut  pas  amusante. 


orner,  arranger. 


/Sjui jJ^чХш  ^j^sXdu  frapper,  cogner  à —  A.  G.  169.  »;'x>^ 

woJaj^^xIx^jJ^  ayant  frappé  à  la  porte. 

Ш  espèce  de  luth,  appelé  aussi  ^y^jX:^. 

{j^j^y^  exsudation;  rosée,  pluie  fine. 

Quand  bien  même  le  ciel  ferait  pleuvoir  des  étoiles,  il  ne  saurait  ^;aler  mes 
larmes;  comment  là  rosée  pourrait-elle  se  comparer  an  vaste  océan? 


kori  ijx)^y^  х^Лух^  (^^j^^уМj 


Je  pleurerai  au  souvenir  de  ce  duvet  charmant  et  mes  larmes,  tombant  sur  mes 
cils,  feront  pleuvoir  la  rosée  dans  la  verdure. 

MM 

jj^  espèce  d'oseille,  en  copte  Jufb,  en  arabe  p^. 

iJlXy^  terrain  salé,  salpêtre.  \ 

^jj^  confusion,  malheur. 


>r 
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KSjy***  salpêtre,  nitre. 


Ailons  I  voilà  le  moment  de  bràler  Nevaï  dans  le  feu  de  la  séparation ,  main- 
ant  que  ton  amour  Га  réduit  en  nitre  aussi  inflammable  que  les  débris  de 
le. 

Lssemblée. 
;  manne, 
e      ;  parasol  des  sultans. 

présage»  bon  augure.  —  B.  i  >5.  ^^^^  ч^)  u>^^  ^  ^^  P^^ 
e  un  heureux  présage.  —  là,  484.  <^*>J^  с^йиа?  ару^  ^^  f"* 
pour  lui  un  heureux  présage. 

oy*i*  celui-là. 

\^^Ъуш  salive. 

\^^уш  oui,  certainement,  chez  les  Euzbegs  du  Touran  et  du  Khârism. 

jy^y^  ^*  lampe. 

{^\^^jjИ*j  fj^\^^yJiê  comme  cela,  ainsi.  —  A.  G.  /19.  ^^\s^yJm jSyà 
>Xjlj^^a».  j^y  idibi  ^\j^  ainsi  doit  agir  un  serviteur;  vous  avez 
payé  le  droit  du  pain  et  du  sel. 

la>fcLit.>y,du  jusque-là. 

jxAiyJm  faucon 9  proprement  le  gerfaut. 

^Ц^-Ам  ainsi;  épaisse  bouillie  de  riz. 

\ш^^ш  toit,  couverture. 

^МНН^  ^  ЧННЬ  pluie  de  flèches.  —  B.  1 3 1 .  «^рУ^  dlJUA»^  ^^1  kj^  ja» 
i^^<S^jkJS  une  pluie  de  flèches  arriva  sur  ma  cuisse.  —  A.  G.  174. 
4^^^  Ц.1з  ^^m  ^^1  iXj^  apUjlw  ne  pouvant  résister  à  cette  pluie  de 
flèches,  il  se  mit  à  fuir. 

JUm  saillie  du  toit;  branche  flexible  d'un  arbre;  bnns  de  paille  dont 
on  se  sert  pour  couvrir  une  hutte;  plante  qu'on  appelle  aussi  ^^Ц^!». 
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L'araignëe  étendant  un  voile  sur  )e  chibak  se  met  à  i*ombre  derrière  ce  léger 
rideau. 


jifj^Arf^^^S' ky  J  jaJI^  ils  apportent  sur  le  bord  de  la  rivière  vingt  à 
trente  charges  de  Therbe  appelée  guenk-chibak;  ils  la  hachent  en  petits 
morceaux,  qu'ils  jettent  à  l'eau;  au  même  instant,  ils  entrent  dans 
le  courant  et  se  mettent  à  prendre  les  poissons  qui  sont  enivrés. 

Jujum  brave;  nom  propre  d'un  héros. 


Parmi  les  chefe  se  trcavait  Chipai  qui,  par  sa  bravoure,  était  Tégal  de  Rustem 


fils  de  Zfll. 


M  étendard. 

mm 

Цд^-АJЦм  bonnet  de  fourrure  d'agneau. 

^wiuuu  espèce  de  dé  qui  protège  le  pouce  de  l'archer.  —  B.  1 3 1 .  05-?'^^ 
p^^^'  *ечрТ^^>мДдЬ>  viUfriJ^^  ^^*Xrfl  Ь|<уjсхЛ  ЛлАлхл  («S' j'avais 
une  flèche  toute  prête  à  être  lancée;  j'en  frappai  le  casque  de  Tenbel. 

ji)>4ju!M  lisse,  poli. 

^уj^^У^лмл  espèce  de  luth.  Voyez  y^j^y^- 


Chante  dans  le  ton  dit  neva  ou  dans  celui  dit  hedjâz;  fais  concorder  lea  sobs 
du  luth  avec  le  final  de  ton  chant 

XàJ)j/jSé  gibier,  portion  de  gibier  ou  de  butin  qui  revient  à  quelqu'un; 
partie  supérieure  du  corps,  au-dessus  des  reins.  —  B.  »85.  v^^^ 
^iXJ)  AjJtp^  t^ujS^j^  l'ayant  égorgé,  chacun  en  prit  un  morceau. 
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iJ^HHft-J^  4^UXftJ  v*^'  ttf^^f'rf'  Jsj'jHW  A^Jp^  iP-Â»  ру:  ^^5^ 
4^l>l»i  tJiS {jiam\ii\j*Jm  сотЫбп  de  fois  a-l-il  versé  le  sang  d'un 
pauvre  oiseau,  dont  il  a  fendu  le  flanc  pour  lui  arracher  les  ailes? 
D'une  ou  deux  de  ses  plumes,  il  s'est  préparé  un  instrument  pour 
écrire  ce  qu'enfanterait  son  imagination  maudite ,  de  la  partie  supé- 
rieure du  corps,  il  a  fait  le  Uebàb  dont  il  s'est  nourri. 

sSjjJié  repaire  du  lion. 

/ЩА\Ъ^j^jjJее  bourdonner,  murmurer. 

^i«>*jum»  feutre  qu'on  place  sous  la  selle,  en  guise  de  coussin,  ou  qu'on 
étend  à  terre  au  lieu  de  tapis;  kaftan  blanc,  en  cotonnade,  à  larges 
manches,  qu'on  met  par-dessus  ses  habits  dans  les  expéditions;  espèce 
de  par-dessus  sans  couture  et  à  manches  courtes. 


Le  crépuscule  et  tout  Téciat  du  soleil ,  dans  le  ciel ,  ne  me  paraisseot  pas  aussi 
beaux  que  le  maoteau  rouge  de  cette  hme  sur  sa  tunique  bleue. 

^Kty  vAdM  huile  de  sésame. 


Ш  colle. 

Ш  broche;  pointe  pour  ferrer  les  chevaux;  enflure.  —  B.  363. 
fjJiS'j^Mj  chaussures  à  semelle  garnie  de  pointes. 

vJiUAdu  enflé;  grande  brebis. 

«nnXam  embrocher. 

Ш  enfler. 

*  ■  ^  enflure. 

J^vÂAdM  celui  qui  accompagne  les  ambassadeurs. 

4^JUM  louche. 

chef  des  bouchers. 

(^^^^K(Jit  expédier;  pousser  en  avant;  parer.  —  A.  G.  i68.  ^^(^û^âi 
«^^^W  с^^^jуг  viÂftii^-û  expédiez  des  hommes  :  nous  envoyâmes 
cent  hommes.  Voyez  ^ 


^.TwyM  table  des  sultans  et  des  émirs;  repas  publics.  —  B.  Q'y.  j^  -  ^ 
^^4Хй1  AiUU^L  (jЛ^^  (j>^3  »tCu»^3  0'>8^j  dH)^3  l^s  dons,  les 
cadeaux,  la  tenue  des  conseils,  la  magnificence  de  la  cour,  les  festins, 
les  assemblées,  tout  était  digne  d'un  roi.  —  Id.  âi8.  j^^чим^  i^ 
4^4>^l j^Д  »  Tijs  ^3!  JUdLuub^l  ^Ь  ses  repas  et  ses  festins  publics 
étaient  toujours  servis  à  la  porte  du  palais.  —  A.  G.  117.  vy^^^^b 
soOumAjI».  ^^^^  «âUaj  dans  la  salle  aux  repas  publics  de  la  royauté. 

imputation  mensongère,  calomnie. 
ЦJ1аjм  chasse,  gibier. 
/Щj\аЛj^шш  chasser. 

S^X^Jài  salive. 

ff>Ly&  gomme  à  coller  du  papier  et  autres  choses  de  ce  genre.  ^ 

/^LçuÎM  faire  jouer  son  bras,  le  relever  et  retrousser  sa  manche. 

Epargne-toi  la  peine  de  tirer  le  glaive  et  de  lever  le  bras  pour  m'Ater  la  vie; 
car  ce  poignet  d*argent  me  tuera  avant  que  Tacier  me  touche. 

actuellement. 

/ЩjЬj^Леj  /Щ^у/QsJiê  bouillir;  être  en  effervescence. 
sAjSèm/^Jii  éclair. 


sucer. 


^.  r      A 


;5Ум  joie,  joyeux;  florissant;  cultivé;  couleur. 

coupure,  section;  clôture;  titre  que  les  khans  mongols  donnaient 
aux  émirs  chargés  de  la  décision  des  affaires. 

joie,  prospérité.  —  Jи^л^й  ^1  au  visage  blanc. 

jMjjuu  espèce  de  pèche  appelée  à  Chivâz  ^jXXm. 


.         Л     •     • 


^ff^we  a.  espèce  de  raisÏD.  —  B,  '>li.  jj^  jj  a  -*  u^j-^^j*^  »^m  i^tî' 
^yh«-li0j  •Xiïj.cM.  .^ьлм  deux  ps|ières  de  fruil  de  Samarkand  sonl  par- 
ticulièrement célèbres  :  les  pommes  ol  le  raisin  appelé  eâltihi. 

АJЦуьö  a.  femme.  —  A.  G.  lO.  jИкJлjик}  л-^^^<гj  Ij^vv^Ul)  JJuù^m 
jЗJjjjjJ  jlj^!  f^  sur  le  bord  de  l'eau,  queiquci  femmes  «étaient  en 
train  de  laver  du  linge  sale. 


i  j-u-L.  Sj-mU0  dehors.  —  ^4r^^^  *1"'  ^^^  ''"  "'"^bors. 

ilL.  Voyez  jlï. 

JU3UO  espèce  de  coiffure;  mouchoir. 

Aille  veau  de  deui  ans. 

j^Uo  toit  d'une  maison. 

i^Uo  poulain  d'un  ou  deux  ans. 

,_yM^U0  écrivain;  homme  habile;  maiire.  Conf.  (ji-wlï. 

•  Je  "■  réserve;  soutien.  —  B.  Htli.  (j>a*j  **^  Д>  ^j^^jллу^уа}  .Ал» 
làf'A^'l  if-ч^  nous  avions  placù  en  ri'serve  Abtl-ul-Aziz  l'éruyer. 

^IcJo  oiseau  de  la  dimension  du  passi>reau. 

^lx«Jo  espèce  de  poêle  à  frire. 

^UU0,  i^uue  frère  atné  de  la  mère.  —  ^^^-iv'  j'~*-^  *~'^j«*»  c'i^lait  le 
frère  atné  de  ma  mère.  —  j^.S'jji  ^t>\j  j.^\^  Jjk*j>ii*)  f*^'^ 
JЗ^  j^  Ц^*"  ^  ^^  tj^*^  -~^j*^  [S*-'*!*bJ=  i^*^  4ÿ-***1э  <''esl  le  n*^ 
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* 
veu  du  beg  mon  cheikh;  c'est  un  grand  honneur  pour  lui  que  le  frère 

aîné  de  sa  sœur  ait  parfois  décrit  son  caractère.  Gonf.  3U3. 

<^uj0  a.  mesure  de  Ai^i/^  palmes,  surface  de  3,6oo  pas  carrés;  petits 
carrés  dont  les  côtés  garnis  de  gazon  sont  élevés  d'un  pied,  afin  de 
retenir  l'eau  qu'on  y  amène  pour  le^  arroser.  Cent  tanâb  font  un 
mille.  —  B.  455.  ey**  viîr^  *^^-a-*  i^j^  ^.j^,j^  c^IâW  ^^Uo 
(^«)^^*^  (jЬАя^  quant  au  Umâb  de  mesure,  il  fut  fixé  à  quarante  et 
une  palmes  et  demie. 

^1^^  bête  de  somme.  Gonf.  jty. 
^^1^^  eunuque.  Gonf.  (^ty. 
jЬ^  boiteux.  Voyez  JЬ^. 
/öjЬ^  rond,  arrondi. 

jую  a.  bon,  beau.  —  B.  &09.  ^^^^  ^^^.jl^oo  j^  la  conduite  de  t 
cela  fut  très-bonne.  —  Id,  4  a  4.  j^л^^у^  jïl^  a^ûm^  j^  c'est  u 
belle  fontaine.  —  (Sjy^  beau ,  bien.  —  Id.  81.  ^^^р-Л^уиЦ.  iSj^ 
ils  combattirent  bien.  —  Id,  100.  j^^  ^^ iSj^  c'est  un  beau  lac. 
—  W.  3i  0.  i^>)b  iS)Jb  Jl*  Ijj^  Mirza-Kouli  s'en  alla  d'une  singu-  -/ 

lière  façon. 

S^^  vert.  —  B.  ЗБ9.  A^  j^^j  \J^^3  ^^3  J^^з  ^j^  c^'^' 
jyJL^^yi  ^\^  iJ>jM  son  dos  est  coloré  de  teintes  jaunes,  vertes, 
azurées  et  violettes. 

^Ц^  espèce  de  faucon  qu'on  nomme  aussi  ^Ix^t  brave.  Gonf.  (jЦ^.  -~Ь 

л-     — 

^Ц^.  Gonf.  с^Ц^,  où,  au  lieu  de  enracine»,  il  faut  dire  c^pli?'. 

Jj.Гук1  chiffire  placé  en  tête  des  fermans. 

J^fyik»  espèce  d'oiseau  de  proie. 

Wl/^  ornement,  pompe  royale,  flotte. 

(^jé\jyc  être  arrangé,  embelli.  —  ^Ь^  arranger,  embellir,  orner. 

^Lsi^  bœuf. 

{^j^  festin,  réunion,  fête,  noce;  poil;  outarde.  Voyez  ^^yi. 
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Ч^J^З  ifi^  p*^^^  t^*^^'  i^^ 

Les  dumteurs,  saisissant  les  coupes  toutes  pleines  s'écrièrent  :  Vo3à  la  ftle, 
voilà  le  moment  de  la  joie  et  de  Tall^resse. 


^uW  a.  prêt,  achevé.  —  B.  53.  j^L^J^I  ^Ul  jQ»  J^l  JUU3^  ^j^^^ 
t^yiyi  JuCùwMt^^O»  j^ou^  comme  nos  gens  n'étaient  pas  prêts, 
jusqu'à  ce  que  les  guerriers  fussent  prêts  et  en  mesure. . .  —  li.  Sa» 
«ди^еДб^  jС^ЗjО»  â<^^b  vW-M*!  ^UJIi»  préparant  et  complétant  les 
approvisionnements  et  les  armes  qui  n'étaient  pas  en  règle. 

t 

\j^  braiment  de  l'âne. 
^1^Аj«^  nigir^  en  parlant  du  lion. 

j\л^  héron.  —  B.  364.  jl#  cs^\jS^  K'JJJJ  A^j\j^  кру^j^  *Аг  il  y 
a  encore  un  autre  oiseau  qui  ressemble  au  héron  et  à  la  cigogne. 

jjS^X  porteur. 

iLe  oiseau  aquatique  plus  grand  que  le  canard. 


t 

/ЛшСj^\с  ronger,  mordiller. 

/o^wt  cribler. 

^j^lc  chaudron;  large  étrier;  canon  à  large  ouverture;  mot  de  rallie- 
ment  dont  se  servent  les  Tnrkomans  Salor  quand  ils  sont  en  expé- 
dition. Gonf.  ^1)1». 


Vi>^ 


c  amer. 


Ô^biJlê  oison. 

^t  Dieu,  le  Seigneur. 
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I^S-iLi  ^s\лiy^  ^^S\^  \  jy^  ^^ни- 

Je  rends  grâce  à  ce  Dieu^  qui  est  le  mien ,  de  ce  qu'il  t'a  fait  cent  fois  plus  grand 
que  je  ne  Taurais  cru. 

^jbJulc  a.f.  bref,  en  somme.  —  B.  67.  wiL^aJi^^^  (^^  J^i  {J^S^ 
4^«^^-t>l  (ÿч^^^Ь  bref»  te  fut  le  manque  de  eourage  de  ce  misérable 
hypocrite.  —  /J.  3  9 3.  ^S"  ^^wjyS"  Ai^oLb.  j^^OjU  en  somme ,  il  m'est 
venu  à  l'esprit  que 

%  cheval  rapide. —  A.  G.  71.  ^^i>XS'  ts^^yA  ^,ù^\js.  с^ни^-*  ùj^^ 
montant  un  cheval  rapide,  il  vint  de  l'Irak  à  Merv.  Peut-être  vaut-il 
mieux  lire  j^  jument,  en  arabe. 

^  guide. 

jfcMfc.ivjl  3-4-M#  J^j^S  jЛ-ûl*  ;^jф 

Tandis  que  le  guide  les  conduisait  il  s'égara  ;  il  arriva ,  tout  en  marchant ,  à 
un  pays  infesté  de  lions. 


s 


^VÂs^^ueue  de  bœuf  sauvage;  bouquet  d'épines  qu'on  attache  par  plai-  y( 

santerie  aux  jambes  du  cheval  pour  le  faire  cabrer. 


sac. 

k  attache  du  carquois,  du  sabre,  du  bouclier.  —  B.  â5i . 


^«x^t  j'avais  mis  ma  cuirasse,  mais  je  n'avais  pas  encore  attaché  In 
courroie  ni  placé  mon  casque  sur  ma  tête.  —  Id.  З00.  ^^L-A-iUiJb 
[•3^i>'  iS^y^^^  iS^isiSj^  je  transperçai  d'un  coup  (je  frappai  de 
manière  à  coudre)  son  bouclier  et  Tattache. 

3b«x  jeune  esclave. 


roseau. 


DiCT.  TDiK.  аГ) 


г 
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î^  ^  y—  j  (>4>'   ^!>J«  ^**»  *-** 

^  la  plume  du  vul);iiire  ni;  répaiid  |iae  des  il'uiwure  comme  culle  de  Neva!,  n'en 
dis  pas  de  mal;  comment  un  simple  roseau  pourrail-il  valoir  U  canne  à  mati 

(jÂlktiS  peigne  du  tiss<?raniJ. 

Conune  l'empois  qui  se  trouve  api'ès  le  peigne  du  tisserand,  ou  plutAt  comme 
l'ordure  qui  souille  !•'  iilumage  de  la  corneille. 

c^jtwé  parole,  enlretici».  —  ^>*iУXjд^*  s'entretenir. 
,^:^iia>^*c  serviteur  du  (шгош. 

ugissement  du  tonnerre,  rugissement  du  lion. 
"iS^  espèce  de  corneille  d'un  blanc  marbré.  B.  36-'i. 
Ai^Xé  a.  beaucoup.  —  B.  i  57.  (5->ч'  4*«W  1>>>j1  j^|>4J<>ч>у  ал!»  il  avait 

commis  là  beaurtiuii  d'actes  de  libertinage. 
tiJuuLè  charrette,  brourtie. 
AsLc  bas,  court;  petit  Ьоашк-. 
Axié  verrou  de  bois  qu'on  met  au  dos  de  la  porte. 
fjiyMiyt  m.  botte  à  haute  lige.  Gonf.  un^^^u- 
V,  JbC  Groupes  rangées  en  ligne;  gardes  particuliers  du  roi;  corps  de  bataille. 

Jj_s  (jиц^  лЛш\j\  ;jj1>>ъj1  t^AiJUi 
J_^  la^y-ljl  о^Ц^  J-fti-  J-Sî  *^ 

U  disposa  ainsi  sept  corps  de  sa  ganle  au  milieu  (lesquels  les  troupes  dn  vent 
n'auraient  po  se  fra\'.'r  un  jювшjге, 

B.  8a.  Jз'jЛj  Jj*;  jtiilya-jjteiljj  l'aile  droite,  l'aile  gaucbe,  le 
'^\  centre,  l'arrière-jjyrde.  '  '.-,    .   .  ^,^    h.  £' /  i 

X*>ji,  Ц*А,  Jf^j^,  Ub£  concubine:  jeune  fille  esclave.  —  П.  85. 1^1 
^•XjI  ^  ^t^yS-f  U^''*'  ''  n'avait  pas  d'autre  femœi!  Ii^tïme  ni 


V      - 
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ч1е  concubine.  —  A.  G.  17.  ^^^Ц^!  [j^y  (jê^j^y^  l^^t  (jè^j^y^ 
^^^i  сjÿЬ  outre  ceux-là,  il  avait  beaucoup  d'enfants  de  ses  concu- 
bines. —  li.  18.  j^jif  ^j\àiy  ^  (:гг^ЦА  U^*'^  (j^O^ûyU.  ^:Л 
il  avait  des  enfants  de  ses  femmes  légitimes  et  de  ses  concubines. 

i^yt.  cheval  de  trois  ans.  —  A.  6.  a 7.  >^*-^  Jр^  u^^  '^Wî>M  i^^ht 
jy^y  (^Ь  leurs  chevaux  sont  comme  nos  chevaux  appelés  gaunan. 
Gonf.  le  mongol  uIaXl. 

<3^^^^^,  iST^j^  concubine.  —  B.  35.  jl*  J  h  ^  ^^^^^iLj^i^  jl«^ 
(^Jsrl  il  avait  beaucoup  de  maîtresses  et  de  concubines. 

3 4>чЗ^  animal  appelé  en  arabe  '^j  tarentule. 

iiU^  corneille  noire. 

Б  signe  du  datif. 

jb  i,^^j  iS^J^    A^  J^l  ^j-»-  (<NÊi 


li  a  donné  à  la  perle  un  tel  prix  et  une  telle  vogue  qu'elle  fournit  des  parures 
e(  des  couronnes  k  ceux  qui  possèdent  le  trAne. 

Oi<^H^  P^ys  dans  le  voisinage  du  Kaptchak,  renommé  pour  l'excellence  1 

de  ses  flèches. 

«ilUa^^jkX  sorte  d'instrument  à  corde. 

jла  bruit  produit  par  une  flèche,  une  pierre  ou  autre  projectile. 

^^^Vy  jг  perdre  la  tête,  la  raison. 

J4|в  signe  de  l'impératif.  Voyez  (j^ï. 

^jяДлх  espèce  de  carcan  de  bois  qu'on  attache  au  cou  du  chien 
pour  l'empêcher  de  fuir;  sac  qu'on  attache  ou  cou  du  cheval  pour 
qu'il  puisse  manger. 


,,^U^  АдХЯаЛЬзУ  \Лш  (jyt  оч1 


ô  toi  qui  fais  pattre  tes  brebis  dans  cette  vaUée  paisible,  je  suis  un  chien;  tu 
as  en  ta  possession  un  collier  de  force. 


з5. 
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t)^*  {â^iai^  ^^  U^*  ^*^*  JjUU^^;.j^JU#:i  (jjуш  ^1  mon  Dieu! 
si  tu  n'es  pas  nn  protecteur  qui  nous  soutienne,  du  moins  sois  pour 
nous  ie  bâton  qui  repousse  les  attaques  ou  le  morceau  de  bois  qui 
retient  le  chien. 

Âjsx  éternuer  en  sentant  une  odeur  trop  forte;  s'enfuir  en  gro- 
gnant, en  parlant  du  chien. 

AX  particule  qui  indique  le  diminutif. 

Chez  les  gens  sans  caractère  les  menaces  les  plus  violentes  n'ont  que  peu  d  effet; 
leurs  protestations  d'amitié  sont  toutes  un  peu  mensongères. 


^^^1  iA^^L  près  de  la  porte  de  la  fabrique  de  savon,  au  milieu 
même  de  la  ruelle,  il  avait  construit  pour  lui  une  petite  cellule. 


i  tentes;  pavillon  que  les  femmes  tendent. 

i  bruit  que  fait  le  cheval  en  soufflant,  que  fait  un  objet  lancé  en 
IW, 

Jj^^  ^^:>  Ljj^  IoôKIjû^  v>^^I 


Brandissant  son  bras  en  Tair,  il  porta  un  coup,  dont  le  retaitissement  se  pro- 
longea jusqu  à  la  distance  de  dix  milles. 

cU>j3  toupie. 

i  coureur;  palefrenier. 

\J^^  pièce  d'artillerie.  —  B.  йз.  ^jуУ^  ^s^  b^^^l^L  ^^jл  au  milieu 
des  projectiles  de  l'artillerie,  il  faisait  tomber  les  coups  de  sabre.  — 
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M.  978.  (s^  (J^j^  ^^  ^У  deux  fois,  il  fit  une  décharge  d'artil- 
lerie. —  là.  48 1.  vjt?3*^-^  ■^■'*^  Vi)^'  JMî^*^'  **^^  t^l^'  <5~^ 
ayant  frappé  et  brisé  deux  embarcations  avec  des  boulets. 

ЪjЬ  petit  de  la  perdrix  et  d'autres  oiseaux  du  même  genre. 

A«Mkjj3  tissu  couleur  d'azur;  corneille  verte;  porreau. 

s>jk3  petit  des  oiseaux. 

AjlIL^»^  a.  jet  d'eau. 

^^ХмеА  murmure  à  l'oreille  de  quelqu'un. 

QiXLMbi  plante  odoriférante,  basilic. 

siLâhi  cartouche,  fusée;  file  de  chameaux;  chauve-souris. 

jла  rouge,  fard. 

(jmJLo  faible. 

yÙ^^  croire,  avoir  confiance. 

À^  colle. 

JÔ  bruit  produit  par  le  vol  des  oiseaux. 
/oAy(JLS^j(^  émettre  un  son  par  les  narines. 
3  scarabée. 


(J^yf^^^'  Voyez  ^j^М^. 


•• 


(ji  Ь  roi  des  rois. 


-  \ 


Où  sont  ies  Khans?  où  est  Djenguiz-Khan?  où  est  Oclaî,  qui  était  grand  khan? 


Puissent  dans  ce  séjour  se  trouver  ainsi  plus  de  cent  mille  sujets  ayant  chacun 
k  leur  service  miHe  khans  et  grands  khans  ! 
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/&^lw  preudre,  un  parlant  du  feu. 

t_>U  vase;  sacoche  qu'on  suspend  aux  flancs  d'un  mulet. 

yb*  grossier;  bulle  d'eau.  —  <^^-(V  ^^  ^'^>  manj^er  litib  mcis  de  plusieurs 

УЬ'  tête. 

^j»-j\f9  fumeur,  postule. 

^^i^^LEl  s'enfler.  B.  89.  — 

/4лj1j»  enfler;  se  tuméfier.  ■  »<  » 

^сЬо  ravisseur,  pillard,  en  parlant  des  chiens  et  des  lions. 

3v*  citrouille;  but  placé  sur  une  pirrcbe  el  qu'on  vise  avec  df«  fièches. 
B.  217.  Vj*j*  Vjy^-ïy  -r*^^  -г-^^Ч-  yjA*il*  yl->'**  bjlJss-  цИ» 
(S<)s>I  j'jjl  «jijjvb  t-^'  dans  1p  champ  du  lir,  Il  s'eian^'ail  de  l'oïtré- 
mitë,  se  retournait,  jetait  son  arc,  le  remettait  dans  sa  main,  tirait 
et  frappait  le  but.  —  (j— «Ik — êl»  jl(b  enseigner,  décrire  une  cbos« 
extraordinaire. 

v3bU  couvercle.  —  j^ЬЬj^  paupière, 
■j&luyb  entourer. 

Le  roeeaa  de  mes  jambes,  dmis  sa  faibifsse.  reseemble  au  kafem,  alors  ijuc 
l'élui  ie  recaeilie,  en  l'enlourant  <le  lous  les  côtés. 

ц^Ам^  \f9  la  dernière  limite  de  l'heure  du  déjeuner,  vers  midi. 

eyjfji  Lu'  cruche  k  anse. 

!>**.  jyt»  action  d'entourer  une  place,  de  l'assiéger.  —  B.  11 5.  jiJ^jil^ 
jyA^^\  t-*4>j«  Ц  (>*I^is^^  i>*Jjï^**'*  bj.*ji  Ak.ftj  ^^^^Aлl  conser- 
ver la  place  pendant  un  si''i;('.  аюс  l'i'spoir  de  recevoir  d'euï  du  se- 
cours, était  impraticable.  —  W-  ao3.  j^'t^jjb  ^j^sj-^i  ^^^  ujl  ils 
suppartèrcnf  l'investissement  [ii>ndant  di\  mois. 

/^уи*  boucher,  fermer;  assiéger.  —  ;jД1»Ь  ?tre  enfermé,  assiégé.  — 
A.  G.  l)^,  t^>>JU«  ACA«iï  ^jfj  Jj.дJь:>у>JJ  le  prince  des  TaagonI 
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s'enferma  dans  la  citadelle.  —  A.  G.  180.  л  д.j^,^  ляка  diÀftiJ^Sl^ 
^4>JIm  ^ш^^у^  étant  entrés  dans  la  citadelle  de  Kara-Gueul,  ils  s'y 
enfermèrent.  —  vJ^bb  s'enfermer,  se  concentrer.  —  A.  G.  i48.  lUb 
^j^lii  ^yCâJ  (jmIa»  l'armée  de  Chàh-Abbas  s'étant  concentrée. 

^Lb  porc. 

^ub  balance  d'une  grande  dimension. 

^Uuiï  vêtement  fendu  sur  les  deux  c6tés.  Conf.  ^Uàk. 

Des  haillons  lui  servent  de  vêtement;  ou  plutAt,  son  corps  est  son  unique 
vêtement,  et  son  âme  en  est  couverte  comme  le  corps  Test  par  Thabit. 

^Uj^  l<x.^)  з'^  u^Hwi^  s'asseoir  sur  la  terre  nue  avec  de  vieux 
habits  vaut  mieux  que  de  se  tenir  debout  devant  chaque  personne 
en  habit  tissé  d'or. 

(^Ц^^^JиК  grande  bourse. 

\^JJ^^i  fer  et  acier  qu'on  combine  et  dont  on  fait  des  cuirasses  et  des 
épées. 

3y^i  espèce  de  bourse  qu'on  suspend  au  cou,  sac  de  cuir. 

/â^UMtJijî  saisir  subitement  et  renverser;  entourer. 

Mon  cœur,  endolori  dans  Texil,  reste  au  milieu  de  tes  deux  boucles  de  cheveux, 
comme  une  perle  qu'entoure  de  tous  les  côt^  une  coquille  recourbée  (allusion 
à  la  forme  du  ^  qui  commence  le  mot  Т^). 

/4^1лjЬ  entourer. 

jlClt    <^l*Jy     ^Ù^yШ    (j^*)уЗ^«Л^ 

Dans  combien  de  jours  sera-t-il  possible  que  ces  deux  armées  l'entourent  en- 
tièrement? 


х- 
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^ЗЦ^иЬь  vase;  étui. 

I^libb  tout  noir. 

/^Л^ö  envelopper- 

^"А^Ь'  tigre. 

/лАjЦиЬ  laisser,  poser  une  chose  au  milieu. 

Л^^Ь'  chose  enveloppée  dans  une  autre,  couirerte  d'une  autre  chose* 

bLjJbtï  tortue. 

/4^1|  prendre,  saisir,  soit  avec  la  main,  soit  avec  les  dents. 

(^5l^Jo  ciseaux. 

(5^b  fourreau,  étui. 

?b  placé  en  face;  but;  occasion;  portée.  —  B.  go.  Ь^Ь  ^l43ô^  ^^\ 

j  jЬ^Ь  ^jl  JJU^  cs^!/^3»  J^JJ'^^  JУ  t^  f^  k)^^ 
j^jулj^  л:^уо  j\s  UiiUb  un  ennemi ,  qui  s'était  mis  à  portée  d'une 
telle  manière,  s'échappa  sans  avoir  subi  aucun  dommage.  Un  pro- 
verbe dit  :  Celui  qui  ne  met  pas  la  main  sur  ce  qui  est  à  sa  portée 
s'en  affligera  jusqu'à  ce  que  la  neige  pleuve  (jusqu'à  la  vieillesse). 
—  Id.  1  4o.  o^U^k^b  o'*^^  V>b' j^Jh«  des  années  s'écouleront 
sans  qu'une  pareille  occasion  se  présente. 

b  porte.  —  ^^êk^^\  y^  gonds  de  la  porte, 

^L>^^b  écaille  des  poissons. 

lêjj^tï  flanc. 

<3^lï,  Py}^4  r^jy^  peau,  écorce;  cage;  longue  planche.  —  *  *  ■»  » 
yy^yi  A4f>â>  iS^y^  ^^^  coque  de  pistache  ne  devient  pas  un  bateau. 

/j^-AJb  caché,  renfermé. 

Ob  côlé,  flanc;  étage,  degré. 

/o-^bb  frapper  de  la  lance,  de  la  javeline. 

^bb  barrière,  défense. 

^cub  qui  est  devenu  fort  ou  dur. 

jj^лЗЬь  homme  mal  proportionné. 

/ö^КjЬ  se  hâter,  courir  avec  ardeur,  presser  le  pas.  —  B.  З2.  ^j^Owï 
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j^^Уj)^^}  j\jj\9  Jl^^  АХшÿ  илл^  d'abord  il  se  livrait  avec  ardeur  à 


la  chasse  au  faucon.  — Id.  ào^.  ^уч*.Дн^.  ^[^^  ^^'>^^  ар;^J1м^  ^fjr 
courant  avec  rapidité,  arrivant  à  tous  les  rangs. 

ЗЬкjЬ  fort,  dur. 

4ljb\^L)b  fois;  tour;  file;  rang;  de  nouveau. 

JI3— i  Ц;:>  ^^l^b  iLjU  UL? 


Le  généreux  Darius,  reprenant  la  parole,  dit  :  ô  sagel  qui  possèdes  la  puis- 
sance du  Messie. 

Ut'^b  espèce  de  pain. 

/oiC'i^-)B  supporter;  être  de  force;  durer. 

^Ж)»  espèce  de  cuirasse,  faite  de  feuilles  superposées  les  unes  sur  les 
autres.  .  '  • 

^Ь  pièce;  rangée;  à  soixante  ou  à  cent  feuilles,  en  parlant  des  roses. 

^^^'B  accoupler;  être  fort;  dur;  se  coaguler. 


Les  yeux  s'étant  comme  durcis  sous  raction  violente  du  froid,  les  sourcils, 
sous  forme  d'arcs,  leur  lançaient  à  chaque  instant  des  fers  de  flèche  (à  cause  des 
glaçons  qui  pendaient  des  sourcils  sur  les  yeux.) 


yUUb  ^j^:,^oj,i^  f^j3^  ^\ÿj^  jl?*<^  .!Ujû^^j:i>JUM^:>  ^Jj^ 
ji^s^^juj  ^j^j^  le  récit  des  actes  des  amis  de  Dieu  e.st  une  mélodie 
qui  fait  pleurer  jusqu'aux  yeux  durcis  par  la  malveillance. 

/öjим1лj1э  trouble,  bouleversement. 

/A^LÂJb*  se  hâter;  se  rendre  à. 

цД^J^Ь  ébullition,  effervescence. 

«^Ь*  présent  qu'on  envoie  au  gendre  ou  à  celui  qui  donne  une  fête  pour 
contribuer  à  la  dépense. 

(jм«лjЬ  mêlé,  uni;  compagnon. 
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v3  9НУ^^  foi^>  ^^^'f  ferme;  tout  ce  qui  se  mange  avec  le  pain.  —  B.  366. 
j^^^У^  jbl  V3-^  j^^цдЬ  <^^  crue  et  encore  ferme  on  en  fait  un 
excellent  plat.  —  езj^У^  fi*^^  l'écureuil . 

/л^^£^ЛкJ\$  se  durcir,  se  coaguler,  se  cailler. 

gft.Ai  KaIîK  réunion  de  deux  cours  d'eau  qui  se  mêlent  ensemble.  — 
B.  i5o.  ^^L  nwiAftVi^ib  «^Luû^^iM»  lj\j4Sj\  près  du  confluent  de  la 
rivière  d'Enderâb.  —  Id.  160.  Лjиц^j^.^  *\  à  m  aKaj  ^улш  JoK' 
v^l^ty  (^^(^ûuJajI»  un  peu  au-dessus  du  confluent  du  Sind  avec  la 
rivière  de  Kaboul. 

'^Ь  combien;  quelques. 

^Ir^b  vertèbre  inférieure;  fuyant.  —  B.  Зз.  «JUuûJl^I  j^\  Ьм^5"уи|^ 

^jJ^  jUi^  ла^JЛ  dans  la  nuit  obscure^  une  flèche  de  ses  propres 
gens  atteignit  précisément  Haçan-Yakoub.  Le  trait  ayant  atteint  la 
vertèbre  inférieure,  avant  qu'il  put  s'échapper,  il  tomba  victime  de 
ses  propres  actes. 

k^JL^L^Iï  action  de  s'échapper,  d'éviter.  —  A.  G.  87.  «^й^  {jé^^  J*^ 
^^JJ^  4-uu-  AJHHuJjûU.b  viljUi^y:^]  v^-H^  jîLurfl  Djelâl-ud-din, 
par  sa  belle  conduite,  fut  cause  que  son  armée  put  s'échapper  de  ce 
|>éril.  ■      '  '      ■ 

i  fuite. 

^L^to  quand,  à  quel  moment? —  ааjЦ.!»,  а^1>.ё>  jusques  à  quand? 
jLÂ^^b  qui  fuit. 


<! 


L'on  donne  paseage  au  vent,  Tautre  au  feu;  lorsque  Tobetade  sera  détruit, 
hâte-toi  de  t*enfnir  au  dehors. 

jLi^b  fuyard;  dispersé.  —  A.  G.  7 1 .  4-^ДjЬ  Juusb  JjцииЦя  (З^^ У^ 
s'élant  réunis  auprès  de  ces  Turkomans  fuyards. 


п 
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>&  fuite. 

лз  fuir.  —  ^^yij^b  il  faut  qu'il  fuie. 
л$  fuite;  déroute  générale,  dans  le  langage  du  Tourân  et  du  Khàrisme. 
M  vautour.  —  s^j^  ***-**L  ^j^  liLui^^JU.©^  (ji!^ J^*-  ^^j^ 

чч)ч^  Jч^  (^^^  с;л^1  j^^^MiS^w^k^lf  Nemred,  dans  son  aveugle- 
ment, ayant  attaché  quatre  vautours  aux  quatre  pieds  d'une  caisse, 
entra  lui-même  dans  la  caisse,  après  avoir  attaché  des  morceaux  de 
viande  aux  quatre  angles  supérieurs  de  la  caisse.  Les  vautours  s'ef- 
forçant  d'atteindre  la  viande,  s'élevèrent  dans  les  airs. 

Ji  être  dispersé. 

^;)y^b  torrent  qui  est  sur  le  point  de  briser  la  digue  qu'on  lui  a  opposée. 
sj^\:>\i  coin,  clou;  fer  à  cheval;  couleur  employée  pour  la  teinture. 
^£t«>uf  qui  enfonce  des  coins;  action  d'affermir;  vigueur. 
/ЩjЛ^^5  rendre  solide,  en  enfonçant  un  coin  ou  un  clou;  piquer  dans. 

yàjfi  c^bU  <^^a5Câj  sur  ces  cinq  grands  dômes  on  a  assujetti  des 
plaques  de  cuivre  qu'on  a  recouvertes  d'or. 


Plein  de  cette  crainte  que  tant  de  grâces  me  menacent  de'  nombreuses  bles- 
sures, je  n'ose,  même  par  la  pensée,  enfoncer  mes  dents  dans  tes  lèvres. 

4j|jb  entraves  de  bois  qu'on  met  aux  pieds  des  prisonniers. 

yi  neige.  —  çAJ^  tribu  turke  ainsi  appelée,  parce  qu'elle  ne  put  suivre  '|' 

Djenguii-khan  à  travers  les  neiges,  à  son  retour  du  Gourdjû^tân. 

^j^*  *;Ь\  l-S,  \yi  noir;  poussière  ou  ombre  d'une  troupe;  cauchemar;  ^^ 

encre;  bord  de  la  mer;  gens  qui  suivent.  —  A.  6.  180.  (^^^|;-i> 
^^ù^У^yS  ^\jЛ  dU4H<5A5"dU4Ht  ^1^  lilJU^  ^^  on  vit  de  loin 
poindre  un  corps  de  troupes  de  quarante  ou  cinquante  mille  hommes. 


-f' 


ttien  loti)  <|ue  le  brigaml  rompe  le  41  de  la  mule  ilu  vciya^rtir,  ]wifs?  Г<я1  nr 
pas  même  voir  la  poussière  soulevée  par  ses  pas  ! 

A.  G.  I  а6.  jlfUûyj  *Â*Jj*  )\i  iUUj'jJj  «iJ-ÂAJljjj  ceux  des  {frands 
el  (1p  leur  suile  qui  nVlaient  pas  tomW's  aux  mains  de  l'ennemi.  — 
\ji  W,  ly  ^ilS".  Ijï  дJ^  animaux,  bétail.  —  B.  18Д.  J_И  ,'1  ^  -;^ 
jlL^jj!  ^-*  *-éy;_,il|ji  iifj  ^^J,  ,1  4_o^li  jj^L-  les  soldais,  ayeni 
frensé  le  lit  du  lorrenl ,  prirent  de  l'eau  pour  em  el  leurs  antmaïK. 

—  là.  187.  j5fc-jàjj_i_i-^ a4-j'  It*  *^^  ^-^*^  'I*  apportèrent  leur 
prise,  (jui  consistait  en  ciïets  el  en  bi?tail.  —  \j~i  jyii_*.5'  suivants, 
gens  de  la  suilc;  clients:  hommes  en  général.  —  (j_j,>^-4ljls  (ÿй-СГ 
jjл  c'est  un  de  mes  clients.  —  B.  so-j.  ^..^  —1^-*  ^ÿw-^_S'^J^J^J^_J 
V4)j=-j^  ayant  mis  en  murelie  tous  les  gens  de  sa  suite.  —  Id.  aojj. 
'r^  '  ,5*1^  t5**^  (y-^^jtfj^—  les  gens  de  sa  suile  ayant  pris  ses  os. 

—  2^*1  1^»  orme.  —  ^jS-\  lyi  bubon;  paralysie.  —  jtïl?  I^i  oiseau 
iiqualique  noir.  —  ijib  I^i  Bouvreuil;  rossignol  :  jeune  fille  raclave: 
moine  chrétien.  —  j,\_éj_j  ]ji  rossignol:  oiseau  dont  la  gorge  est 
noire.  —  jjjlï  \yi  espèce  de  céréale.  —  Jt  I^i  aigle  noir.  —  ^ijUb  \ji 
canard  noir.  —  J^^b  IjJi  pintade.  —  ^зÇIï  \ji  tumulte,  insurrection 
de  vauriens  armés  de  bâtons,  vagabonds.  —  B.  y^.  «X-jjJ  »j^jл» 
^-'.^X|^  ijjlib  IjJ  к^ААХлj  (^_jj  JtfW'j  ramassant  une  troupe  de  mau- 
vais sujets  et  de  vagabonds:  faisant  irruption.  —  Id.  a53.  J^'^*^ 
jUjfii  ^^-iXtj  »fÂ-  ^libl^j  les  gens  de  la  ville  et  les  vagatMiods  ont 
fait  irruption.  —  ^  l^i  appareil  fait  de  plumes  d'oiseau,  donl  les 
oiseleurs  se  servent  pour  attirer  les  oiseaui.  —  Uf  1^  ordre  des 
rois  turics,  scellé  en  noir,  el  s'appliquanl  particulièrement  à  de»  exé- 
cutions. —  •^г^  Ijj  armée  en  marche.  —  "^jy-^  ^j*  iwJanthtwm, 
nielle.  —  o*-*-  ^^-»  nom  générique  donné  aui  princes,  ([«e  nous 
appelons  wJiitjb  J^Хл,  e|  н  quiconque,  sorti  de  la  foule,  se  Fait  гЬеГ 
d'un  parti.  —  tÛJ^  ir*  espèce  de  guitare  à  quatre  cordes.  —  1^-i 

j—  torrent,  ruisseau  boueux.  —  B.  i/ii.  ^^лJУллаj  \лут  1^jЛ>  on 
arriva  à  un  lorrenl  impéluciiv.  —  Ы.Л-j-^.  ^jfà^j^ym  \ул^  jj*л^У!ул 
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jз^  bl  ^^j^j^у^^  j^^  f^^j^^  outre  leurs  fleuves  et  leurs  ruis- 
seaux qui  coulent  dans  les  ravins  et  dans  les  fonds.  —  xo^  1^  jour 
noir.  —  c:»b  1^  fruit  de  l'épine  vinette.  —  ^зjу^  '>►  petit  lait  des- 
séché après  avoir  bouilli.  —  ^^iy  \jji  aigle  noir.  —  i^^  \ji  animai  i_ 
carnassier,  plus  gros  que  le  chat,  suivant  le  lion,  dont  les  restes  lui 
servent  de  pâture;  députés  des  notables  se  réunissant  chez  les  princes 
pour  leur  donner  des  renseignements;  affidés  chargés  d'épier  les  ac- 
tions du  premier  ministre.  —  d^Aj^j^  styrax  liquide.  —  siL^\ja 
sanglier.  —  (J^^.  jт^  fruit  qu'on  appelle  aussi  ti)^JUI. 

/A^C^ui^li»  attaquer,  surprendre  dans  le  sommeil. 


La  nuit  du  chagrin,  semblable  à  un  voleur  de  nuit,  m'a  terriblement  boule- 
versé;  tellement  que  je  suis  réduit  à  Timpuissance  sous  les  atteintes  de  cette 
noire  infortune. 

/o^l^b  être  noir,  obscur,  triste. 

3  ^y^i  Я^JУ^  ïïoir;  prunelle  de  l'œil,  l'œil  en  général;  pillage;  butin. 
fcj.fc.juA^ls»-^l^Uuo  f^iL^ym  ^^Jà  ^j^ÿ  ^J^  sa  noire  poussière  vaut 
pour  l'œil  le  collyre  d'Ispahân.  Чг' 


•M 

Que  la  douleur  ne  puisse  pas  atteindre  ton  corps  avec  la  séparation,  que  ton 
esprit  ne  soit  pas  tourmenté  par  la  passion  !  Que  Dieu  fasse  arriver  la  plante  de 
tes  pieds  jusqu'à  mes  yeux,  puisqu'il  t'a  permis  de  les  noircir  (les  rendre  tristes) 
avec  tes  deux  prunelles. 


^[^ 


398  Jj^b  , 

Le  kbakaD  dit  :  0  ma  lumière  ëciatanlel  que  dî»je?  ma  lumière  édataDie; 
prundie  éiincelante  de  mes  yeux  1 

ô  toi,  dont  Tœil  a  ëtë  omë  du  collyre  brillant  des  révélatioDS  divines;  toi, 
dont  la  rébellion  n*a  pas  marque  la  monture  d'une  empreinte  ineffaçaUe. 

(^Icl^b  bois,  forêt. 

49L$b  ^  Ч^Ь     gardien,  surveillant;  troupe  postée  quelque  part. 

/^4|^Ь  saccager,  piller. 

/olt;b  noircir.  —  V^t  AÂc:»^jâ^  J^l  JЗ^  J^З^  P^KmJI  JЦ^  ^  iS^J^ 

(^«O^  £'<^^^  (дуг«^А^***^  dU^I  attendu  que  Ham,  fils  de  Noé,  lui 
^  avait  manqué  d'égards,  par  un  effet  de  la  malédiction  de  son  père, 

la  couleur  de  sa  peau  devint  noire  et  le  don  de  la  prophétie  fut  re- 
tranché de  sa  race. 


Si  mon  regard  s'est  voilé  de  noir,  par  un  effist  de  1  amour,  à  qui  m'adreseerai- 
je,  puisque  je  ne  distingue  plus  ni  le  blanc,  ni  le  noir  de  mon  œil  caché  dans  ie 
sang? 


C?^b    '  (^y\yi  observer,  regarder,  garder.  —  B.  119.  лЛа^!^^ 

4^U;^3^d  JU^Ijbi  ^j^y\  fS'  (i^\  jji^\^  lo^b  J^^  un  homme 
marchait  par  un  chemin  étroit,  tenant  un  bœuf.  Je  lui  demandai  : 
Où  va  cette  route  ?  Il  me  dit  :  Regardez  le  bœuf,  ne  vous  arrêtez  pas. 
—  /J.  sSq.  i^y^jb  (s^.-^y  <b  s£U^«5l)Ail^  y»  prenant  en  considé- 
ration l'honneur  de  ce  parent.  — A.  G.  17З.  jy»  vb'^  ^^^^  '*>^b 
^«xJt»  ^^fiк^kS^ ^cSыJ^.  cent  hommes  d'élite  restèrent  auprès  de  moi, 
me  gardant. 

(Зj^Ь  regard. 
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Quand  il  a  passé,  en  jetant  les  yeux  sur  moi,  je  suis  resté  plongé  dans  une 
sombre  mélancolie;  par  ce  regard  il  a  changé  mon  amour  en  un  point  noir. 

/ol^l^b  prunelle  de  l'œil. 

is^b  turban;  armes.  —  B.  i38.  S*^'^^^ {:Si^.^  (jз^  {^à^^L  Ul 
y^iS'H  un  grand  nombre  d'entre  les  ennemis  s'étant  revêtus  de  leurs 
armes,  arrivèrent. 

O^tî  nialadie  du  dragonneau;  laid;  fortement  taillé. 

v3W;v  ce  qui  sort  de  la  peau  d'un  teigneux  ou  d'une  plaie  quand  on  la 
gratte. 

siy^^  scarificateur. 
A^b  graisse  de  cheval. 

^Ujjyb,  jUjjyb  avare. 

?  ^  ei,. 
(jLi^yi  être  avare. 

Aj^to  espèce  de  petite  hirondelle;  sorte  de  pain  oblong.  —  B.  363. 

^^UJ^  ёЬг^^з'  *ЧУ>^  {ù^^^J^j3^  ^^yi  A^^iU^  c'est  une 
petite  caille,  un  peu  plus  grande  que  le  kartcheh.  Gonf. 
et  (jL^jJi. 

le,  (^мjоь^»  espèce  de  faucon. 

Au  milieu  d'une  compagnie  de  cailles  un  faucon;  elles,  semblables  à  des  pou- 
lets; lui,  pareil  à  une  poule. 

Le  faucon ,  montrant  son  bec  et  ses  serres ,  s  expliqua  clairement. 


+ 
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A.  G.  loa.  (S^yi^  uW=^  (S^^  amUUw  buâ^  il  était  le  premier 
du  monde  pour  lancer  le  faucon. 

ib  gratter,  égratigner. 

^1«>^ld  frère.  —  jU  o^bjb  sang-dragon. 

^4^Ь'  châle,  ce  qu'on  met  autour  des  reins;  bruit  du  fuseau. 

vj^M^lï  taisson;  animai  dont  la  fourrure  est  nuancée  de  deux  couleurs, 
a  une  bonne  odeur  et  est  très-chaude.  En  persan  JLxi. 

/4— CW^o  rétrécir  un  vêtement  trop  large  du  cou. 
U  en  face,  vis-à-vis. 


<ij\i  corneille.  —  (j5^  Ц;Ь  noix  vomique;  en  arabe  «^Jdi  JjЬ  et  ,>з1^ 
<^«>Ji  ;  en  persan  Л^.  —  (^з^  \^J^  coloquinte. 

(j&Ц^С  tumulte,  confusion;  dispute,  querelle. 

^j^:>,^ÛH?l  («JLû^  ЛХлj^  *O^I  j^^ 

Les  hommes  sont  dans  la  confusion,  par  suite  de  mon  апюог;  mes  oreifles 
sont  assourdies  du  tumulte  que  font  les  hommes. 

Quelle  répulsion  il  inspire,  puisque,  nuit  et  jour,  on  n'est  ocooupë  qu'à  se 
défendre  contre  les  entreprises  de  sa  méchanceté  ! 

/o^lê^b  détester,  maudire,  faire  des  imprécations. 


\j^^\  ка\еуы  (^уф\^  yfi\i  lib^»  а1А»л»ш  |<Vâ> 


Grand  Dieu  !  qui  donc  a  maudit  Lutfi ,  pour  qu'il  ait  rencontré  un  in6dèle  aux 
entrailles  de  pierre,  comme  toi. 

A.  G.  26.  jô^L-É**Lp^b  (^j^^у^ ^  j^^^  si  les  pères  maudissaient 
leurs  filles. 
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gujvx^bî  imprécation,  malédiction.  —  ц  д^|»^1^1  jцХ^  ^у  Л^ 

^jöмнеjЬ  Ь^1;1#  i^L*^  »ГJ^  JjIm  ^i*^T  С:,й*)^J^4^  o^*^  d^V^' 
^^^1  V>^^'  comme  Ham  avait  manqué  de  respect  à  Noé,  la  ma- 
lédiction passa  sur  la  langue  bénie  de  Noé  à  Tégard  de  Ham.  — 

JЗ^  dy^'  öЦ^>^  ^^  ifi^J^  V^^i^.*>^  ^^j^  ffS'S^ce  que 
tu  as  appelé  par  une  seule  prière  ne  saurait  être  détourné  par  mille 
malédictions. 

^jj0ш'А)j\J^  ^jfyMé\ij\i  le  sabot  du  chameau. 

ЗЬ^Ь  lieu  oiï  Ton  parque  les  moutons. 

^jjкjуj\5  hirondelle. 

^Ic^b,  ^\^j^  id.  —  B.  365.  j^:>  (iy^^y^i  еЦj^^Ь^З^  ^^ »^, 
JУ^  >Уз'  J^-^^  iû^^Z^yb^  il  y  d  encore  le  guereheh,  qui  ressemble 
à  l'hirondelle,  mais  qui  est  beaucoup  plus  grand. 

/ojJ)b  enroué.  —  ty^j^  s'enrouer. 

ЗЦ^»  morceau  de  bois  muni  de  crochets  dont  se  servent  les  pécheurs. 
/0.^1«) b'  enlever,  ravir.  —  ^j— çûUyb  chercher  à  s'enlever  une  chose. 
/ö^Ь'  mêler;  introduire;  associer. 

^^oSyA  J^«^U;b  MSj^y^\yi 

Sépare-moi  par  tes  bienfaits  de  ces  indigente;  ne  permets  pas  que,  victime 

de  mes  passions,  je  me  mêle  aux  déshérités. 

*t  . 
^j^b  se  mêler.  —  ^j-l^B  être  mêlé,  introduit. 

jp\i  bras;  échange;  on  donne  aussi  ce  nom  à  une  coupe  qu'on  présente 
à  l'échanson  en  échange  descelle  qu'il  a  versée  dans  la  première 
tournée;  si  l'on  a  bu  deux  coupes,  cela  s'appelle  (jsyi. 


ô  mon  cœar  I  en  présence  de  cet  œil  assassin  remets  les  flèches  de  tes  soupirs  ; 
car,  dans  Tart  de  lancer  des  traits ,  son  bras  est  plus  habile  que  le  tien. 
DicT.  тгпк.  а6 


if^y-i  L»-3yj  yrfi  t^s*  J-»J  t^I  **<j'y  ttf^ 

Lorsqu'il  préeente  à  Nevaï,  coup  siu'  cou|i.  <1еш  (ч^ире»  de  »an  «iii  roalciii 
de  гиЫв,  quand  même  il  demanderait  en  (Change  If  >acrilice  <)ela  ^io.  qui  •lnn<' 
a  jamais  bxinv^  un  lel  avantage  h  si  I<ji«  |ii-i\  '/ 

Demande  loujoure  ainsi  le  cœur  de  \evaï  atiu  que.  si  lu  ne  robti«>ns  p.-is  il" 
lui,  Dieu  du  moins  le  donne  quelqae  chose  en  ^aiige. 


аЛп(-Ьга5. 


i^Jv  vieux,  âgé:Vjspace  depuis  le  liaul  de  l'épaule  jus<(u'au   boal  df* 
doigts.  —  A.VJ.  h-j.  (^д^!  jUi^s  ^^jb  J-L^ijUl  b-jljS'  Kitaiei 
"p-  était  un  vieil  ennemi  de  Naïman. 

\j\  .ii    JL-tf  (j>_ft_iL_i  i;^ — j1  gL«_f-_i 

Lorsqu'il  voulut  Sier  la  mesure  des  dislanciï'  il  divisa  le  parcours  des  pro- 
vinces en  autant  de  ngadj.  L'arpenteur  se  servit  pour  cel  objet  d'un  eorde«n  ilt- 
visé  par  brasses;  douze  mîile  kari  faisaipul  un  îigadj. 

^ftXj^i*  vieillesse. 

La  vieillesse  met  la  tristesse  ааш  t<'  m-ur  :  cVsl  elle  qui  est  lu  messagère  de  )л 
peine  et  du  diagrin;  le  vieillesse  yer^e  à  pif^ins  bords  la  conpe  il>>  la  liettrar- 
tion;  c'est  encore  elle  фп  nous  apporli'  la  nonvellf  de  la  niorl. 


(jiuj^b  empan;  palpitation;  mélange. 

/а^ЖмЦ^Ь  palpiter. 

/öJ;Ь  sHlon,  fosse.  —L 

/Лш^jиjЬ  devenir  malade  par  l'effet  de  la  neige,  en  parlant  de  l'œil. 


Le  narcisse  donnait  à  son  bouton  Гаррагепсе  d'un  œuf,  parce  qu'il  y  avait 
dans  son  œil  comme  une  poussière  semëe  par  Tophtalmie;  que  dis-je,  Toph- 
tatmie?  à  force  de  fixer  ses  regards  sur  la  neige,  fëblouissement  avait  fait  perdre 
à  son  œil  tout  son  ëclat. 

/â^'^kj^b  courber;  mesurer. 

/4if  «b  vieillir.  —  (j^Ыj^  faire  vieillir,  causer  du  chagrin. 


C'est  ainsi  que  j'ai  vieilli  pendant  la  nuit  sombre;  le  voile  noir,  qui  ombra- 
geait ma  tète ,  est  devenu  tout  blanc. 


Que  quiconque  se  fait  un  art  de  se  gorger  de  nourriture  sache  que  l'impureté 
établit  son  domicile  dans  son  corps;  il  vaut  mieux  que  tu  ne  sois  pas  ami  de  ton 
ventre.  Pourquoi  un  homme  qui  a  beaucoup  vécu  serait-il  ennemi  de  son  enfant  ? 

ty    '  lH^     ventre,  tripes.  —  ^jjjyl»  Д;Ь  herbe  aux  puces. 
Jk:i^s\i  fourmi.  —  иJи^^Jö  petite  fourmi. 
^^tiXJu^tï  frère. 

2(). 
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yi  oie.  —  jLLi  jb  aile  d'oie;  expression  stratégique.  —  A.  G.  lyi. 
^^ôJ<^  1шАшj>  jlÂïjb  ^Ù^yi  ^  ^^bULàrf  ^^yi  ^^y  iS^^^^  l'ennemi 
ne  se  rangea  pas  comme  nous  en  plusieurs  troupes,  mais  il  vinf, 
rangé  en  une  seule  troupe,  en  aile  d'oie. 

t\\\i  cheval. 


/  v3|r^>  v3yb*  vagabond;  aventurier,  aventureux;  onagre  que  ses  compa- 

/  gnons  chassent  loin  d'eux. 


•Ч^  4^^'  J^i^  f^  ^.^é^à^    5*5 

La  vieille  dit  :  Si  le  roi  est  un  vagabond ,  qui  tirera  le  glaive  et  se  mettra  à 
la  tête  des  soldats  ? 

B.  65.  4^4>^-^t  <^4^  ö!>Ъ  *^^^j^  c'était  un  jeune  homme  brave 
et  aventureux.  —  Id.  i33.  jзjу^з^з  j^^  иУ^з^  и^^з'  '^  ^^ 
4^ J<-j!  дjЦиСз  цз  д-jbljj  t^^  comme  il  avait  été  élevé  dans  des 
lieux  écartés,  sa  tente  et  son  campement  étaient  ceux  d'un  homme 
qui  mène  une  vie  aventureuse  et  n'of&aient  aucune  recherche.  — 
Id.  i3.  j^^:î^«  Ahw  JицнчУ  b^ilc:,l^3  \^j^^^\yâjjS^i  elle 
m'avait  accompagné  dans  la  plupart  de  mes  expéditions  aventureuses 
et  dans  les  traverses  de  ma  vie.  ' —  ^,-jitjb  voleur  de  grands  che- 
mins. 

^J^sV)S  battre  les  grands  chemins, 
vi^t^liî  alouette. 

{j\)^  canon  court,  à  large  gueule;  marmite;  large  étrier;  mot  de  rallie- 
ment dont  se  servent  à  la  guerre  les  Turkomans  яаЬг.  —  B.  &9. 
bv^^^p  ja>^l  i^lÂ^^U^yi  ^t)b  étant  occupé  à  mettre  des  canons  en 
batterie.  —  Id.  /199.  ^1  ^h  дклj  ^Ijb  «p^l  il  lança  un  boulet  avec 
un  gros  canon. 

f\)^  produit,  gain. 

^lc)b  appareil  circulaire  de  bois  et  de  roseau,  sur  lequel  on  pose  la 
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marmite  quand  on  la  retire  du  foyer;  canon.  —  Sead-uddin,  1.  Uqu. 
иЦЯ  iù^  сjья^)  les  canons  aux  corps  de  fer. 
Аи^1е)Ь  acquérir,  gagner. 


Il  alla  et  s  eu  retourna  avec  son  corps;  il  revint  ayant  gagné  Г union  avec  son 
ami. 


(Jf^yi  creuser,  fouiller,  sculpter;  errer. 
Ла)Ь  hache. 

(^jlyfc  sculpté.  —  B.  З89.  ^\y^\  ^y^^li>fe^  I Jчи-АJцЬ  ^b,^! 
j^b  au  troisième  étage,  il  y  a  une  salle  toute  sculptée.- 

j^b  acquisition;  gagné. 

v3e)b'  grand  clou;  épieu;  la  constellation  du  chevreau. 

\^yi  saucisson  de  cheval;  graisse  de  cheval. 

^>ju)b  limaille;  copeau. 

^L^b  abcès,  cancer. 

J)Ц>Е|Ь'  jus  figé;  gratin;  pourriture  d'une  plaie. 

/ö-н^К  prendre,  se  figer:  se  couvrir  de  pourriture. 

4$ымЬ  espèce  de  gomme,  en  arabe  iuâ,  en  persan  ^j^  galbanum. 

3  ^ЧН*''^  hypocondres;  hanche. 

(job*  sourcil;  en  même  temps;  présence;  chaton  d'une  bague. 

Uy^î  1»^  Cjv*«  Jl^3  iMI  (:jv-^ 


Toi,  tu  jouis  de  la  compagnie  de  ce  que  tu  aimes;  n élève  pas  la  voix,  ne 
viens  pas  chercher  des  jeux  d'esprit  auprès  des  victimes  de  Fexil. 

*^{J^J^  Ч^ни^Ь  <^»W*  (^3  (û^^  з1>*  оj^з  ^Ь  ^^**"  dUAÂ^^wbt 
^^^J\*  Ai^b  i^{ifm\jA\  comme  il  craignait  la  manière  de  voir  erronée 
et  la  mobilité  du  caractère  de  son  père,  il  s'enfuit  et  s'en  alla  dans 
le  Tourân,  auprès  d'Afrasiab. 
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я^Ь,  ^^Ub,^Ub,j.cUli»  étrille. 

чДjЬмЬ  sombre,  obscur;  souterrain;  maigre,  décharné. 
/â^UMto'  uriner. 

^)>JиЬмЬ'  plongeon  noir;  en  persan  iU. 
/^ЛиЬмЬ',  /^^иЬмЬ'  craquer;  pétiller. 


Sur  leur  corps,  il  ne  restait  pas  une  plume  intacte,  comme  le  bois.  iorsqu4l 
pétille  en  éclats. 

^JЦ)  J>  (jÂb  commencer  à  se  répandre,  en  parlant  de  la  nuit. 

xJUdub'  animal  qui  a  le  front  blanc;  brave;  qui  est  au  premier  rang; 
appareil  qu'on  attache  au  front  du  cheval  au  jour  du  combat.  — 
B.  199.  byHHHtf  IaJU  (^jJjI  juuui^j^  un  homme  monté  sur  un  cheval 
au  front  blanc  arriva  à  moi.  —  A.  G.  io3.  1э)  лл  й>.j  t^^^^^t 
j^^  (s^yb^  ils  lui  donnèrent,  pour  prix  de  la  bonne  nouvelle, 
ui^  cheval  noir,  au  front  blanc.  —  gl  v  «^l  iuLâb  écuyer  mongol 
chargé  des  chevaux  au  front  blanc. 

Kby*èé\i  écuelle  de  bois. 

^  fiub  gratter.  —  liHy*'^  u>l>^  ^^  gratter  le  cou,  c'est-à-dire  rougir. 

Я  v3b  sec,  fruit  sec;  amas  d'eau  stagnante  provenant  de  la  pluie,  qu'on 
appelle  aussi  уш  ^,  —  B.  З97.  ^^\  iS:^  JчЛj^  (jОиЦ^^зЬ 
je  pris  un  ou  deux  morceaux  de  viande  desséchée. 


La  force  du  peuple  de  Baikh  Tabandonna  ;  tous  les  melons  se  séchèrent  de 
regret. 

Dans  le  Khoraçàn  et  à  Samarkand,  on  a  l'habitude  de  conserver 
les  melons  au  sec;  quand  on  veut  les  manger,  il  suffit  de  les  trem- 
per dans  Геаи  pour  leur  rendre  toute  la  saveur  des  fruits  frais. 


^шКЬ  qui  sort  du  chemin. 

ylcjluto  oiseau  très-bruyant. 

/^^J/bb'  chanter,  en  parlant  d'une  poule  qui  pond. 

i)ôj3\i  queue  de  mouton  rôtie,  imprégnée  de  graisse;  mets  très-recher- 
ché chez  les  Mongols. 

{З^J^    pousser  des  cris;  cracher  en  toiissant,  expectorer. 

ХjеJÿЦ  retentissement  des  cris,  de  la  plainte. 

Jl^liî,  vi^^li»'  bois  sec. 


Si  les  08  de  mon  corps  s'enflamment  par  la  douleur  de  Tabsence,  il  n'y  a  là 
rien  de  bien  surprenant;  car  la  hache  est  tranchante  et  le  bois  très-sec. 

Ç^yLùjXi  être  sec,  desséché. 

i«>s^b  étincelle. 

?.. 
#^b  hermine. 

#гЦь  poisson  desséché. 

/a4b  battre,  frapper  une  chose  contre  une  autre. 

(j&JÔb  action  de  battre,  de  piler. 

détester,  maudire. 

coléreux,  vicieux. 

/^•<Ndb  se  mettre  en  colère. 

^^Ic^b  mot  de  ralliement  dont  se  servent  les  cujûJiU  en  temps  de  guerre; 
rouge  clair-foncé;  herbe  longue  h  larges  feuilles. 


Il  était  vêtu  de  soie  couleur  de  rose  et  de  satin  d'un  ronge  clair-fonce  ;  car  sou 
sang  coulait  de  tous  côtés. 


л 
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/^аУ\$  entasser,  accumuler;  retarder. 

HâasI  pourquoi  le  ciel  a-t-il  entasse  mes  os,  comme  du  bois,  pour  servir 
*   d'aliment  à  ce  feu  nouveau  qui  brdle  sans  cesse  dans  la  demeure  de  mon  corps? 


^"^JЗОЗ^  à  '^ibéCi^i.  ^^\ij^  \C»^^  ^à^:> 


J'ai  dit  à  mon  coeur  :  Mon  cher,  d'où  te  viomeot  ces  flèches  qui  te  percent  de 
tous  côtés?  —  C'est,  m'a-t-ii  répondu,  du  hois  que  je  suis  en  train  d^entaaser 
pour  entretenir  le  feu  de  Tamour. 

^LaJu  coiffure  de  feutre,  coiffure  de  forme  triangulaire,  boucle  de  cheveux. 


Sache  qu'il  est  roi  cehii  qui,  ayant  un  ka^Mg  sur  la  tête,  donne  généreuse- 
ment tout  ce  que  le  monde  lui  rapporte. 

^jjJЬ j^лJ1а  crible. 

^IcUJb  tout  ce  qui  est  faux,  falsifié,  tromperie. 

ijl^b'  cuir  de  la. selle,  la  selle  elle-même. 

^ЦjиЬ  qui  débauche  sa  propre  femme. 

/oj»)jjj\i  trembler,  chanceler.  , 

/^^^«yJto*  enlever,  6ter;  perdre. 

^uUb'  bouclier. 

f^^jCJUb^  0  ijlb  se  lever.  —  ^>-;>аД^Ь»  jj-^чкЛ^Ь  faire  lever. 

^^^4U-AJto,  /o^b,  /4lb'  rester  en  arrière. 

(jÎK-ÀJto  reprocho,  roprimande. 

àjJb  rectitude. 
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jyb  nombreux,  beaucoup;  gros,  ëpais;  présent  que  le  fiancé  envoie  dans 
la  maison  de  la  fiancée. 


(jчJ1й  ^à  iii^\  кJ^  b^^j^t  ^^J\i 

Toos  sont  haletants  comme  des  chieDs  enragés;  mais  ils  sont  plus  nombreux 
que  les  poils  du  chien. 


jЬ^jJ^  (jjf^^  ces  trois  fils  de  prophète  et  tous  ceux  qui  leur  appar- 
tenaient s'étendirent  dans  les  pays  sus  nommés  et  y  devinrent  nom- 
breux. —  ^(:5v^b  fiancée,  fiançailles;  action  d'envoyer  des  présents 
dans  la  maison  de  la  fiancée.  —  B.  93.  |ДJмн^1j2;нн*  4>^-^l  ^UoLm 

ÉtJt^^  j'épousai  une  fille  du  sultan-Ahmed-Mirza,  nommée  Aichah-  J-. 

sultan-begum,  qu'on  m'avait  fiancée.  —  A.  G.  35.  (ÿнн^сj^'^  ^з^ 
^d^l  v^^^XaS^^^W^I  celui-ci,  s'étant  choisi  une  fiancée,  était  parti. 


JH  médecin  expérimenté,  sorcier;  bosse  de  chameau. 
/oiiPftUto'  s'émoussec,  en  pariant  des  dents,  de  l'œil. 
/^^wK  entourer,  cerner,  assiéger. 
/^j»r^\3  traiter  un  malade;  ensorceler,  charmer. 
^yiliLAi^'^V.^to'* action  de  traiter  un  malade,  de  charmer. 
Зj^^уj^^  ^ou^i  tous. 

II  ordonna  que  les  sultans  du  royaume  avec  tous  les  cavaliers  et  les  gouver- 
neurs de  provmce. . . 

(j*Ну«Ь  roseau.  —  j5^(^^л^Ь  endroit  abondant  en  roseaux.  — \ 

^J\i  sang.  —  u^*!^  à^  plein  de  sang.  —  J^jЬ  qui  est  en  inimitié.  —  i 

A.  G.  199.  j^yf  jJô  ^:уj^  i^j'^^^3^  ^àJ^ij^  i^U^bl  ils  sont  en  ' 
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rapports  hostiles  avec  les  enfants  d'Akataî-Khan.  —  ^s^  de  cou- 
leur de  sang,  sanglant,  sanguinaire,  meurtrier,  vengeur  du  sang.  — 
B.  ao4.  V3^yb^b  Ajbjil^j^b  ^jy>.^\  ^j^jyi^\  (s-irà^^  сМУ^^^ 
comme  un  de  ses  fils  avait  tué  un  homme,  il  le  remit  entre  les  mains 
de  ceux  qui  demandaient  vengeance  du  sang  versé. 

/a.^'^bb* pousser,  en  parlant  des  plumes. 

/o^bliî  être  ensanglanté;  saigner. 

Xiy^\i  courroie  à  l'avant  el  e  la  selle  pour  attacher  les  ba- 

gages; fouet  de  cuir  non 

/oJUFto  chienne. 

\>S^  où?  —  i^àJè  d'où?  —  ^Ù:>  AiO^b  jusqu'où? 

JuuU  espèce  de  cotte  de  mailles  fabriquée  dans  le  pays  des  Francs. 

(j^\i  chariot.  —  A.  G.  la.  jЯ-jJ^^  сЛ'^]рЬ  a^ajIjI  ils  (les  Tartares) 
appelèrent  les  chariots  ^j^Ь.  * 

'^JJЬь  traîneau  ayant  un  rebord  par  devant  et  par  derrière. 

\  (JkXib,  <^Jbb  espèce  de  chariot. 

^  î     — 

^b,  Jfib  lequel  des  deux. 


%1мJ<.>Ь*  en  face,  à  l'opposite;  naseaux  des  chevaux. 

/o-^liî  se  désaltérer;  bouillonner.  —  B.  4a 4.  ^S^j^k^^s^  dJuû^^  J3I 
(jmU^a^  by^Ajb  l'eau  ne  sort  pas  en  bouillonnant,  comme  dans  les 
fontaines  de  nos  pays. 

^yà  où? 
ojôb'  qui  a  l'habitude  de  s'enivrer;  petit  lait  aigre. 
Jb  s'enivrer. 


ÿЧ  amadou. 

v3|^b  intérieur  creux  d'un  vieil  arbre.  —  э^^^  ö'з^  peuplier. 

CJS^^b»  ijjA^^b  hôte,  convive. 
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Vois  sa  gënërositë,  puisque,  dans  celte  situation,  il  dépense  pour  faire  hon- 
neur à  ses  hâtes  ce  qui  aurait  fait  la  fortune  de  quelqu*un. 

vjUM^to  poursuite,  poursuivant. 

/^^1лм^Ь\  /J^UM^to  ceindre  la  ceinture. 

ШУ^*  poursuite,  celui  qui  poursuit.  — i^^b  а-^j^j-*j^Ш  \)yS  J^  t4XjT 
^Ow^l,  berv^jy^lrf  4^-i>^[ày^3^  W^^(^  I^XiT  n'ayant  pas 
pu  y  rester,  il  s'enfuit  à  Merv.  Là  encore,  des  coureurs  étant  venus 
à  sa  suite,  il  se  cacha  seul  dans  un  moulin.  —  is^y-^!^  ^^'^î  quî 
poursuit;  corps  de  troupes  chargé  de  poursuivre  l'ennemi.  —  fj/f^ 

iS^j^3^  A^êHJ»U:»L  c^^e^iS^A^UjI^  ^йз'  ^^о^^^ы  С5^ЛЬ  '^У^Зj^ 
Behrâm,  ayant  envoyé  un  parti  de  coureurs  contre  Parviz,  s'en  alla  ^  i 

de  sa  personne  à  Madaïn  où  il  siégea  pour  y  exercer  l'autorité  sou- 
veraine. —  B.  3U0.  v^J!^  .à<^'  u'*^'*  (s^y^3^  Ja  troupe  chargée 
de  poursuivre  ayant  donné  la  chasse  aux  fuyards. 

Лх^Ь  seau  à  puiser  de  l'eau. 

/4^^b,  /y^yyi poursuivre,  chasser.  —  B.  i o5.  v^^b  à(S^t£^^^ "^jз^ 
chassant  les  gens  des  EuAegs.  —  ср-^Ь  (j^^X-^-^^ljl  Js?l  ii)Lb  J^! 

s'enfuit  loin  de  ces  gens  impurs;  quant  à  eux,  ils  se  mirent  à  le 
poursuivre;  il  est  connu  que  le  saint  entra  dans  la  fente  d'un  arbre. 

Quel  est  donc  le  gibier  auquel  tu  donnes  la  chasse?  n est-ce  pas  loiseleur  qui 
le  lance,  en  battant  la  timbale,  et  qui  le  poiu^uit? 


(yi^  ^j^  iS^  (S^^3  o^^y^  Jj^^l»  b^^â> 

0  peines  de  Tamour,  poursuivez  dans  sa  me  les  sens  et  riutelligence  ;  faites 
de  rinfortuné  Nevaï  lobjel  unique  de  votre  fureur  ! 


412  "^JЗ^^ 

(S4f^J^3^  Jз  J»3^  tr^-^  *f)^«*j'  bjj^â» 


Les  chiens  trouvent  un  asile  dans  la  rue;  moi,  on  me  chasse  sans  pitié;  hâas  ! 
une  même  habitation  réunit  là  tous  les  amis;  mais  pour  moi  il  n  en  est  pas  ! 

^j^yi  Tenfant  de  i  arrière-peiit-GIs. 

Oi^b  grains  de  froment  ou  pois  chiches  rôtis  et  réduits  en  farine. 

^JГj^^Ь'  médisant,  délateur. 

j^yi  dépourvu  de  sens,  de  fond. 

O^^^^^^b  poupées  qui  servent  de  jouet  aux  enfants;  figures  que  les 
montreurs  d'ombres  chinoises  font  paraître  derrière  le  rideau.  — 
^Ц^^Ь  celui  qui  montre  les  ombres  chinoises. 

\yàj^yi  viande  rôtie  dans  la  graisse.  —  B.  з&б.  \^^j^^  (éfi'^'^y  OJt>l 
^«X^lj^^^L^  KsS^ КфJj^у  des  provisions  de  bouche,  d'excellente 
viande  rôtie  dans  la  graisse  et  tout  ce  qui  était  prêt. 

)д^Ь  plume  d'oiseau  nouvellement  poussée;  tuyau  de  la  plume  dans 
lequel  on  met  le  pinceau. 


L'un  se  fait  un  léger  pinceau  des  ûlameots  délicats  des  feuilles;  lautre  trouve 
un  vêtement  dans  ces  feuilles  verdoyantes. 

{S^j^yi  laine  fine;  or  affiné. 

7гЦл!19^  viande  boucanée;  fricassée;  blé  ou  autre  grain  torréfié. 


Au  milieu  de  Taire  le  faisan  et  le  francoiin  recueillent  siv  le  sol  échaufle  les 
grains  grillés  comme  dans  une  poêle. 

(3^A5     griller,  rôtir;  fricasser. 
\)^yi  viande  rôtie  ou  fricassée. 
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^^Л9^0Л9     ^согсе  qui  se  sépare  de  la  graine  du  millet  au  moment 
où  on  le  bat. 

(jS&ji^b  ceinture,  châle, 
/o^^^b'  se  joindre,  tenir  l'un  à  l'autre. 
vi^jK  vessie;  espèce  de  coiffure. 
ijAftb  melon. 

{^\i  lequel?  neige  accompagnée  de  pluie;  en  mongol  :  fort,  solide;  sort. 
—  ÏOs?b  oii?  — j^  iS^  lequel  d'entre  eux?  —  (j^ь^Ь  d'où? 

^Jssl  рУ^  {jу^  ЬjУ  (fi^j  А^  d>j^ 

Le  roi  sortit  quand  il  fut  instaiié  solidement  sur  Rakhch  ;  il  comprît  d'où  lui 
était  venu  l'ordre  qu'il  avait  reçu. 

iSJ^  i^^  vers  quelque  côté  que. 

De  quelque  cAté  qu'il  tournât  ses  yeux  étincelants  comme  le  feu ,  il  soulevait 
un  tumulte  pareil  à  celui  du  jugement  dernier. 

Lb  rocher,  montagne  escarpée.  —  ^l?b  pays  montagneux.  — т 

^i»Lb  parents,  race.  —  B.  i33.  j^:>  j<>-ûLb  {j\лЁуЗ  dUUJU*jil^^U.  les 
khans  sont  mes  parents  de  naissance.  —  Voyez  (juLfe  ^5лд^'* 

^ЬЬ  torrent  impétueux  qui  descend  des  montagnes;  pour  ^ц  ^Ё  de  quel 
'""^  côté.  —  jL?b  auquel  de  ses  côtés? 

/A^uJb  se  retirer  d'un  côté;  aller  â  l'extrémité. 

Ubb  de  nouveau ,  au  contraire. 
л\jЬ  tapis  de  haute  laine. 
/o4N!!b  revenir,  retourner. 

Sa  venue  m'avait  rendu  l'âme,  son  départ  m'a  donné  la  mort;  on  dirait  que 
pour  s'en  retourner  il  a  posé  son  pied  sur  ma  tète. 


Ч- 


Mi 


En  allant,  c  ëtait  une  perle  digne  d'orner  un  diadème;  mais,  an  retour  il  était 
comme  la  mer  qui  soulève  ses  vagues. 


^j\jL3y>  (2^«3ôl  iS^ji^j^  {j\уЛа  {j^^jli  iSj^ 


Pour  Dieu  !  quand  il  fait  retourner  mon  coeur,  prends  bien  garde  qu'il  ne  se 
détourne  de  nouveau;  protége-le  contre  sa  propre  faiblesse. 

(^jXjJs  faire  tourner.  —  c^U^  dUu^^ijU^bbb  а>ч^  45у^Ц;  àj^^y 
et  la  difHcuU(^  de  les  faire  retourner  de  leur  propre  consentement. 


^1;l_A-^b    U-Чг-г'    fT^   4*-^   '^*^- 


Ô  toi,  qui  me  dis  sans  cesse  :  Laisse-là  les  autres,  porte  h  ta  boucbe  la  coupo 
de  la  réunion;  si  Nevaï  n'est  pas  admis  dans  cette  intimité,  je  remmènerai  de 
nouveau. 


Лjш^Р  Г*^"^  ^У^^J^  JишЦ^ь  \ЪjууЛJш\» 

Si  mon  cœur,  sous  ta  direction,  ne  se  dirige  pas  vers  la  plaine  du  néant 
en  raiguillonnant  de  tons  les  c6tés ,  fais-le  retourner  dans  la  bonne  voie. 

pliXjb  comment?  de  quelle  manière, 
ijlj-jb  pierre  à  aiguiser. 

/aiiàLjb',  /o^t«J»to  témoigner  de  la  bonté,  de  Tamitié;  faire. 
^<«^b',  **jЬ*  talon,  partie  de  derrière. 

sr^b  compatissant,  qui  partage  la  peine. 
t^A^^jyi  rester  sur  les  talons. 
/ojujj;to  tourner  sur  ses  talons,  se  courber  en  arrière. 


I*  ■ 
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Sans  doute  qu'une  âme  se  tord  en  poussant  des  soupirs,  toutes  les  fois  qu'il 
se  renverse  en  arrière,  en  décochant  une  flèche. 

3j^3^wto  poli,  lustré. 

Toutes  leurs  cuirasses  étaient  polies;  leurs  lances,  dans  leurs  mains,  étaient 
comme  des  piquets  de  tente. 

^j^\жyi  se  ramasser  d'un  côté;  se  mettre  au  bord, 
(jbuùto  omeiette. 

î!to  peine,  chagrin.  —  öУу^й^  triste,  soucieux. 

Si  il  se  trouve  dans  la  mer  un  poisson  démesurément  grand ,  il  se  soucie  peu 
des  attaques  du  crocodile. 

/^д^АjЬ  être  soucieux,  chagrin;  avoir  compassion. 

ijUbl»  calotte. 

v3^b  crème  qui  se  forme  sur  le  lait. 

^V^V  qui  tient  la  place  de,  au  lieu  de;  le  frère  de  la  femme.  —  l^'  {^^ 
le  frère  aîné  de  la  femme.  —  bl  ^Ь  la  mère  de  la  femme.  —  (у^М^ 
action  de  déléguer  quelqu'un  pour  vous  remplacer. 

/^éJLuLuK  qui  bouillonne. 

ijbub  griffes  des  oiseaux  de  proie;  fermentation  qui  a  lieu  dans  la  ma- 
trice et  la  bouche  des  femmes  nouvellement  accouchées. 


jto  expier,  supporter  en  expiation, 
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Oiseau  de  mon  âme,  tu  désires  avec  passion  arriver  an  parterre  de  FintiiDilé 
sans  doute  tu  as  expié  dans  les  filets  de  nombreux  délits  I 

/^Ubla  bouillir. 

ij^^liÂJto  endroit  d'où  Геаи  s'échappe  en  bouillonnant,  tourbillon. 

yyi  lequel  ? 

Qui  s'est  rendu  coupable  d'injustice?  Qui  a  pratiqué  la  justice?  Dans  quelle 
voie  chacun  a-t-il  guidé  les  autres? 

/a-AJb\  Зу^  recourbé;  petite  barque. 

grf*jub*  courroie. 

/&>ç^b  plier,  courber,  tourner  sur  ses  talons. 

Aj^Ui'^  espèce  de  coiffure  en  forme  de  Gchu  pour  le  froid. 

JUUi  bord  de  l'arrière  de  la  selle.  —  B.  1 87.  t^U)^  Ь  JUa*  JUajc;»!  ym 
^«X-^l  l'eau  atteignait  le  bord  de  l'arrière  de  la  selle.  —  là.  901. 
^«x^l  bJLjLxi  lil JL^  jcyt  сж^j;  jb  ^^Uâb  {^bSyi  en  dehors  de  la 
route,  la  neige  s'élevait  jusqu'au  bord  de  l'arrière  de  la  selle. 

ЗЦад  nom  d'une  tribu  euzbegue:  plaine  située  au  nord  de  la  mer  Cas- 
pienne; arbre  dont  l'intérieur  est  creux.  —  A.  G.  i3.  Sj^  ^  i«^  * 

jô[;^«x^^l  |0^  (^сзЬ  autrefois,  dans  la  langue  turke,  on  se  servait 
du  mot  kaptchak  pour  désigner  un  arbre  dont  l'intérieur  était  creux; 
aujourd'hui  on  dit  tchaptcliak,  par  suite  de  la  mauvaise  prononciation 
du  peuple,  qui  articule  un  kaf  comme  un  djim, 

^Ц^  quand? 

tribut  fixé  ofliciellement. 


i^\jJ^  faible;  paresseux;  vain. 

^^^^j^  indicateur,  guide. 

Ai>i,  ^yt>^  promptitude,  célérité.  —  B.  8з.  ^W^  ^j^TviU^ow^^ 
4^*>^-J^^^^^Л»Айгз  j^^^л^^у  лк^  C:^*^  J^jil*il^j^  des  commis- 
saires et  des  inspecteurs  furent  envoyés  en  toute  hâte  aux  troupes  de 
mes  Etats,  tant  à  la  cavalerie  qu'à  l'infanterie. — Id.  i  &g.  «^«Xj^ 
«.^^нД^дК^  étant  venu  avec  zèle  et  promptitude.  —  Id.  4  4 9. 
i^^jyLi\^j^i£fu^ iàsjki  ayant  lancé  des  hommes  en  toute  hâte. 

•K-3  hommes  errants,  qui  n'ont  pas  de  demeure  fixe,  bohémiens.  —  H"^ 


^^UJ^  si^jJm  A^  ^^J^^  comment  les  affaires  pourront-elles  s'arran- 
ger dans  un  gouvernement  où  le  souverain  associera  à  son  pouvoir 
des  hommes  qui  n'ont  pas  de  demeure  fixe  ? 

^КЗ  espèce  de  maladie  des  chevaux. 

fJ^Jk£>^J:5  sincérité.  —  A.  G.  i5o.  ^^^1  JcJ^Ja^V^  j^j^*1^сJз:> 
Jз^д^,5"^д^^-А,А,^  V  nous  vîmes,  de  la  part  de  deux  personnes, 
de  la  bienveillance  et  de  la  sincérité.  —  Peut-être  vaut-il  mieux  lire 

:) -3  homme  sincère,  véridique;  titre  de  dignité,  comme  heg  ou  émir.  — 


A.  G.  io3.  <^l-f3  ts^u^J^.  fSjy^yS  jy  Jил  э[н  ^^^*^  ^j^^ 
^^Uy  Gy^  K'^^ÛHuS'^  ^^J^UoI  cs^^^^3  djy^  dans  la  langue 
des  Euzbegs,  l'expression  karadji  s'sipplique  à  celui  qui,  sans  accep- 
tion de  personne,  dit  le  bien  et  le  mal  et  tout  ce  qui  s'est  passé,  mot 
à  mot,  ce  qui  est  venu  et  ce  qui  s'en  est  allé. 

^»-3  sac,  besace. 

à)Ji  épervier,  oiseau  de  proie. 

)Ji  voleur  de  grand  chemin. 


z:^j3^ 0^:0^  i^b^ j^^  j^^  ^a^^^j^^^ 


Tu  es  si  habile  à  trouver  des  prétextes  pour  pilier  la  fortune  des  coeurs  que 
les  voleurs  se  voilent  le  visage  quand  ils  voient  une  caravane. 
DicT.  TURK.  37 
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tr?'  tri^ts*^  tf^l^y^-**  y<a.t^l*-.j  grâce  à  sa  justice,  le  voya- 
g^eur  D'à  rien  à  craindre  des  rAdeurs  de  grands  cbemioe. 

i^Jtél -5  sécheresse  el  diselle  qui  en  est  la  suite;  bras.  Conf.  i\j\à. 

Loi  liaot  fwleineiit  deni^  le  dos  les  lu-as  et  les  mains.  \e  Iralun-  i-n  Imiir 
Ute  kla  poteoce. 

bÀJLJfj-Â  espèce  d'épouvahlaîl  noir  qu'on  place  dans  les  champs  jtnur 

éloigner  les  animaui. 
JyUlJi  tirant  sur  le  noir. 

iSbi«i}Â  fruit  semblable  à  la  prune;  ivraie:  tumeur  noire, 
yài\jji  obscur. 

(JкХАХлjРj^  articulation  du  coude  et  du  genou. 
iy^ji.  Voyez  (,fî^  et  yi^b. 
tiU*.  J^jЛ  cancer. 
JlïJi  ai^e  noir. 
^^jл^jЛ,  fjV^ji  espèce  de  petit  oiseau  de  roiiti-urjimn<-:  en  arnbp  iaiyisj. 

en  persan  Л^jJ  boche-queue.  Coiif.  a^jU. 
(jC^u»»V  la  gale. 
i^ji  m.  cimetière:  palais  du  khan.  Conl.  Uv*~4)- 


д^  цj^м>с1д  plomb.  Conf.  le  mongol  цд^г^ц.ла1j. 

^j^j^  oiseau  semblable  à  la  grue.  On  en  met  les  plumes  ъиг  ta  U^le,  uu 
jour  du  combat,  en  signeile  bravoure.  —  R.  1^5.  fj-ij-i)  *-»;з-J 
jjЦj^  '**^^Э  уьJЬjЛ^j*  lïjJjI  les  grues,  les  karkara,  les  gnind.- 
oiseaux  sont  abondants  et  innombrables.  —  Ы.  aou.  b^^J..»*  i>U>-' 
д-sby  *;-^^  t^U^»^  u4>^  u'-^  i^':!  V^!  (jj'-uK»  ^  Ju«  •ii'^f^ 
ti'Jw' JДJЧ  «^W  «yt^jyU*  parfois,  le.^  jours  de  fêle,  il  mellail  un 
turban  à  trois  plis,  lâche  et  h.  peine  iijusté;  il  y  li\ait  une  pluror  de 
кагката  e(  allait  à  la  prière.  —  Sorle  <li-  i-oiiïun-  pour  !<■»  fpuimr». 
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espèce  d'arbuste.  —  В.  175.  j^^jy^yij^^  o»-i**e  ^^^  «XÂi^ 
jз^  y-  аЛ'  ^i^ÂAjJ^'  â>^  f^^^l!з5"liLчД  j^^y  le  hxrlùmà  pousse 
en  buissons  d'épines  très-bas;  soit  vert,  soit  sec,  il  brûle  également 
bien.  C'est  l'unique  bois  dont  se  servent  les  habitants  de  Gazna. 

ХиеЛ  béte  féroce.  —  A.  G.  4o.  »Sj^\s^  Ju>U  <^y  ^^(S^*^  Jj^U*^ 
^\<4г  г^туЛ  Чj^  {^.à^  kaçar  désigne  (en  mongol)  un  quadrupède 
qui  ne  se  nourrit  que  de  chair. 

tourbillon. 

\jышЛ  cercle.  —  ^^U-*û>  fabricant  de  cercles. 

^^аЛ  bouffon.  —  ci  S  Ai  joli,  net. 


aS3  impôt  régulier;  contribution  en  bétail. 
iJUuiii  espèce  de  suc  ou  de  moût  épais, 
anse,  manche. 


/4^JUd  barbe  qui  se  trouve  sur  les  épis  de  blé  et  autres  plantes. 


chauffé,  chaud.  —  B.  З89.  (jЬ^^  (ji:^^  fS^ àts^'^j^j^  ^iU<^p(^ 
j^j^  4H^^'  (:>sS^Lr^b'  pUf  j^â  l<Xôl  on  a  fait  entièrement  en  pierres 
une  des  salles  du  bain  où  se  trouve  le  réservoir  d'eau  chaude  (chauffé, 
chaud).  СопГ.  le  mongol  ^-Ul  feu. 

^IsJi  facétieux.  —  A.  G.  66.  j^y^  ^^  Эу^  1>^  c^^^'**  Jj^^Uki 
kaldjav  veut  dire,  en  mongol,  celui  qui  fait  des  plaisanteries. 
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^UÎJb  plante  appelée,  en  arabe,  {jy^e^jio, 
fblAÀ  qui  p&rle  en  vain. 

4^1^  espèce  d'arme,  espèce  de  cuirasse  faite  de  feuilles  d'acier  poli  su- 
perposées les  unes  sur  les  autres. 

(J^ЛJ^i  a.  friture,  frit.  —  B.  З69,  j^j^^\j^^b.^  ^Т ^м^  (^JôT 
j^^^^  à^^y  on  en  fait  une  espèce  de  friture  qui  est  d'un  bon  goût. 

^U  a.  étoffe.  Conf.  ^U.  —  A.  G.  56.  v^*!^-^  àj^z^^^^^  *^'  V-* 
ayant  chargé  des  étoffes  qui  sont  on  usage  chez  les  Mongols. 
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t_  уЛ  nez.  —  A.  G.  Зэ.  <àLt^  uvfi^  is-ifi*-*  t^ÂsJjU  kamar  veut  dire,  en 

mongol ,  nez.  Conf.  Чjхэ-ьу. 

i^^S  fouet. 
Aif-  il  lieu  de  chasse. 
^Ьм  espèce  de  chardon. 
Лж4  aiguière. 
3^  oIâ5  aile  des  oiseaux;  bord  inférieur  d'une  (ente.  —  On  appelle  «-«a-lu 

iLifUs  %J7^  celui  qui  est  chaîné  de  veiller  aux  armes  du  roi.  i 

Ош»  m.  écuyer  dégustateur.  — r  A.  G.  Ii5.  j-i^  ш<_^%_4  ^jtf^  J^  I 

les  Mongols  appellent  kan^at  l'écuyer  dt^f^uslaleur. 
^-ê^^-^a  courroie  à  l'avant  et  à  l'arrière  de  la  sellf.  Conf  я^у^Ь.  — 

A.  G.  13э.  *-i-6-jjj^j-»  .iLi^aJUsl  (^jtjy  **Авзjj*и»  i^j!  ^^^i/Ji 

^аУjч  il  en  attacha  deux  aux  deux  courroies  de  la  sflle  et  une  à  In 

queue  du  cheval. 
^1с>чö  espèce  de  cerf  d'une  très-grande  taillis 
j1j>чО  qui  a  une  démarche  élégante. 
-irO  grand  étrter. 

C^  Л?*'  (3^  1^*  chasser,  pousser,  poursuivre.  —  B.  i66.  ,^-У-^^ 
j%^лÿ^  on  le  chassa  de  là.  —  A,  G.  1 3o.  >-^j1»  Öj**-  (j^^*^"  O*^' 
iS^^jji  liij^yjy^s^  Ich-sullan  s'étanl  rendu  a  kaïouk.  en  сЪз&чл 
Olgour-Naîman.  —  B.  /198.  f.j»!t^  ла-вj^  ллjj^  ^  -ду1  уч^ 
moi-même,  je  poursuivis  jusqu'à  la  distance  de  plusieurs  milles.  — 
A.  G.  hs.  j^^jy^)^  JUÏ^Iyi  ,p^}  ллА^j  jL&jl  ils  ne  cessèrent  di- 
se frapper,  de  faire  des  courses  les  uns  contre  le-*  noires,  el  de  se 
pousser  leurs  chevaux  {pour  se  les  enlever ). 

\fji  excroissance  de  chair,  corpulent.  —  jU^  Ьу>  coite  de  mailles  ponr  1« 
combat. 

vj^  vase  à  boire,  auge. 

^_^l^  salle  à  manger  élevée. 


/ААj{jjj>  enlever,  élever. 
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Si  tu  ne  fixes  pas  ton  séjour  dans  les  yeux  de  Lutfi  il  ne  faut  pas  s  en  étonner  ; 
s'élever  à  une  pareille  hauteur  par  dessus  le  Djeïhoun  n'est  pas  facile. 


Amis,  je  donnerais  mon  âme  pour  son  sourcil;  quand  vous  construisez  un 
monument  (unèbre  il  faut  en  élever  la  voûte. 

JLf^  difforme,  grossier,  lourd. 

(Jv^  grand,  vigoureux,  fort. 

/лjеУшф^jj^  flatter  malicieusement. 

UUy),  Алj^  seau  à  tirer  de  l'eau;  signe  du  zodiaque. 


Le  Verseau  renferme  en  lui  l'eau  de  la  vie;  avec  cette  eau  Tâme  du  poisson  est 
toujours  ravivée. 

(,.*.■  .^L»  tJoyi  А^«Ц*  Чу^у^  {;^)^ j^  b(^L  ^Ц.  J^l  une  caravane 
ayant  campé  au  bord  de  ce  puits,  on  y  descendit  un  seau. 

se  lever,  s'élever. 


СХJЦ 


mJ  (s^  *^'  lV*#5j 


Cette  gentille  poupée,  se  levant  avec  précipitation,  cria  :  Vite!  au  jardin  ! 


L'infortuné  Nevaï  retrouverait  la  vie  et  se  relèverait,  si  tu  poussais  ta  monture 
sur  la  terre  qui  le  recouvre. 


/ 


Л22  fjAj 

jyij^  vase,  soucoupe,  étui.  —  ;^y^^yà  petite  botte. 

sorte  de  guitare  en  forme  de  poire  et  à  une  corde. 

cbou. 

sorte  d'herbe  aromatique. 

'J^  bonbeur>  félicité  en  mongol;  âme  en  turk.  —  A.  G.  э6.  ^U 

^:^l  cjyi  ^^à^  fj^  д^J^'  1«>^А^Ц>  dans  le  temps  de  Djenguiz- 
khan,  il  y  avait  un  homme  puissant,  appelé  Baverdjik.  —  A.  G.  s 5. 
^  j^[r-i^  "^у^  J-^-*-  *^  à  t^W»  les  Turks  appellent  l'âme  famt  — 

i^^  béni,  fortuné. 

by>  bœuf  marin  dont  la  queue  se  suspend  comme  ornement  au  cou 
^  des  chevaux  et  à  la  tête  des  drapeaux  ;  suivant  d'autres,  c'est  un  ani- 

mal qui  se  trouve  dans  les  montagnes  qui  sont  entre  la  Chine  et 
rinde.  —  B.  4o.  j^Li^L^  ^^  **аЗ;з'  i^^  bj^^b  J^  dans  ces 
montagnes,  au  lieu  de  bœuf  ordinaire,  on  élève  des  kouta$,  —  C'est 
une  espèce  particulière  de  bœuf,  à  la  queue  large  et  touffue. 

iiyJ^  ornement,  parure;  plumet;  queue. 

/öлЬjЗ  se  vanter,  hâbler. 

/o^bjii  se  réjouir,  être  heureux. 

(jl^,  uky^  P^^^  ^  moutons;  halo;  chardonneret;  pélican.  —  B.  176. 

Jà^  (â^y  ify  tr^yiJ^J^J^  (:У^^  ^^  V^^  (^  àij^^y  •jЬ^ЗJ^^^ 
jу^  jУ^  on  prend  avec  des  lacs  beaucoup  de  hérons,  de  karkara  et 

des  pélicans;  ce  dernier  oiseau,  toutefois^  ne  se  prend  pas  souvent. 
/A^A^hyè  s'entourer  d'un  halo. 


La  lune,  dans  son  impuissance,  s'ëlant  entourée  d'un  halo,  a  vu  s'élever  au- 
tour d'elle  un  rempart  de  ténèbres;  elle  a  abandonné  sans  contestation  h  ta 
beauté  toute  l'étendue  de  ce  monde. 


^^^^1дjjЗ  délivrer.  —  A.  G.  iSa.  ^^U;l  é  э^  »  ^^^ùь^tS'^  ^J^^иЦ)* 
^     1  ^^:»дj-аJ^1  c^*^l#  n'ayant  pas  délivré  un  seul  des  kizilhach,  il  les 

i  fit  fous  mourir. 
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/ЦХщJ^уЛ  être  sauvé,  délivré. 


On  ne  peut  se  refuser  k  briUer  au  feu  de  l'amour;  une  foie  échappée  i  son 
ardeur,  l'Ame  n'a  pas  d'automne  k  espérer. 

é 
9 

(Ц^j^  rester,  demeurer. 

rugueux  ;  animal  attaqué  de  la  gale  ;  chien  faible  et  malade.  — 
B.  З7Э.  jlytb  j^^  (fi^^  sa  peau  est  rugueuse  et  inégale. 


»ifb  (S^jy^  à^-^  jу^ÿ  jt^  f^^ 

Elle  courait  de  tous  cAtés  en  poussant  des  soupirs ,  lorsque  soudain  elle  aperçai 
UD  chien  faible  et  malade. 

jj^^  Jj^j^  fion  uni,  inégal,  raboteux. 
(Ц^j^^j^j  (9^JJ^J^  devenir  fou,  enragé. 

chien  enragé. 

hôte. 
/öЛуЗ^  être  délivré,  sauvé;  fini;  être  heureux. 


Ô  mon  Ame,  jusqaes  à  quand  les  tourments  du  cœur  te  feront-ils  souffrir  les 
angoisses  de  la  mort?  Par  pitié  délivre-moi  de  ce  supplice  et  sanve-toi  toi-même. 

f^jji  bélier. 

/ö^^^^^умид^^  se  serrer  dans  les  bras  l'un  de  l'autre. 

vjW^^  embrassement,  étreinte;  sein;  brassée. 

^^U>k^  milan;  masque. 

jUiSf^  bélier  de  montagne  ou  autre.  —  ^  <a»^  c  ««^V^l  aaU  j4^Uwl 


-V 


424  З^^J^ 

;^«>^J^  [j^j^  j)  р^1ймJ1  Dieu  ayant  ordonné  à  Gabriel  d'amener  un 
bélier  en  place  d'Ismaél,  ce  fut  ce  bélier  qu'Abraham  offrit  en  sacrifice. 

^J-Аj;ЬуГ  J^-ш!    ^^î-^    Лj^jуЗ 


Par  Teffet  de  sa  splendeur  Гартеаа  fut  doué  de  la  vigueur  du  bélier,  la  fierté 
du  lion  fut  donnée  au  taureau. 

5  embrasser.  —  ^><л^^>^  s'embrasser. 

Le  roi  le  combla  d'honneurs  et  le  rendit  fier  en  le  serrant  dans  ses  bras. 

V^  J^CfÊi^  homme  âgé  ;  castrat.  —  с^^^мj^  ^^ÿ  fruit  de  l'arbousier. 

espèce  de  litière. 


>  CJS^ty^  dame.  —  A.  G.  43.  t)>^^-*"  J>**  f^'  (9*<^**JJU>5  J^  «^Uai^ 

jЗ-Зз-^  «^Ц^^  c'est  un  mot  qui  appartient  ц  la  langue  du  Khatai  :  il 

'  correspond  au  mongol  khaUmn,  au  bânou  des  Tadjik,  au  baî-bedjeh 

des  Euzbegs,  c'est-à-dire  celle  qui  possède  des  tentes,  des  troupeaux. 

m 

ySfyfi^jb^y^  odeur. 

\öj^  tribu  qui  donne  une  de  ses  filles  en  mariage  ou  qui  en  demande 
une  à  une  autre  tribu.  —  ^Ub^  alliance  par  le  mariage. 

^3^l.>y)  conduit,  mené?  —  A.  G.  1 13.  ^^l^y»^A--S^  ^^^  tr^yl^l 
j3«>^^^'  0*.llb  (^^(^imhP  ^аХз!  *^Ij'  un  chariot  bien  conduit,  sans 
charge,  auquel  sont  attachés  des  chevaux  vigoureux,  ne  reste  pas  en 
arrière  des  cavaliers.  Conf.  э\) «  t^*  o^^A}  conduire,  mener. 

^J^Jéê^ù^Jj^  turban. 

(jây«>^  derviche,  mendiant. 

V  *ЛЗ^J^  puits;  petit  de  l'âne,  de  l'onagre.  —  i  ^  .U^  з  jiUjI  Ax^-d»  y^y 

(j*Ut^-i  клл^^ул  si  le  licou  convient  à  la  tête  de  l'onagre,  il  ne  re- 
garde pas  le  petit  de  l'onagre. 


\мjjЛ  Л25 


Зj^З^'^^  homme  injuste. 

/o4^.>yi  agir  injustement. 

(jЦ^«>^  enragé,  à  la  cervelle  desséchée. 

jy>  ceinture;  arme;  garde,  défense;  espèce  de  rebord  de  bois  qui  règne 
le  long  d'un  mur;  charbon  ardent;  cercle  de  gens  qui  sont  en  fête; 
semblable,  pareil;  ornement  de  forme  arrondie  d'or  ou  d'argent  qu'on 
met  sur  un  couvercle;  piège. 


4At\  ОJ^  d^  Ji^éf  ^^]jib  *Д£5 


Autour  des  reins  il  avait  attaché  sa  ceinture  à  fils  d  or,  ou  plutôt  il  s'était 
contenté  pour  toute  ceinture  de  la  finesse  élégante  de  sa  taille. 


\Oml^   A-Jbj-^  (^jуЛ  oJI*  4î.wXjb 

Passant  comme  des  voyageurs  d'un  pays  à  un  autre ,  serrant  bravement  autour 
des  reins  la  ceinture  d'une  ardeur  inépuisable. 

é^jyi  prévôt  d'armes.  —  ^^J^j^  charge  de  prévôt  d'armes. 
B.  199.  4^4>ч1  l«>^t  (St*^^^  v^(^j!^  la  dignité  de  prévôt  d'armes 
lui  appartenait.  —  (s^j^  qui  porte  les  armes,  l'épée;  grand  veneur.. 

^JJ^  sécheresse. 

{•ууу^  armes. 

(3^X9^  tendre  un  piège. 

^Jfj^  coupure,  déchirure  des  bordo'd'un  cours  d'eau. 

Xtujyi  grenouille.  ^^' 

{jyi^  espace  entre  le  milieu  d'un  arc  et  une  de  ses  extrémités. 

Од^  ver;  loup.  —  i^j^^  ^JУ^  espèce  de  plante  aux  propriétés  médici- 
nales. —  i^^y^  ^j^  sorte  de  plante,  en  persan  J^yS^. 

(Ц^JŸЛУ^  délivrer. 
ijjJ^  vieille  femme. 


^26  Jlcyji 

/ö^кjjтj  Atre  délivré. 

ujïiy*  ''''■•<'■ 

^L^Bi^  busle;  trop  grand.  —  A.  G,  y.  ytfJjl  isj^y^  j*i  •il**irf«!î4yj* 

(j4X^yt  v^'*'  lorsque  quelqu'un  vL'Hiiil  à  perdre  une  personne  aimt-e, 
soit  un  fils,  soit  ooe  fille,  ou  un  frère  aine  on  un  Ггеге  cadet,  il 
imitait  ses  traits  et  faisait  un  buste  qu'il  plaçait  dans  sa  tente. 

^^lla*)^  devenir  trop  grand,  trop  mur:  se  gratter  jusqu'au  san^. 

^^ÿjÿ^j^  longue  pièce  de  feutre  que  les  déniches  entortillent  autour  de 
leur  bonnet.  —  j^a^^!  jUj-*.».  jijj_a.,j_ï  lj,j)  Jj^j  jS'il  enroulait  U- 
kourtchouk  par-dessus  te  bonnet  de  l'entre. 

(jûljy*  neveu. 

^\\м*\<ЛjлЛ ,  ^\ыш\Лjу»,  ib^XMtiôjyS  efîenescen'-e  acconipagnôi-  dt-  d^ 
niangeaisons  qui  se  font  sentir  dans  le»  membres. 

/yj^r^jijiji  devenir  la  proie  d'un  loup,  en  parlant  d'une  brebis. 

(j\меj^  gésier,  jabot.  Intestin. 

З^мд^  ceinture. 

/J^Lmi^  mettre  une  ceinture,  entourer,  enceindre  une  place. 

С^ЦлУ*  s'appuyer;  s'abriter,  se  réfugier,  —  B.  За5.  1ь)3|^  ^  «ч.  «  j 

faHt-Vt»  (^^j^^  ulaLjBj^  dans  certains  endroits,  il  y  a  des  Гоигг>^ 
d'arbres  épineux,  oîk  les  babitanls  des  districls  se  réfu^jient  e(  vivent 
en  état  de  rébellion. 

/Й^иЦ_j^*  être  bien  fortifié. 

иj^^Л^  plomb. 

Si,  à  un  moment  (l<mné,  le  feu  de  ea  culm'  iie  si;  caluiail  {шя.  If  cùd  fanJnil 
tout  entier  comme  un  miroir  de  fdomb. 

jвд^  point  de  jonction,  de  réunion  des  deux  partie»  d'une  сЬиж. 


Lorsque  cette  bande  de  chassenre  arriva  au  point  de  jonction ,  les  hommes 

s'installèrent  solideroent  sur  la  place. 

« 

(JтЛ9^  château  fort;  la  partie  d'une  ville  entourée  d'une  enceinte. 

^^Uy^^j  ^^4'  tfHH^-*-  ^il^ 


•  •  *• 


QueUe  citadelle!  c^ëtait  nne  citadelle  puissante  et  solide,  éclipsant  par  sa 
hauteur  la  forteresee  du  ciel ,  comme  un  château  royal  éclipse  tout  ce  qui  Tentoure. 

ЗjJ^  poule  qui  ne  pond  pas;  une  couveuse. 
Г^JJ^  craintif. 

craindre. 
^^jji,  y^J^JJ^ ^  Jf^JJ^  crainte,  frayeur.  —  t^jL^}  jоJсЪа».^  ^Т 

j^^jу^,  ô'mon  Dieu,  si  mon  naturel  est  pervers,  du  moins  mon 
Intention  est  droite!  C'est  pourquoi,  si  mes  craintes  sont  grandes, 
mes  espérances  sont  encore  cent  fois  plus  grandes. 

цймн^  b^j^t  csf^ 


•  A 


Celui  qui  vit  dans  le  temple  ce  songe  trouva  en  lui-même  Tangoisse  et  la 
crainte. 

^^X:^^jyi  qui  éprouve  de  la  crainte,  qui  inspire  de  la  crainte, 
crainte. 


{^jj^Jj^  effrayer,  intimider. 
f^i^ji^jj^  espèce  de  petit  moineau. 


Jô>^l»b  gUjiy  tjiuJli  f^\  ùMà\i  comme  ils  n'y  trouvaient  d'autres 
vivres  que  du  froment  torréfié,  ils  nommèrent  cette  place  Kourmadj. 
(Tarikhi-herat,  fi76  i'.) 


jгЦдУ>  Jroment  torréfié.  —  ^^  iSy^r^  uk^  ^^^^y^r  i*>^  jl  (jt^-^  -^ 


^ЦjаJ  grenouille. 

^LtMwfjkJ  endroit  du  cai'tjuois  uù  ion  |iuse  le:;  flèches;  celui  qui.  en  par- 
lant, va  côte  à  côte  avec  le  cheval  en  шагсЬе  et  prend  ensuite  une 
autre  direction;  femme  i[ui  scri  d'enlremetteiise ;  celui  quî  prostitue 
»a  рго[)ге  femme. 

/  a-4jbj  oiner;  poser;  priser,  l'slimor;  endure;  défendre.  —  B.  i  jp.  ji|)l> 
jЪлjj*  ♦S' jiibiiji  jj  yj^jl  j^J^j  vj^ti*-*^»-  l'été,  à  cause  de  la 
grande  quantité  de  mouslîques,  on  estime  moins  celle  prairie. 

4.^}jj  pcu''||e  (le  bois. 

1_^мну«д4J>  action  d'orner  une  chose,  de  tiionlcr.  di.'  préparer  un  instru- 
ment ou  un  engin  quelconque. 

OiyjJpetit  lait  coagulé;  sorte  de  fromagf  dur. 

(ÿ^ЪХУ^  rendre  d'un  accès  diflicile:  bien  gardé.  —  jj— e^j^J  se  garder, 
se  défendre. 

(Jj  fi*)}^  sec, bâton,  morceau  debuLssec;  verjus;  defeii.se;  haie,  mur;  pro- 
visions ;  pâturage  réser\  é  pour  les  chevaux  des  sultane.  —  Jjl  ^y^y» 
j^луj!  (gHjS^ лу^  j*J-il^  сдд^  j*j  ^  bien  que  ce  fût  un  personnage 
pratiquant  le  renonc-ment  lo  plus  absolu.  —  jli  f;j^  .ilJL*i(ja,#jyi 
JЗ^  ^Ьчу^  Ь^'^  j'j^  ^^^'^  iiUjubUî  btU?  le  pain  sec  du  derviche 
vaut  mieux  que  la  table  criminelle  du  roi  dévoré  d'ambition.  —  A. 
G.  lai.  ti'>wJt  (Зд;^  *-»-*Jj-J  il  prit  dans  sa  mai»  un  bAlon.  — 
^^ijy»  sécheresse,  ilessécliemenl,  endroit  sec. 

tiyjLî  ^-^S  и-Ц-"  "j-^I>Aï 

Kfaiir  litatt  son  guide  dans  les  endroits  secs;  Élic  lui  scrvnil  de  cciuipBijti'm  an 
milien  de  la  mer. 

^(Л^1*  i5jy>*  personnage  Isolé,  retiré  de  tout.  —  ^^U.  ^^ÿ  n- 
'  vière  desséchée. 

/UjMy^  craindre.  —  Л.  <■.  107.  ^jiijjy  АдлЦÿj  •^yiiyi  (jrfJO'  il  n'osn 
pasdescendrede  cheval  et  le  prendre. —  Id.  1  10.  ^Jй*j^**Ju^*  *r>j^j^ 
^UkïiybUb  nous  n'osâmes  pas  paraître,  tant  nous  avions  pmir. 


^^ииЬд^,  {^^ЛJJ^  grande  assemblée  délibérante  chez  les  Mongols.  — \ 

(jЦj^1>^  arrière-garde. 
^Lmm^^j^  offrande. 

(J)  У  *^ЛйЛ>^  ^^**^  offert, 
/ö^jjд^,  (3''*Л^J^  ^^  dessécher. 

La  mer  de  la  bienfaisance  et  de  la  générosité  se  tenant  h  pleins  bords,  com- 
ment les  bouches  altérées  resteraient-elles  encore  à  sec? 

{JЗJJ^  temps;  époque.  —  {jx^yfi^^^^^ 

Yj^  sec,  desséché;  mur  sans  consistance;  chaumière  de  roseau;  loge- 
ment misérable. 

Dans  la  maison,  des  nattes  tenaient  Keu  de  tapis;  le  verger  et  le  jardin  étaient 
dévastés  et  tout  secs. 


bonnet  tatar  recouvert  de  poils. 
jjji  nwx;  lieu  où  le  soleil  ne  luit  pas.  ^^ 

3}jу^  métier  de  tisserand. 
{-)У)jj^  jument  qui  met  bas. 

\)y^  lieu  qui  ne  reçoit  pas  les  rayons  du  soleil. 

"^З^JJ^  ânon. 

gu-AjIc^yi,  (j^ЦЗу^  renversement;  mélange;  confusion,  tumulte. 


Un  grand  trouble  s'empara  de  cette  multitude;  tous  seinblaient  des  ^arés 
errant  loin  de  leur  famille. 


/o^lc)ji  mêler,  confondre,  agiter,  exciter. 


Qni  a  jel4  dans  le  ntoode  une  agilatioa  iocoDDueî  N'eet-ce  pas  la  pertnrbation 
nnioiireuse  qui  bouleverse  son  cœur? 

\aSj^j^  Kk^\j~i^  ^£>J^^^\Âjyл  eji  [<^^1jÿ 

Dans  la  triste  solitude  où  je  me  di^sol^  loin  de  loi.  lorsque  le  solei)  entre  m 
agitant  lee  atomes,  il  me  sembte  qu'il  iup  rrible  iIp  la  cendre  dans  les  yeui  on 
qu'il  lance  du  feu  dans  mon  cœur. 

^Цjÿ  élre  mélangé,  mêli'-.  IroubI»?,  soulevii,  —  B,  3()7,  *-i-j 
■^•^'^^ч^Цjу'  rt^^rJ^  '"'"'  '''^"i*  f'il  agil<^<  fut  soulcvt^  enroTi' 
une  fois.  —  И.  (ÿ4йJЦjÿЗ.  —  IH.  !i83.  j51-jI-«j1  ^ ^£ЛJyiXi^JЛ^ 
jlljjï  t^AjmWi-j^  ij^yi j\>jJi^  ii  apporta  In  nouvelle  que  les  Afgan^, 
ayant  été  instruits,  s'étaient  souifvi'.s.  —  Ы.  ^^Цj^.  —  х^  Г*^^ 
Л^Цду!  J^р  LJyj ^rftii»-  quelque  iiK-prisable  que  soit  Грппего!,  I" 
cœur  en  pst  toujours  agité. 

^^Хд^  irrité,  provoqué;  corneille  noire  ilo  grande  litille. 

ij^jiy*  noix  de  cèdre. 

^Sj^  agneau.  —  Jï>>  t^jv  oseiil*>, 

тг\jимjЛ  tenailles,  pinces  de  forgenni, 

^j^Д-му^  rroupièrp. 

>^4Mt^  vomir. 

i^dO^Mi^  vomissement,  défaîLlame. 

.^й^  maison,  lieu  de  station;  paire,  paire  de  bœufs  attela  pour  le  b- 
Боиг;  compagnon;  troupe;  deux  coupRs  que  l'échonson  sert  coup  sur 
coup;  champ  cultivé;  oiseau;  papillon;  présage.  —  jдj  S'  i5il  i^iji 
u'j^  une  paire  de  Pehlevans  d'une  force  ^gale.  —  *-*J^  jJ1^*я.j 

^t^jl  Gabriel,  ayant  apporti'  dos  f^ntine.K,  iippnl  »  Adam  il  em»^ 


431 

mencer  en  labourant  (en  poussant  devant  soi  la  paire  de  bœufs).  — 
A.  G.  Sg.  ty»  »  Я  jj^J^yS^'  ur*y  prenant  vos  paires  de  bœufs.  — 
Id.  1&6.  v>!y  (S^y  <^*;-АлЗ  4^1  prenant  pour  compagnons  ses 
deux  petits-fils.  —  Id,  76.  j^jOoû^Jub^yi  J^>*  chacun  s'en  alla 
rejoindre  sa  troupe. 


Si  Nevaî  boit  parfois  une  coupe  pour  combattre  son  chagrin  et  que  le  faux 
dévot  s'en  scandalise,  alors  buvez-en  deux  toutes  pleines. 


1|0Г8ф1е  rh^te  eut  bu  une  coupe,  voyez  quelle  merveille I  L'ëchanson  en  prit 
deux. 


Le  papillon  de  mon  cœur  voltige  autour  de  la  flamme  de  ses  joues;  il  nesl 
pas  étonnant  que  le  rossignol  recherche  Téclat  de  la  rose  avec  Tardeur  du 
papillon. 

{fiy^  [jfiy  par  paires. 


jljli  jju^  •xju^  Jjs?«xJU  JuS^j^iy  jûy  \<^\ 


Depuis  que  tu  as  laissé  pendre  en  arrière  deux  par  deux  les  tresses  dé  tes  che- 
veux qui  distillent. ГатЬге,  je  crains  que  ta  taille  délicate  n*en  soit  gênée. 

^5^^  fauconnier.  —  B.  18.  t^^}  (s^^  ^  ^*ait  fauconnier.  — 
i^  \J*^  beg  de  la  chasse,  grand  veneur.  —  B.  э  1 9.  (:^цг*^*^^  ^UaLm 
^4X^1  (^  ^^  I  J^H^Ëj  \jj.itA  il  était  grand  veneur  auprès  de  sultan 
Husseîn-Mirza.  —  i^^l  jû^-S  thlaspi,  plante.  —  <^jÿз1  cAh>  sola- 
num.  —  à^y?.^  {fiy  chef  de  la  fauconnerie.  —  Jз  ^yê  graine  du 


43-2  Jj-Цг^J^ 

frêne;  espèce  de  pâte  taillée  en  forme  de  laitue  d'obeau  «t  cuite 
dans  le  beurre  et  le  sucre,  qu'on  étale  sur  les  plats. 

bjUMb»  concubine. 

ЗЬм^  ceinture. 

t_=ûLiMa3  trousseaux  et  effets  que  la  fiancée  apporte  avec  elle.     . 

j?ЗК-йjJ  endroit  de  chasse  aux  oiseaux.  —  B.  5.  j'^^yj  J^j'i  ^i^-y^^ 
jjл  (gu^  j\j,m^  on  trouve  à  Khodjend  d'excelienls  endroits  pour  la 
chasse  aux  bétes  et  aux  oiseaux. 

/лАу^jшщ^  voyager  avec  deux  chevaux,  dont  on  monte  l'un  en  tenant 
l'autre  parla  bride;  chasser îi  la  bèU^  et  ^  l'oiseau.  —  Л.  G.  ^S.  v^fj' 
^^1  vjj^  V^^^ys  il  marchait  en  chassant  à  la  béte  et  à  foiseau. 

èyJitLi  heure  du  déjeuner;  nature  de  l'oiseau. 

jl4>6y4  sorte  d'engin,  composé  de  trois  pièces  de  hois  garnies  d'anneaux 
de  fer,  dont  tes  oiseleurs  se  servant. 

1j4Л^  faire  l'éloge  d'un  mort;  donner  pour  compagnon  de  roule;  mélan- 
ger; faire  courir  ensemble  deux  clipvaux.  - —  ^j.  Ij  ~jJ .  |j_fL£j-i  se 
joindre,  être  joint. 

mr\ÀJiiji  devin. 

Дj  -r'-j  *  espèce  de  composition  poétique  ou  de  chanson  à  boire  qu'on 
chante  d'après  les  principes  de  Yùrgouchiek,  mêlé. 

Ne  comprenanl  pas,  dans  ses  termes,  l'espèce  de  po^ie  appelée  tauitmk;  ф|е 
dis^e  le  Шлочк?  pas  même  le  houtiunJc. 

jцА  Л-^^  sajj^el  Sj^yi'jj\  fSjs^  yiy^'y  ^^  il  .>  ^  encore  )c 
kouchouk,  qui  appartient  au  rhythme  de  l'orgouchtek.  —  B.  17.  Jj' 

suivant  la  mode  de  ce  temps-là,  il  disait  parfaitement  les  rhanson> 
à  boire  dans  les  festins. —  yjyiï^ûjï  uni,  mêlé. 
(^^■ÂJ^riM^  aisselle. 
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^'jfij^^y^^  qui  fait  joindre  ensemble. 
^у^у^у^  qui  est  joint. 
^^^ушуЬ  troupe,  escadron. 

Tels  étaient  ces  hommes;  la  force  de  chacun  d'eux  ëg^alait  celle  d*une  trovpe  de 
combattants. 


ЛлмJ)  paire,  couple;  double;  deux  plis  qui  sont  sur  le  front  des  chevaux. 
èjii  étincelle. 
AjS%tyi  séché  au  feu. 
^^iéX^  chasser,  pousser. 

cygne. 

vjb^^^^c^  poupée,  marionnette. 
(juyÈ^  gouttière ,  fossé  d'écoulement  ;  rez-de-chaussée. 

Oyi  braSj  main;  sommet,  monticule  qui  se  trouve  sur  le  flanc  d'une  mon- 
tagne et  la  relie  à  la  plaine;  chemin;  centre  d'une  arméç;  esclave. 

Les  deux  rois  entrèrent  dans  la  voie  de  Dieu  et  déposèrent  entre  ses  mains  tout 
leur  pouvoir. 


Son  repos  et  sa  tranquillité  s'en  allèrent  à  tel  point  ф1е  son  libre  arbitre  s'é- 
ch(ippa  de  ses  mains. 

Se  levant  précipitamment,  il  descendit  de  la  montagne,  sur  les  flancs  de  la- 
quelle ses  larmes  se  déversaient  en  torrents. 
DicT.  TVBK»  a  8 


i- 


4- 


i- 


AU  pji 

Cplte  personne  au  teint  (ie  jnsniiii  iiviiit  parcniini  гарjгjстрп!  tin  espaco  iIp 
diï  iig-(u(;,  sans  penser  aux  pentes  ni  mx  montagnes  qui  bordaient  la  plaine. 

»jy>  brasse. 

vi  fi^9^  oreiHe;  courroie  de  Ja  selle.  —  *~^-^  (î^y^  l''  1!"^  de  l'oreiHc 
^—  isé'^f*  petits  moucherons  qui  abondenl  l'i-le  dans  les  plaines  et 
pénètrent  dans  les  oreUies  et  le  nez  di"-  bnmines.  —  1^3^  êHj*  faire 
un  pacte;  promettre;  demander  prol'rlioii:  paraître,  en  piirl.int  de 
Гагс-en-ciel.  —  (jiL.  jiljï  prêter  ГппчЦе. 

yo^'Ax^^  se  dessiner,  ]taraître  en  forme  d'arc-en-ciel. 

tf  jlfcà  bji  sorte  de  poisson. 

/A^'^^y^i  réprimander,  goumiander. 

/S-e'ïî^i  demander.  —  ^^^lÀU^yi  action  de  demander. 

Puisque  )e  cœur  do  passionne  Medjnoiui,  mort  il  loate  affection,  e^l  vivant 
pour  ЬеЛа  seule,  k  quoi  bon.  A  Arabes,  le  demander  aux  vivants. 

уÿ_j3  onag^;  sangle  d'un  cheval.  —  B.  170.  ji'^J'  i^-^o  çjLi.y— 3  Jo'fi' 
jjjjj  |f  l'onagre  se  trouve  dans  la  réfjion  du  petit  Kaboul  d  de  Sur- 
khâb.  —  lii^y*  U^^  n""''  d'une  plante  dont  on  se  чег1  pour  eni- 
vrer le  poisson  dans  ta  rivière  de  Bârân.  —  B.  177.  \^^^J~^\^ 
«-j1л  .-— frX*.S  JS  *-***«  *^JU>  .*»АДАа.  ta^l  yt^â  iSij^-^  ы^j^  i^^ 
j^kslf  en  automne,  alors  que  ta  plante  appelée  quewt  ttùnagre  a  p'>uW' 
entièrement,  a  donné  des  fleurs  et  noué  des  graines. 

^-«(jjjЗ  odeur  qui  se  dégage  des  aisselles;  décomposition  de  la  rliair  яи 
milieu  des  doigts. 

ji^j^  aiguillon,  dard. 


Jjлаj|У>  indicateur,  guide;  apparition  du  bout  de  Tépi  hors  de  la  gaîne. 

—  а^J^^^У^  indication. 

(^jLj)  qui  se  trouve  dans  un  lieu;  facile,  aisé;  blessé;  gâté,  mauvais. 

—  (J^jз^  c^^^>  (j^-^(^^>^  je  suis  dans  un  lieu,  dans  un  endroit, 
je  suis  plus  vigoureux. 

èyj^Ji  bracelet  fait  de  petits  coquillages  qu'on  enfde. 

«гЦj^аJJ^  fente  à  la  manche  d'une  tunique  ou  d'unJiaftan. 

^l&^  brassard. 

médisant;  qui  recueille  des  mots. 
(jMii^O^  compagnon,  associé. 


aisselle. 


Ouvre  les  yeux  et  lève  la  tête,  car  c'est  ton  compagnon  accablé  de  tristesse  qui 
est  enGn  venu. 


^Lm)  a-^^L>  j:il<xjyi  i^J/s?  un  bon  ami  est  nn  repos  pour 
amo. 


9^jЛ\УJ>^  qui  aide,  qui  a  pitié. 
/o^iiXJy)  prendre  par  la  main,  aider. 


>^^'*>J>?  (S^!^  i^J^  is^^  JУ^ 


Soyez  généreux  1  prenez-moî  les  deux  mains;  guidez-moi  vei's  la  région  de 
Téloquence. 

lOwJ^  A-A^  ^дЦJ^аСаду^  UkiA^b  K^\*)  \ö^у»у»^  si  mon  pied  vient  ù 
glisser  dans  cette  route,  prends-moi  par  la  main  pour  m'aider. 

4JUty  plaie  dangereuse  qui  se  déclare  dans  les  membres  de  Thomme  et 
au  pied  du  cheval  ou  du  chameau. 

З^У^  serviteur;  service,  action  de  rendre  service;  force. 
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jj>>î'  С:5^  ^^  р**^  iSj^^J^^ 


C'est  une  coutume  chez  eux  que  de  rendre  hommage  h  la  divinité;  s4l  (h'I  : 
Je  suis  esclave  de  Dieu ,  c'est  la  vérité. 


jUi.  »jL^  Дклj  ^У  JsftS'  t-;jj^ 


Ensuite  il  marcha  d'un  pas  rapide  vers  llnde,  mettant  en  œuvre  à  la  fois  la 
ruse  et  la  force. 

^^^уЛуЛ  qui  est  dans  la  servitude ,  gens  de  service.  —  B.  1 1 3. 

,,^^1^  KSj\j\f^  l^y  ti^j^^'  S>^0^'  is4^^y^^  4^*  *^  esclaves  oi 
les  gens  de  service  allant  dans  leurs  maisons  et  au  bazar  pour  leurs 
affaires. 


servir. 

(jb\^^i  diseur  de  riens,  bavard. 
viuy>  houblon. 
(Ц\у^  demander,  demander  excuse;  rechercher  une  fille  en  mariage. 


Quand  bien  même  tu  demanderais  à  Dieu  le  don  de  tous  les  rebelles  de  Fudî- 
vers,  il  te  raccorderait;  car  toutes  les  créatures  de  tous  les  âges  sont  les  parasiti^s 
de  ta  table. 


Quand  bien  même  il  y  aurait  cent  quarante  manières  de  s'excuser.  ф1е  [юиг- 
rais-je  dire  pour  te  demander  excuse  chaque  jour? 


(^J^  Л37 

Puisque  tu  portes  les  yeux  vers  son  harem ,  puisque  tu  ëlèves  la  parole  pour 
demander  sa  fille  en  mariage. 


^•XXajÎ  (JS-.U JOU-t  (jMyi  j^jHSi  (*4з»  W  viLjuJÏ  ptiUJi  AaU  v,yurf 

Jacob  conçut  la  prétention  de  demander  en  mariage  sa  fille  appelée 

Lia.  —  iS*>^\jt  (j^.^^3j  V3-^^  (:rt>-^  J^J^jла^  ayant  demandé  en  ' 

mariage  la  fille  de  César,  il  repartit  du  pays  de  Roum. 

Зj^j^  turban. 

{j^j^j  ^^J^  poulain  de  quelques  mois. 

J|Lâju^  nom  d'une  tribu  djagataï.  -4 

*»j3  sîible  mouvant;  bosse  du  chameau.  —  J^aJI^  ^^à  esj)èce  de  poisson  _  / 

qui  se  trouve  dans  le  sable. 

Ц^.  Voyez  U^. 

/4/*^Uj3  entourer. 

*^-e)Uj3,  Jt)!-^^  action  d'entourer. 

fanfaron,  vantard. 
JUy3  rond,  circulaire;  jactance. 
^Уу^jЛ  fait  en  rond;  globule;  crottin. 
uj'^j^  troupe;  bouquet;  botte;  bouton;  peloton. 

dénonciateur;  rusé. 
л^ш»^^  bec  d'un  oiseau. 
ylÂ/*^  grande  cruche  de  métal. 

/0^«^  placer,  poser,  laisser,  abandonner.  —  ^3^  iy  ,}^  être  placé,  posé, 
constitué.  —  B.  a58.  i^^>^yiyi  ^j^  U^^^'  3^^^ù^j^^  *^\xne 


battue  circulaire  fut  constituée  pour  la  chasse  dans  la  plaine  de  Ket- 
teh-vâz.  —  W.  a 9 5.  <^«xJ^^  ^^уцЦ.  les  coureurs  furent  consti- 


tués et  envoyés.  —  A.  G.  65.  Клл^лмлКj^  ^sLkAJ^Ji  v:;yA^j^JyU 

j^JчJjр  c^^^^j  les  Mongols  s'étant  formés  en  corps,  vinrent  au 


-h 


а38  AÀJbji 

quartier  du  Cheïkh.  —  A.  G.  8:2.  ^  a  а,шш^\  JuLaJ^Iâ.  ^ЬьЬ  «;x*^ 
j^UJ^y»  lorsqu'ils  en  trouveraient  le  moment,  qu'ils  se  plaçassent 


contre  le  khan. 


/ö./«*3  poursuivre,  chasser. 
i  étoffe  de  brocart. 


I —  ^^^^  terrain  sablonneux  ou  sale. 

^^^JUêéjy^ji^  petite  fourmi. 

(ЩЛjу\^  s'acheminer,  se  tourner  vers, 

^j^  séjour,  demeure.  —  A.  G.  2 1 .  j^*>s?>ï  ^^  {jy  aâ3jI  ^jj  J3I  ils 
;Г\  appelèrent  ce  lieu  fc  séjour  des  hommes  libres.  Conf.  aâS^\  ,  où  j*ai  mal 

à  propos  suivi  A.  G.  d'après  lequel  ce  mot  signifie,  en  mongol,  flancs 
d'une  montagne,  et  fjy  très-rapide,  escarpé. 

jу^Ь^  jument,  génisse  de  deux  ans. 

/4jumU^,  (jмЬ^  durée  des  conjonctions  de  la  lune  avec  les  pléiades. 

J)  ê\jj^  espèce  dje  millet  dont  on  extrait  une  boisson  enivrante;  hôte; 
У^  palais;  lieu  où  l'on  descend.  —  4<у^»^|)*  JЬ^  «^^.^  «JJUÂ^lf  o^U^ 

u>-^^  4^^^t  t^j^^by^  jзjз^  ^^A.^  ^Ь  isj^pj^ij^y^  *y^ 

j^Lb  sur  les  hommes  généreux  dont  la  taille  s'élève,  pareille  au 
cyprès,  dans  le  jardin  de  l'hospitalité;  comme  le  bouton  de  rose  qui 
se  ramasse  sur  lui-même,  ils  ceignent  leur  taille  pour  prodiguer  leurs 
services;  d'un  visage  épanoui  comme  la  rose,  ils  tiennent  toujours 
ouverte  la  table  de  leur  libéralité;  à  cette  table  leurs  hôtes,  que  ce. 
soit  des  tourterelles  ou  des  rossignols,  trouvent  la  nourriture  qui  leur 
convient. 

~\-  /а-аЛ^ЦjЗ  logements  demeure,  quartier. 

*^лjЬjЗ  frais  de  séjour,  indemnité.  —  B.  Луз.  1^5КьjкГj^аÿи^5"^^Jо1^ 

ч*-аJ*  c^^ji  Sj'^^j^.  (j^yf  p^l  а^У^У^-  A*îbyi  il  prit  les  man- 
dats de  payement  des  sommes  qui  avaient  été  accordées  à  titre  d'in- 
demnité à  ceux  qui  seraient  venus  de  Kaboul. 


(jâl^ji  A39 

^и^  plaie  qui  vient  au  ventre  des  chevaux;  elle  se  présente  sous  deux 
couleurs  différentes,  soit  jaunâtre  ajs^^Lm,  soit  noirâtre  a.^1^. 

^by>  cheval  de  trois  ans. 

^y^ji.  Voyez  Jуиуj.  —  \y^yi  plat  oblong;  lasse. 

4>Ofti>  grossier^  lourd.  * 

iy^^y^  langes, dans  lesquels  on  enveloppe  un  enfant;  pièce  de  bois  sur 
laquelle  repose  le  canon  du  fusil. 

J[^<>ôj3  castor.  — iSj^  jз^^у^  castoreum  (médicament). 

84>чЗ^  espèce  de  tarentule. 

^^мйЛJ^,  {^^^ii^j^  voisin. 

/û^Lâ3^  arracher  de  sa  place;  gratter. 

^Ubji,  •лЗjЗ  de  couleur  foncée,  brun  foncé.  —  B.  аЗ.  ^jhhMUum  jUiyi 
il  avait  la  barbe  foncée. 

М^рЛJ^  clochette. 

espèce  de  scarabée. 

^jpji  grand.  — A,  G.  Зз.  j^^  JU^i  ^^^\  (S^c^^*^  à^,^  kounk  veut  dire 
grand,  en  mongol. 

<^^  corbeau. 

/^^I5c3^.  Voyez  (^j\жЬуш  arracher,  enlever  de  force. 

Il  •  t  **    "• 

Plein  d'irapatience ,  allant  vers  la  maison,  comme  la  porte  nëtait.pas  ouverle, 
rayant  arrachée  de  ses  gonds. 


jb   ^^A^LJ^  АклJ   J^  ^^  (£^J^^ш^  к^ 

0  Hussein  !  si  je  suis  forcé  de  supporter  les  injustices  de  la  fortune,  j'arrache- 
rai les  fondements  du  ciel  avec  le  torrent  dévastateur  de  mes  larmes. 

^1x3^  pellicules  qui  tombent  de  la  tote^ 
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y\  oLXibA  иош  d'une  tribu  djagataï.  —  jЛ( 

ïes  houngrat  désignes  comme  gens  de  valeur. 

/oiTjJi  s'asseoir;  descendre  dans  un  endroit,  s'y  poser.  —  ,^^yjyi  s'as- 
seoir ensemble,  descendre  ensembli?  diuis  un  endroit.  —  j— ^jЛj^j 
faire  descendre,  faire  asseoir. 

(ju«>>«3  action  de  loger,  de  se  placer,  de  s'assLHtir. 

<J(^^  affligé.  —  iHy>*  s'affliger. 

/â^ljjyi  pâlir,  blêmir. 

Зи?^  flâne  d'une  montagne. 

^JЛ^  ruche  à  miel. 

/4**^'J^  joie;  bonne  nouvelle:  don  fai)  ù  celui  qui  l'apporte. 

/4Jljl^  pellicules  qui  tombent  de  la  tête. 

/Wij^ji»  s'enorgueillir;  se  réjouir. 

^(jйдj*  creuï.  —  A,  G.  i3.  t-*H4^l  tf^l*l  L^AJ*  t5T?'  '■*'-*'^  S_}3  ^Очj 
ji^-^^S  j^ji^  iS^îî*  aulrefob,  dans  la  langue  lurke.  on  se  sen-ait 
du  mot  kaptchak  pour  désigner  un  arbre  dont  l'inti^rieur  est  creux. 
/"  KSJ^  brebis,  mouton. 

>Ca.jl  ^ii»»*>(     obtS*^  О^ЛJ^  *^ 

Il  ne  parie  plue  que  de  brebis  ayant  checitni:  un  agneau,  et  pense,  en  doraii-rf 
analyse,  qu'il  serait  plus  avantageux  poor  lui  d'avoir  des  dièvres  avec  leurs  die- 
vreanx. 

B.  1 1 8.  j)iyi  ÖЗ^Л*}  1>*^(|^  *^.^  ijA^  •^_ÿ  f  omme  les  Tuiis,  ÎU 
sont  riches  en  troupeaux  de  chevaux  et  di'  iiioiifon^.  —  ^^j*  bei^^cr. 

,;jAXiL.t  vj-V?  tï*^  tsjy  **йУ 

Les  moutons  trouvent  une  sàmrité  contre  ioi  Imips  ilaos  la  tigilancc  du  1м1рт 
et  de  son  chien. 

1^^  1^^  petit  oiseau  dont  la  !<'('■  Ы  i>ni(^>o  de  baudes  noiit». 
bergeronnette. 


(jаЦ^З  le  soleil. 
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six  Лш4jшJш}ф^  JУ^^  ^^'^У  J^>Âte  jу^  Uj 


D*oà  vient  la  coulear  noire  de  ton  grain  de  beauté,  de  ton  duvet ,  de  tes  yeux , 
de  tes  sourcils?  Ne  serait-ce  point  de  ce  que  le  soleil  de  ta  beauté  aurait  brâlé  son 
compagnon? 

ijitji  espèce  de  cuirasse  dans  laquelle  les  feuilles,  au  lieu  d'être  cousues 
Tune  sur  l'autre  dans  le  sens  de  la  hauteur,  comme  dans  celle  dite 
3^Vjâ,  s'engencent  dans  le  sens  de  la  largeur.  —  A.  G.  174.  jy-it 
Jl-*1»^  Ju^;^L«0  cent  hommes  armés  de  cottes  de  mailles,  de  cui- 
rasses. 

^l^  lièvre;  veine  du  côté;  tourbillon;  en  bas. 

(jfu^J  iS^^  (S^S^  ^j^^лХjJм  (jС^jЛ  ^jj^\j^ 

Lorsque  les  pieds  de  ton  cheval  impriment  leur  disque  sur  la  terre,  lee  aoget 
inclinent  leur  face  sur  ses  traces  et  tous  les  pauvres  sont  en  émoi. 

s^bji ^  j^i\tji  sciatique.  —  B.  soi.  ^^^yi  is^^ty^  ^^\t^  V*^^  ^^^ 

je  souffris  beaucoup  d'une  scialique,  à  (cl  point  que,  pendant  qua- 
rante jours,  on  était  obligé  de  me  tourner  d'un  côté  sur  l'autre. 

3  Pjfj^:^^  queue;  nom  d'une  étoile  :  Canope,  suivant  les  uns;  Sinus,  sui-  — l_ 

vaut  les  autres.  On  dit  ^^ù^y^o  ^зj-ау  la  queue  est  née,  en  parlant 


de  ces  étoiles.  —  {j^^  ^ЛМУ^  hoche-queue. 
W^iji  aisselle;  embrassement. 
^uLi^ijji,  ^j^ujihijJi  croupière  du  cheval. 
^jлгуJ  golfe. 
/ö^^ЦjЗ  enterrer. 

yUr^  bouillie  au  gras. 

^^if  j3  laisser;  faire  rester;  baisser;  verser  de  l'eau. 


4V2 


Ceignant  les  reins,  ta  as  marché  sur  mon  œil;  inets4oi  en  marche,  place  ie 
pied  sur  mon  visage! 


Arrive  auprès  d4iexan(lre  il  hei;  з ;  l'ayant  relevée ,  il  versa  des  larmes, 

en  parlant. 

(<N-^*-^<jy^'^^-HHjl!?J>>J        y*  f^  i^^  wKs>-l  4^1 
3yj  :Уj^х^  ^j\^jУ*^^У^J^\  C:JV»j3^  iil^^yjyi 


Ô  mort!  laisse-moi  tourner  mes  r^arde  vers  la  rue  où  demeure  mon  ami,  car 
je  suis  sur  le  point  de  les  tourner  avec  passion  vers  rëtemel  séjour. 

СгjуJЬjЗ,  Цjj^j^  hospitalité,  bienveillance;  compassion. 
3j^^  épais,  liquide  épais  qui  dépose  de  la  lie. 
^jJt^  argent.  —  is^yfy  orfèvre. 
\jyij^  aisselle;  embrasscment;  tourbillon;  mouton. 

«a 


Dans  les  plaines  de  Tamour  ce  ne  sont  pas  les  tourbillons  qui  régnent;  cest 
le  compas  qui  trace  le  cercle  de  la  folie  autour  de  ma  tête  frappée  de  démence. 

iSj^  oyf-У  camomille. 

ДjjЗ  rouge,  couleur  du  vin?  —  B.  8.  ^^^x^l  c^âuiS' J^^  jц^у»  c'était  un 
homme  au  visage  rouge. 

^у^  en  dessous,  en  bas;  puils. 

j:>  »d^vi  (jï-ûl*  c-^U,  jjyi  ^à  J^l  ^U 

On  dirait  que  ma  mort  a  mis  ie  trouble  parmi  tes  boucles  de  cheveui  ;  dans 
leur  chagrin,  elles  baisfsent  la  tête,  comme  ceux  qui  portent  le  deuil. 


àài 


L'éclair,  qui  de  sa  nature  est  tortueux ,  a  beau  briller,  il  se  dirige  toujours 
en  bas. 

f^é\^y3  ^yà  ^à^\  tJ^t  ^L  c^Uj».!^  que  la  tôte  des  amis  ne. se 
baisse  pas  devant  les  ennemis,  —  iS^.y^  qui  est  en  dessous. 

Ixd  violent;  aigre;  de  travers. 

3  ^HS^  herbe  hachée  menu  et  desséchée;  étroit,  serré;  fin;  rare.  — 
B.  9оЛ.  fS*^^  is^^4^ "^^jj^ \ÿ^  c'était  un  hpmme  aux  yeux  étroits. 

^La3  torrent.  —  A.  G.  3i.  J^'  c^iUïj^  yU*  cp-Xui»  ^bJ  (^^^^b  JyU 
JЛ)>^  «S^  1^^  Mongols  appellent  hian,  plur.  kiat,  un  torrent  qui  coule 
en  s*élançant  d'une  montagne. 

Vi-AJÔ  mot  qui,  joint  à  un  autre,  ajoute  de  l'intensité,  (^>^  <r^  ^^^^ 
rouge. 


/à^Lkjo  poursuivre. 

L^3ïV^  traverse  d'une  porte;  cercle  de  tonneau. 
ЖАЗ  cligner  de  l'œil. 

par  morceaux. 
/лjи^  petit  lait. 

dire  des  riens. 


AÂ^vb  pousser  des  cris,  appeler.  —  J^-Ji — ^  j  J^l 

i^y^  à^^y  <^^xXaJj^(^  V^l^J^I  4;^.^r,j«:e\j  t^y^t    n'y  pou- 
vant plus  tenir,  il  appela  le  peuple  à  grands  cris,  et,  tout  en  lui  jl^ 
adressant  des  reproches,  11  vomit  des  injures  contre  Zohhâk. 


(••  V      •   1  ••  ••  ■•  •         ^—    •• 


Tout  ému,  le  kaleiider  se  levaul  en  poussant  des  cris,  laissant  voir  beaucoup 
d'agitation  et  de  tourment. 
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les  francolins  d*Astcrabâd  font  entendre,  en  criant,  ces  paroles  :  Us 
m'ont  pris  vite.  —  ^^..^ù^jjJu^  se  crier  mutuellement.  —  B.  a 46. 
jу^  Ji^-Âi.  dLJUjT^^i  Jl^:^  |«5"j^^^w&^^iAj^3ki  ils  se  crièrent  entre 
eux  que  la  caverne  était  très-large. 

(jb.^%^À^Vd  cri,  gémissement, 
gratter. 
*;s5  arroche,  sorte  d'herbe. 


V» 


'  ciseaux. 


/o^\ôjJK:gt^  frotter  les  dents  les  unes  contre  les  autres. 
(jàKA^vi  démangeaison. 

As^  éprouver  une  démangeaison. 

^J^  j«X*4^  рЬ-йлХЬ  ^jЗjуш  ^зjj^jз^^^^^ 


Si  la  plante  de  ses  pieds  éprouvait  une  démangeaison  par  la  chaleur  du  feu 
qu  engendre  le  vin,  il  conviendrait  encore  que  je  la  frottasse  de  mes  yeux,  tout 
en  la  grattant  avec  mes  cils. 


Il  me  dit  :  L  œil  me  démange.  Je  lui  ai  répoudu  :  Verses-y  du  vin  goutte  à 
.  goutte.  —  Du  vin!  a-t-il  dit,  pourquoi  faire?  il  est  ivre  sans  cda. 

PEJSi^V^  action  de  chatouiller  avec  le  doigt,  de  manière  à  provoquer  le  rire. 

tx^V3  chatouiller  doucement  avec  le  doigt  les  aisselles,  les  flancs, 
la  plante  du  pied,  etc. 

AJ>  hauteur,  sommet  d'une  montagne  ;  dans  la  langue  de  Kachgar,  poste 
retranché  sur  une  hauteur;  désert  sans  eau;  gris.  —  B.  lâa.  J3I 
à^^j^  cjyî^l;  jju  KS\:>ji^  sur  celle  hauteur  ou  nous  étions  ca- 
chés. —  W.  aiC.  j^^xjWCjI  jЦцн^  ^^^lii^j^^  ^у^  J^  la  roule 
s'élève  sur  les  hauteurs.  —  A.  G.  106.  j^^хJц^  9jjjm^\  jл^  il  monta 
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sur  la  hauteur.  —  B.  2  48.  L\,|^  ÿ^^уjцj  sur  le  sommet  et  sur  les 
contre-forts. 

(jj  f^^yb^  bord,  extrémité;  coin;  côté,  de  côté;  en  dehors. 


Sur  son  bord  est  lui  arbre  dont  la  tète  touche  le  ciel  ;  Tune  est  la  fontaine  de 
la  vie  et  Tautre  est  le  prophète  Khixr. 


Quand  il  accomplit  sa  révolution^  en  avant,  accours  de  loin  :  laisse-M  les  extré- 
mités, tourne-toi  vers  sa  tète. 


B.  a  36.  jЖ?»>ч1  ö!/**  (^^i^^3  Jа^  ^j^азЬ^  ils  étaient  en 
dehors  de  la  bravoure  du  combat  et  de  la  lutte.  —  B.  Э90.  j^^jUii 

J^y^  J^J-й1  аЬ^  {^^J^^^З  i^b^   ö!^'  (:)iî^^tr^^  ifiy^  Ч^  bs 

Afgans  sont  des  gens  tout  à  fait  éloignés  de  Tesprit  et  de  rintelli- 
gence,  et  en  dehors  du  jugement  et  de  la  conduite. 

^\jjJi ^ yt\jj3  grésil,  gelée  blanche. 


Le  blanc  de  la  barbe  est  comme  un  avant-coureur  de  la  mort;  c'est  la  gelée 
blanche  qui  s'étale  sur  la  verdure  de  la  vie. 

1)з1  \j  i^i  ъ.   <jм  д  \  A   J^l  i^j^^  i-Ak» 


A  voir  ce  manteau  blanc  comme  le  camphre  sur  cette  robe  verte,  on  dirait  la 
gelée  blanche  tombée  du  haut  du  ciel  sur  un  tapis  de  verdure. 

(j|ri^  collier  de  perles  dont  les  femmes  s'entourent  la  figure:  conclusion;  m" 

accomplissement  d'une  chose;  malheur,  ruine,  perte. 

^1^.  Voyez 


(^>jO-a.s  rognures  des  ciseaux  du  tailleur, 

iftA^vjô  fourrure  dont  on  borde  le  bonnel. 

^j\^лjJСкЛjЛЛ  porc-épi<'. 

(jii»-AiJ-A3  poils,  léger  du\e( :  niclnre  (  hn  )  (pi'on  applique  sur  le  cuir  pour 
ta  teinture.  —  A,  G.  5,  li^Ht  (j-iAjL^-açI  biLiLjtJ^  t^b'y  '^^j!îS— 
^^^1  vhsJ^  (^•^■À'S'AJ;^'  Azrnél  ne  pnl  pns  la  poussière  du  sein  <|<- 
la  terre,  mais  de  sa  raclure. 

£ö.с\уЛм^jЛ»  grincer  des  dénis. 

/»A*a^yO  eraquer:  rronsser. 

J^lê-Aj  faisan.  —  B,  3.  jУjЛЛj,*  i-^^Uj  ^ijl^jlj^jj  j^чл—  ■>-^^  Jjt^/*» 
jijiXjU'  *sl^  4;*4j  f^ùk^t^j^  ^^AiSim\  jjjl»^^^  |л5  1ч('>  l;ii- 
sans  sont  extréueinent  ([ras.  On  dit  que  ijuatre  personnes  ne  peutcnl 
venir  à  bout  d'en  manger  une  cuisse, 

jJуЛД  épervier,  oiseau  dt-  proie. 

^яjJ^уЛЗ,  jyfrèyxa  gratin  f|UL  HP  fdrme  au  fond  de  In  mjirmile. 

JS*;^  défaite,  déroule. 

(3r*3  quarante;  nom  d'une  Iribu  des  Euïbcgs.  —  êL.1  ^^  niille-pîeiU 

iSy*^,  «..ДЬтЛЗ  ciseaux  pinir  londre  la  laine. 

/л^ш*л  fadier,  couper  a\ei'  les  riseam, 

JCo  jjjJ  qui  a  te  poil  (frî^. 

,^^jЛЛ  esclaves  noires. 

^j\еУjЛ»  ulcère,  abcès»  posle. 

/ллУjЛЛ  serpenter  dans  les  montagnes,  en  parlant  d'un  rliemin. 

"^^лЛлjЛЯ  débris  de  végélaui  sur  lequel  le  sable  s'acrumulc  «I  qui  |»грп- 
nent  de  la  consistance. 

j^j^  ver  qui  donne  la  couleur  rouge  cramoisi. 

/a^*fA>  gratter,  briser;  tuer  plusieurs  personnes. 

j  ël^~A»  jeune  fille  senanle:  concubine. 

v3  jb^rfr*  pièce,  morcctiu:  bord.  e\lréniilé;  tléserl  saн^  eau. 


^JЛ^  ààl 

0ji^jUjjS  chercher  une  retraite,  fuir. 

/A^yjS  produire  une  f^gratignure,  se  dit  d'une  flèche,  d'une  pierre  qui 
effleure  la  peau. 

limaille. 

j-АЗ  feu,  chaleur;  vierge;  cher,  d'un  prix  élevé.  —  у^Цj!^-^  vierjje  ,i 

""^  toute  jeune.  —  ^l»>6^  jeune  demoiselle.  —  (j^bjU]^^  sœur.  — 
{fiyiy^  espèce  de  pivert?  —  j^l>A*  virginité;  cherté. 

(j^jУj^  rougir. 
v5^J>iii  tulipe. 
3j^)j^  rougeole. 
/^ЦjАЗ  se  mettre  en  colère, 
chaud,  irrité, 
êiô  louche, 
/ilbj-o  être  troublé,  mis  en  désordre. 
/ö-р*j-4^  être  chaud,  (lonf.  p.  /i48,  1.  a. 

/ö^«j-АЗ  ce  qui  reste  au  fond  de  la  marmite. 

/ö^Ц^аЗ  être  chaud,  s'enflammer,  enflammer.  — j^j  i£3^jy^^Qt-^ 

f^di^j^  la  voûte  arrondie,  pareille  au  globe  (au  moule)  de  l'orfèvre, 
sWflamma  tellement  au  feu  du  soleil ,  que  peu  s'en  fallut  que  les  grains 
des  étoiles  fixes  ne  commençassent  à  couler  goutte  à  goutte  de  la 
coupe  du  ciel,  comme  le  plomb  qui  entre  en  fusion  dans  un  creuset. 

/j4jИе^}jj^  s'échauffer  l'un  contre  l'autre. 

/ö-^jjкЗ  chaud;  plein  d'ardeur. 

<^j-*-^  Öр^з'  iS^^^^  4^^  ^ 


Je  ne  sais  poarqnoi  le  rossignol  fait  du  bouton  de  rose  comme  un  encensoir 
incandescent;  e8t-4^  à  cause  de  son  cœur  rouge  ou  pour  son  ргГит? 


аИ8 


V 


* 


i  s'échauffer.  —  В.  зЗд.  <Mâ^  AiûL  jJ^U.  c^^Oi  ^jj^ 
l'assemblée  s'échauffa;  le  vin  monta  à  la  tête.  —  A.  G.  loi.  ifix^^ 
boU»^  {j\sjy^ji  au  moment  où  le  combat  était  dans  toute  sa  chaleur. 

J^ij^  rouge;  manifeste;  fort;  oiseau  rouge  semblable  au  perroquet,  es- 
pèce de  faucon.  —  ^\  <Л-^>лj  espèce  de  poisson.  —  {JУ^^  J^^>è*  or 
rouge. —  iU  Jчjуь^  oiseau  blanc  aux  pattes  longues  et  rouges,  qui  se 
tient  ordinairement  dans  Геаи;  métaph.  foule  tumultueuse,  troupe 
de  vagabonds. —  B.  7g.  ^^ч)^  dW^  \^\Л  J^у^  ^  *^к^з}  ^  firent 
sur  Ouch  une  irru  a  tunj  ;u  s  et  bruyante.  —  ^  a  "^If  дч^ 
espèce  de  terre  rouge.  —  t^CA^  »  espèce  defermân  chez  les  Mon- 
gols, dont  le  tougra  est  peint  en  n  uge.  —  JЬj^^^^ни^  saule  rouge. 
—  j^y^  S^^  animal  dont  la  fc  rure  sert  à  faire  des  pelisses.  — 
лкjлл  J^^  espèce  de  rose.  —  л  улу»  J^^  fête  de  Pâques  chez  les 
chrétiens.  —  кл^^  fard  ;  mala(      de  peau  semblable  à  la  rougeole. 

^^^{>jЦ^аЗ  rendre  un  son,  en  parlant  d'une  flèche  ou  d'une  pierre  lan- 
cée en  l'air. 

gTjJUi  couleur  tirant  sur  le  rouge. 

^^^тш0^  tenailles. 

щj^шгкj  testicules. 

^vJuMJsi  contrainte,  violence.  —  A.  G.  Б9.  (^yCâ^U  (jUj^L  t«XjuL«)  j^^ 
i^f^\xks^ укт(^\1ш^  y*gm{^  ayant  découvert,  sans  qae  j'emploie  les 
tourments  ni  la  violence,  les  richesses  que  vous  avez  cachées  sous  terre. 

/o^uLwJki  comprimer,  resserrer  étroitement;  pousser,  presser.  —  A.  G. 
8э.  ^blûw^  ^j^jк»  \sj^^^^yi  *^j^  (S-^y^^^  il  resserra  étroite- 
ment Chiramoun  avec  tous  ses  compagnons.  —  ^U«m^,  ^^U-*» 
être  resserré,  comprimé;  se  trouver  dans  l'angoisse. 

3  ^Lr*^  jument. 

lyAyJLmmki  se  raccourcir,  devenir  moindre. 
/^IjLwjUÎ  porter  envie. 
aJ)  envie,  envieux. 
^  0.Ш1Ö  court,  de  peu  d'effet.  —  B.  s 09.  u»» La J  aIâ^-^L*  jJuhaS  ayant 


Jоö  4/j9 

fait  un  examen  court,  superficiel.  —  Id.  17.  AK««e^->-  xûss^jb  ^^1 
^«>4>l  ^^uu5"^jtjM,Éfiub  <^'ét^ît  un  homme  d'un  esprit  étroit  et  d'une 
conception  courte. . —  Id.  345.  jЭик^^  Мш дj  ^^yL-jUil^i^  jUbl^:*- 
j^oJUi  ils  exécutèrent  de  courtes  charges  contre  notre  aile  gauche 
et  notre  aile  droite. 


л^з  с:»{;.jчи^  ^%  «>^^^  а)ч^  J^ 


Moi  je  cherche  la  beauté;  le  roi,  au  contraire,  cherche  le  mérite  et  la  nais- 
sance; à  moi  les  Indiens  et  les  baladins;  à  lui  Kigrat  et  Kigat. 


/A^i^Ji^^y  /a4u*ju>  serfei*  étroitement.  —  ^\JUh^  passage  étroit. 

лЗ  femelle  qui  ne  porte  pas. 
ЖЗ  force,  violence. 

yuJÔ  hiver.  ^  I 

jujÔ  (ju-O  exclamation  poui'  chasser  ou  exciter. 
/J)  Ал*»  tortueux,  oblique. 

x5,  (jiLûkJO  quartier  d'hiver,  caserne.  -\ 

/АХ>^,йь,лЛ  hiverner,  passer  l'hiver. 
/o4UJ4l^  se  courber,  se  pencher. 
(julÀo  bruit,  tumulte. 
о1яjJ>^  ОКАлд  deux  tribus  illustres  chez  les  Djagataï. 


feutre. 

ЛЗ  appareil  pour  mettre  l'arak  dans  la  bouteille. 
/^JÖ  bouse  des  animaux;  faux,  homme  faux. 
^J^  cheveu.  —  ^j-лJ  Juuî  qui  a  des  cheveux.  —  j!>j^y^  Jни^  queue  de  ^  \ 


cheveux;  espèce  d'oiseau  qui  vole  par  troupes.  —  B.  62.  \^  ey-^l? 
Зсл^  \:>CSH.^3  (Sb^j^j-^^  Лj^У  ^  f^J^yi  **AJ(jfay  (i^y^y?. 

oiseau ,  semblable  au  gorge-noire  (le  pigeon  de  roche  de  l'Inde?), 
et  qu'on  appelle  queue  de  cheveux.  Gomme  on  le  trouve  en  quantités 

DlCT.  TURI.  s  y 


f 


450 

innombrables  dans  le  district  de  Karchi,  il  y  est  connu  sous  le  nom 
de  petit  oiseau  de  Karchi. 

^АлЗ  ^К-ö  par  troupes ,  en  bande. 

j^^^шлЛ  brave,  bon  à  employer,  en  parlant  d'un  homme;  étincelanl,  en 
parlant  d'un  casque;  aiguisé,  en  parlant  d'un  sabre:  matière  nui- 
sible qui  découle  de  la  bouche  du  cheval  ou  du  bœuf;  bouton  dans 
le  gosier;  broche  à  cheveux. 

bUJb  bb 


J  m»       ^^^^^^тш^^Ч 


Les  boucles  et  les  casques  jetaient  on  grand  édat;  en  outre,  sur  les  cuirasses 
était  de  la  soie  chinoise;  les  banderoles  aux  vives  couleurs  sur  les  casques  rap- 
pelaient les  torches  de  Tenfer;  les  casques  se  distinguaient  par  leur  poli. 

/^j|^^K-o  affiler  une  épée,  des  ciseaux. 

»UJbû)  sorte  de  plaie  mdigne. 

^лулЯ,  /^jJХкз  cheveu;  barbes  du  riz,  de  Forge  et  d'autres  plantes 
de  ce  genre;  arête  des  poissons.  —  B.  366.  ЛааЗ^^^^!?  ^j\jыт^^J^^ 
рмЦ^  ^  A  У^  д  Ь  (^«>s!i  j^yi  ^^  (S^^  ^з  ^bair  des  poissons  de 
-Y  l'Hindoustan  est  agréable,  elle  na  ni  odeur  ni  arêtes. 

/öЛемЛо  ciseaux  pour  tondre  la  laine. 

(^^jULo  qui  fait  habituellement,  qui  pratique. 


Comment  se  faiUl  que  ceux  qui  pratiquent  la  violence  soient  dans  un  état 
prospère,  tandis  que  les  victimes  de  leur  tyrannie  sont  le  jouet  de  la  fortune? 


^^iu5  faire.  —  B.  28З.  6\^^ ;^<X^  S^\ji  (S^J^  diÂ^yi^^jUil  ^ 
il  faut  achever  entièrement  l'affaire  de  ces  Afgans.  —  JШд2  il  faut 
faire,  pour  faire. 


Sache  qu'il  faut  pratiquer  la  générositë,  puisqu'il  est  certain  que  Targenl  n'est 
bon  qu'à  être  donne. 

^^i^^  être  fait.  —  yj  ^(уJ^  d^  ùj^j:>  J*  {^^iSj^ 
f^j^4^^j^  ey  quant  aux  perles  cachées  dans  Tocéan  de  notre 
cœur,  elles  sont  répandues  de  cette  manière  devant  la  sublime  as- 
semblée  —  f'^yi'^  autant  que  possible. 

^dJUsii  sabre. 

(jmJaJLaJ^  action;  manière  d'être.   ' 

(3  k^X^i  manière  d'être  ;  façon  ;  acte. 


D  pratiquait  la  bienfaisance  et  les  bonnes  actions;  la  pratique  de  toutes  les 
vertus  était  une  manière  d'être  inhérente  à  sa  personne. 

^  jjуз^  4^^^^^  ^f^j^  U^^-  (:^J  (rXH-c^'S^  (:33fr-^  lu  es  bon 
et  moi  je  suis  méchant  :  les  actes  de  chacun  sont  conformes  à  sa  na- 
ture. —  dy^  puissant,  capable  de. . . 

^jJUi  manière  d'être,  naturel. 


|f\d  ify)  par  morceaux. 

jrU\d  louche»  qui  a  l'œil  tiré  à  la  chinoise. 


Jardinier,  regarde  attentivement;  le  narcisse  n'est  pas  semblable  à  cet  œil; 
pourquoi  celui-ci  est-il  tiré  à  la  chinoise,  tandis  que  l'autre  regarde  de  travers? 

/^^uLco  se  mouvoir  légèrement,  bouger;  bouder. 

/o«çJ)  considérer  comme  permis;  mettre  en  pièces,  en  petits  morceaux ,  tuer. 
—  A.  G.  9.  (^dl^  Ifti  (j^^^t  o»lil  sa  mère  ne  put  pas  tuer  son  fils. 

/ö-Ф-СЗ  mouvoir.  —  ^j.Ф4[0> JjjS^ cligner  de  l'œil. 


I 
I 
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552  /Jpr^4>sJui 

*^-eo  hachis. 
/o^'^jjf^  ébranler. 
iJk4\2>  lait  de  jument  aigri  et  fermenté. 

jv3  tourment,  peine;  fourreau,  gaine.  —  eX5^cr^  U^'  из'  '*  ov-e^^t 
<^L-5;kj^(jvi  |«lâ^  4^*>J>>>>  («^i^^l^b  peu  de  temps  après,  dix  à 
quinze  jours  ne  s'étaient  pas  écoulés  qu'il  fut  pris  et  supporta  beau- 
coup de  tourments. 


Lorsqu'ils  virent  qu'il  n'avait  aucune  affection  ils  mortifièreot  son  cœur  sous 
le  poids  des  tourments. 

Partie,  qui  se  joint  à  l'impér.  —  B.  i  &&.  (:)va*^I  ommI;  parle  sin- 
cèrement. —  ^L^l  (j^  peuplier  blanc  dont  le  bois ,  à  cause  de  sa 
dureté,  sert  à  faire  des  flèches,  des  javelines. 

^bLô  m.  puissant»  illustre.  - 

/аj«1ллЗ  tourmenter, .punir. 

L'oiseau  de  moo  cœur  bnUe  de  s'eovoler,  dans  le  désir  qu'excite  en  lui  la  vue 
de  cette  taille  charmante;  jusques  à  quand  reslera-t-il  tourmenté  dans  la  prison 
de  son  corps? 

jLjâ»yîIU6*  susceptible  d'être,  tourmenté. 

La  vie  n'a  qu^un  tempe  h  durer;  fais  tes  préparatifs  de  départ  et  attends  tran- 
quillement si  tu  es  exposé  à  souffrir  de  l'injustice  des  enfants  du  siècle. 

^A9  tournure  ;  inclinaison ,  pente. 

JÖ  affligé  d'une  imperfection  ou  d'une  infirmité;  borgne;  louche. 

lAAjù^ÀjJi  exciter,  stimuler» 


•        •• 
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Sjùsjuji  sorte  de  roseau  à  longues  barbes ,  dont  on  tresse  les  cables, 
obstiné;  brave.  —  (^}jâjm  être  obstiné,  gronder. 
X9  onagre. 
/л^!^J^  mettre  dans  le  fourreau, 
^-xo  particule  de  diminution.  Voyez  аjч^. 

Le  cœor.de  chacun  des  petits  oiseaux  bat  tendrement  pour  son  compagnon  ; 
quand  ik  volent  leurs  ailes  se  touchent;  quand  ils  se  posent  ils  se  serrent  i*un 
contre  Tautre. 

(S^  bord  de  la  mer. 

3\}J^  réuni,  ramassé;  frisé;  chiffonné, 

/fti^Vj^^,  i^'jyà^  friser  les  cheveux;  rassembler,  réunir. 

jЕ^д^  frisé. 

(5^  pus;  engrais. 

/OJUS3  triangulaire,  en  parlant  d'un  mouchoir,  d'un  voile;  écharde. 


,„_,    ciseaux. 


еГ 


LT  signe  du  datif  dans  les  mots  où  dominent  les  lettres  douces;  dans  les 
autres,  on  met  Ai,  U,  aj,  b. 

«MH  {:^\Xyf  <ЛНУ*  <^*^^ 

\S"a^  Лк^1ш  ^[f-^i^  ^Чj 


Il  dit ,  ne  gardant  plus  aucun  ménagement  :  Bandez-lui  les  yeux  et  mettez-le 
sur  un  bateau. 


^jIâX^   \S^  ^^jÿ   jjy^j 


Celui  qui  commence  par  engraisser  Tngneau  pour  le  manger  ensuite,  яе 
montre  sans  pitié  pour  le  ti4)upeau  de  cerfs. 


454  Ь;j)У,  \fj^j^ 

{^\ij6  bagages.  —  A.  G.  181.  J«^jÿЗ  дЗjЬ  иjз  ^Ji  liens-toi  occupé 
à  tirer  les  bagages. 

• 

/jjjû)  ^t%;D  toute  étoile  brillante  sur  laquelle  une  caravane  se  guide  et 
s'égare,  en  s'imaginant  que  son  apparition  annonce  le  lever  prochain 
du  soleil. 

^LT appentis;  berceau;  siège,  lit  de  repos. 

Par  un  secret  de  son  art,  le  charpentier  du  ciel  avait  place  dans  sa  partie  io- 
fërieure  un  lit  de  repos  au  lieu  de  tapis. 

^Ixt>  rayon  de  la  roue. 

jo  fissure  sur  le  bord  d*un  fleuve. 

ЧJ^,  ^D  animaux  domestiques,  vache  laitière.  —  B.  9 83.  j^  ^j^jы 
jy^t^jy*^^ аj^^з  (^'^  i'^  amenèrent  une  troupe  de  prisonniers, 
de  bœufs  et  d'animaux  domestiques. 

jУо  lézard. 

y^  *Ol>  vaisseau.  Voyez  a,^^  —  A.  G.  6.  ^^1>Л^j^\  «,ни  {jy*i»^*^2  *^  il 

a  ordonné  de  construire  un  vaisseau. 

^w  beaucoup,  nombreux;  très,  bien. 

(jft^D  action  de  ruminer.  —  Jlûjlf  ruminant. 

Jj^ХмеуЬ  ruminer. 

viL^LM^Lr devenir  mou  et  faible.  —  JLw^lS^mou,  faible. 

«djw  creux,  enflé,  orgueilleux.  —  *iLt^3ti' creuser. 

Lbj^^,  Ц;|Д5'^  grand  tambour. 


iSy^-^  •y  4^4^ 


j\ 


Le  tambour  royal  résonna  si  brnyanunent  dans  le  monde  que  le  féroce  div  en 
fiit  comme  enivré. 


\jiyi^  ^55 


A  cette  heure  même,  Nevroiu,  aecompagnë  de  son  noble  Gis,  s'étant  mis  à 
battre  la  timbale  rovale,  le  roi  Firouz  sortit. 

Jue^^enfler. 

SjKS^épaule,  omoplate.  —  (5Jy-*>*S' celui  qui  devine  l'avenir  par  l'inspec- 
tion de  Tomoplate  d'un  animal, 

vil juUiAJ  mesure  pour  le  grain. 
vfbuJ  sorte  de  vêtement  de  feutre. 


grosse,  encemte. 

A^hutte.  —  B.  54.  t-AàJ^-»  лj5^  %&^  4*t?r^ **^4)>^  <^*з"^  ^"^^^^  ^^"^^  ^^ 
citadelle ,  y  ayant  ëlevë  des  maisons  et  des  huttes. 

siège,  trône. 

i^b  A^  whJU  d)Uy   lJsi>>!  <i-^^ 

Dressant  un  lit  à  plusieurs  étages  sur  un  siëge,  elle  se  Mta  d'y  coucher  le 
pauvre  blessé. 

JJLrpoulaiiler.  —  ^j^ôJuûS'^^^LA.Hie  a>mw  j^^JUi»:)  jyb  aS^^jIjôT 
j^d  â>^.yju«  ^U^Ul*-^  comme  il  est  d'usage  de  faire  sortir  tous  les 
matins  les  poules  du  poulailler. 

Le  roi  sema  la  désolation  dans  les  habitations  des  hommes  comme  dans  un 
poulailler;  là  où  juchaient  les  poules  il  installa  des  chouettes. 

i^^Ju  kaftan  d'étoffe  de  coton,  cotonnade. 


Cehii  qui  parle  de  linceul,  un  mort  est  mieux  renseigné  que  lui  à  ce  sujet; 
car  il  sait  bien  si  son  vêtement  est  de  lin  ou  de  coton. 


f 


/i56  ^^J 

grand,  noble,  puissant. 

sÙ^  plumes  dé  travers  qui  se  trouvent  à  la  queue  du  canard. 


^  bègue,  qui  ne  sait  pas  parier:  sot,  balourd. 


Si  Nevaî,  inspiré  par  sa  passion  pour  ce  visage  et  ces  lèvres,  tire  subitement 
de  son  cœnr  4e8  accents  mélodieux,  le  rossignol  et  le  perroquet  ne  sonffleront 
mot;  car  Tun  est  un  barbare  îHëtrë,  et  Tantre  ne  sait  que  b^yer. 


B.  q6i.  45y^ju%^  JL^  AJuLj\j^4pA jàlâ^  les  enfants,  encore  inca- 
pables de  parler  de  Muzafler-Mirza. 

jjXjk^  qui  dépasse.  —  V.  aui .  UJ^  j^Xa^  ^^  «^l  (j^^^j^^J^У 
^  )ySp.  pauvre,  mendiant.  —  ^jl«x5^pour  ^^IJo  son  pauvre. 


gb^    CA-i^    JUb\    U.^L    ^ij^^l.A,*Jvilj>.A.jlj^^l 


0  toi ,  doDt  les  possesseurs  de  trônes  et  de  couronnes  sont  les  pauvres  de  tes 
pauvres;  car  ceux  qui  sont  pauvres  en  toi  n'ont  besoin  ni  de  couronnes  ni  df 
trônes! 


N  appelle  pas  pauvre  le  mendiant  qui  se  trahie  dans  la  rue  de  Tindigence,  car 
Dieu  en  a  fait  le  roi  des  rois. 


)y^ySp,  marié.  —  Д,  G.  эо.  <^*>sil  v^»^»** 

Tavpi^  marié  cette  année-là.  —  ^jJl«x*.tXS"  rapports  conjugaux. 

^4>0  chat, 

iiiiA^NJ  nom  d'une  tribu  de  l'Asie  centrale.  —  A.  G.  39.  jl  i  д  îrol^ 
J9^У^  «^Uy  и1кЬ*  cS*'4^**  kiraiet  veut  dire  1о1ҥЫ11оп  noir. 
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«^3«j  entaille.  —  lil^jS^ faire  une  entaille. 

jr#r affamé;  matériaux  servant  aux  constructions,  comme  pierrea,  bois, 
planches. 

^jdwijj  ëcuelle  de  bois. 

{ff^^  espèce  de  filet  à  poissons. 

cotte  de  mailles  qu'on  appelle  aussi  ci^^^Lm. 

«0^ espèce  de  caille. 


Au  milieu  d'une  compagnie  de  cailles  Un  faucon  ;  elles ,  semblables  à  des  pou- 
lets; lui,  pareil  à  une  poule. 


^ijSùj^\  (jnX^I  4^4Xjy  «I»:>H 

La  caille  chercha  un  abri  (J^ns  les  champs  ensemences;  Ganope,  ouvrant  les 
voiles  de  la  nuit,  8*envola. 

^jfp-  rhinocéros.  —  B.  356.  ^s^\sè>  j^:>  i^jy^  jУУ  f^yfj^  ^j^^. 
^btJj^  Aob.  jftuH*3^  g^t  il  faut  encore  citer  le  rhinocéros.  C'est  un 
puissant  animal,  dont  la  corpulence  égale  celle  de  trois  buffles.  — 

j^Ul^  aL«U«  ^yf^  je  m'étais  toujours  demandé  ce  que  feraient 
le  rhinocéros  et  Téléphant,  si  on  les  mettait  l'un  en  face  de  l'autre. 

1Пj  charpente  de  la  îourte  tatare;  grillage,  treillis. 
^C>\j  espèce  de  poirier  sauvage. 

«iL^LTmouvoir,  secouer. 

Aj^-J  espèce  de  manteaq. 

v^J  sorte  de  hache. 

jLe^-T étendre,  dilater.  —  *iLç^se  détirer,  bâiller. 

clochette. 
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vii^'^A^J  s'entasser,  s'accumuler.  —  B.  i55.  <--^^j>p  (j^Jb  лУлj  ^jU&.b 
^^Jоц>!  comme  ils  s'enfuyaient,  ils  descendirent  en  s'accumulant 
par  masses.  —  Je  pense  qu'il  serait  plus  correct  d'écrire  ^^jий^Дj^^ 

OsjAjJ  espèce  de  siège  ou  de  lit  de  repos;  ceps  de  vigne:  bord  en  saillie 
d'un  toit. 

^j^fSiii,  pe^  important.  —  B.  35o.  a-^'jlj  <^Î;  ^j^ "^^^ *^j^ 
j^fS^j-^\j\i  jLÂ.b  сЮ^з  êb  quoiqu'il  y  eût  dans  l'intérieur  des 
montagnes  et  des  jungles  des  rois  et  des  rajah  petits  et  de  peu  d'im- 
portance. —  M,  38a.  j^jy^  ^IjOj-^  ^у-^  {^^f^j^^^^i^^àt 
telles  paroles  de  la  part  des  petits  et  des  gens  de  peu  d'importance. 

JJ  fois;  tour;  flèche  sans  plume  ni  pointe;  baguette  à  laquelle  on  adapte 
la  première  plume  venue  et  dont  on  se  fait  une  flèche;  branche 
d'arbre  qui  pousse  droit  comme  une  flèche.  —  B.  зЗ.  У^j^-й1»1л1г> 
^^ù^\  jlCftj  jSS\  is^j^3  «5з'  î^  plupart  du  temps  ses  flèches  et  ses 
traits  atteignaient  le  canard  qui  servait  de  but. 


Ou  le  chassear  te  tue  avec  une  flèche,  ou  tu  péris  sous  Fatteinte  d'une  boule 
meurtrière. 

JiT espèce  de  gangrène  produite  par  le  froid  ou  une  autrç  eause;  frian- 
dises qu'on  prend  pour  s'exciter  à  boiçe  et  faire  trouver  le  vin  meil- 
leur; musique  militaire.  Dans  le  premier  sens,  on  prononce  hextk, 
dans  les  autres  guezek.  —  cx^l^  J^l  ^yiyi  (jS^  ni^y^s^j^  L^â 
^jJ^^^T^j^y^  iàjf  il  semblait  qu'on  eût  appliqué  à  chacun  de 
ses  membres  des  brûlures  et  que  ces  plaies  fussent  devenues  autant 
de  cancers. 


{j^  {^^(s^  №-*)^l  V^*-û^*  CJïi*^'  < 


Je  mords  la  main  du  regret  et  bois  le  sang  de  la  douleur;  juge  queUes  sont 
mes  jonissaDces  avec  un  pareil  vin  et  de  telles  friandises  рош*  le  mieux  goûter  f ' 
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Lorsqu^après  avoir  presse  la  coarse  du  cheval  rapide  comme  Touagre  on  a 
toë  le  cerf,  on  s^asseoit  à  ud  joyeux  festin  où  Ton  s*excite  à  boire ,  en  mâchant  la 
canne  à  sucre. 


,^ï  ОЗ^зJ  *i))S"c;»lfi  tj'Oy^J^^  4-^'^^fp^  les  bou- 
teilles d'eau  de  rose  qu'ont  apportées  les  savants  et  qui  restent  vides, 
ses  courtisans  inlpudiques  les  prennent  pour  y  mettre  du  vin,  et 
elles  sont  brisées  par  le  sucre  candi  qu  eux-mêmes  ont  apporté. 

'^jJ  placer  la  flèche  sur  la  corde.  —  A.  G.  За.  fsb^^(ji^^\  il  plaça 
sa  flèche  sur  la  corde. 

iSLyjJ  petit  couteau. 
АЬ\öк,шJ.  JкЬХjшшJе.  châtaisme. 


hache  de  charpentier. 

sfMwJ  ce  qui  reste  dans  Tépi  après  qu'il  a  été  foulé;  espèce  de  joug  qu'on 
met  au  cou  du  chien. 

^jЦс^мJ  loquet  de  bois. 

А4У0  cheval  issu  de  père  ou  de  mère  de  bonne  race;  pain  rond;  cheveux 
dont  on  coupe  le  bout;  espèce  de  pointe  de  flèche,  grande  et  large; 
espèce  de  housse  de  cheval  qui  traîne  jusqu'à  terre. 


*  '  carotte. 

mot,  parole»  discours;  semble  corrompu  du  persan  ^haàS'. 

^лJ  qui  ne  dénoue  pas  son  caleçon.  —  >f^  facile. 

<АjJ|Ц  perdrix.  —  j^l  dL^-K^  marjolaine.  —  v54>'  ^b^-li^  maladie  -V^ 

d'estomac. 

^W  lézard. 

^Ls)^  besace. 

Алл  fichu;  langes,  braie;  court;  gourdin;  qui  a  la  queue  coupée.  —  X 


/ 
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A.  G.  i&6.  Juil^U^  aaJ^  monté  sur  un  cheval  moucheté,  dont  la 
queue  était  coupée.  —  dlU^oS'  kû6  espèce  de  petit  lézard. 

les  nomades  persans  originaires  de  Khokand. 


1     _л 


S^  m.  bègue.  —  A.  G.  33.  6y^  âTU-J^  jCJ^Ioa 

yi^  S^  Jy^  j^^  >^^  J^  les  Turks  appellent  |ie/(0J:  celui  dans 
la  langue  duquel  il  y  a  un  défaut;  les  Mongols  disent  iteUrt. 

A^ÀXibelette.  —  S^  dL^JS" anémone. 

iiJ  queue;  vieille  femme;  vieillard  décrépit. 

JLTfl.  confection.  —  B.  a8o.  JLi  lit.a  >см.^jЦ5^  Jiy^  ij^y^^  *^,^ 

M^^t  ^ÂA>^  I^^Xju5"|4XjUJUxm  il  avait  apporté  quelques  confec- 
tions, très-bonnes  au  goût  et  enivrantes.  J'en  fus  tellement  enivré, 
que,  lorsque  les  begs  se  réunirent  à  l'heure  de  la  prière  du  soir,  je 
ne  pus  paraître  au  conseil. 

вД^  fumier. 

«2)^|фJ  os. 

a3*jç4  abricot  vert. 

«il ^iA4  cartilage. 

\fi nul jц  celui  dont  les  dents  d'en  haut  ressortent  de  la  bouche  ou  ne  cor- 
respondent pas  à  celles  d'en  bas. 

A^Tenfant  qui  natt  d'un  père  âgé,  enfant  en  général. 

^ ^лj  lui-même. 

/  o^i )S>Ju  nourrir.    . 


Dans  sa  diemîse  sont  le  musc  et  Tambre  qui  réjouissent  Todoral;  dans  soo 
cœur  il  y  a  cent  chiens  morts  et  infecte. 


^<ХаГ chanvre,  corde  de  lin. —  JI«I;4«XaS" tablier. 


%J^J^ 
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jЬХаJ' nombril.  —  A.  G.  з.  jW^^i^;^'  c:jvSo*XArj,3l  >*^'  Torphelin 
coupe  lui-même  son  cordon  ombilical.  —  B.  З71.  ^5-^b  c»bLjLJL 


j^У^  1^1*АJ|йкг*х>5}  «i)!;^^!^:^^  les  oranges  de  Lemgânat  sont  assez 
petites  et  à  nombril. 

yi*JJ  stupéfait,  élonné. 

siLij  retard  9  délai. 

AÎT tique.  —  J3I  xjSi 


ncm. 


4^f^joie,  action  de  se  glorifier. 


Jhw  49***>^-i^   Uh-^  j^4Х-йХ-ш  biiu^b 


Sache  que  son  illustre  personne  est  la  joie  de  Tunivers ,  que  son  jugement 
lumineux  éclaire  tous  les  espaces  célestes  ;  sache  que  bjemchid  rougit  devant  la 
pompe  qui  Tentoure,  que  TAlexandre  de  la  science  n'est  que  le  plus  humble  de 
ses  serviteurs. 

«iWlj-Tse  glorifier. 

v-^^nombreux;  vase  de  terre.  —  ii)l^35'plus. —  *i)ji^^foule ,  tumulte. 

Lorsqu après  s'être  fait  de  mutuelles  questions  ils  se  furent  reconnus,  ils 
pleurèrent  beaucoup  et  ne  pouvaient  se  lasser  de  se  regarder.  ■ 


le  plus  souvent.  —  B.  1 1 9.  jj^y^,  jU  viLJ^  csf!^^ 
^^^  le  plus  souvent,  je  marchais  pieds  nas.  —  j\jt  y^-S'lie  qui 
s'attache  aux  parois  du  vase.  —  ^y^y^f^^^i  vase. 


roue ,  moyeu  de  la  roue. 
4iXA^*#r  coussinet  de  la  selle. 
^jjjfjf font  —  jyi»!  ji[,ji  *-Hbîl»  *jЦа-л-.  Jfji  Ja*i;3l»Ui'-  iS'jyX 


+-■ 
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^-*-^l#^  {^^(s^^jy^  àj^^3  j»^^ (j^yi  А^j^з  iTA-^ 

'  JЗ^^З^  {^^(S^^^3  ceux  qui  se  ploogent  dans  la  mer  de  la  flatterie 

envers  les  rois  les  comparent  aux  ponts;  dans  ce  sens,  que  les  ponts 

.  portent  le  poids  de  toutes  les  créatures  viles  ou  nobles,  et  leur  font 

franchir  les  obstacles  et  les  difficultés  que  leur  opposent  Геаи  dans 
son  cours  et  la  vase  dans  son  épaisseur. 

.  J^^nombril.  —  yt^  ^^  animal  jaune,  de  la  taille  du  chat,  dont 

la  fourrure  sert  à  faire  des  pelisses. 

«       y  s>J^ chien  de  grande  taille  qui  garde  les  troupeaux,  chien  en  général. 

s^kj^écume.  —  ^^alt  ^^  espèce  d'écume  marine. 

liU^jJ",  sàj^jS  se  multiplier.  —  A.  G.  1 3 1 .  j*4i^j^3^  V^^j^^ 
à  la  fin  s'étant  multipliés,  ils  le  firent  mourir. 

ч^Л^^jJ  espèce  de  champignon  blanc. 

I  sàXùjj  espèce  de  grand  papillon ,  dont  les  ailes  sont  couvertes  de  points 

de  différentes  couleurs.  —  j«.\4ч^  i^ib^^  ^'л^  ^^^^i^  le  papillon 

I  ordinaire  ne  sait  pas  se  dévouer  comme  la  phalène. 

I 

f^^  в^'  4v^  (S^^j  bAÂio  ^^l^ilb 

En  voyant  ton  écriture  sur  une  feuille  de  papier  rougeâtre  mes  larmes  ont 
coulé ,  comme  un  en&ntqui  s^élanoe,  en  apercevant  un  papillon  aux  mille  couleurs. 

siLc^ enfler,  gonfler. 

«iL^^^^^^écumer,  en  pariant  de  la  bouche;  battre  du  beurre. 

^yij^vi.  enfant,  fik.  Conf.  tnjjt^»^. 

^jJ" voile,  habit  ouaté.  —  B.  i5a.  jц^  {jy^y^r  s^jyiy^é^  ohhi 
i^^^  i^^yi  il  y  avait  de  sept  à  huit  cents  cuirasses  et  housses.  — 
Э aj>5  endroit  du  Daguestân  et  châles  qui  y  sont  fabriqués. 

•^J^pendant  d  oreille. 

(^yJ^baratte  pour  battre  le  beurre. 
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ОлJ  derrière.  —  til^Jb^-S' petite  pièce  de  feutre  ou  de  cuir  qu'on  place 
sous  le  derrière  des  enfants. 

9  w^J  espèce  de  pâtisserie. 

»^u^ élever;  enlever;  proclamer  roi. 

A-ib  Jj^  dij^y  U  r^l  g;>»>^ 


Lorsque  tu  as  semé  daue  un  champ  n'importe  quelle  graine,  c'est  toujours 
celle  même  graine  que  tu  devras  récolter. 

B.  3o.  ^Лй^jЬ^Jу  слА&.J^1  А*й*>ч  iS^^  ils  levèrent  les  bras, 
ouvrant  la  bouche  pour  demander  du  secours.  —  Id.  45.  ^  ^1кХм» 
i^*-^by5"»Ldâ^L  V3A^^^-^^(:)^^;^>^  аЬjч^  ayant  amené  de  Karchi 
Sultan-Ali-Mirza ,  ils  le  proclamèrent  roi.  —  A.  G.  lu.  4^Câ.a,.u^jj^ 
iS^j^^j^j^^  (^^byS"»L£dLjiyLi&  ils  n'avaient  pas  encore  proclamé  ^ 

roi  Houcheng.  —  C'est  une  allusion  à  l'usage  qu'ont  les  Mongols 
d'élever  le  chef  sur  une  pièce  de  feutre. 

iîJL-jLJiÉ^bjJ' élévation  d'idées,  de  sentiments.  —  B.  U5â.  j^(^^^\ 
Jljj^  jL^M;b^  il  faut  que  les  grands  aient  de  l'élévation  dans  les 
sentiments. 

jЦЬjJ  se  lever,  se  complaire.  —  dlJb^S'haussé,  élevé;  beau.  —  B.  1 68. 
4^jJ^  ^fàJtP  *iljb^^j^^5bu-  ^^S^jX^  Jj^л^си^^  le  pourtour 
de  cette  fontaine  était  régulier,  beau  et  bien  arrangé. 

JVjbyT,  ^^b^gardien  d'une  citadelle.  -\ 

l»A«J^torrent;  estropié,  paralytique. 

4^J^J^ cheval  de  main;  mont;  passage  escarpé  et  difficile.  —  B.  17s. 
IfcX  A  u  aM  ^  JUL^Jui^p5"à  la  montée  de  la  passe.  —  Id.  3i/i. 
«;%jиц;1  (jjп>^сЦ^  étant  descendus  de  la  passe.  —  Id.  166.  J3I 
j^j^^  4XJL^  jj^jL^^.5"bj^oi^^^  dans  ces  contrées  (Kaboul),  on 
appelle  bend  les  passes  des  montagnes. 

i^^ôjJy  viX<[^garder,  surveiller;  faire  paître;  battre. 

^Л^jJ  apporter. 

vdjjjj  bois  arraché,  tronc;  registre  royal. 


à6à 

^jjj  mauvais,  faible. 

jrjJ  force;  travail;  affaire;  peine;  épouse;  famille.  —  A.  G.  179.  ^ j^ 

JlâJIajI  ^лл  \é»»:i^, уj^у^^\ш2  çji^k^  v>^4  quiconque  dira:  Je  veux 

faire  le  mal,  empêchons-le,  si  notre  force  est  suffisante.  — B.  34.  j^yj 

j^(S^yS^yi  и^^^дклл  450*3^5^ à Wbb»-  ,sl*  P  celles-ci,  étant  venues 

'  avec  la  femme  de  Bâki-djagâniâni ,  se  joignirent  à  moi.  —  B.  7 4. 

^ySi^jyè.  AÂ3U>> Jôl  j^l<M^  ^^^^  l«Xj^^  de  tous  côtés,  des  en- 
nemis puissants  ayant  marché  sur  Endidjân. 

«•  ftXaction  de  se  transporter,  de  se  mettre  en  mouvement.  —  A.  G.  07. 
wH^^t  {^^^^^^ ij^jy^^  IjUajI^I  ^Imm5^  s'étant  séparé  des 
nomades  qui  étaient  établis  dans  les  parages  du  Turkestan. 

_  f  [^  %vT^^^  (^^Idto^ nomades  qui  habitent  sous  la  tente. 

«iWvx:^^^  faire  violence. 

«il^^^kd^^étre  fort,  s'efforcer. 

déménager,  se  transporter.  —  é^jys^^  faire  déménager.  — 
гЦ^5^^^у^^4>ö  \ùs^yj  ^у\т*шл  Jз1^  pourquoi  faut-il  maintenant 
que  tu  fasses  déménager  ces  hôtes? 


castor. 

petit  chien. 

^Ù^^rSySf^ meiiTQ  bas,  en  parlant  d'un  chien. 

bjJ  puissant.  —  B.  38.  ^у^-лJи^  дкjо  lil^^^^  jjН^Ь^.  fy^j^y  CiJ^b 
étant  sorti  avec  une  armée  nombreuse  et  puissante,  bien  équipée. 

par  force,  par  violence;  entraînement. 

^\y^  J^J  iyl^  yl!*4sl 


D  séduisait  tellement  ses  auditeurs  par  cette  harmonie  qu  ils  étaient  disposés, 
dans  leur  ravissement^  à  loi  donner  leur  vie. 

y,^y  jy-âJL.  iuhmU»  J-U  tfL-T 
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Qu'eet-ce  que  Гагс-en-ciel  si  ce  n  est  un  t'a  qa*il  a  tii*ë  avec  force  et  ф1'11  a 
suspendu  à  la  voûte  céleste  pour  en  orner  la  tète  des  diplômes? 

Quand  un  homme  est  pris  de  force  sous  prétexte  qu  il  est  un  voleur,  c  est  que 
celui  qui  Га  pris  est  décidé  à  Tenvoyer  à  la  mort. 

^^^pJ  sorte  de  bouilli  préparé  avec  le  holcu»  saccharatus, 

^ôyJmevle  de  blé. 

Jи«Ь1д^8е  disperser.  —  B.  385.  âjUi-^Ja^^  ^j\àà]  ij^\:>l^ ij\s^^ 
fa>^  A  <  A  »?  réunissant  les  Afgans  et  les  Indiens  qui  avaient  fui  et  qui 
s'étaient  dispersés. 

^^^^1д^  lutte. 

J1^|д^  lutter. 

'^Ur^^pain  vieux  et  desséché. 

sà^\jjf  balayer.  —  B.  a 45.  vb^^^j^  i^T ià\j^\^yà\  ^iU^iô^y^  Cijyt 
м^Ьм^j^  (^^{«xju  Kt^j^  ^ш^'  prenant  une  pelle  et  balayant  la 
neige,  je  me  fis,  à  l'entrée  de  la  caverne,  une  place  de  la  dimension 
d'un  coussin. 

jjjS^i    ii^^^jeune  homme  imberbe. 

цjЦ^^^ГтеЬп  sucré. 

viXjj^j^coup  léger. 

Aj^}^couvei4ure,  enveloppe;  trèfle  à  moitié  poussé. 

^j^^J^^bât  de  Tâne  ou  du  mulet. 

«9^^3д^ sorte  de  pâtisserie. 

«iJL^^j^^rame,  aviron. 
^J^J^mauve,  morelle. 

%ÖJы*лjjJтоп1ггг. 

«^^^^bras,  omoplate;  coque  du  coton. 

*d^^ duvet;  laine  fine;  pelisse. 

DiCT.  TCRK.  3o 


I 

l 


cÀj^J  beauté,  grâce;  modèle.  —  ^^S^^àoné  de  beauté;  beaulé. 


Si  le  soleil  prétend  rivaliser  avec  ta  figure,  ce  n  est  que  pure  jactance;  c  est  toi 
seule  qui  es  douée  de  beauté;  tout  ce  que  disent  les  autres  n  est  que  du  verbiage. 


^^ù^\j^j,  A44I  ^  ^ 


~^  ô  Lutfi,  ne  lui  demande  pas  de  Taffection,  à  lui  qui  a  fait  d^une  amie  infidèle 

lobjet  de  sa  passion. 


A.  G.  81.  <^^l  (jmUt^I  À^Syp  '^^jt^  Touraguineh  n'était  pas 
belle. 

K>j^ feutre;  piqûre  à  Taiguille  sur  la  bordure  d'une  tapisserie;  espèce  de 
timbale. 


Le  son  des  clairons  et  des  hmrha  fit  croire  qu'on  était  au  jugement  dernier. 

L^ftJ  escabeau  sur  lequel  on  pose  la  bouteille  et  les  tasses.  — 
échanson. 

\^\j6jy^ ^9хЫ\\,  en  beauté  et  en  grâce. 

viLal^j^  Л^Уjj^ч  vi)^  i^jf^devenir  beau  ;  être  beau. 


»l#  !;-#'  jo^b  ^L-w  ^jjLi 


Pendant  tout  le  cours  de  sa  vie  il  s'est  plongé  dans  la  science;  aussi  |dtts  il 
vieillit,  plus  il  s'embellît  comme  le  lin. 

^Цд^р-Г  prince  de  la  race  de  Timour  qui  épouse  une  fille  de  la  race  de 
Djenguiz-Khan :  prince  de  race  royale  qui  épouse  une  fille  de  roi: 


prince  né  de  parents  issus  de  khans  qui  épouse  la  fille  d*un  khakan: 
surnom  de  Titnour;  savant,  beau,  poli. 


Où  est  Djen^iz-Kban ,  le  souverain  du  monde;  où  est  Timour-Gourgan ,  le 
khan  de  Tunivers? 

;^|Г)jJ  beauté. 

La  toile  qui  le  couvre  est  d*un  tissu  parfait  et  très-uni  ;  quant  à  lui ,  il  est  ou- 
dessus  de  toute  description  pour  sa  beauté. 

jJj^gourde,  outre. 

J^jJ^^^signe ,  modèle,  échantillon. 

*il.^«j^J^^J  paraître.  —  A.  G.  84.  ç^^jy.S^iyS'j  .C  u  ^jчн  une  année  se 
montra. 


grogner, 
лJjjХ  Voyez  \^ 

Se  levant  il  alla  devant  le  plateau ,  s'inclina  respectueusement  et  vida  entiè- 
rement une  coupe. 

Quand  il  eut  posé  le  pied  sur  le  tapis  du  roi  il  vit  que  sa  coupe  était  sur  le 
plateau. 

aIj^jJ  parois  d'une  tente,  tenture,  rideaux. 


La  tente  a  une  porte  solide  et  une  ouverture  pour  la  fumée;  des  fourrures  en 
tapissent  de  tous  côtés  les  parois. 

3o. 
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Par  terre,  en  goisc  d«;  tapis  fut  étendue  une  étoiïe  de  brocart  rouge;  les  ten- 
tures étaient  d*un  tissu  de  soie  couleur  de  rose. 

i^J^J^^^Tchose  dans  laquelle  on  met  sa  confiance.  —  A.  G.  юэ.  Ày^j^ 

i^jy^  ^ЗнД^ W  ^^  ij-*  »^у9  jl# jSÎ  КшуЛ  уЦ^!  j«^  U^l  A«J^ 
»  Ш.  i\  i  jI  {^^yfy^KmjJé  iym  \m^  (j^^ gueurluk ,  dans  la  langue 
turke,  signifie  une  chose  sur  laquelle  quelqu'un  s'appuie,  et  dont  il 
dit  :  Si  j'ai  cette  chose-là,  je  ne  verrai  jamais  le  visage  du  malheur; 
ce  qu'il  dit  lorsque  son  cœur  a  confiance  dans  cette  chose. 

^iL«j|^J  voir;  proclamer  roi,  reconnaître  pour  chef. 

Que  celui  qui  n*a  pas  vu  Jacob  et  le  séjour  des  pleurs  dans  le  deuil  de  Joseph 
me  contemple,  moi  et  les  ruines  qui  m*entourent  loin  de  ГоЬjе!  aimé  ! 

A.  G.  59.  p4t^j^à{ù^  Ч^  ^^Ла^  jiljôJCô^  с^й^  étant  ve- 
nus avec  de  beaux  présents,  ils  reconnurent  le  khan  pour  souverain. 

{j\jj^9  ^^jд^^ cercle  formé  par  une  armée  qui  enceint  quelque  chose; 
'     ~  espèce  de  camp  retranché  formé  à  l'aide  de  chariots  rangés  en  cercle. 

—  A.  G.  43.  é\j>^^  \jХз  \jХj  iLLij^^y  ^^^\  ob^s^^  из' 

iS^j^'^y^  il  forma  treize  camps  retranchés  et  fit  camper  ses  troupes 
de  manière  qu'elles  se  trouvassent  tout  à  Tentour  de  chacun  d'eux. 

—  Id.  i3o.  c^it;^'  ч^j^  ijhy^iS^j^^  ч^j^  4*AÎÎ^A#b'  «»yan*  P™ 

ses  chariots,  il  s'en  était  allé;  ayant  formé  le  camp  retranché,  il  com- 
battit. —  Id.  i5o.  ^j|j^v>-û>î  (^ôtT^ilSy-  ^^^)аУ^ лалЛj\ 
ua^^aS^W^^I  lorsqu'ils  furent  parvenus  à  l'enceinte  de  chariots,  étant 

descendus  de  cheval  et  pénétrant  dans  le  camp  retranché. 

9    -s. 
j&uùj^jj  action  de  saluer,  de  se  soumettre,  de  reconnaître  pour  chef.  — 

A.  G.  58.  jУКл^J^  ifi^jp^ à{j^  Us  se  soumirent  au  khan. 
«flLT^^image,  modèle,  exemple. 


siLy)^ tirant  sur  le  rouge ,  en  parlant  d'un  cheval  ou  d'un  mulet. 
{jt^^kJôjjJ  action  de  se  saluer.  —  liU^j^j^se  saluer,  s'embrasser.  B.  1 36. 
«^[^J^Jsoufflet  de  forgeron  ;  poule  qui  cesse  de  pondre  et  se  met  à  couver. 

Le  coq  chanta  à  son  heure,  la  poule  ne  cessa  pas  un  instant  de  pondre. 

«jJк^имJ^^^^  désirer  ardemiment. 
viW^^^^^  s'allumer,  en  soufflant. 

k^iiyUj^^cadeau  pour  une  bonne  nouvelle. 

^     ^JJ^  bruit  du  tonnerre. 

vjL«8j^jJ  mettre  en  morceaux. 

J^ charbon  ardent.  —  jyj\jL^\  jym  j5wtjjyU*.t  jj^^^LjS"  le  rôtis- 
seur examine  les  charbons  ardents ,  le  plaideur  examine  les  mots. 

^j-Tœil;  bouton  arrondi  qui  surgit  sur  le  ventre;  automne;  fpntaine;  -Л 

fossé»  trou;  nom  propre.  —  B.  loa.  ^^«x^t  jjP  ^iS^Jk^  Jjt  on  était 
alors  à  la  fin  de  Tautomne.  —  A.  G.  35,  36.  ^^^jз^j^  jy-^ ^jу^ 

il  fit  creuser  quatre  fosses  et  fit  attacher  fortement  les  chevaux  et  les 
chameaux;  les  KtziWach  ne  purent  passer  ces  quatre  fosses.  —  A. 
G.  3o.  j^yf  S\^  »U:>L  jPy  IJOJL^^Ui.  ;^<рл#  jLJ4kJi^Gouz,  -^ 

en  langue  du  Khataî,  veut  dire,  grand  roi. 

^fL*^^^  viL^l^^observer,  guetter  du  regard.  —  (^Ь^ automne. 
/W^  ^^^avoir  l'œil  ouvert  ;  attendre  ;  prendre  Toeil  pour  but.  —  B.  a  5 1 . 

ày^y^J^"^  àj^j^'^^jy^  ^^^^  attendîmes  longtemps  ceux  qui 

étaient  dans  la  citadelle. 

jJ^^j  miroir. 

J^^^herbes  et  fétus  de  paille  brûlés  et  gâtés. 

фjJ  beau,  gentil;  perdrix.  ~  / 

«iS^J^^J  narcisse;  qui  a  des  yeux;  lunettes;  graine  noire  employée  pour 
traiter  les  yeux  malades;  herbe  qu'on  appelle,  en  persaai  4^««^ 


J.. 
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0  toi ,  dont  le  visage  brille  comme  la  lune  dans  les  hantes  r^fioDS  de  b  beaolë , 
dont  les  yeux  s^ëpanoaiseent  comme  le  narcisse  dans  le  parterre  des  grâces, 
s*il  est  vrai  que  tes  sourcils  décrivent  une  ligne  tortueuse,  du  moins  ta  taile  se 
dresse  aussi  droite  que  ce  cyprès. 

^.^•j^^reprise,  rapiéçage. 

-Ч^       ^jЦд^ипе  des  parties  qui  composent  la  tente ,  parois  de  la  tente.  —  jы 

liU^Tûljilj^:*  V>!y^  *=»T»\^  *<^T^3*<^;I  \^^J3^  *-e  C:^*^ 
Juj^^aS'^jI  jJTjil^yûl  ^  д^  SjS  <«e^*^Wi*--l)^l  quant  à 
la  chose  bien  connue  sous  le  nom  de  ak  oui,  les  Persans  la  désignent 
par  le  terme  de  lAerguâh  «tente».  Au  surplus,  ils  donnent  des  noms 
""X  empruntés  à  la  langue  turke  à  la  plupart  des  parties  qui  la  compo- 

sent; tel  est,  par  exemple,  le  mot  gouzenk. 

viL*  »^^jJ  repriser. 

^UM^bois  à  demi  brûlé,  tison  allumé. 

^Ц^^иу  (s^j^\  çf^  эз'  ^j^  ^зЦу^ 

Les  hommes  aux  noirs  instincts  ne  remplacent  jamais  par  quelques  bieiifaits 
ceux  qui  ont  le  cœur  pur;  un  tison  peut-il  tenir  heu  d'une  bougie  parce  qœ  son 
extrémité  jette  un  certain  éclat? 

En  turk  ottoman,  ipuSS  signifie  un  tison  enflammé,  et  (^^un 
tison  noir. 

Jаj<JшшjJ  taupe . 

montrer. 
ià^èLâéêyj  entraves. 
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Л^»у  bélier,  bouc. 

v>^w^agir  avec  violence ,  se  fâcher. 

\âjJmjj^  «iLâi^^petit  chameau  d'un  an. 

<i)uM^ détendu,  mou. 

iS^j^P'  action  de  se  mettre  à  part,  de  prendre  à  part,  pour  J'a.m^ 
—  B.  5i.  <^t  <,йjJлj  4^уГ»1)^^  сЪ^JГ*  ^j''  ^'  ^*^  toutes  ces 
paroles  au  mirza  en  faisant  un  aparté. 

Jup&^décamper.  Voyez  viU?^  —  A.  G.  зо.  j^*>a^b  v^il^ décam- 
pant, ils  retournèrent. 

«iJftj  couture,  racine;  bien  réglé;  harmonie.  —  «l)p'vert;  bleuâtre;  ciel.  — J- 


Vénus  ayant  fiait  résonner  la  harpe  et  le  tambour,  exécuta  ime  mélodie  sur  le 
ton  du  gémissement. 


Pleurez,  6  bougie  et  bouteille,  car  le  musicien  funèbre,  certain  de  ma  mort, 
a  fait  entendre  des  accents  pleins  de  tristesse  I 

j^jи^  4^Ь  j^iUJ^I^  »).jUMf  blç^^ô  Jfi  on  emploie  le  mot  gueuk  ou 

fetffc  dans  plusieurs  acceptions.  Il  signifie  le  ciel;  puis  son;  puis  il  "Y 

forme  le  verbe  keuklemek,  qui   veut  dire  coudre  une   garniture. 

keuk  veut  encore  dire  une  brûlure ,  et  gueuk  de  la  verdure  et  un 


lieu  plein  de  verdure.  —  B.  З70.  ïi)jS^b^yib  jU^^jIùL  ffS^Syf^ 
j^y^  (S'^y^  de  même  qu'il  y  a  une  peau  verte  à  l'extérieur  de  la 
iloix.  —  «>s!>^  «il^J  du  fourrage  vert.  —  j^  ^ауГ  de  couleur  cen- 
drée. —  jib  tdp"  pierre  de  marbre-  bleuâtre  dans  la  medresseh  de 
Mirza-Oloug-Beg,  à  Samarkand.  Un  feutre  blanc  recouvre  cette 
pierre  ;  on  soulève  trois  fois  le  khan  sur  ce  feutre,  lors  de  son  éleva- 
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lioD  au  pouvoir.  —  дJ^Ь  d^  espèce  de  corneille.  —  «flU^S^  ô^ 
bleu  pur;  ciel;  inflammation  d'un  cautère,  par  suite  de  l'application 
du  papier  bleu. 

viJ^i>^devenir  bleu,  vert;  pousser,  croître. 

■  1  Lv  •  И 


La  beautë  de  sa  parure  de  soie  îùX  devenir  livide  la  joue  de  la  lune;  ceoi 
qui  la  contemplent  s'indinent  respectncnsement  devant  die. 

Jbl><^ oiseau  de  proie  semblable  à  l'épervier. 

kàijS^,  vfbl^chouette. 

(^D^espèce  de  taon. 

^iLaHJu^jouer  d'un  instrument»  le  faire  résonner. 


Échansonl  donne-moi  une  coupe  de  vin;  mon  cceor  désire  le  tumnhe;  ka- 
iender!  eommoice  k  jouer  de  ton  instrument,  élève  la  voix,  fais  retentir  le 
ко/мтг, 

•duJ^foie,  cœur,  poitrine.  —  (jj^l^-I^S^pourpoint. 

Si  je  suis  sans  force  pour  supporter  le  malheur,  hélas  1  faot41  s'en  étonner, 
maintenant  que  celle  qni  me  tiait  lieu  de  cœur  s'est  éloignée  de  mes  regards, 
comme  si  Ton  m'eut  arraché  un  morceau  de  mes  entrailles? 


Ton  poignard  a  pénétré  jusqu'à  mon  âme  en  s'enfonçant  dans  mon  cœur;  la 
flèche,  venant  pour  me  visiter,  s'est  fixée  dans  mon  flanc. 
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^Д^КJ^,  i^^ijjyj  crier ^  en  parlant  du  chameau;  résonner,  en  par- 
lant du  tonnerre. 

(ji^jJ^rugissement  du  lion. 

li^^iMiJ^poitrine. 

^jумеJjJт.  vieilladrd,  âgé.  Gonf.  Ii^^^\>àa^. 

Jl^^qui  donne  à  teter.  Gonf.  1и^.^ш^>^а\). 

sfL«^kj^ coudre 9  racommoder,  ajuster,  border  un  vêtement;  jouer  d*un 
instrument.  —  B.  3oo.  рз^jУ  ts'^y^ *^4i^  {S^cs^y^  ^^LAjUJb  je 
transperçai  (je  frappai  à  coudre)  son  bouclier  et  sa  cotte  de  mailles. 

Exécute  d'une  voix  pleine  de  charmes  la  chanson  des  Tarks;  accompagne  da 
800  de  la  guitare  tes  accents  mélodieux. 


J'avais  demandé  une  modulation  qui  nous  rendit  à  la  vie;  musicien  I  tu  as 
accordé  rinstrument  de  la  séparation  et  tu  nous  as  joué  un  air  qui  donne  la  mort  I 

^^^LaJ^J'  frère  de  lait,  i 


ô  toi,  dont  rame  est  unie  à  la  mienne,  mon  frère  de  lait,  mon  jeune  frère, 
mon  élève  et  mon  fils  I 


Sous  le  rapport  de  la  parenté  il  n*était  que  son  frère  de  lait;  mais  dans  la  voie 
de  la  vérité  il  était  son  propre  frère. 


\r 


\ 


-t—  AjJ^cœur.  —  V.  377.  А«гД«з  дК5^51  le  cœur  ie  demande. 

#M^  espèce  de  prune  sauvage;  en  persan,  ^L^JI  ou  ^Ь&еС,  en  arabe, 
jзj^  ;  iacet  qu'on  met  au  cou  des  condamnés. 

j^I^vase  lustral  dans  la  langue  de  Kachgar. 

Д^J^ précieux,  digne  d'être  offert  en  cadeau. 

)jyjj^^  ^l<j^J^X  poitrine. 

i»^jr^grande  aiguière. 

J^Ju^jJ^Tcouleur  tirant  sur  le  bleu. 

\</  Julien  où  se  rassemblent  les  eaux;  chemise. 


Le  bord  de  sa  tunique  est  souillé  de  boue,  son  corps,  par  devant,  est  tout 
bomide;  oui,  tout  humide;  mais  devant  cette  humidité  il  y  a  la  chemise. 

JjJ  cendre. 

9 j|^ espèce  de  sucrerie,  dans  la  composition  de  laquelle  il  entre  de  la 
farine  et  de  1Ъи11е;  souriant. 

iilj[^  agitation  des  flots.  —  t^V^monture,  bateau. 

u^*.iL>i  JUU.  гАЛ^  :>y^  âf 

^,f..кsi^  è^yS  fs-^firy^  ^ 


U  fait  une  vile  pailie  du  pahnier  qui  crott  superbe  dans  ie  jardin  de  i  mlelli- 
genoe;  il  soulève,  dans  leur  fureur,  les  flots  de  la  mer  du  maBieur. 


La  large  ouverture  d'un  bateau  représente  la  plaie  béante  de  mon  eœor 
amoureux;  les  flots  de  la  mer,  qn'est-ee  autre  chose  que  Tonde  écmnante  du 
torrent  de  mes  pleurs? 
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Л^-У,  IT^jJ'ombre. 


Les  anges  faisaient  briller  toutes  les  jouissances  devant  Salomon;  seul,  le  phé- 
nix a  le  privil^  d*ombrager  ta  tète. 


i^\j^  p^^  ^:y^\  L^k  ЛjЩ 

v^*^  <^^'  <^^з'  (j)й*>Уз^1;^'^' 

Si  ton  ombre  venait  à  rencontrer  le  coi^s  de  la  terre,  il  se  trouverait  placé 
au-dessus  du  ciel  lui-même. 

^\jУjj  riant.  —  ^^j^ ^оЧ^^м  visage  riant. 

^jyj[^ chute  d'une  béte  de  somose  qui,  tombant  sur  le  flanc,,  ne  peut 
plus  se  relever. 

АявJ^ carcan  qu'on  fait  porter  aux  criminels. 

«iU^vase  dans  lequel  on  trait  le  lait. 

^j>JjJ  rire,  sourire;  riant,  souriant. 


Amenant  le  sourire  sur  la  bouche  de  Tintelligence,  faisant  descendre  le  sommeil 
sur  Fœil  de  Tesprit. 

vill^i^^J^tout  livide,  tout  bleu. 


U  frappa  si  violemment  sa  této  contre  le  tombeau  de  son  père  que  la  pierre  la 
fit  devenir  toute  bleue. 

^iXl^rire,  sourire.  —  y^^A'jS'en  riant;  qui  rit  toujours. 
vfl^J^cbameau ,  cheval,  bétc  de  somme. 


r- 
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A^J*J^  sourire.  — ^^^^^  souriant. 


Je  ne  me  sois  pas  rencontré  un  seul  jour  avec  mon  boulon  souriant  connue  une 
rose;  durant  des  mois  entiers  il  ne  m'est  pas  arrive  une  fois  de  me  trouver  bce 
à  face  avec  sa  charmante  figure. 

viLtliM^a^J^  sourire. 

9t«^planche  dans  laquelle  p^sse  le  pilier  qui  soutient  la  lente;  espèce 
de  pain  qu'on  laisse  dessécher  quand  il  est  cuit. 

dU^aide,  auxiliaire.  —  JUi^^ô^JU^bL^  ^i^^ {ja^>^]j^ j^jJ^ ^^ 
j^i^^j^  VH^Vftâ  ils  s'imaginaient  que  ces  nouvelles  leur  arrivaient  de 
rirâk  et  qu'ils  allaient  recevoir  des  secours.  —  >i«x..^l  ^(д^  ^-  r>'* 

(JЬ^  ^^  iS^^^  JЦ5"  lilUil  v^Lw«  Л^^Х  (j^4ХлJ>!  ly*  v4a2 

(^4>J)  Nouchin-Revân,  venant  à  son  secours,  expédia  des  renforts 
dans  le  Yemen  par  la  voie  maritime.  Ce  fut,  grâce  à  son  appui,  qu'il 
reprit  possession  de  son  royaume. 


Mon  âme  et  mon  cœur  ont  été  perdus  lorsque  la  douleur  de  son  absence  est 
venue  fondre  sur  moi  ;  ceux  qui  devaient  me  porter  secours  ont  été  phis  faibles 
et  plus  misérables  que  moi-même. 

^^U^,  i^.«^auxiliaire.  —  B.  53.  igj-^з  «вЦ^  <^^^ sol- 
dats auxiliaires  et  citadins. 

«^Ц^  nuque. 

Je  me  suis  perdu  à  voofoir  retracer  toutes  les  peines  que  m*a  fait  endurer  son 
amour;  plut  à  Dieu  qu'on  m*eât  fait  sortir  la  langue  par  le  derrière  de  la  tête  ! 
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jjj^mjbvmi  sourd.  —  ^jу^j^  bruire,  mugir. 
^3y:^^^ti$on  enflammé. 
^\j»^jУ  hypocondres. 
{jл^-^jУ  poulailler. 
^jSi^yJhleu  pur. 

Клуj^  ^^шАу!л  ^п  que  les  chasseurs  et  les  jardiniers  se  construisent; 
poulailler. 

vilu^^  enterrer,  enfouir. 

^^^ji^*^  charbon. 

^^^JJ^J^y  ^^^^^jy^j^ ^^фт-,  en  pariant  du  lion;  résonner,  en  par- 
lant du  tambour. 

siMjjj^'*^ ronger  un  os  ou  autre  chose. 

ÂfyA^ os\  le  tibia,  la  jambe. 

«iVp^^^J  caché,  enfoui  sous  terre. 

^^j^^j^jj  соШет  de  corail  qu'on  met  au  cou  du  cheval  et  du  chameau. 

^^^soleil;  jour>  cuir;  bannière  et  corps  de  troupes  qui  marche  sous  une 
bannière;  gens.  —  B.  35.  Jy^t^yf  {j^ij^^  u4r^  iSj^yi^^  avec 
leurs  tentes,  ils  formaient  soixante  et  dix  bannières.  —  V.  56.  i5/i. 
^ус^Л^н»^  y^^l  à  nos  gens.  —  Le>-  j^^tous  les  jours. 


Chaque  jour  la  solitude  attire  le  rossignol ,  qui  s'entretient  avec  lui-même  des 
qualités  de  Nevrouz.  Lorsque  la  rose  est  misérablement  captive  dans  une  telle 
douleur,  chaque  jour  aussi  elle  patiente,  n*ayant  pas  d*autre  ressource  et  réduite 
à  l'impuissance. 

JL^Lb^^provisions,  paye.  —  A.  G.  i4.  (,)й«>^^*|>^  ^^^^(^i^j!^^ 
cause  de  mon  peu  de  provisions.  —  *ibJ(^^  espace  d'une  journée. 
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Chaenne  de  ses  herbes  était  pointue  comme  une  flèche,  à  plusieurs  jours  k  la 
ronde  il  ne  se  trouvait  point  d*eau. 

^jy^9\ij^ de  jour  en  jour.  —  ^Ы?  y^S^côté  du  couchant.  —  ^л^ 
^1:^1?  outre  de  cuir.  —  {jЛ'^^  suivant.  —  jЦ^  twS'côlë  de 
Torient.  —  c^fi^  {j^  héliotrope.  —  j^y^  ^jiyJ'camëléon. 

z4  iy^J^9  (jàlj^  W^J^t  (^Ь^ soleil;  jour  très-chaud. 


^jLUj-w  <^«ХJз1  j*У^J^ш€ш  (jTÎ^X^^I  j^  {jу^ 
^^(Сл  AtjL*-    Ö->^^  L»kJ^  t^(5*MJp  jз^   c^>^ 


Lorsque  récrevisse  se  change  en  salamandre  sous  Tinfluence  des  rayons  du 
soleil,  lorsque  le  parterre  du  monde  s'enflamme,  pareil  à  un  temple  du  feu;  il 
n*est  pas  possible  de  sortir  dans  un  jour  aussi  chavd;  heureux  celui  qui  peut 
s'installer  sous  un  frais  ombrage  1 


Que  la  hme  et  le  soleil  se  revêtent  chacun  à  leur  tour  de  leur  parure,  ib  ne 
seront  jamais  coinme  toi  ni  comme  Thabit  dont  tu  te  couvres  la  nuit  et  le  jour. 

i^^jy^jy^  Salomon,  en  punition  de  ce  qu'il  avait  négligé  de  faire  la 
prière  de  ¥аяг,  tomba  dans  le  trouble.  Dieu,  faisant  rétrograder  le 
soleil,  le  retint  immobile  à  sa  place,  jusqu'à  ce  que  le  roi  eût  réparé 
son  oubli. 

^fWb^étre  heureux,  être  satisfait,  se  féliciter. 
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^з*>^>5"  Ал-«^^  ^^^А-*  о>;^*^Ьу 


Calme  le  feu  de  la  passion  et  du  dësir  qui  me  consume;  renvoie-moi  à  mon 
chemin  le  cœur  plein  de  satisfaclion. 

;^u*J^le  cours  du  soleil. 

sésame. 

t^Xi^ pièce  de  bois  recourbée;  charrue.  —  Juë^too^S"  arrondir. 

^УУ^^у  <£S3\y^^de  travers  ;  égaré.  —  B.  1 3 1 .  Jичнчи  vîjï  *♦* 

J3I  dG^ljy^j«5^4^jXAi-  А^руу  une  pluie  de  flèches  arriva  à  ma 
cuisse,  mais  passa  de  travers,  c'est-à-dire,  sans  la  traverser. 

tiluJtdsi^traitement  quotidien. 
Jj^>чЗjJ  jour,  de  jour. 
З^^^J^  aiguière. 
Ф^  >ô^nombril . 
iM^poussière. 

^Ixi^qui  tourmente,  qui  raille.  —  B.  19.  <^*)sjt  (^UH^JIjî^^  s^^ 
c'était  un  homme  qui  aimait  à  tourmenter  et  à  plaisanter. 

^^^Ixi^taon. 

vfL^uSj^se  faire  des  reproches  à  soi-même  dans  la  colère.  —  kdx[^'*^ 
se  parier  à  soi-même,  murmurer. 

»n.--b-^,3^Lft  Ц^  ^j\jJL  ^jjy  ,jjs^  ^j:^ 

L^amour  amène  toujours  avec  lui  les  tristesses  de  la  séparation  ;  garde-toi  de 
Méprendre  de  quelqu'un;  maintenant  que  tu  es  anéanti,  pratique  la  patience  et 
garde-toi  de  murmurer. 


Л  j^yS'j.jui  ^к-йJ  j-^jjy.?^  tiîr*'  CJ-^  àj^ 
^^iMHbXi^tjv-us!!  JLa.1^  ^\js\  is^ù^,  {^.:>*à^ 


Quoi  que  ce  soit  que  Dieu  te  prescrive,  fais-le  avec  gratitude;  car  il  est  intolé- 
rable qu'un  esclave  exécute  en  murmurant  les  ordres  de  son  seignear. 


^ySjfyj  cœnt.  —  dUc^^  J^^  avoir  des  battements  de  cœur;  avoir  une 
contraction  d'estomac.  —  jd^b  j£j^ irritation;  blessure  du  cœur. 

ii)|jX3^  «lhkx3^J  chemise.  —  дД>^1С>^5"  chemise  d'une  seule  pièce. 

^jiSojj  encens;  paye  quotidienne. 

étonné  Э  stupéfait. 

sii4r^ vexer,  tourmenter;  s'altérer,  se  changer.  —  B.  80.  ^tJsJ»^  ^J^l 
i^^^  (iyi  {^(S^^  Ф^  yùj^ô\^^'jy^  il  n'y  avait  pas  de  bon  sens 
à  vexer  les  gens  d'une  telle  façon.  —  B.  sSi.  а^1»з  juî^^Lw  (^jу^ 
^dliryb  4^чи  у^  (g)i!«)^^l^^il  ne  me  reconnut  pas,  soit  parce  que 
je  m'étais  altéré,  changé  (je  m'étais  tourmenté  moi-mdme)  au  con- 
tact du  froid  et  *de  la  neige 

^ÙXyi^  s'habituer. 

tiê;lï  АЗ^J  sorte  de  lézard. 

Д^ envie,  jalousie;  chacune  des  deux  femmes  qui  dépendent  d'un  seul 
homme;  servante  des  dames.  — ^li^^S" envieux,  jaloux;  femme  dont 
le  mari  a  pris  une  autre  femme. 

«iUui^envier.  —  A.  G.  эо.  с^У^^^  jjyu  portant  envie  aux  Mongok. 

9^^ gendre,  fiancé. 

Ils  les  déposèrent  tous  deux  dans  on  même  monumenl;  la  fiancée  ioammée  et 
le  fiancé  sans  vie. 


^>^  IC»1  (jjй>е»  t?H^^A*  ^^  à^'f^j^j*^  Л^j1>Мj^  en  tout 
état  de  cause,  le  César,  ayant  pris  Lohrasp  pour  son  gendre,  lui  donna 
sa  fille.  —  J3I  jL^ sarriette.  —  i^V^^^  courtiser. 

c^^d^^furoncle,  cancer.  —  A.  6.  i36.  аJц!^  b^^l  JLmû^^l^^â^  c^I 
i^àJuks^  S^^^4Ly^  nn  furoncle  se  montra  entre  ses  deux  épaule^. 

olîlx^^  oiseau  de  proie  semblable  à  l'épervier. 
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*>унв  ^  4^.»NHe  ^iU^il  <^и1л*  уЦ-Ь 


Quand  même  on  entraverait  l'aigle  noir  et  le  kouikanak,  comment  ce  gibier 
pourra-t-il  leur  faire  la  chasse? 


qui  brûle. 
v>^^L|^étre  en  chaleur. 

vil-fjJ  brûler,  être  consumé.  —  R.  245.  Jlj^-**.  (jjJsjI^L  **xi  л:ЛjjJЬ 
^^•X-jI  jj^^*  Ljy^,^  J^,^  А.Хл^1^Л^^  f^j^^\  après  avoir  marché 
quelques  pas,  la  fougue  de  ceux  qui  étaient  en  avant  s'arrêtait  étant 
consumée.  —  A.  G.  176.  iS^j^\  Ljy^,yS^J.j^  ЛХхjj^^j\С^  Ui  mais 
l'ardeur  des  Turkomans  s'était  consumée.  —  ^iL^^^Xj^S' allumer. 

Mon  coeur  soupçonne  que  le  ciel ,  dans  ses  décrets ,  jia  fait  briller  Téclat  du 
soufre  que  pour  allumer  la  douleur  des  victimes  de  Tamour. 

viWlif^^  prétexter. 

JL-»«#  A-*-j^l  i^-Ci^j^t  ^^j.j:>  jS\  j[t  ^\ÿ  <^l 

0  Nevaïl  si  Tami  te  commande  de  te  jeter  au  feu.  ne  sois  pas  consumd  de  re- 
grets de  ce  qu'il  faut  mettre  à  nu  ton  corps,  ne  cherche  pas  de  prétexte  pour 
prolonger  ta  vie. 


Quand  je  passe  par  ta  rue  de  mon  ami,  dussent  les  calamités  pleuvoir  sur  ma 
tAle,  je  trouverais  encore  bien  des  pn^texles  pour  m'y  attarder. 

ii)u^^ linge,  chemise. 

X^XMiyj  chabraque  sous  la  selle. 

viJ^Â^jJ  outre  dans  laquelle  on  trait  les  chamelles. 

wdj->^jJ  brûlure:  brûlé:  chagrin. 
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^  espèce  d'oiseau  de  proie. 


L'oiseciu  de  proie  a  aussi  des  ailes  et  des  plames  d'une  vaste  dimension  ;  mais 
y  a-t-il  chez  lui  trace  des  propriétés  du  howna  ? 


V         •• 


étroit,  uni. 
siLsîXjkJ  cercle  de  tambour  de  basque. 


^«•^ 


jJSAj  grande  pointe  de  flèche  pour  la  chasse,  et  flèche  qui  en  est  pourvue. 


Après  hii  avoir  mis  des  entraves  de  chaque  côté,  lui  décochant  un  fer  meur- 
trier, il  regorgea  sur-le-champ. 

jjL^^kAxTétre  étroitement  uni  Tun  h  l'autre,  se  toucher. 

^^^^-AjJ" hérisson.  —  (j^Sluî  isj^  espèce  de  grand  hérisson. 

(^jjvj  comme. 

viLa^uLAJ  emporter,  anéantir. 

%£)^^XjukJ  nécessité  de  partir;  qui  doit  partir. 

yUNxTbêche.  —  B.  89.  t)U4?^  \jy>  des  palissades,  des  bêches. 

^iMNAJ  aller,  partir. 


S'il  se  fait  altendi-e,  qu'en  dois-je  penser?  Quel  malheur  que  tu  doives  venir 
et  que  moi  je  doive  m'en  aller  î 


wîbejj^JLAJ  apporter. 

^f^étonné,  stupéfait;  tard.  —  uv^  ^^^^^p^  <1"  soir:  tard. 
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Ô  Nevaï  1  prends  dans  ta  main  ton  âme  qui  est  toute  en  feu  et  éclaire  le  che- 
min; car  ce  soir  mon  hôte,  ëchauiïë  par  le  vin,  va  monter  à  cheval  et  s'éloigner. 


Si  mes  journées  de  douleur  ont  tant  de  peine  à  s'écouler,  malheur!  cent  mille 
fois  malheur  &  moi ,  pauvre  délaissé ,  lorsque  vient  Theure  de  la  nuit  I 

^IXAiS^r plante  médicinale. 

IXasvJ  derrière  de  la  tête,  du  cou;  troupe  postée  à  Tarrière-garde. 


ô  Nevaï I  quelque  chose  que  t'envoie  le  destin  tends  le  cou;  car  celui  qui  veut 
retirer  sa  tête  (en  se  révoltant)  se  grattera  plus  tard  la  nuque  (se  repentira"). 

wiX-#i^îy  traverser,  passer. 

nuit. 

AaÇNJ  feutre. 

длJ  mûre  sauvage. 

.:^АЛЛj  passage,  gué. 

l^usie^ démangeaison ,  inflammation,  gale. 

^iJuSi^aJ  petit;  méprisable.  — r 

^JuViSKfVj  démangeaison ,  gale. 

ifVesvj  armure  du  cheval  au  jour  du  combat.  —  B.  109.  f^-jç^ ik^J^\ 
4ç^U»  mettant  aux  chevaux  leur  armure.  —  là.  096.  ^Ù*^hm^ j^ 
c:>l  un  cheval  couvert  de  son  armure. 

^жГ saleté,  ordure;  partie  de  derrière. 

3i. 
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48/1  K^kr^ 

>é\jjffi\  faut.  —  Ji*V|^«5"  nécessité. 

-J^brique. 

Aj-aJ  vêtement. 

(Даj^лJ  cils. 

if) u«j^J  partie  saillante  du  gosier. 

ч^Цjге^  laver, 
^^r^gypse,  plâtre. 
^Lii  ^X  blanc  de  céruse. 


iJoe^^Jljy  faire  entrer. 


Cet  autre,  par  sa  parole,  rend  la  vie  aux  morts;  par  son  verbe  il  fait  entrer 
l'âme  dans  le  corps. 

B.  i33.  ^^УJlyS^^ iLs^j:>\s^  Чу^у  ^>^^У^У^  ^itJuuH^*  me  pre- 
nant par-dessous  Taisselle,  il  me  fit  entrer  dans  la  tente. 

siWjkjy  devenir  malpropre  en  parlant  d'un  vêtement,  d'une  plaie. 
if)U««J^J  maille,  nœud. 
»Д>в-лj  entrer. 

Il  y  avait  beaucoup  de  routes  pour  rentrer  dans  la  ville;  toutefois,  le  premier 
qui  y  entra  ce  fut  lui. 

bailler. 
^^l?;-*^porlique. 

Il  arriva  et  vit  un  vaste  portique,  puis  une  coupole  et  un  salon  de  réception 
dont  le  ciel  semblait  être  le  fondement. 


j  \  Ш  V>.y«.>  jT^^^jU  J^I  biljy  Jj^^\jjf  ^l y,^  faut-il 
s'étonner  si  son  nom  impérial  est  inscrit  dans  Tenceinte  du  portique 
de  ce  jardin? 


Quand  les  discours  furent  finis  on  étala  les  présents;  ils  étaient  en  si  grande 
quantité  que  le  portique  de  Chine  en  fut  tout  rempli. 

^IjjSh.  caïman.— B.  /176.  •ХлЬ  ^IjsjT^ Jw^y^y  viU^jL^^j^L  ^ 
jlj^lw  un  poisson,  par  crainte  du  caïman,  sauta  si  haut 

(ji>-5%-AJ  corde  à  boyau,  corde  d'arc;  entrée. 
JUm^juaT  bohémien. 

AJ  être  introduit;  commencer  à —  j^j  ^З^JУ^j  Q  -^  '** 

^glST,  .A  л^,j^1а  voûte  arrondie,  pareille  au  creuset  de  l'orfèvre,  s'en- 
flamma tellement  au  feu  du  soleil,  que  peu  s'en  fallut  que  les  graines 
des  étoiles  fixes  ne  commençassent  à  couler  goutte  à  goutte  de  la 
coupe  du  ciel,  comme  le  plomb  qui  entre  en  fusion  dans  un  vase. 

feutre. 

j^j^ô^^^k^  ^\i  JLàtl  (jv-*il*  {jy»^  (jv*  {jy^ 

Lorsque  les  pierres  lancées  par  les  enfants  brisent  ma  tête  frappée  de  folie,  le 
feu  de  mes  soupirs,  se  communiquant  par  mes  cheveux  en  désordre,  incendie 
mon  bonnet-de  feutre. 


^^:>^l  jU^jL^  à^^J!^*  l)^'  "^JУ^У^  ^'  enroulait  le  kourichouk  par- 
dessus le  bonnet  de  feutre.  —  (iyijy»  j^  i^nie  noire  de  feutre. 

%à)jjJ  marche,  promenade;  garde,  celui  qui  la  monte,  tour  de  garde; 
rang,  file,  ordre.  —  ^^^j^f^ gardien. 

dJ^'yjjS^  чД^^Уj-АJ  cacher.  —  J^jC^P  être  caché,  se  cacher. 


/ 


д 


А86  Jиод^^jJ' 

viX.>ejjsj  marcher,  aller. 

sù  ^1«шjу  brique  non  cuite.  —  A.  G.  16 a.  j^^M^b  Л  ш  ^5^  ^Ь  ils 
jetèrent  des  pierres  et  des  briques. 

espèce  de  casse-téte,  compose  d'une  boule  de  fer 
attachée  à  un  manche  par  une  chaîne  ou  une  courroie:  cette  arme 
s'appelle,  en  persan,  jUj.  —  B.  137.  (j^Д^лЗз  »>*3^  ^^jj»^hi  masse 
d'armes,  la  javeline  et  la  hache  de  combat. 

|Д/о^^ÿ|Яймjу  rendre  capable  de  couper. 

*ii4^**.Aj  couper;  décider. 

siX^^MéJ^  faire  un  accord ,  une  convention. 

A^w^jjJ  pain  rond;  coupures  de  cheveux  qui  restent  sur  la  figure. 

coupé. 

vêtement. 

ifyiMjy  fermage,  rede\ance  officielle. 

(ji*-AJ  martre-zibeline. 

(jik-iT couverture,  enveloppe.  A.  G.  66. 

^Lm^aJ  chaîne,  entraves. 

LmJU  hennir. 

yLU-A^î  viLrf:>  цЬ  ^  a  ?  «*'»  d^lç^i 

Chaque  cheval  qui  hennit  en  regardant  le  del,  qui  brille  au  loin  d*an  éclat 
comparable  à  celui  du  soleil. . . 

АлJ  quelqu'un,  un  homme.  —  \yi  «^u^î^peuple,  populace. 

^jA  A,u A Г tortueux ,  crochu. 

s^m^^jS  se  courber. 

ЛлJцj  qui  a  éprouvé  du  dommage,  souffert  de  la  peine. 

JlajJ',  JukTcerf;  habit.  —V.  366.  a^^Uw^^h^  ^s^^^ à^'i  «H)^» 
4^^liôt-  il  ne  s'est  pas  trouvé,  en  fait  d'habit,  une  chose  digne  de  nous. 

^^^уХлГ s'habiller,  se  vêtir.  —  B.  i36.  Jl^^I  л^?.^}  c-^>^'pV^  (j^ 


^у^^j^ f-^^jj^^^^"^  j'étais  entré  au  bain;  ra'étant  habillé,  dans 
le  bain  même  j*eus  une  entrevue  avec  lui.  —  Peut-être  faul-il  lire 

iLpL>.>J  vêtement,  vêtement  de  dessus.  —  a_p^-^J  ^\,^Хг>.|  J^j-Л^ 
j^ij^jy^^^Hsi  à^y^ (\yxWs  fassent  parvenir  chaque  année  des  vête- 
ments aux  indigents. 

Us  reprirent  le  chemin  de  la  ville  après  avoir  jeté  sur  leurs  épaules  un  ou 
deux  vieux  vêtements. 

à^JiiSy  sÙd^^JS,  Jb^jX^Tgosier.  —  B.  a 58.  (^.^  ^j^.^ч^^^ÿ  Sj^ 
^^*xJU  w^^H^J  0^'  S^j-J^f^^  0^1  ^■&-l<-=-  je  dirigeai  mon 
coup  précisément  sur  les  côtés  du  crâne,  derrière  les  deux  oreilles; 
son  gosier  ayant  été  atteint,  il  resta  sur  place. 

U  yjSiS  rot. 

\i^jjSjS  roter. 

jJsXil'feutre.  —  B.  i3.  j^ъj\а^ ^  V^;>Ji^^l  "^^^з^ 'j^  ^ ^ 
l'ayant  fait  asseoir  sur  un  feutre  blanc,  ils  le  proclamèrent  khan. — 
A.  G.  66.  vW  ts^^  {^.^^y  (j:>^4ii^  ayant  fait  une  couverture 
de  feutre  et  de  camelot. 

i^^aT particule  qu'on  ajoute  à  la  deuxième  personne  du  singulier  de  l'im- 
pératif dans  les  verbes  qui  commencent  par  une  lettre  douce;  agneau. 
—  B.  i43.  ^,^>x^  i^Aj^\i  (jvx*-^  ^S  S^\  j^  ayant  trouvé  une 
vieille  pelisse  de  peau  d'agneau,  je  m'en  couvris. 

^^ХЛ^Н  venir.  —  |а1'.1чеДj^ se  rendre  à...  —  bAjUj  [fl^J^I  owûb  a-%^ 
^^ьyi\  ^^ЛjЛ^ 9À^gm»^yj  pUl  {^.^(s-^  ^)s^  il  vous  est  fait  savoir 
qu'à  la  station,  on  s'était  rendu  au  jardin  de  l'Imam  pour  un  pèle- 
rinage. —  vil.*;y:Aj^apporter.  —  iil-rûyo^se  rencontrer. 

jЛАj  arrivée.  —  ^yLjS^  ^,^^\уА  ^ù^j^j^y^  у^  l'arrivée  de  ces  nou- 
velles de  l'Irak. 

•    sÙXij^jhJ  entraves. 
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^Uj  «.  bananier.  —  В.  i6ïi.  ^^^X-jI  4jnj;^-aJL»I  vj>jt^^^^*HbS"j'avais 
apporté  des  drageons  de  bananier  que  j'avais  fait  planter. 

<^jsj  grand  mortier. 


venue. 

JjДлJ  fiancée,  bru.  —  A.  G.  1 1.  j^,^  \^jisfi^.  j^is^ ^'^  brus  le 
savent  mieux  que  moi. 

jÇlaJ,  jÇJ  armure  du  cheval;  cotte  de  mailles;  vêlement. 

jfy  qui,  qui?  comment? 

sÙ^  vêtir. 

JL^^^-cJ" cartilage.  —  A.  G.  io4.  J^.а-а-»4^j^*^1С>^-«  if^y  JLi^^^u^J" 
j^y,  J^W^Z-^y  '*^^^«ft-^b'  chacun  a  des  cartilages  entre  ses  os  qui  se 
tiennent  tous  les  uns  les  autres. 

*V-jbw*«^une  personne,  un  individu. 

«>s3L^>ijN3,  ^Uw«i^  cuir  jaune,  peau  dont  on  garnit  les  miroirs. 


l\oii  pas  une  tablette,  mais  une  parure  avec  une  peau  mordorée  telle  qu'en  a 
un  jongleur  indien. 

Quant  à  la  couronne  et  à  Thabit  qu  il  avait  préparés  il  leur  avait  donné  Гар- 
parence  de  la  dorure  avec  une  peau  jaune. 


^  quelqu'un. 
^MiiXLçj  compagnon,  ami. 


jy^  charbon. 


Le  soir  est  un  charbon  noir  qui  s'enflamme  au  souflle  du  matin;  les  ëtoiies 
sont  des  drapeaux  qui  flottent  au-dessus  de  ce  g'iobe. 

jj*fJ  couverture,  enveloppe. 

viLo^^JjxT cacher,  voiler. 
Ai^J  embarcation. 

Lorsque  le  vent  fut  sorti  de  son  équilibre  la  barque  se  trouva  côte  à  côte  avec 
le  vaisseau. 

JVJSJ,  v^JiXpartie  postérieure;  après. 


^ 


Lorsqu'il  fut  reste  quelques  jours  dans  ce  lieu ,  tout  ce  qui  était  encore  en 
arrière  le  rejoignit. 

(Sj^^^    ^1лJ^   ù^jis^jys^   {Ji:^  y^P   O^^y    ^S^ 

Quand  cette  beauté  a  paru  devant  moi ,  il  ne  reste  après  elle  qu'une  sombre 
tristesse;  ainsi  brille  le  soleil,  laissant  tomber  Tombre  derrière  lui. 

д^Ча^  après  lui.  —  -P  l*X-jT^  ^^:>j\^  *-^ЛГ-*  ^^  Ъу^  ^  '*^^ 
^^Jôy^L  \:>çj^j^j^\f^  vHyA^U^^b  л^?гч*5"п  ayant  pas  pu  y  res- 
ter, il  s'enfuit  à  Merv.  Là  encore,  des  coureurs  étant  venus  à  sa  suite, 
il  se  cacha  seul  dans  un  moulin.  —  (i^j^  1^1*^^*^ tirer  en  longueur. 

^,  w^^i-Lj^T village.  -Ц- 

Ji^^t^iLiS,  viLuTlarge.    ''  . 

i£Su^\j\  ^^у-л  wK-A-j  (j-^^:»  л-аХз 
.^u^L^T  ^\  ^.xJ^I  ауЗу\  dU^ 

Sache  que  la  perle  d'une  parole  ingénieuse  est  le  plus  bel  ornement  de  Toreille, 
comme  une  chaussure  large  est  le  repos  du  pied. 
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I&IxJLaJ  consultation,  conseil. 

'^^  Ззj^^  u^v  (^^^J^^ 

Il  Gt  venir  bien  vite  tous  ses  parents;  il  leur  proposa  de  délibérer  sor  celte 
affaire. 

jL-^l5l — i — A-j  conseiller,  ministre.  —  A.  G.  43.  ji^sl— 5^1— .* 
j  jL-*el  wîUj^^Jl-ûUIàaS^  l'origine  des  rois  et  des  conseillers. 

vfX^lxÂJSJ  tenir  conseil. 

Le  roi,  ayant  assemblé  tous  ses  amis,  tint  conseil,  trouvant  à  propos  que  les 
médecins  fussent  présents. 

цjЦи-лХлjJ^  JdlXjusTétre  large,  s'élargir. 

ААЛJ  particule  qui  sert  ù  former  les  diminutifs.  Compar.  аjч^. 


Qa*il  abandonne  la  plaine  pour  un  pauvre  petit  jour,  qu'il  parcoure  le  jardin 
tout  orné  de  roses. 

(S^j^^  jЬз^  jiL  j^juçw  ajl^(;jSjj  ù\^  ù\^  {ji^fS^  parfois  des  pen- 
sées un  peu  colorées  sortaient  de  son  esprit.  —  lilÂjj^lju»^^  ij*^ 
LJ^  ^^^j^ {j^^  b^^l  à\j^\^  ifiJoj^^^L^  s'il  se  trouve  un  petit 
nœud  à  leurs  pantoufles,  ou  à  leur  turban,  ou  à  leur  mouchoir,  ou 
:ш  bout  de  la  frange  de  leur  habit. 

^^Л^л^^^Ц^-J^лJ  action  de  se  vélir;  fête  du  renouvellement  de  Tannée 
chez  les  Mongols. 

viX^^^^jvj  jdacer;  introduire,  faire  entrer. 
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Ayant  recouvert  ses  membres  d'une  robe  rouge  ils  le  placèrent  sur-le-champ 
dans  un  berceau. 

Ш  . 


Attachant  au  cou  des  pillards  une  ceinture  de  moine ,  ils  les  ont  placés  parmi 
les  infidèles  jusqu  &  la  centième  annëe. 

^S^J^y^^^^^^  ^^y^.  аЪ-*-*"*  '^  premier,  il  plaça  le  chameau  sous  la 
charge. 

5j-jJ  teigne. 

j 

y  ah!  hélas!  la  joue.  On  le  prend  aussi  dans  le  sens  du  persan  (^^  boue, 
lie.  Particule  qui  se  joint  aux  mots  pour  les  convertir  en  verbes,  par 
exemple  :  ^з-*Л-Л1^  commencer,  ^^^^t»  lancer  une  pierre,  etc. 


Hélas  !  je  désespère  de  la  vie;  hélas  !  je  meurs  dans  un  triste  abandon  ! 


Le  souvenir  de  tes  lèvres  a  converti  les  miennes  en  un  torrent  de  sang,  hélas  ! 
et  Га  fait  couler  h  flots  du  milieu  de  mes  yeux ,  hélas  ! 

<Sy  particule  qui,  placée  devant  Tadjectif,  exprime  le  superlatif. 
Vy  bouillie,  limon. 
(jjiSj;  jarre. 


-h 
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JS^^  faucon  royal;  montagne  escarpée.  —  ЬЬ  (jvî^^  montagne  escar- 
pée, montagne  couronnée  de  retranchements. 

fby  convoi;  cadavre. 


lorsque  je  vois  ton  rival  et  son  cbien  i  moitié  mort,  ô  pauvre  Nevaî!  il  me 
semble  que  ton  cadavre  lui  a  été  jeté  en  pâture. 

/^^j/  butiner. 

0  Nevaïl  maintenant  que  tu  as  posé  le  pied  dans  le  domaine  de  Гато1ҥ, 
comment  butineras-tu  dans  cette  vallée  sans  limites? 

S^  Л^  particule  qui  se  met  à  la  fin  des  mots  pour  indiquer  la  place,  la 
grande  quantité,  par  exemple  ;  ^jj^A^^^  endroit  sablonneux,  ^З^З^ 
endroit  dangereux,  etc. 

(jôi^j/  sorte  de  pain  long  et  mince. 

i^y  boue.  —  ç>-*^^  enduire  d'argile,  de  boue,  embourber.  —  B.  397. 
jу^  V^^  c^^W-  ачJ^^  dyi^^j^  B:>jSS^^j}iij^\  ^yшy\  dans  ce 
même  passage  que  nous  avions  traversé,  un  grand  radeau  chargé 
de  grains  s'était  embourbé. 

^j; ,  v;5S-?!^  particules  exprimant  la  ressemblance,  par  exemple  :  (s^^^jy^^^ 
comme  un  voleur.  —  V.  53.  l-»-;Uy  ^j^ï  Jf^^-?  comme  ci,  comme  ça. 

UJ  vieillard;  directeur. 

J|umUj  lien,  entrave,  règle. 

J^  foulard;  guirlande.  —  j^^^UJU  dLi  аjч>>*  (j^^lî  wîlfrlftJ^A-bS' opi- 
niâtres ou  douces,  qu'elles  mettent  un  mouchoir  sur  leur  tête. 

M.  et  L  Ga.        j5IJ.J.'^y^-M,  A-iL  \J^j 
Des  foulards  étant  entortillés  autour  de  sa  belle  tête. 


/J>^ль  disputer. 


^mLÂJ  grains  à  demi  torréfiés. 
/öJ  froc  ;  œuf  gâté. 

9 

sà^jJ^  viiuu  pagne  qu'on  attache  autour  des  reins. 


/i9S 


J.-JLJ  v^^-^b  li'jLHu^  0^^-^  ^^^-^ 


Sadik,  attachant  un  mouchoir  autour  de  ses  reins,  entra  dans  Геаи  comme  un 
bateau  dans  la  mer. 

B.  З77.  feLy^l-L^  ù^..)^.jby^  V^-èL  ^UJ  o^t^^;^yU^ 
j^^^^Uw  лдjj^^лЬ  J45-C;l»  les  femmes  s'entourent  d'un  pagne  dont 
elles  mettent  une  moitié  sur  les  reins  et  l'autre  sur  la  tète. 

^nJj  crabe. 

jJ,  Voyez  <д^. 

illbjj  vesce,  espèce  de  graine. 

^^  nu,  dépouillé. 

Aii^^^  prune  de  jardin. 

{jS^^  ^àyJ  de  la  même  espèce. 

^Y»J^  balourd,  rude,  grossier. 

jby,  (4-iy,  ^НУ^  *4?^'  «Ду^»  /Ô"^  placés  à  la  fin  des  mots,  indiquent, 
1"  la  relation,  par  exemple  :  ^^^  endroit  où  il  y  a  de  l'herbe,  pâ- 
turage; 9°  l'abstraction,  par  exemple  :  ^J^^-^  abondance;  ^^.J)^ 
droiture;  3°  la  possession,  par  exemple  :  ^^^jyi  qui  marche,  mot 
à  mot,  qui  est  en  possession,  en  exercice  de  la  marche. 


Chacune  des  feuilles  du  cyprès  est  arrosée  du  sang  de  mes  entrailles  ;  autre- 
ment verrait-on  des  cyprès  ambulants  à  feuilles  écarlates  (des  femmes  élégam- 
ment parées) ? 


0  mon  cœuri  quand  tu  creuses  la  montagne  du  chagrin,  pousse  par  la  pas- 
sion de  posséder  son  rubis,  malheur  à  toi!  tu  es  un  Ferhâd,  impuissant  amou- 
reux d'un  Chirin. 

Tu  es  k  personniGcation  de  la  loi  de  Funitë  et  en  m^me  temps  de  Tassodation 
(des  attributs  divins);  tu  as  en  toi  la  vie,  la  puissance,  la  miséricorde. 

\àjJ  gros;  solide;  lourd;  sorte  de  colle  avec  laquelle  od  scelle  les  manches 
de  couteaux  et  autres  ustensiles;  chameau  à  une  bosse. 


Л    Л    Л   ^     v\   ••         t  .  M 


De  plus  c'était  un  maître  aux  doigts  agiles,  qui  travaillait  solidement  quoi- 
qu  avec  beaucoup  de  Cnesse. 

A^-^J  épais. 

OjJ  gouttes  de  pluie. 

(IfjJ  baladin,  jongleur;  courtisane.  —  A.  G.  ifia.  (j^^Jtp  **Uep^jlii^l 
4^  jJb  сМз'  f^^y^jài  и^У^  ^  ^^^  ^^  fi's  inconnu  d'Abou-Ilkhan , 
né  d'une  courtisane.  —  B.  ЛВу.  j^LajI  f^j^jc»  isj^ày^  ^\jum^^J^ 


^^y^S  j^^^Мзj^ ^^„*>^J^ày^  Лмj,:^1с;^^г^  J^l  fS' jby^\i\^j^ 

les  jongleurs  de  l'Hindoustan  font  voir  certains  tours  qu'on  ne  voit 
jamais  exécuter  à  ceux  de  nos  pays. 

^jJ ,  {^j^  rn.  crocodile.  Conf.  э^« 

j^ЯЗ^  essuie-main,  serviette;  châle  léger. 

j\jj  roule  dans  la  langue  des  Afghans.  —  B.  i83.  Aj^  Ju^*  ^^Uil  ^^y, 
j^jл^j^  dans  la  langue  des  Afghans,  route  se  dit  liar. 

y  »W  farinage  rempli  de  raisins. 

marionnette.  a  • 


m 

r 

^U  baiser. 

f>  \ô\\m  manière  de  s'asseoir,  les  pieds  croisés. 

/ö-4Г^и  beugler. 

«^UmUé  châle  d'un  tissu  grossier,  espèce  de  manteau. 

Saisis  le  pan  de  )a  robe  de  la  pauvreté ,  ne  parle  plus  de  satin  ni  de  brocart 
d*or  ;  car  celie-là  vaut  bien  un  manteau  pour  préserver  le  corps. 

^,^^U  se  dit  d'un  maladroit  qui  laisse  passer  sa  calotte  sous  son  turban. 

i^U  colombe  dont  la  tète,  la  queue  et  le  bout  des  ailes  sont  de  la  même 
couleur,  soit  blancbe ,  soit  noire. 

Jb  U3-5  c:»lib  cS^Ti^y^^] 

Lorsque  la  blanche  colombe  du  soleil  se  fut  envolée,  la  corneille  de  la  nuit 
déploya  ses  ailes. 

jjLa,^bU  jeune  homme;  dévidoir;  rouet. 

UiU  définition. 

/â^U3L«  définir,  déterminer. 

j'U  cylindre  avec  lequel  on  ferme  le  sillon  ouvert. 

jy^^  veiné. 

Py^^  coton. 


Lorsque  cet  enfer  déploie  les  flammes  vengeresses  du  péché,  elles  absorbent  la 
nuée  de  la  miséricorde,  comme  si  elles  dévoraient  du  coton. 

c-*bu  la  noblesse:  noble. 


à96  yi;.A^U 

;^^JoUe  farinage  raélé  de  viande. 

UbUi  maladie  du  nez;  cheval  morveux:  nasillard. 

cà^bi  agneau  de  trois  ans. 

/о^^ЛчХЗи  balancer  son  corps  en  marchant. 


Il  s  en  retourna  par  le  ebemin  qui  Tavait  amené,  balançant  son  corps  d'an  c^té 
et  de  Tautre,  comme  la  perdrix  à  la  démarche  coquette. 

/A^K.XJU  bêler,  mugir. 


Le  bélier,  plaçant  sa  tête  devant  le  taureau ,  dit  en  hélant  :  Puissions-nous  tous 
deux  nous  sacrifîer  pour  toi  ! 

^^^^КлхА^  (^"ikJLi^,  ^^ik>JU  front;  avant-garde  d'une  année. 


La  colère  a  imprimé  des  plis  sur  son  front;  sous  ces  plis  sont  des  sourcils  qui 
forment  le  noun. 

« 


Pour  se  laver  la  figure  on  procède  du  front  k  la  barbe;  le  mieux  est  d^aller 
d'une  oreille  à  Tautre. 

^La-ш^  {J^^-Лш>j\  ç^'yJu^  jлы^  ^^  il  expédia  en  avant  une  troupe  en 
avant-garde.  (Khondemir,  liv.  III,  chap.  iii,  p.  229.) 

/ö*фЛ-Зи  se  dandiner;  aller,  marcher. 
(jik-AjOW  balancement,  dandinement. 


AjL  Д97 

Quelle  est  donc  cette  démarche  langoureuse  et  coquette  devant  laquelle  tous 
les  corps  tombent  en  poussière?  Quel  est  ce  regard  enchanteur  auquel  toutes  les 
Ames  veulent  se  sacrifier? 

л  Axii^î?-  v^A^^^  ^(iy^-  a^^' 


Dans  chacun  des  balancemenls  de  sa  taUle  que  de  grâce I  ou  plutôt,  non;  ce 
sont  autant  de  perturbations  pour  le  monde  I 

/Oi^U  faire  tremper  du  pain  ou  autre  chose  dans  Геаи. 

A3t«  espèce  de  borne-indicateur  qu'on  place  en  tête  des  chemins. 

^U  tarentule. 

[^у^  couleur  d'eau,  couleur  bleue. 

(^1«  graisse,  chez  les  Euzbegs. 

sûoU  maigre,  mince,  petit. 

sfX.4^S4>oU  hacher,  dépecer. 

Зз^^  celui  dont  le  pied  est  de  travers  ou  qui  a  une  difformité. 


Pourquoi  la  cervelle  de  la  violette  est*elle  toute  confuse?  C'est  parce  que  r^tle 
face  sombre  se  trouve  dilTorrae  en  présence,  de  ton  léger  duvet. 

уjjУ^  maigre,  frêle. 

iS^  »  (j^  cervelle. 

i^^U  léger  duvet  qui  se  montre  sur  les  fruits  et  les  fleurs;  écorce. 

L  ouverture  de  ta  bouche  est  si  bien  dose  que  jamais  elle  n'a  perdu  le  léger 
duvet  qui  tient  les  lèvres  emprisonnées  sous  cette  forme  gracieuse. 

AjU  chamelle.  —  B.  a 70.  a^U^^  des  chameaux  et  des  chamelles. 

DiCT.  TDRK.  3:2 


f 
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J\А1лj»  lentille. 


•    J^* 


ver  qui  se  met  dans  les  yeux;  charançon. 
^byu«  plainte.  —  ^^.^Lh^  faire  entendre  des  plaintes. 

iJuLo  rapide.  —  V.  Sg.  ^»1?  Ь^  ^-aJl^^jjlS  ayant  écrit  rapidement.  — 
{^^y^  être  rapide. 

Js^  a.  temps,  espace  de  temps.  —  B.  3ai.  «Л.^  *-^î5S^  <iyW»  o^-^^^ 
^^JvjI  k3l^\  Jhh»  го^<^*>ч'  Lenguer-Khan-Niââ  était  depuis  long- 
temps à  Nilâb. 

ifi  baiser. 

vfXjôvi^  foyer  qu'on  établit  au  milieu  de  la  chambre  ou  de  la  tente. 

^^i^  teigne,  gale  maligne;  teigneux,  galeux. 

«>4>s^  parure  pour  les  femmes  dans  la  langue  des  Euzb^. 

•>w«  le  mois  de  châban. 

:lci  iMw*  troène. 


JjCwo  le  bravo,  le  héros. 
^Vw*  fusilier,  bon  tireur;  héros. 
J|/^t  iij^  biche. 


Il  semblait  que  cette  forêt  giboyeuse  abondât  en  cerb  et  en  biches. 
j-Lx^  A.^  1^3!  (j)-j^tû^^  les  Turts  appellent  bougon  le  mâle  du 


cerf,  et  fluira/  la  femelle.  Les  Persans  ne  se  servent  que  des  deux 
expressions  âhou  et  guevezn. 

m.  mot  de  triomphe  que  prononce,  en  étendant  les  mains,  le  vain- 
queur dans  un  combat. 

glande,  bubon. 
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^j^АjХЛшшА  se  moquer,  railler;  sourire.  Conf.  ГагаЬе  «^iû^^. 

beurre  frais, 
morve. 


jуЛЛА  a,  bon.  —  A.  G.  3o.  с^йк^  (^с^^^А.*  (iljuL>JyÛL«  mâkoul  veut  dire 
ctboDy  bien  99. 


=  .^ 


/^ля^  a.  aussitôt,  sur-le-champ;  sans  solution  de  continuité.  — B.  129. 

^^jJе^JЦй  Vjyj'  t3^f«^f3^;3'  ö'*^^и^  OJ^'  jc^TjUjI  je  frap- 
pai le  cheval  avec  une  flèche  d'une  telle  force  que,  rompant  l'équi- 
libre aussitôt,  il  fut  renversé. 

^jУ^  espèce  d'antilope  de  grande  taille. 

^^^З^Х^  pendant  d'oreille,  dans  la  langue  des  Euzbegs. 

g£>Xa  nom  d'une  tribu  turke;  belle,  à  la  démarche  séduisante.  ^  \ 


0  Nevaï ,  que  ferais-je  des  Berlas  et  des  Terkhan  maintenant  que  celte  coquette 
agaçante  a  fait  impression  sur  mon  cœur? 

^lcii>sÂi4  mortier  pour  lancer  des  bombes. 

^^où^  bâton  pourvu  d'un  appui-main. 

^^^  anneau  que  les  femmes  portent  au-dessus  de  la  cheville. 

personnalité,  orgueil,  amour-propre. 

cervelle. 
уА  particule  interrogative. 


Hélas  I  est-ce  donc  cent  fois  ma  vie  qui  s'est  séparée  de  moi  ou  est-ce  ma 
bien-aimée?  Sans  elle,  je  sens  mille  morts ,  à  moins  que  ce  ne  soit  la  douleur 
que  me  cause  Téloignement  I 

З2. 


500  ^У^JJ"^ 


Est-ce  la  codeur  de  ses  cheveux,  est-ce  de  l'ambre  ou  du  musc  de  Cbine?  Ce 
que  distille  sa  lèvre,  est-ce  le  sucre  ou  le  miel  ? 


,i 


V 


,  dl:^^^  moucheron,  cousin;  baiser. 


Pourquoi,  quand  ton  souffle  vivifie,  recules-tu  ton  visage?  Sans  doute  il  lui 
répugne  de  recevoir  les  embrassements  d^un  cadavre  ! 

1лЛ&»^  obligation;  acte  juridique. 
Xksft^fO  noyau  de  l'amande,  de  l'abricot,  etc. 
(З^^^у^^"*  qui  se  trouve,  qui  existe. 


Samarkand  est  un  endroit  semblable  an  paradis;  Alexandre  est  précisément       l 
celui  qui  Га  bâtie. 


être  courbé  par  la  caducité, 
occupation,  travail  officiel;  rang,  fonction.  —  B.  2 a.-  ^t£»^j^ 

^«хj^  à  chacun  d'eux,  suivant  son  état,  fut  assigné  un  gouverne- 
ment, une  place,  une  fonction,  un  rang,  une  pension.  —  B.  46o. 
o*HHil>l  (^J^н-»*^  л>:У»  jUUj^^^^4âA3  JU3I  éloignant  ceux  qui 
se  rendraient  coupables  d'un  tel  manquement  au  devoir  de  leur 
rang,  de  leur  grade.  —  Dans  un  sens  figuré,  membre. 

jy^  bleu  de  couleur  foncée,  bleu  d'azur;  en  mongol,  route,  chemin. 


^jу^  tour. 
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цj-Л  if^-i^  j'*^^  >^^JУ*  <fi-^^^^ 
^дJО^  ^^j}:>ÿ»  »^^\J>\  ^j^ 


D  partagea  en  plusieurs  sections  les  tours  et  les  créneaux;  il  Gt  creuser  un  fossé 
tout  autour  de  Tarmée. 

^j^  wi.  quinquisaïeul.  —  A,  G.  ii.  jj>^  ijy^  jbî  ^^чЛ  ils  appellent 
mourkt  le  quinquisaïeul. 

^jjйиу^  mot  dénué  de  sens  par  lui-même  et  qu'on  joint  à  (jûjj^l  pour 
le  son,  —  B.  ioo.  jjАни^  Jl^^  j^Lw  (jûj;^  (А^з'  U  s'imaginait 
qu'il  engagerait  le  combat. 

fenêtre;  canal;  province  du  Turkestân;  à  Kachgar,  haut  de 


Tépaule. 


Л.  -  V 


Sur  son  firent  sont  des  trous  comme  des  fours  horribles  à  voir;  que  dis-je? 
ils  sont  à  des  fours  ce  qu'une  fenêtre  est  à  un  point. 

jj^  glace.  4- 


Le  sommet  de  cette  haute  montagne  est  tel  que  Tœil  s'y  contracte  sous  Taclion 
du  froid,  et  que,  par  suite,  les  fontaines  sont  gelées. 


Résigne-toi  à  veiller  dans  Tappartemeot  de  nuit;  car  ces  bougies  de  camphre, 
au-dessous  desquelles  brillent  des  fils  de  glace,  invitent  à  boire. 

v5jj^^  lâche,  faible. 

{^ХУ**j^  ^-  glace.  Conf.  yu^:^.  -Д 

angle;  mot  qui  se  joint  à  un  autre  pour  l'assonance.  —  B.  116. 


502  Jj^ 

monde  et  les  événements  qui  avaient  eu  lieu  paraissaient  à  mes  yeux 
comme  autant  de  songes. 

чДjм^  fusée,  cartouche. 


Quand  bien  même  son  art  consisterait  à  ianeer  des  fusées,  personne  ne  pour- 
rait mettre  le  feu  aa  coton  des  nuages. 

ч1^>6^  nèfle. 

%ÙjJi*yA  cbat.  —  j:>  c;^T  9Sj3yS  t^iAAsj  ^еушул  les  caresses  qu'on  pro- 
digue au  chat  sont  autant  de  calamités  pour  la  colombe.  —  ^айял 

^LjkJ^  идХзу-^  ^(jdb^l  il  se  promenait  sur  le  toit  des  maisons  avec 
quelques  enfants.  L'un  d'eux  dit  à  un  autre  :  C'est  un  métier  de  chien 
et  de  chat;  fi  donc  !  un  homme  doit-il  se  commettre  à  pareille  be- 
sogne? 


benjoin;  lait  de  colombe,  c'est-à-dire,  chose  impossible; 
robinet. 

fy^  vapeur,  exhalaison. 

jyiyA  pur  de  cœur;  meule. 

blanc. 

шу^  caché,  défendu. 

%è\^S^  la  bâche  d'une  voiture. 

J^  vaurien,  voleur;  nécessaire;  bien;  nombreux.  Gonf.  J^. 


Comme  la  pratique  de  la  libéralité  est  nne  habitude  pour  ses  mains,  ii  lai  est 
aussi  nécessaire  de  donner  qu'à  d'antres  de  posséder  nn  Hâtem. 


^^>3ÿ,л,  ^4>чЗj^  503 

j^Ь^уА  grêle;  rosée. 

La  rosée  du  matin  sur  la  rose  jaune  est  un  chiffire  gravé  sur  un  plat  d*or. 


Ses  dents  sont  comme  une  raogée  de  perles  qui  brillent  dans  la  nuit;  il  me 
semble  voir  une  rosée  qui  scintille  au  milieu  de  la  source  de  vie. 


9 


(y^^  pièce  de  soie. 

уУ^j^^чj^у^  moellon. 

À^yA  fl.  berceau;  hutte  de  branchages.  — B.  a/ii.  p4L^^y^^ à^^^^y^ 

firent  des  huttes.  Ils  les  établissent  en  taillant  des  baguettes  minces, 
de  la  longueur  du  bout  recourbé  de  l'arc,  qu'on  place  entre  des 
branches  naturelles  ou  façonnées  artificiellement;  j'ignore  lequel  des 
deux  :  ces  abris  ont  une  jolie  apparence. 

ÀyA  rustre,  lourdaud. 

t>j^  fourbe,  fripon. 

улуА  celui-ci. 

A^^,  \^уА  cette  quantité.  —  ikjjS\j^yA  un  peu  comme  cela. 

)>i^4  là.  —  cjf^t4>vj^,  j1*хз^л  qui  est  là. 

3)4)^^^  ainsi;  dans  ce  temps-ci. 

S^,ôç^jA,  i^\y^yê  comme  cela.  —  A.  G.  53.  (^Х^  Чу^ ^s^^-^y^^ 
de  même  aussi  beaucoup  de  gens. 

i^^y^j^y^^jA  morceaux  de  bois  pointus  que  les  chasseurs  couvrent 
d'une  toile  noire  et  qu'ils  placent  à  l'entour  des  filets  pour  y  pousser 
le  gibier;  épieux  dont  on  garnit  un  fossé  et  les  autres  endroits  que 
l'ennemi  peut  attaquer  dans  un  combat. 


50iS  r<ijo\ 


Non  I  cette  rangée  noire  ce  n  est  pas  une  troupe  de  cavaliers  indiens;  ee  sont 
des  pointes  perfides  dressées  contre  les  cer&  des  plaines  de  la  Chine. 


mj^Xjh^  3«XJ»^  IJw^J  Ö^^^-^^  ^^^ 

Ёп  outre  fixant  aui  abords  du  fossé  des  pieux  tels  que  les  fortes  cannes  à 
sucre  que  plantent  les  Indiens. 

сЬ^j^  douleur,  chagrin,  peine,  difficulté. 

Je  suis  malheureux  et  je  n'ai  de  correspondance  qu^avec  le  malheur;  les  pa- 
roles des  malheureux  sont  les  seules  félicitations  qui  me  conviennent 

B.  309.  ^«3^1  (^у^  (J^у^  ^JУ^  ^11^  n*avait  pas  de  difficulté  à 
parler.  —  ^еДСз^,  сjДхJ^  affligé. 


L'habit  d'un  pauvre,  qu'il  rapièce  de  tous  les  côtés,  donne  une  idée  de  mon 
âme  infortunée  avec  les  cent  plaies  dont  mon  corps  est  criblé. 

/ал1>J^  être  suffoqué;  se  pâmer. 
^1x3^  m.  argent.  Conf.  i^>:o-Liûj^. 
/o^lxi^  être  triste ,  affligé. 

(J^^JJ^J^,  (ÿ^У^У^^  (ÿ^^У^^  i^]j^J^  g^"*""'  P®"^ 
ser  des  cris,  en  parlant  de  ГЬотте  et  des  animaux. 


Pousse  des  accents  plaintifs  et  publie  partout  mon  diagrin  ;  que  tes  Iienuisse- 
ments  révèlent  a  tous  ma  peine. 
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^j\^  ju--^  ^^y  ^b  ч^jj^у^  iJ^îUS^^ 


Blesse  au  cœur  il  n'a  cesse  de  pousser  des  gémissements  plaintifs  dans  la 
plaine  de  la  séparation;  demandez-vous  hélas  I  si  ce  pauvre  dépaysé  n*est  plus 
que  la  moitié  de  luinnéme  ! 


Mon  cœur  brisé  par  le  chagrin  gémit  si  tristement  sous  les  atteintes  de  la 
peine,  que  le  ciel,  Ь  merveille  I  me  contemple  avec  stupéfaction  de  ses  yeux 
innombrables. 

ij^^'^SsjyA  être  affligé.  —  ^^^A^^  se  confier  ses  peines. 

m.  qui  dure;  Dieu.  —  ^^^^ ^^  Dieu-donné.  Conf.  vjji^oj^.  _-i— 

jiy^fj^  corne. 

jу^   *jH^3  ç^JUm  JbL*-  (ijjS  ji 

jybyJ.   t^^i^tiU    J^\=^j\,   4,^ 


Aux  yeux  bleus,  à  la  barbe  rousse,  à  Tair  faroudie;  à  tous  des  cornes  s'éle- 
vaient au  milieu  du  front. 


(jАÿЛЗ^  endroit  retiré,  coin  d'une  maison,  d'un  palais. 
^Ц^З^  m.  vieillard  décrépit.  Conf.  ^ »  n  î пк^, 
ôy^,j^  oiseau  de  proie  semblable  à  Tépervier» 

9  ^ 

^^  cou.  Conf.  [;^y,.  —  V.  386.  <-лаД  Аjуь^ ^з!  s'élant  chargé  de. . . 
iS^iJb^  outil  de  fer  dont  on  se  sert  pour  fendre  et  briser  la  pierre. 
CJ5??Sy*  wi.  singe.  Conf.  |^ii^. 

^L^i^o^ju*  p.  espèce  de  fruit,  auquel  B.  368  compare  le  carma  carindas 
pour  le  goût,  quoiqu'il  soit  plus  doux  et  moins  juteux. 

forêt;  lieu  parsemé  de  buissons. 

y»  le  chat. 

k^  moustache. 
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^l^jui  pour  (jl^I  ^  est-ce  que?  —  A.  G.  1З7.  ^}^  f^  (j^^jU  jW- 
{ji\)j^]e  veux  voir  s'il  a  encore  de  la  vie  ou  s'il  n'en  a  plus. 

truie. —  (:;vSV^t  ^  Лj^Тj^^,^\  jjiiy  iLS^y  ^C:JV^3J15^J^ 
ji^;^!  дк^  Jр^  j!p3  ^,^  quant  à  l'être  maudit  et  vil  qui  constitue 


l'espèce  du  tonouz  «porc?),  on  en  désigne  le  mâle  par  le  mot  de  lah- 
ban,  la  femelle  par  celui  de  mikdjtn,  et  le  petit  par  celui  de  tchourpA. 
Les  SarU,  au  contraire,  se  servent  indistinctement  pour  tout  cela  des 
expressions  kkovk  et  gouraz. 


^    -s> 


grain  de  beauté. 


^\уь^  Jl^  ^  djjy^  JJч^J  àjSiJii^ 


JЗ*^ '^ * "^3  t^3. 

Dans  ton  grain  de  beauté,  dans  ta  lèvre  inférieure,  dans  ta  figure,  à  objet  de 
Tenvie  de  Rizvâal  il  y  a  une  calamité,  un  nectar  divin,  on  jardin,  un  paradis! 

^j%(^  dans  le  dialecte  de  Grimée,  avec. 

fusil.  —  A.  G.  i36,  1«ХцJ1jьj^  л  jî  ï^ y  Улл  ^j^j^  chaque  fois 
qu'ils  les  attaquaient  à  coups  de  fusil.  —  Id,  166.  ^^  ^  *  ^  a  ^  (jЦг^ 
VHH^  ^j4t^  (^l«x^U4  les  Turkomans  étant  venus  à  un  lieu  hors  de 
portée  du  fusil.  —  Id.  17 4.  ^■■^^^'^д'»  fusilier.  —  Ge  mot  semble 
être  une  corruption  de  l'arabe  öз"^* 

^J^  moi,  pronom  de  la  première  personne.  —  дА^,  Ь^^ен*  quant  à 
moi.  —  sii^yj^s  égoïsme ,  présomption. 

^  cla^A^  coquillages  ou  petites  pierres,  grains  de  verroterie;  bagatelle. 

Au  lieu  de  grains  de  verroterie  tous  avaient  des  perles ,  des  mbis  et  des  tur- 
quoises qui  pendaient  à  des  cordons  de  soie. 


disputer;  se  lancer  des  mots. 
I^Juyo  cou:  plaie  que  fait  la  selle  sur  le  dos  du  cheval. 
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^"^клjцуа  front;  avant-garde  d'une  armée;  éclaireur.  — A.  G.  48.  Ai 


il  avait  désigné  Tcbeneh-Nouïan  pour  lui  servir  d'éclaireur.  Celui-ci  • 

ayant  pris  un  homme  l'envoya  au  khan.  Gonf.  ^^IxJU. 

grain  de  beauté;  mille.  — ^ 


La  charmante  aisselle  de  cette  lune  ferait  vraiment  un  grain  de  beauté  pour 
les  belles  ;  la  poussière  noire  de  sa  rue  remplacerait  très-bien  le  collyre  pour  leurs 
yeux. 

д.^А>1д.>#,  jХjч^  qui  a  un  grain  de  beauté.  —  ii»!  «^U^  mille- 
pieds;  scolopendre. 

peau;  face. 

Leurs  visages  étaient  autant  de  roses  dont  leurs  cils  étaient  les  épines;  leurs 
paupières  étaient  très-larges  et  leurs  bouches  étroites. 

Jko]jjS<Xj^  être  semblable.  —  ^^yJiXi,^  comparer. 

Celui  qui  compare  tes  sourcils  à  la  nouvelle  lune ,  les  sectateurs  de  Tamour 
disent  qu'il  y  voit  de  travers. 

iJAUyy^  monter  à  cheval. 

Monté  sur  le  coursier  de  l'activité  et  de  Taudace  je  lui  arracherai  de  force  ses 
ornements  noirs. 

ö1лАлл  action  de  lâcher  la  bride,  de  laisser  libre? 
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Ajyt  cervelle.  —  B.  i33.  ^j  *-^д^-*b  L  V^ii.*^  c^***  JJuû^^ûwp  j5l 
(^«x^»!  ji^-W^  Ai^U^  (:i^t  ^«''A^  que  la  cervelle  d'un  homme  vtnt  à 
s'épancher  ou  sa  veine  à  être  coupée,  il  le  guérissait  facilement. 


o 

b  pin. 


Chaque  arbre  s*ëlevait  aussi  haut  que  le  palmier  ou  le  pin;  que  dis-je,  le  pin? 
aussi  haut  que  le  cid  azuré. 


\yj  action  de  former  une  enceinte  ou  un  cercle  autour  de  quelque 
chose. 

i^j^  là-bas,  au  delà. 


L'oiseau  de  mon  cœur  désire  dépasser  le  Anka  d'au  moins  cent  vallées,  car 
-  1  pour  la  marche,  ma  constance  dépasse  la  solidité  du  mont  Kâ£ 


^Lb-iM  ^^j^\  ,Ay\^  \ 


^^  <^b'^  ^^jyi  4^' 


Au  ddà  était  Darius  avec  son  armée  innombrable  comme  les  étofles;  aunlessas 
de  sa  tète  une  tente  défiant  le  ciel  par  sa  hauteur. 

^^ULâb  i^^jy^^  (^Ь  ^^  Jjûu  JиЦjjг^  yf  ce  que  tu  dis  là  est  au 
delà  de  la  conception  de  l'intelligence  et  en  dehors  de  l'imagination. 
—  (ib  ^^J^  p'"s  loin^  là-bas,  plus  au  delà, 

{yij\i  particulier,  spécial. 

tu  oncle  maternel,  ancêtre.  —  dLJL^k-^^.-^  ^^jj^^^l^l^  45-j>-l^b  ^^1 
parlons  d'abord  de  ses  ancêtres  maternels  et  paternels.  Conf.  o^^  "  '  v 
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b  pourquoi? 


A  chaque  instant  les  chiens  fondent  sur  moi  dans  sa  me;  à  qaoi  bon  tontes 
ces  attaques,  puisque  je  n*en  meurs  pas? 

ys\^  t^ié  LiM^I  (jmUtI  {ff»y^ 

Si  ce  n'eût  éié  la  plume  de  Moïse,  pourquoi  cinquante  magiciens  auraient-ils 
ëtë  cachés  dans  son  sein? 

^^^j  lieutenaut  ou  suppléant  du  cadi  ;  courtisan  ;  favori. 

\yj  auge  pour  abreuver  les  bétes.  —  (^^ViU^^b  stramonium. 

\ji\i  p.  javelme,  pour  *)^.  —  A.  G.  46.  I*>^UL^  ^^^  \y\i  ^^\  cj\xà\ 
le  soleil  étant  monté  de  la  hauteur  de  deux  javelines. 

^Içb  m.  huit;  nom  d'une  tribu  euzbègue.  Gonf.  ïjl^jj^, 

uJsi  bon;  repos;  tranquille. 

une  chose. 

^у^  nom  d'une  ville  située  à  dix  parasanges  de  Khodjend  et  célèbre 
-*-^ar  ses  melons  exquis,  appelés  ^,^^-6  cKa«4wI  (B.  70). 

(jw  rt\  champ  cultivé;  labour;  soc  de  charrue. 

SjUb  p.  timbale.  —  B.  298.  (s^^  Ъj\Jиj  moment  où  l'on  bat  la  timbale  — L. 

"        devant  le  palais  du  roi  ou  la  tente  du  chef,  c'est-à-dire,  une  heure 
environ  avant  le  jour. 

(jЬ-АЗ  a.  air  avec  ses  variations.  —  B.  226.  ^^(Ï*!*^y^j3j^3^  ij^3  ^yso 

J32»  A3  oc»«t;  ;;9«^K^  dUuojôJlj^  i^^^yi  viU^  J^  j^^  yi  il  chante 
un  air  et  les  variations.  11  a  composé  eii  musique  de  beaux  ouvrages. 
Il  y  a  dans  le  nombre  un  air  de  lui,  connu  sous  le  nom  de  nuh-reng 
(c  neuf  modulations?);  le  thème  do  cet  air  ot  les  variations  sont  sur  le 


Ч 


510  -       /y 

mode  appelé  nui.  —  B.  s  s  9.  ^ySi^,  j^^y»^^  ^j  iy^3  0^^  (i^i^ 
il  a  composé  beaucoup  d'airs,  de  préludes  et  de  morceaux.  —  B.  эЗо. 
(^«>ч1  ö^  tsS^jy<f\»  ^jj^^  %::>yo  9^\  looU)  J3I  dans  ce  temp,  il 
n'y  avait  personne  qui  composât  comme  lui  des  airs  à  chanter  avec 
les  variations.  —  A.  G.  i3&.  (jft-JLi^  ^^f^iji^  сЬ^  t^  j^ш<j1jЬЦу»и> 
(^^1  jjц^  Ч"*^  il  marchait  parmi  les  femmes,  battant  le  tambour 
de  basque  et  chantant  des  airs. 

s^vÂM  chose  cachée,  occulte;  surjet. 

\^^y\^  espèce  d'oiseau  de  proie  dont  la  tête  est  dépourvue  de  plumes; 
capuchon  dont  on  couvre  la  tête  du  faucon. 


Placer  la  cooronne  du  bonheur  sur  la  tète  d'un  homme  vil  deviendra  oertai- 
nement  pour  lai  une  cause  de  supplice;  si  tu  attaches  le  bandeau  da  faucon  sur 
la  tète  du  noutonkdji,  n*en  résultera-trjl  pas  pour  lui  de  la  pdne  et  du  tounnent? 


La  couronne  ne  convient  pas  à  la  tète  d'un  vieillard;  à  quoi  bon  mettre  le 
capudion  sur  la  tète  pelée  du  vautour? 


i^j^  A^*^  espèce  de  francolin.  —  B.  166.  j^j4t^  iùy^  ^  <^^yf 

jз^  on  appelle  aussi  cet  oiseau  bou-kalemoun.  De  la  tête  à  la  queue, 
^  il  est  de  cinq  ou  six  couleurs  différentes.  Il  est  brillant  comme  le 

cou  du  pigeon.  Il  est  de  la  taille  de  la  perdrix  royale:  c'est,  sans 
doute ,  la  perdrix  royale  de  l'Inde. 

JГ^  m.  ami,  compagnon;  conseiller;  client:  serviteur.  Conf.  V^^V^e-^- 
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C^bji  titre  que  les  Kalmouks  donnent  à  leur  kban.  i- 

CS^jiy  {j\tji  général;  prince;  noble;  corbeille  de  branches  tressées.  u. 

. .  ">  * 

Ai  quoi?  —  yS^^  A3  combien?  de  quelle  espèce? 

^  collier  de  cuir  qu'on  met  au  cou  des  faucons. 
^  quoi?  A  la  fin  des  mots  marque  l'accusatif. 

Neva!  I  pourquoi  le  ciel  est-ii  si  élevé,  puisque  son  poids  dans  la  balance  n'est 
pas  plus  léger  que  celui  de  mes  chagrins? 


Ne  me  dites  pas  :  Que  fa  donc  fait  la  séparation  pour  être  son  ennemi?  C'est 
elle  qui  a  empêché  la  réunion  de  Khosrev  et  de  Djem. 


A  Taurore  de  Tétemité,  lorsque  le  dihkan  de  la  toute-puissance  eut  fait  de 
l'homme  sorti  de  la  terre  comme  un  parterre  oii  s'étalent  tontes  les  merveilles  de 
son  art. 


Sa  lumière  est  pour  la  tente  la  bougie  qui  éclaire  la  nuit  de  la  séparation  ; 
que  dis-je,  la  bougie?  c'est  une  pierre  précieuse  qui  brille  dans  les  ténèbres. 

1jм«^1лЗ  quoi  que  ce  apit;  n'importe  quoi;  au  lieu  de  U^^  ^-  —  B.  119. 
^LxJ^  Аj^^Ц;\лАj  A^JsAÂjj.â>l  Ц;\j^^  si  VOUS  ouvoyoz  quoi 
que  ce  soit  à  Tenbel,  qu'importe? 

j^ôuJ^  qu'est-ce  que  cela  fait? 

^^àuuû  tout  droit. 
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t^^Âxi .  ij)U.*>  de  quelle  espèce?  de  quelle  manière?  comme. 

Depuis  qne  les  poiolee  de  ses  flèches  oat  hérissa  de  1er  )e  corpe  de  Neni.  je 
ne  vois  pas  trop  comment  le  dard  aign  de  la  lance  pourrait  ретсет  ses  entraîBes. 

Toi  qui  me  ЫДтев  de  cette  manière,  comment  ferais-tu  donc  si  la  chose 
('arrivait. 

1^^ц^АА>  de  quelle  espèce?  quelle  partie?  comment  est-il? 
élsAi  quand,  eu  quel  temps?  combien?  —  ^<>^М*^  quelle  quantité? 
combien  de  temps? 

•^yf!^  de  quelle  espèce?  de  quelle  manière?  de  même  que;  beaucoup. 

U  Neveï!  mainteBant  qae  ta  as  poeé  le  pied  dans  le  domaine  de  l'amour, 
comment  bntmerae-tu  dans  cette  vall^  sens  limites? 

B.  1.  j^ji^  Ai^jliljjJJ^a  Ajjj4w  if-.iiM  л5'»^jЛ>  comme  on 
dit  U*  pomma  de  Samarkand,  on  dit  let  grenade»  de  Khodjend. 

Ils  lui  rapportèrent  les  paroles  du  Khan  et  lui  offrirent  des  présents  avec  loale 
espèce  de  rareté. 

^•^^yôj^ji  se  demander  comment  on  fera,  se  demander  le  commeol. 

A^VJ  comment?  de  quelle  manière?  —  *-^;?:-J  plusieurs,  quelques-uns; 

combien?  quelque  quantité  que;  avec^. 
^ц^рМ^аЗ  pour  ijfi^jj}  *J  bien  loin  de. . .  dans  le  sens  de  J^л.  —  B.  a53. 
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^^dU)  moi  et  ma  mère  nous  ne  pouvions  pas  être  maîtres,  je  ne     . 
dis  pas  d'un  gouvernement,  mais  même  d'un  village  et  de  quelques 
oiseaux. 

^4>wa^jsi  w,  A.  G,  3i.  j^yi  *i)lçà  &^ »^  (P**«S^*  ce  mot  veut  dire,  en 
turk,  pur  de  semence. 


•АнаЗ  comment?  car. 
j^J^  quatrième. 

un  peu. 
AjMyjÇj^  Lm^Lçj,  A^xi  quoi  que  ce  soit;  une  chose. 

Se  manissant  de  chacuDe  des  choses  qui  doivent  leur  être  utiles,  qu'ils  cons- 
truisent trois  mille  embarcations. 


(^Ц^  J«x^  A^  ^jЬ  »Л»ХфЯj  j'ai  encore  à  vous  supplier  de  prendre 
plus  de  soin  de  votre  santé;  car  la  santé  est  un  bien  qui  ne  saurait 
s'échanger  contre  quoi  que  ce  soit.  —  B.  q63.  0-jàL*M;lf4i  ^J«>ô^ 
f^\jày»  54>чj19  ioS"  quel  avantage  à  retirer  de  telles  choses? 

i«i4\3  ma  chose,  ce  qui  est  à  moi. 

sfllÂJvj  prunelle  de  l'œil. 

c^^ÂJÛ  signe  du  génitif. 

5M-  O^à^^^  '^J^  3-^jy^ 


Sa  beauté  est  un  miroir  oii  se  reflète  le  monde  entier;  le  miroir  de  la  lune  lui 
emprunte  tout  son  éclat. 


ОУ^уЬ^  pourquoi 


DicT.  TUKK.  33 
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5^,  т^  exclamation  de  douleur. 

^Umji^  espèce  de  composition  littéraire. 

ЛлJфе^  espèce  de  cerise  aigre. 

iji^  hurlement  du  cbien,  du  chacal,  etc. 

/^Уjj^  trafic,  livraison  dune  marchandise  ou  d'une  somme. 


wUt,  ^L*  tout,  tous. 

^^^u^  fatigué,  malade,  impotent. 

9j\j^  être  malade,  impotent,  fatigué.  —  Juç^ld  fatiguer. 


J.l  »^л^  ICi^lxw  <^.U 


Sers  de  refuge  à  tous  les  voyageurs  quand  ils  arrivent  fatigués;  offre-leur  no 
lien  de  repos. 

Son  compagnon  de  route  marcha  de  lai-mème;  celai  dont  il  guidait  les  pas  se 
fatigua  dans  Tardeur  de  sa  course. 

B.  i/io.  ^^*X-jl  *^Jtj^  ffs^\  JjUJuu*  mon  cheval  était  fatigué.  — 
A.  G.  83.  v^25^  ùy^  Vл^^^  ci®'  son  cheval  fatigué,  sa  tunique  pleine 
de  poussière. 

{j^j^  cheval  fourbu. 

дjЬ^,^!-^  oui,  certainement;  cri  d'encouragement  dans  le  combat. 
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S'3  disait  oai,  le  dommage  en  reviendrait  au  roi;  dW  autre  côte,  dire  non 
serait  très-déplacé. 


3U  ^^Js!^  ^i>H?'  4-^  (S-^J3^  p^^  S^^i^  Uyul# 

0  Nevâïl  3  a  tiré  son  glaive  et  s'est  élancé  avec  un  mouvement  rapide. 
Arrivé  près  de  moi,  je  lui  ai  dit  :  Cesse  le  combat;  il  m'a  répondu  en  criant  : 
Sus  I  sus  I 

S  y  {^^  particule  pour  encourager,  pour  demander  du  secours,  pour 
exciter  un  cheval ,  pour  exprimer  la  douleur. 

{^j^  {^\^  dispute,  tumulte. 

лjjjj  (^и^,  лjjуjj^  ^^  chant  qu'on  exécute  en  dansant  dans  les 
noces, 

viLJjl  (^L*,  vîLJjl  (^L*  (^L*  chant  en  l'honneur  du  marié  et  de 
la  mariée  dans  les  noces. 

^^)|>чj1j&  dire  i^U  pour  stimuler  un  bœuf,  un  cheval,  etc.  —  B.  355. 
t^l^jp  ^UI«>ol^  ^4^3!  (^uu^jju  il  faut  un  homme  pour  stimuler  le 
bœuf.  —  A.  G.  9  1.  v'^^^HH^  (sj-o^Jb»  poussant  devant  eux  leurs 
troupeaux. 

Jj)jJ^,  ОУj^  troupe  qui  marche  en  avant  de  l'armée  pour  l'éclairer;  —V 

^troupe  envoyée  en  avant  pour  soutenir  l'avant-garde  ;  archers  qui 
engagent  le  combat  en  déchargeant  leurs  armes.  —  B.  83.  jbul^ 
V^l?  àyi-^^^  J^Ь^з  ^^^  J^^^з  ayant  rangé  l'aile  droite,  l'aile 
gauche,  le  centre,  l'avant-garde,  la  cavalerie.  Conf.  J^I;K 

(^Lj^  cri;  demande  de  secours;  action  d'informer  quelqu'un  de  quelque 
chose. 

^Улj^  multitude  d'hommes  qui  composent  une  armée. 
О-ÿ  О^  efforts,  peine,  fatigue. 


roseo. 
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(jb«Jb  qui  aboie^  qui  gronde. 
Qj^  charrue;  labourage,  culture. 

КшjхЬу^  quoi  que  ce  soit  que. —  B.  356.  ^yX^f^j  j^мш^оъ  j- 
quoi  qu'on  lui  dise,  il  le  comprend. 

ЗУ^^^АJЬ  hoquet. 

jу^  précisément;  aussitôt. 

plaisanterie;  finesse  d'esprit. 
^jхАу^^j^  engloutir;  porter  en  bas. 
ij*y$y^  espèce  de  grand  lézard. 
^^^j^j^  huppe,  espèce  d'oiseau. 
(^^jiy^  se  noyer. 
sAi^jy^  éloigner. 

У^jу^  éloigné.  —  A.  G.  i5.  J1д^  ^  л^-^J^  ^»-*J^Ц;^  «^«^^^  Ь^£öГ,1 
*iUAixS  s'il  y  a  entre  vous  du  bon  ou  du  mauvais,  débarrassez-vouîr- 
en,  c'est-à-dire,  réglez-le. 

iiW^JMjJb,  ilWo^jJb  épouvanter,  rendre  peureux. 

^^Spyfi  inquiétude,  peur,  tristesse. 

^А^jjЬ  souffler;  éteindre  la  lumière 

С^jу^  aboyer.  —  Чj^у-^  Vj^^^'  а^Ь  ^ря/^jjjо  yj  cet  aulrc  récitant 
une  fitilia,  soufflant. 


Si  cela  ne  nuit  pas  à  ton  sommcii,  j'aboierai  la  noit  dans  cette  rue.  en  con- 
rant  avec  les  chiens .  jи5ф1''аи  lever  de  Гаигоге. 

Jjд^  fêle,  festin. 
^^jy^  paresseux. 
D^-^  bosse. 
yÙ^jSy^  délivrer. 
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/A^^^yfi  être  humide,  frais,  récent.  Conf.  Jjl. 

ЛЗj^  espèce  de  cerf.  —  B.  358.  Л.А^(^^ушуг  »^^  S^j^)  y^^^j^r 
j^i>  le  mâle  du  djera  est  un  cerf  semblable  au  houneh. 

ЗjJ^  entonnoir. 

liL^^^AJ^iJb  placer  une  flèche  sur  la  corde  de  l'arc. 

(jijJUft  lait  de  brebis  orii  de  chèvre  aigrelet  et  un  peu  coagulé. 


L  arc;  particule  de  répulsion.  -V* 

w4,  c->L  lieu  011  passe  Геаи,  canal,  rigole.  -^ 


cpL  particule  qui  ajoute  de  l'énergie  au  sens,  comme  S  *  ^^.  ^^.  tout  à 
vert.  —  4->L  t->L  tout  doucement.  —  t->le  J>?  bagages  et  paquets. 

Lu  sorte  de  pelle  pour  vanner  le  blé. 

(jLb  poulain  qui  tette  encore;  laine  molle  qui  sert  de  ouate. 

JJjILL  rond,  conique;  hibou.  — B.  36^.  <^ЬЦ^  Ла.  ^^LL  ^^ÿ^\  sa 
grandeur  est  conmie  celle  du  hihou. 

^^^j/LU  soulever  avec  la  pelle. 

fjUVf  p.  désert  stérile  et  sans  eau.  —  ^1*1?  étranger.  —  j^l  öЬ^  ij*^ 
anet  (plante). 

4jLL  p.  bagatelles,  frivolités.  —  jL-ê^!  лj1#1с  dire  des  fadaises,  parler 
inutilement. 

(jЦл^?Ь,  3}jЛ  feuille. 

^^^If  couvrir,  faire  couvrir,  faire.  —  A.  G.  i3u.  ч-»^'!!  ^Цд^л  aâ^o-^jI 
i^^j>j*3L  le  couvrant  avec  une  couverture,  il  le  fit  coucher. 

Ь  construction.  —  (s^fin^. ,  эуе^.  maçon ,  couvreur. 

L 


rosse. 


Л 


Л 


sjr^JjÀ  pétale. 


\ 


518  3  ^\t 


Alors  que  les  flammes  de  FinceDdie  des  soupirs  s'élèvent  jusqaaa  ciel,  que  le 
vent  disperse  au  loin  les  pétales  de  la  tulij)e. 


^IâÂm^L  colle;  collant,  collé. 

/^4U.JuL,  /o^^^L  se  coller,  s'attacher;  convenir.  —  A.  G.  5  a.  sJojÎjj 
Ч^у^уг^  s'attachant  à  Dieu.  —  ^^.^à^L,  (^y^yi^t  être  collé. 

v5  fy^r-  caché;  voile  ou  couverture  qu'on  met  sur  une  chose.  —  B.  26. 
^^^>^\  Jj  jy^'jy^jy^^  eUe  avait  encore  le  voile  sur  la  figure.  — 
B.  З60.  j^Jôkol  ^Lp  ^^uôj  JJuû  Je^  (j«Jb*  ^^1  la  cage  de  cette 
espèce  de  perroquet  est  voilée. 

^u  flancs  d'une  montagne. 

^^sÂjoL  espèce  de  vêtement  à  longs  poils  en  usage  chez  les  Lesguis  du 

Daguistân;  manteau  contre  la  pluie;  habillement  d'hiver. 
«>b,  oL  étranger. 

Le  pied  d'un  autre  homme  n'est  jamais  parvenu  à  cet  endroit;  que  di»je,  un 
autre  homme  ?  il  a  même  été  hors  des  atteintes  du  feu  extérieur. 


B.  10&.  «^J)з1  j\л  ^\*  j\^<j^  des  Euzbegs,  des  étrangers,  des 


ennemis  venus  on  ne  sait  d'où.  —  B.  271.  ^  X  «^  c;>Ip  Л^р  ^jз^ 
des  étrangers  comme  les  Euzbegs. 

^bU  endroit  où  l'on  dort;  garde  de  nuit;  tour  de  garde. 

^IcbU  sorte  de  coutelas;  qui  dort  beaucoup. 

■jL  action  de  dormir. 

(J^jy^\i  faire  coucher,  étendre  à  terre;  faire  dormir. 

^уJй\j  harmonieux,  accordé,  en  parlant  d'un  instrument;  gobelet. 

/^Ж>Ь  éloigner,  envoyer  à  l'étranger. 

(J  «jsAjL  qui  partage  le  sommeil;  fille:  ce  qui  est  étranger. 


8<>о,  Soi,  bL  Б19 


Quoique  je  fusse  une  Ш1е  pour  Bânou ,  au  moment  de  mourir  je  suis  hon- 
teuse, toute  honteuse. 

/^Ь  dormir,  se  coucher. 

ylc^U  instrument  de  musique  qu'on  appelle,  en  persan,  j^-X-cw.  — 
^^Ц^Ь  celui  qui  joue  de  cet  instrument. 

3j^\l  large  bouteille;  final  d'un  chant  ou  d'un  air  joué  sur  un  instru- 
ment de  musique. 


Chante  dans  le  ton  dit  nevâ,  ou  dans  celui  dit  hedjâz;  fais  concorder  le  son  de 
ton  luth  avec  le  final  de  ton  chant. 

(jàuub  garde  qu'on  monte  la  nuit  auprès  du  roi.  —  з'>-3  к^^^\  bL 
jй-jк-з1j!  4^»-^»*  Ц-^-»^^^  сгjгjлдj-  (jjчАй^  (ju^^lî  j^yS'UJ^  jX»-  К^^j^*^^ 
UmI^-  ^^ûui^  (j>jjrU45'(ij^ilfi;ir.iU&^^  ç^^'y  ou  bien 

encore  dans  le  cas  oi»ses  hauts  commissaires  auront  reçu  l'ordre  de 
désigner  des  hommes  pour  faire  la  garde  de  nuit;  le  chef  de  cette 
garde  s'enquerra  avec  soin  de  ceux  de  ces  homnies  qui  se  seront  ren- 
dus ou  ne  se  seront  pas  rendus  à  ce  service. 

/S-AJU  penché,  enclin. 

в4>о,  «^Ь,  !jL  incantation.  —  B.  u5o.  »»Х-г  j«^>y^jy^>^  *^^5««N!  A' 

j^^^LxA^H^  nous  ordonnons  aux  enchanteurs  de  faire  leurs  incanta- 
tions. —  ^o«>4  qui  fait  des  incantations.  —  ^^^лХлj^^вJ^  l'art  des  .  f 
incantations.  —  B.  i8.  ^s"^^  j^^  ^^jumI^^  ^У^^Аа>»4>о  il  préten- 
dait savoir  l'art  des  incantations.  —  ^^b  »«>s!,  bL  pierre  mysté-  „V 
rieuse  pour  faire  tomber  la  pluie,  nommée  aussi  iS^y^j^^^u  en 
arabe  jiaX\j^  il  faut  la  frotter  avec  le  sang  d'une  victime. 

0  échansoni  de  ce  que  le  sang,  lorsqu'il  touche  la  pierre  à  pluie,  provoque 


y 
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one  averse  ;  de  même,  lorsque  ta  lèvre  de  rubis  est  imprégnée  de  vio ,  mes  larmes 
pleuveot  à  torrent. 

^)*>b  hésitation  perpétuelle;  agitation  de  jour  et  de  nuit. 

/ö^мЬ  devenir  faible,  sans  force. 


Son  courage  a-t-il  faibli  dans  le  feu  de  mon  amour;  s'est-il  montré  patient 
dans  sa  douleur  de  se  voir  séparé  de  moi  ? 


En  me  voyant  si  faible ,  ne  pense  pas  que  je  sois  impuissant  à  supporter  ta 
tyrannie;  car,  si  malade  qu'elle  m  ait  rendu,  je  ne  suis  pas  encore  incapable  d'en 
soufliir  les  atteintes. 


^Ь  bord  escarpé.  —  A.  G.  161.  ^-^  (j-^^^l?  «X-Lb  рз<хХр  aâmmU^  ^^w 
A^^Lçb  J^  je  vins  au  bord  de  la  rivière  :  conune  c'était  un  talus 
escarpé,  je  n'y  pus  pas  trouver  d'accès. 

ï^b,  l-J  ,  !;b  plaie,  blessure.  —  ^^Цэ  o^l»  pierre  infernale. 

/onjUkji^L  élre  suspendu. 

/âjUMi^u,  AjmmL  chauve-souris;  qui  plait,  qui  charme. 

^SjuUI^L,  (^5i*iLA4>fti^U,  (jâi^L  paix,  arrangement,  convenance. 

Dis  aui  tiens,  que  cet  envoyé  qui  est  venu  a  prononcé  des  paroles  de  paix  et 
que  je  les  accepte. 


bi|^L  convenable.  —  J^' j^^  ^^jj^J^J-^  ^з'  fS'^^J^^  cS-^^'  ^^^аазЦ:;'» 
4;.%aJLa*  ;ÿ\jл  UljL  JûTc-j-jyP^^^Hfebij  le  chef  et  en  même  temps  le  plus 
vertueux  de  tous,  c'est  cet  illustre  personnage.  En  voyant  sa  chaus- 
sure, lui  ayant  donné  un  équipement  convenable... 


О  Py\t  provisions;  ustensile;  appareil;  convenable;  préparé.  —  B.  /160. 
^^  ob^iS  (>^.^  ^'  ^^^^  ^^  provisions  pour  six  mois. 

é!/-*  S^*'^'  ^"^  (j^:>*A?*Kil  y 


Quand  il  fut  quitte  de  toutes  ces  inquiétudes,  il  prépara  l*équipement  de 
Tarmée. 

ÿ}^\)\»  muni  d'appareils;  convenable;  beau;  mobilier.  —  B.  36. 
a)^-a-»  j*S^  d^l^?  C:^'*  *^^  sivec  tant  de  gens  bien  équipés.  — 
уьшл\j\*  sans  appareil;  qui  ne  convient  pas. 

/oVikii^L  préparer,  disposer. 

/i^ylf,  /9^y«  plaire;  s'accorder;  être  convenable^  utile. 

Il  est  bon  que  tu  me  donnes  à  Tinstant  même  mou  congé;  je  reviendrai,  de 
manière  à  f  être  utile  dans  toutes  tes  affaires. 

(^\j\»  faire  la  paix,  s'accorder,  consentir. 

j^j\i  garçon,  gamin. 

jy$j\t  menthe  appelée,  en  persan,  aj^»^. 

^j\t  moitié. 

^,^j\t  secours,  aide. 

C^J"  V^'^^  ^^^  tannée;  vêtement  de  peau  chez  les  Mongols. 


Ma  faiblesse  est  telle,  qu'il  ne  me  reste  que  la  peau  sur  les  os;  aussi  quand  la 
flèche  de  la  séparation  arrive  sur  moi  en  volant,  elle  traverse  cette  mince  tunique. 


Le  musc  de  Khoten  n'est  quuu  esclave  du  Klialiiï,  comparé  н  tes  boucles  de 
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cheveux;  si  tu  en  veux  la  preuve,  ne  vois-tu  pas  quil  est  revêtu  du  kbafiao  de 
peau?  (Allusion  à  la  vessie  dans  laquelle  le  musc  est  renferme  et  qu'il  eompare 
au  vêtement  de  peau  des  Mongols.) 

yb^L  attaque  d'un  accusateur;  contestation,  dispute;  plainte;  adminis- 
tration; loi;  défense. 


J  ai  la  tête  assourdie  du  bruit  qui  se  fait  dans  le  cercle  des  étudiants;  é 
son  !  prends  du  vin  et  délivre-moi  un  peu  de  toutes  ces  disputes. 


Mon  intention,  en  me  rendant  auprès  de  toi,  a  été  de  pouvoir  faire  retentir 
mes  plaintes  en  ta  présence. 

A.  G.  54.  ap^^Uju?-  j  öЧjз^^У^  (i^j^^^yt)^  й  confia  à  Dja- 
gataï  le  soin  de  faire  établir  et  exécuter  les  lois. 


Apporte  du  vin,  Tamant  ne  craint  pas  le  kâdi;  il  ne  redoute  même  pas  les 
défenses  du  sultan. 

Э^j^.  qui  fend;  qui  décide,  qui  juge. 
цЗ^^^^^уЬ^Ь  moulin  à  bras. 


Le  ciel  a  &it  de  nous  un  vil  grain,  que  broie  le  moulin  de  la  lune  et  du  solefl; 
Tennemi  le  convoite;  sois  toi-même  attentif,  afin  que  je  trace  des  r^[les  pour  la 
distribution  du  pain. 

iàj\t  scie. 

OUb^u  chauve-souris. 
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(jь\л}jь  don,  cadeau.  —  V.  366.  i^^y^  (jИ>^Ц;1  e)^W  les  cadeaux 
que  vous  avez  envoyés  sont  aussi. . . 

{Jj\t  pauvre,  misérable. 

Pour  rislamisme,  j'ai  été  errant,  pauvre. 

B.  Дзо.  Le  texte  porte  ^jL  par  erreur,  si  je  ne  me  trompe. 

ij  J4rj\t  ordre  royal,  chiffre  qui  le  surmonte;  lettre,  écrit;  ordre  donné 
de  vive  voix;  aide,  assistance.  —  B.  i35.  êj-*J;«  wsLiN^J^L*»  jWX 
^учауе»  j^tfHte?  une  lettre  de  Cheïbani-khan  vint,  disant  :  Nous 
sommes  arrivés.  —  A.  G.  1 5.  l.*^^  V,^  j»  Jj^  ^Jt^fjuij\j  ^^û^aj  J3I  un 
homme  agissant  suivant  son  ordre.  —  A.  G.  64.  (:3>*4^1!?  liU^n^g-'bl 
f^yiyi  ayant  reçu  avec  soumission  l'ordre  de  leur  père. 

IâaJ^L  pardon,  compassion. 

0j»\лjJj\j  pardonner,  avoir  pitié,  donner.  —  V.  60.  ^^UiiA^^lyj  ^j^Ауй^аз 
jXj:>^!  vous  lui  avez  donné  ses  fourrures. 

ylÀjJjL  fissures  sur  le  bord  d'un  cours  d'eau. 

(3  ^Ц^«.  or  rouge  ou  blanc,  monnaie. 

pi^\yi^  4^JoU  i^oUjL  ^J^ 


Le  marchand  de  beaaté  vendit  son  âme  pour  de  l'argent  ;  car  un  marchand 
ne  se  soacie  que  du  gain. 

B.  171.  iS'^J^  öЧ;'!?  (:)«J^U^  *^1^  иУ^у^  j^^--1?  è"^^  yi 
de  l'argent  fut  envoyé  par  Khodja-Kelân  pour  réparer  cette  digue. 

(З^Ц^  "  grimper,  s'accrocher. 

bUlç^L^3^-  ^U  ^^HH>  tfJT 

Six  ou  sept  fois  elle  tomba ,  impuissante  ;  à  la  fîn ,  elle  se  trouva  accrochée  au 
haut  du  toit. 

i^\j  bûche  de  bois  à  brûler. 


A- 


+ 
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/ö^Ь  fendre.  —  ^ÿ-^з^^^  \^г^  fendre, 
•^wi^ie  bié  ëgrugé;  espèce  d*abricot. 
(3  ^Хг^-  brillant;  fente.  —  d^^)^.  éclat. 


ô  mon  œil  !  si  ta  veux  briller  d'un  grand  éclat ,  enduis-toi ,  comme  d*un  collyre, 
de  la  poussière  que  soulève  le  venl  dans  sa  rue. 

Ц^и  qui  ne  brille  pas:  fond  d'une  chose. 
{З^Хг^"^  (З^ЗJ--  devenir  brillant,  avoir  du  lustre. 


Le  monde  devint  briHant  à  leur  flamme;  ce  flambeau  tomba  au  milieu  de 
leur  récolte. 


B.  5oa.  ^:>yj\t  ^:>  ^\j^  jij^ ,^.aX^\  ^xXtiL  ^  Ji^^  les 
cœurs  s'épanouissant  comme  des  roses,  les  yeux  brillèrent  comme 
des  flambeaux.'  —  (^з^.  rendre  brillant. 

>V  ^J"  Moitié;  cuir. 

(Ji^j\t  marche  accélérée  du  cheval. 

I  ,  ^j\t  moitié.  —  ,3yj?^L  trop  en  moitié:  défectueux.  —  »Ji)\»  aC  un,  un 

demi,  c'est-à-dire  dispersé,  débandé.  —  B.  ho  h.  aJL»  ^^^л  ■>  дJЬ 
S^.^^^ i^S:^ xs^'jyf,  fji^  (jй^МjЬ  et  d'autres,  ramassés  de  ci,  de 
là,  vinrent  au  nombre  de  cinq  cents.  —  (^^j\t  loué  à  moitié. 

^j\l  demain.  —  i^'*>^w  dans  son  lendemain.  —  d^J^  du  lendemain. 

j\t  y  été. 

(^^jy'^r.  rendre  défectueux;  alléguer  des  motifs  pour  se  décharger  de 
la  responsabilité  d'une  faute;  accuser  injustement;  punir. 
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Cette  përi,  qui  se  tient  toujours  cachée  nux  regards,  comment  se  fait-il  quelle 
accuse  un  pauvre  cœur  épris  quand,  maigre  toutes  ses  recherches,  il  ne  peut  la 
trouver. 


/^j«)L  écrire;  faillir;  ouvrir;  étendre;  commencer  à.  —  B,  973. 
j^^jl?  ^^  ils  commencèrent  à  se  démener. 

^Ь  écriture;  en  mongol,  grand. 

(jj^u  faute. 

{^jy.  plaine,  plaine  dépourvue  de  verdure.  —  B.  48.  ^U>  jW*^  A*i>jl?  _i 

j^у^\»  АJчи^Ь  ils  se  rendirent  dans  le  désert,  près  de  Cheïbani-Khan. 

4)4  écrit. 


^J}\i  sort,  prédestination,  ce  qui  est  réservé  à  chacun  par  le  destin. 

(^\t  deuil,  pleurs,  lamentations. 

цЗЬму,  Umu  châtiment  capital;  règlement;  prohibition;  décision;  ordre; 
arrangement;  don;  tribu  en  pelleterie.  —  B.  20.  jy~^  <^*^-i*»LÂ-«b 
(jjiifj  Aj  ^Lms»  (J[>^^I  (^Ua^I  parce  qu'il  avait  proféré  des  paroles  in- 
convenantes, il  subit  la  peine  capitale.  —  B.  /160.  ^^-rf^l»-  axa^LmL 
jl^rfUlfAj^  (jji^jijy^  *^ЬУ  öРЫ  V^>'  étant  prêts  à  sa  voix  et  à 
son  commandement,  qu'ils  ne  s'écartassent  pas  de  ses  paroles,  cha- 
cun dans  sa  route  et  son  rang.  —  ^AXiL^U  soldat;  qui  donne  un  rè-  _  \ 
glement,  un  châtiment.  —  «S^l»  soldat. 

jL*iL  rang;  troupe. 

JLm»^!  ^^t  fjJXyf  \:>с^^шj  (jгjиу. 


Nulle  lenteur  dans  la  marche;  les  troupes  étaient  sans  cesse  occupées  h  dé- 
camper et  à  cheminer. 


/o^LmIi  arranger;  faire. 


Quand  le  narcisse  satisfait  sa  passion  pour  le  vin,  il  se  fait  une  coupe  de  la 
peau  de  Torange. 
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В.  â8i.  ^«XÂ^Uwl»  дК^  ^Ь  дJМ0  ^j}у\jл,л  une  large  estrade  fut 
construite  avec  des  pierres. 

^^^мрjуоЬмЬ  arrangement,  disposition,  ornementation. 

цЗ^^ЬмЬ  homme  entêté,  présomptueux. 

Ш^ЬмЬ  large. 

Sa  face  dans  le  miroir  paraft  toute  altérée,  longue  ou  large,  petite  on  grande. 

^LmL  rangée,  rang.  —  B.  86.  A^>A^ojTj^il^3W  {j^j^j^^jy  V^-l?  з^ 
4;^h^Lm  ayant  rangé  les  rangs  et  placé  devant  moi  les  fantassins  qui 
portaient  des  boucliers.  —  A.  G.  68.  t^^Uy^  c^bUJI  Sj^TJljI^U^ 
ceux  qui  étaient  rangés  en  bataille  ne  faisaient  pas  attention  à  eux. 

J^Lmu  huissier,  porte-verge;  intendant. 

/o^uLamu  appuyer.  —  ^IaamL  s'appuyer.  —  B.  218.  j^Jwji^  ^'^fb^ 
ç^ù^}  u»»j\a.»»L  JO'hiUd^l  nuit  et  jour,  il  s'appuyait  contre  la  porte. 

цЗЬ^ЬимЬ  appui. 

v3^âamu  canapé,  coussin. 

uLmu  plain,  plat.  —  ^liuwL  aplanir. 

/ö«С^Ь  débander  un  arc. 

(j^4^b  lentille. 

^jjiâélj  m.  os.  Gonf.  iri(^ft^. 

ç^\j  large;  moment  de  se  coucher. 

au  enfant;  tout  jeune  enfant;  larme;  vie;  âge;  humide,  frais,  récent. 

Je  ne  fais  pas  confidente  de  mon  amour  la  perle  précieuse  des  larmes  de  m^s 
yeux  ;  car,  quoiqu'elle  soit  d'une  belle  eau ,  elle  est  encore  toute  jeune. 


> 


En  voyant  ses  jours  s'éconler  avec  rapidité ,  il  pensait  avec  douleur  qu  il  n'avait 
pas  d*enfant. 

A.  G.  36.  ^^«xJb  J^^J  {fi\jt  c^l  il  laissa  deux  jeunes  enfants.  — 
^^ûlj»  enfance;  petit,  tout  jeune;  qui  a  un  âge.  —  A.  G.  зо.  у\«*  _[ 

ç^^jiti  ^аХамЬ  (^V^  il  était  du  même  âge  que  Kaïan. 

^LûL  âgé  de...  —  A.  G.  lo.  ссч^Щ^^  glJw^  JJчни>^Уj1А>>к^ 
jзjу^  Й^  â*0^  U*^^^-*^'  i^^ ^  »*X3U)  ^  personne,  dans 
aucun  temps ,  n*a  jamais  vu  ni  entendu  dire  qu'un  enfant  d'un  an 
eût  parlé  ainsi.  — jlâl»  <^у  ^^1  âgé  de  trois  ou  quatre  ans. 

/o^UmL  se  mouiller  de  larmes,  répandre  des  larmes;  être  humide. 

/o^LmL  vivre,  prolonger  sa  vie. 

/44>&U  voile  dont  les  femmes  se  couvrent  la  figure.  -'^" ' 

J^iÂi^L  couleur  tirant  sur  le  vert. 

/ö^jиДи  cacher,  se  cacher.  —  B.  З7.  vju^-^l!  {^,^^^  jа**J^  yi  ca- 
chant cet  événement  à  tout  le  monde.  —  B.  i4i.  (^^.^xJL^-^j^^l 
ЧJОУ^'  ceux-ci  se  cachant  de  moi,  se  dérobant  à  mes  regards.  — 
^^JУ^-  "^  ^^^^  ^^  cache. 

^y^^JU^l*  cecbé.  —  B.  З7.  ^y^yi  ö^л^^Ь  ày^^jX^  ;^\^ул 
comment  une  pareille  nouvelle  resterait-elle  cachée? 

ШйЛJ^"  caché. 

Qu'elle  est  donc  cruelle,  cette  beauté  semblable  à  la  lune,  pour  rester  insen- 
sible aux  soupirs  secrets  de  mon  cœur,  comme  à  ses  gémissements  plaintifs  ! 

b'  J^'  CJVyj>Ji^ûl?  dU^AAftjlj  joS'^yjyyb 

J'ai  beau  vouloir  faire  un  mystère  de  l'amour  que  je  ressens  pour  toi ,  mon 
cœur  trahit  son  secret  par  des  soupirs  imprudents. 
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(J^у^У,у  {j\y^\t  être  caché.  —  В.  199.  9j\j^  Ь^j-ь-f  ^^^^j-srf 
^з*Хj\й'  ybkJ^4îlsç  dans  un  ravin  était  caché  un  parti  de  Hezâreh. 

/^jumU  maigre;  faible;  soleil. 


I  -*.  Л  tKi^W  vert.  —  ^\f  J^l?  esi)èce  de  canard. 

JуДи  éclair. 


éb  graisse,  huile,  beurre.  —  Sj^^  ^\t  espèce  de  boudin  ou  de  saucisse. 
t^b&L  pain  chaud  qu'on  mange  pétri  avec  du  beurre  et  du  vin  doux. 
^(XxL  lumière,  splendeur;  brillant,  lumineux. 


Le  soleil,  qiù  r^Nind  ses  rayons  dans  le  monde,  va  de  ГЬитЫе  moucheron 
jusqu'au  atika. 


Si  le  miroir  de  ta  beauté  resplendissait  au  milieu  des  rayons  du  soleil .  son 
éclat  illuminerait  le  monde,  la  nuit  comme  le  jour. 

^^«XiL  brillant. 

/i^*iy  espèce  de  billot  sur  lequel  les  charpentiers  taillent  le  bois  et  les 
bouchers  découpent  la  viande. 

{yijik  épaule.  —  B.  268.  ^^*>X^  oi'  ***4r^l?  ^^Uaj  Jl^  |*wb  une  flèche 
atteignit  K&cim-Beg  à  l'épaule. 

^£%i^j  espèce  d'onguent  caustique. 

^йй>л4^хи  action  de  graisser.  Quand  un  jeune  homme,  chez  les  Mon- 
gols, va  pour  la  première  fois  à  la  chasse,  on  lui  graisse  le  doigt  du 
milieu  avec  la  chair  du  gibier  qu'il  a  tué,  et  c'est  ce  qu'on  appelle 
(^йни^^Ь.  On  se  sert  encore  de  ce  mot  lorsque,  dans  un  combat, 
on  apporte  pour  la  première  fois  une  léle  au  pied  du  drapeau  ;  on 
dit  alors  qu'on  a  graunê  le  long. 
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((A^i  (^LjJLcl;  espèce  d'oiseau. 
/ojJLcb  mouchoir,  foulard;  doux,  moelleux;  douceur. —  B.  ззб.  ^Ад^с  — 

j^Os>y  ^^'  t^j^ujkU  jb  jyU^Ul^  ^jлАj  comme  Ali-Chîr-Beg  avait 
noué  un  foulard  autour  de  ses  oreilles,  qui  le  faisaient  souffrir,  les 
dames  appelèrent  chaîne  d*Ali-Clitr  un  nœud  fait  avec  un  foulard  bleu. 

/4i#xb  pleuvoir. 

i\j  pluie.  \ 

C^\j  ennemi,  en  état  d'hostilité.  ' 

AxL  épaule;  plaie  qui  vient  à  l'épaule  des  bétes  de  somme;  ampoule. 
•JLêu  brun,  noir.  —  ytA^.  j^  brun  foncé;  cheval  noir. 
jbjyêU  action  de  pleuvoir;  baie. 

Axl#  devenir  gras,  huileux; se  livrera  des  actes  d'hostilité.  —  B.  276. 
pLûui.1  ^^^^1  ^  JJчиj^^  .....jM^JwJ^  cr^^^^lrf  iâ^^j^^y^    • 
(S"^^  сгЦ'  гУ^  <sjy^^.  les  Mongols  étaient  certainement  devenus 

hostiles ïl  n'était  pas  décidé  que  leur  hostilité  dût  se  montrer 

ce  soir-là  môme. 

JvxL  pluie. 


^\ 


Comme  la  pluie  tombe  en  abondance  au  printemps,  ainsi  une  pluie  de  flèches 
versait  ses  flots  sur  le  champ  de  bataille. 

J^^l  ^^L-mÎ  Màjio  ^jу^  4^.л^  I^^X^Ii'  »^j^  v::yy  ^^j^\  i^yUO^ 

^ОчХи^  ^W-JW  ^5^■^*^^  !^  ЧЗОУ  jy^^-  иЦ)  '^  pluie  tombait  à  tor- 
rents. Je  connaissais  un  talisman  que  j'enseignai  à  Molla-Ali-Djân.  4-^ 
L'avant  écrit  sur  quatre  morceaux  de  papier,  il  les  suspendit  aux 
quatre  points  cardinaux.  Aussitôt,  la  pluie  cessant,  le  temps  com- 
mença à  s'éclaircir. 

iIjiL  feuille. 

DicT.  TORK.  ^!\ 


f- 


+ 
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(jlf  chemin;  côté;  accointance;  mur;  rempart.  —  B.  287.  J^l^  ca^^^^ 
j^^  jL>^L  A>w-A^  nous  avons  des  accointances  avec  ce  pays  et  ce 
peuple.  — A.  G.  ^^^^jW  ^(i[t  *3^'  il  l'envoya  de  ce  côté.  —  Id.  18. 
(«XjL  «fG^I  du  côté  droit.  —  A.  G.  179,  ^(ytt^  amL^  {^*^^^y» 
^IJuJUoj  ^j^>W  »s^^ùj3jyt  iiU/^j)JHr^  à  partir  de  ce  jour,  ne  faisons 
plus  de  mal  dans  cette  voie-là,  ni  à  vous  ni  à  vos  yourtes.  —  A.  G. 
82.  0^4)c-LA^Irf  ^jДйJjчJкй^Ь  par  voie  de  fraternité.  —  B.  278.  j-jlj 

^^*У^\  J^Âuwt  Aj^U)^3  Baba-Yeçaoul ,  étant  monté  sur  une  échelle, 
était  occupé  à  renverser  et  à  endonunager  le  mur  de  la  place  avec 
une  hache.  —  A.  G.  62.  jL  b^l  JuLa-j>  son  enceinte  tout  à  l'en- 
tour. 

>   Ijb,  bu  bord;  côté;  collet  d'un  habit;  éloigné,  reculé.  —  B.  i33.  Ь^  bl 
и^з'  ^VibU)^!  comme  il  avait  grandi  dans  un  endroit  reculé. 

/o^lïL  insister,  presser,  solliciter. 

/лаУ\3\j  prendre  par  le  collet;  sui\Te  le  bord.  — A.  G.  i3t.  jylkJL»  J^l 
4,лЛj^  celui-ci  prenant  le  sultan  par  le  collet. 

jLcL,   jа\j  éclat,  brillant. 


l<Xju»yjl»  ^i^3jyij^!>  u4^j4^  ^i^Âx/»  <J^y^jy^- 

Comme  les  atomes  ne  sont  pas  visibles  sous  les  rayons  du  soleil ,  celui-ci  est 
un  milliard  de  fois  plus  éclipsé  par  Féclat  resplendissant  de  ton  visage. 

/öжj^JJЗи  approuver.  —  A,  G.  10 5.  ^^^U^^-A-îlf  {^jy^  ^^ЦазJ^!  J^I  il 
n'approuve  pas  les  paroles  de  ses  gens.  —  Voyez  le  mot  suivant. 

'  (3^V!  allumer;  enduire,  mettre  du  henné;  appliquer  une  emplâtre;  lais- 
ser des  traces,  faire  impression;  arroser;  plaire,  en  parlant  des  pa- 
roles; soupçonner;  alléguer  faussement,  imputer. 

^>-»-3-«  L-^^l  S-^S^^  ^  yL  J3I 


Là  011  se  trouveront  des  roses  et  des  jacinthes,  il  faut  que  tu  allumes  nn  fen 
qui  les  rendra  visibles  à  tons  les  yeux. 
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{J^^  (jу^  (jv-L^   yU^^  LmU'L 

y^jî^l  (jUjjiyi  51^!  (^^  JJ^ 

Si  ie  cu]tivateur  ne  les  arrosait  pas  nuit  et  jour,  sadie  que  les  palmiers  ver- 
doyants ne  seraient  que  du  bois  sec. 


Il  n*y  a  pas  de  parole  qui  m'ait  fait  autant  d'impression  que  la  tienne;  ton 
r^it  a  laissa  de  profondes  traces  sur  mon  cœur  afflige. 


L'eau  coule  de  devant  ce  monticule,  précisément  comme  les  larmes  et  les  pleurs 
de  Tamant  lorsqu'ils  touchent  ceux  qui  les  voient. 

0  NevAî!  ne  parle  pas  de  pénitence;  car  cest  une  histoire  qui  ne  fait  guère 
d'impression  sur  moi  I 


Savoir  ce  que  demande  l'ami  et  ce  qui  peut  toucher  son  cœur;  voilà  ce  qui 
est  pour  toi  un  sujet  de  trouble  et  pour  moi  un  sujet  d'all^resse. 


A.  G.  56.  (^^UU  nLÂ^^i^ ySji^  jуш  yi  cette  parole  ne  plût  pas  à 
Djenguiz-Khan.  — B.  5o3.  ^^^Ul»  ^J^у^  ^уш^  ^^  Kît  \jjьМь  appa- 
remment, la  terre  et  Геаи  ne  lui  plurent  pas.  —  B.  i  &6.  I^y^^â» 
f^^l^j^  i  '!j^jуш  Л^д  ^^  il  n'apporta  pas  des  paroles  qui  pussent 

plaire  au  cœur. 

u. 
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^\    С^JЧ-Л^    ylfàAArf   (jJJJOa-U* 


C'est  de  toi,  après  toat,  que  me  sont  venues  ces  difficultés;  à  quel  autre, 
enfin,  pourrais-je  en  imputer  la  cause? 


Ne  s*en  prenant  ni  à  la  mosquée,  ni  à  la  taverne;  ne  se  souciant  ni  du  cou- 
vent, ni  de  la  kébdi. 


0  Nevftîl  ne  m'impute  pas  à  faux  Tespoir  d'arriver  à  une  entrevue  secrète; 
car  il  suffit  à  mon  bonheiv  d'entrevoir  seulement  cette  belle  semblable  à  la  lune. 

^^If  proche. 

/ö^^^^кллЗи  s'approcher. 

,  i^l#  mauvais;  faible. 

»1;  frère  de  la  femme. 

py\t  vase  brisé;  auge;  endroit  où  Ton  donne  à  manger  aux  chiens. 

/o^yit  lécher;  se  toucher,  en  parlant  de  Tare  et  de  la  flèche. 

Ля^%,  JSji%,  JJù%  nu,  peu  vêtu.  —  A.  G.  48.  \J^^j^ 
iS^j^^jJt;^  ^U  vfGy^^  ^UCj^  l'hiver,  il  marchait  peu  vêtu  et  les 
pieds  nus. 

oKjù^L  espèce  de  gros  rat. 

<Jk3jIL  nu;  étoffe  non  cousue. 


H  distribua  deux  cents  tuniфles  cousues  et  dix  fois  le  même  nombre  de  tu- 
niques sans  couture. 
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tm,i\Sy\i  qui  s'occupe  à  dépouiller.  —  B.  iio.  i^f^j^  *^^4i  аз 
^o^^l^^JyU  ^ySé  yi  pU  ^^^^^Igl^^ls  (^^j^jy^y^  4^^  ceux  qui, 
pillant  les  hommes  débandés^  s'occupaient  à  les  dépouiller,  c'étaient 
ces  misérables  Mongols. 

çjjfiSS^\jt,  (jÀ%:JSS^\j  mettre  à  nu. 

(ji^  ^j\Ла\  tj\S^  o^glili^l» 

il  donna  ordre  de  le  dâier  et  de  mettre  son  corp  k  nu  pour  ie  tounuenter. 

B.  Э90.  jУJуJ^\  Vjt;^^3^'  V^^^^ls  ^'  ayant  mis  à  nu  leurs 
chevaux  et  les  faisant  nager,  ils  passèrent.  —  ^^-.^^^.JC^^L^Lxli^l», 
(^yxm^^l  faire  mettre  à  nu.  —  ^'ySj^l  être  nu. 

/oALMsiyb  chercher  à  découvrir,  épier. 

^j,3jlle  expédition  rapide. 

fj>9^%  luire,  briller. 

Jji^\l9ji^\l  pièce  de  soie  rouge  qu'on  entortille  autour  du  koulâh;  ban- 
derole d'une  lance ,  d'un  drapeau ,  d'un  casque  ;  flamme. 

ji)^  <p-A^  ^(^^^  {^y^  bL 

Sur  les  casques  flottaient  de  beaux  drapeaux  chinois;  en  outre  sur  les  oui- 
rasses  était  de  la  soie  chinoise. 

3)  d/^j*^^^^^  1аЬи«^Ц.  uV^  CJ>^  ^^  (J^^?  *^->' 

Quand  tu  pousses  ton  coursier  rapide  comme  Téclair,  on  croirait  voir  étin- 
celer  une  flamme  que  désigne  au  loin  le  drapeau  rouge  flottant  sur  ta  tête. 

/A^y\t  bailler. 

/лАj\j^\j  insister,  supplier. 

v5uJl#  large,  plat. 
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(ЗЬиь  hypocrite,  flatteur. 

/S-^'b'uJL  caresser,  aduler. 

«jЛj>иJь  flatterie,  adulation,  cajolerie. 

v3!jj|>JL,  «ilyJl  brillant;  l'étoile  de  Canope.  —  A.  G.  147.  оJ^-^Ь 
s^ym  ^^J^ài'yi  is)3'^^  lorsque  l'étoile  de  Ganope  fut  levée. 

jÂl  plâtre. 

>le  participer  à ,  prendre  part  à. 

/A^JiXJu  prendre  par  la  crinière.  —  B.  483. 1«>ни1!  *амjл^ ^^jрКз) 
j^^^^\  oJ^xJL  ils  passèrent,  en  tenant  leurs  chevaux  par  la  cri- 
nière, près  du  bateau.  —  B.  484.  jb^\  v'*^li  ^^  {^^\tj^  tenant 
son  cheval  par  la  crinière,  il  traverse  la  rivière.  —  A.  G.  161.  v'^^^s 
л^^jхл  ^^jyi  tenant  le  cheval  par  la  crinière,  je  me  mis  à  marcher. 

.    -  JlJ^"  ^^^^-  —  öз' J>->*^'s?»  ^j^j3^\t  ver  luisant. 

уJ^АУj^^Ь  dorer,  farder,  déguiser  la  vérité. 
^V^ùJL  briller.  Conf.  (^\j^\. 
jj^iXJL  brillant;  éclat. 

^jLiJL  mensonge.  —  B.  68.  ч^Л' j*t>-  u^*^гз  (J^  *^j^  ayant  dit 
des  paroles  vraies  ou  mensongères.  —  A.  G.  1 4 1 .  (^^s-iLi-Lj^  (jу&. 
(^^Uuu  il  ne  sut  pas  discerner  le  vrai  ni  le  faux. 

уjÿjлJь,^jлJ1  seul,  unique. 


u  mirage. 
/oj«UUU  aider, .favoriser,  attacher. 
/S ifi-d  пj  être  tourmenté,  avoir  de  la  peine;  être  battu,  blessé,  assourdi. 

Les  hommes  sont  dans  ta  confusion  par  suite  de  mon  amour;  mes  oreilles 
ont  assourdies  du  tumulte  qu'ils  font. 

^^^чааJЬ  assourdir,  fatiguer. 
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Rossignol  !  n'ëtoordis  pas  tout  le  monde  par  un  bruit  déplace;  les  roses  de  ce 
monde  sont  agréables,  sans  doute,  mais  seulement  dans  leur  saison. 

^Ulf  dur,  violent;  âpre,  en  pariant  d  une  montagne. 

(Jt  crin,  poil;  bord  d*un  cours  d*eau,  quai;  maison  de  plaisance  sur  le  --\- 

bord  de  la  mer. 

jyie  flamme;  éclat;  franges  de  couleur  éclatante  qu'on  coud  autour  de  la 
tente;  haletant,  qui  tire  la  langue. 


^l  J^:>   CA^I   AaM   Ь^»  t5;l? 

(jiJis  (j^Jн^З^  i^  J^  l55J^ 

Tous  sont  haletants  comme  des  chiens  enragés,  mais  ils  sont  plus  nombreux 
que  les  poils  du  chien. 

oIaxaJL  seul,  isolé,  séparé. 

^^лjЯхлJЬ,  cÔJjJL  nu,  dépouillé. 

/S-^'^^âajI;  s'allumer,  s'enflammer. 

implorer;  flatter  son  maitre,  en  parlant  d'un  chien;  insister; 
flagorner. 


Jusqaes  à  quand  gémirai-je  en  m'hamiliant  devant  toi?  jusques  à  quand  sup- 
port^ai-je  sans  mot  dire  les  épreuves  qui  fondront  sur  ma  tête  ? 

i»L  cheval  de  poste;  cruche.  —  j^^  (^^y»  ajU^L  ^У^  ^sp^^  pi?  chevaux  Г 

de  poste  et  maisons  de  poste,  tout  a  été  détruit.  —  45^1»  courrier. 

9UL  flancs  d'une  montagne. 

v3  P^\t  coton;  pièce;  outre  de  peau;  rapiécé;  escouade  de  janissaires,  de 
serviteurs;  adjoint,  apprenti,  aide.  —  ^^A^Ul»  coton,  cotonnade. 


\ 
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^иЬ  mauvais;  faible;  еа  mongol,  chèvre.  Conf.  itîi  ij^i. 

/&^^кзии  être  malveillant»  médisant,  calomniateur;  concevoir  mauvaise 
\^  opinion.  —  B.  i3.  Lfikj\^  ^4Xjl^  Myi  yW  ayant  conçu  maii- 

vaise  opinion  d'Içan-Bouga-Khan.  —  B.  З91.  v^^^  (j-:г«>нн«>'Ь) 
f^^yX^xÂA^^  ftv^l^l  ^jМаХjш  ayant  conçu  mauvaise  opinion  de  son 
père,  il  vint  près  du  sultan  Ibrahim.  —  A.  G.  &6.  l«x  v  i^  ^, — ^ 
^^yjclÂ^^Lc  en  aucun  temps,  nous  ne  nous  sommes  brouillés, 
nous  n'avons  conçu  mauvaise  opinion  l'un  contre  l'autre. 

kf\j  pluie. 

/a^w  s'occuper  de  choses  inutiles,  de  futilités;  nier;  révoquer. 

ч^    {jy,  chemin;  flanc;  côté,  côte. 

AJb,  ub,  AiL,  uL  autre;  aussi;  de  nouveau;  outre;  brûlant;  revenant. 


Si  tu  ne  te  déchires  pas  la  figure,  comme  tant  d'autres,  comme  les  mères  lors- 
qn  eUes  pleurent  leur  enfant. 

^\i\i  un  autre  d'entre  eux. 

Liblf  proche.  —  A.  G.  19.  ^^^^1  у^\^>J^jЛ  IûUj  \jj  iS^^^  y*  i^»/**' 
était-ce  son  petit-fils  ou  bien  son  frère  proche? 

/44>&uL  s'approcher. 

/o-^bu  aiguiser,  affiler.  —  (^V^bL  aiguisé. 

^Liilf  chardon. 

^Ls3U  placé  tout  près,  voisin. 

v3b^U  espèce  d'armure  dont  on  couvre  les  flancs  du  cheval. 

{^\ла^\j  instrument  pour  amollir  les  choses  dures. 

^-#ij^l#  amollir,  fouler.  —  B.  177.  а-д-a-ûI?  ^^  ùj\^juSk^  jуЗjЦ  ^jS^s^ 
j^^Léh  AP^dw  v^^J^I*  Vi;^*^*^  ayant  apporté  sur  le  bord  de  la  ri- 
vière vingt  à  trente  charges,  les  ayant  foulées,  ils  les  jettent  à  l'eau. 

3y^\i  poche  ou  bourse  cousue  sur  le  flanc  d'une  tunique. 
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(jSwIiXiL  ami,  camarade  intime. 

/o^t^siL,  /û^lAj&tdoL  être  épaule  contre  épaule  ou  reins  contre 
reins,  se  tenir  auprès. 


9^1^  «âLwM  Лj^  (^vxâltXJU 


Mais  elle  n*aTait  pas  trouvé  le  moyen  de  s  approcher  assez  pour  que  la  pierre 
noire  lui  apparût. 


B.  ii3.  c^ÛHuT,^.!  ;s^:^^^\  fS^  JJiJlS' siU^ylSi ^> 
^IâJI  ULa^  x«ï|4XjL  la  largeur  de  chaque  échelle  était  telle,  que 
deux  ou  trois  hommes  pussent  y  monter  en  se  tenant  côte  à  côte.  — 
A.  G.  io3.  i^X^  иЧ^У^^'  xâtosi^  ceux  qui  se  tenaient  côte  à  côte. 

ki\j  écho;  incendie.  —  I 

/oj9yjjù\j  retentir,  faire  écho. 
^If  de  côté. 

(3jj)l^l?  gond  d'une  porte. 
{,^^\ly  (JкЗЬ  nouveau;  frais. 

Là  où  les  accents  mélodieux  avaient  cessé,  lu  les  a  fait  entendre  de  nouveau. 


Jeune  homme,  dont  la  taille  déploie  partout  ses  charmes  comme  un  cyprès 
d'une  belle  venue,  dont  la  beau  lé  ne  fait  que  s*accrottre,  semblable  au  soleil 
nouvellement  levé. 

IxiU  côté;  chemin.  —  ^A&.lCiU  les  deux  côlés.  —  öЬ^'»?  P'*^s  ^®  côté. 
v3  ^1ЯЗЬ  joue;  noix,  noix  de  coco. 


-\ 
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Quand  biea  même  il  se  trouverait  cent  noix  sur  ГагЬге,  ni  le  serpent  aveugle, 
ni  la  corneille  n  en  rencontreraient  jamais  aucune. 

B.  З70.  j^^  iSj^y^y^J^Sk^^'i  cM-  *^45>**  àj^^\îiijt  Jy 
ce  fromage  ressenible  beaucoup  à  la  moelle  de  coco  fratcbe. 

/лА^,к,ш^\j  contrefaire  quelqu'un. 
/^и^хЗи  être  bavard,  grand  parieur. 
ç^L,^k^L  comme,  semblable  à. 


Son  corps  réduit  à  un  fil  est  comme  son  triste  oœor  dans  le  fond  duquel  règne 
comme  une  sombre  nuit. 


/S^^^^iU  se  renouveler. 


L'arbre  de  ma  joie  ayant  produit  des  fleurs  en  ce  moment,  des  roses  s'étaient 
épanouies  sur  ma  tète  dans  toute  leur  nouveauté. 

/JЦ^XЗU,  /Лф\^ь  embrouiller.  —  (ÿ-Ь^Ь  s'embrouiller,  se  tromper. 

Cet  ami  que  j'espérais  voir  réuni  à  moi,  par  Dieu  I  ce  n*est  pas  lui,  ne  ty 
trompe  pas  !  (M.  et  L.  76.) 


AXi^f  faute,  erreur,  confusion. 
^UxiAi^Vf  parole  obscure,  énigme;  séducteur,  imposteur. 
(^^y,  bi^ûler:  retourner,  revenir. 


t 

A  la  fin  ils  revinrent  de  cette  vaine  entreprise  et  se  virent  forces  de  prendre 
son  deuil. 


Ses  platanes,  agitant  dans  tons  les  sens  leurs  mains  tremblantes,  semblaient 
lui  dire  :  0  étranger  qui  as  pënëtrë  jusqu'ici,  par  Dieu  I  retourne  sur  tes  pas  I 

(^^4XJ^  faire  retourner. 


J3*^l?  iS^^  ^У^  i^^yi  fSb\j$ijJ^  Aâ> 

0  Nevâî  I  jusqu'à  ce  que  tu  sois  consume  dans  les  flammes  de  lamour,  marche 
r^lâment  dans  cette  voie;  renvoie  chaque  compagnon  qui  serait  un  obstade  au 
dépouillement  spirituel. 

yj  ennemi;  sentence;  exemple.  —  A.  G.  8.  {:)^j^  ^Лз^^!  yli.  JyU 
(S*^yi  3\t  il  fut  ennemi  des  enfants  de  Mogoul-khan. 

(jâi^b  doux,  patient. 

(3?^b  celui  qui  fait  les  invitations  aux  noces  et  aux  festins. 

(44^1^4  être  doux,  patient. 

t)Î^Vf  paysan;  propriétaire,  riche. 

«  hôte. 


V   _^   •• 


Vois  sa  générosité,  puisque,  dans  cette  situation,  il  dépense  pour  faire  hon- 
neiu*  à  des  hôtes  ce  qui  aurait  fait  la  fortune  de  quelqu'un. 

Peut-être  vaut-il  mieux,  malgré  Ynhonchka,  considérer  (jv-^^l? 


-Л 


comme  Taccusatif  de  ^^^^ie»  qui  aurait,  outre  le  sens  indiqué  plus 
haut,  celui  de  hâte,  convive? 

i^^^V?»  чДДЛJ"  P®**'  ^^*  animaux. 

^Lm^U  absinthe. 

v3^4  endroit  plein  d'ennemis;  merveilleux;  extrêmement. 

/ö^j|^Ь  soumettre  et  dompter  un  ennemi;  faire  la  guerre.  —  A.  G.  8. 
(/^^L  j^L  j^Jo  млjj^  ayant  combattu  les  ennemis  durant  plu- 
sieurs années. 

/S^lf  être  trituré,  réduit  en  miettes. 

ji^l?  disparu,  perdu. 

j^^y,  mauvais,  querelleur;  faible. 

{^jУЛшш^^Ь  près. 

v5  ÂîLJî^  proche. 


N'ayant  pas  tardé  un  seul  jour  à  s'en  retourner,  ne  trouvant  pas  qu  il  lût  k 
propos  d'approcher. 


(J^^^^^^\i  s'approcher.  —  A.  56.  ^3^.-AJi  j^У  j<уjГ  jl^ W^SÏ^^  \j\j^ 
jуш'ÿ^^\j  Jyj  gUb  jusqu'à  Bokhara  et  Kara-Gueul,  ce  qui  approche 
Д  d'une  étendue  de  trente  à  quarante  parasanges. 

(jh^^y.  (J^jул  être  près. 


Dans  le  cas  où  un  homme  mal  élevé  8*approchei*ait  de  lui,  il  eu  recevra  do 
dommage,  soit  de  la  flèche,  soit  de  la  pierre. 


(>Pôâ^b.  c^^^L  541 

Puisqu'il  u'a  pas  la  force  de  jeter  un  seul  regard ,  c  est  que  son  âme  battue  en 
brèche  est  sur  le  point  de  sortir  du  corps. 

öз^  fSj^-^^  *iLÂ^!  j-nS^i^^I  jy  L^ 

Je  suis  une  mer  qui  ne  renferme  pas  de  perle  dans  son  sein  ou  un  feu  qui  ne 
laisse  pas  de  braise  après  lui;  que  dis-je,  une  mer?  une  mare  d'eau  horrible  à 
voir;  et  quel  feu,  que  celui  qui  se  consume  rapidement  quaud  on  en  approche. 


Ne  s'approchant  pas  avec  une  bougie  d*une  chambre  à  coucher,  ne  brûlant 
aucun  papillon  à  son  amour. 

f^3J3J^^  4y^yi  {^^JУ^  ^  {^.^»^3  yi 


Pourvu  que  j'occupe  ma  place  dans  le  cœur  de  mon  ami,  le  malheur  ne  sau- 
rait m*atteindre;  il  me  semble  que  j'habite  dans  des  remparts  de  fer. 

^lùki\  pli'  Л^\j'^  *^i*-f>*  (s-^^i^  ^»^3 


Comme  robscurité  ne  saurait  approcher  du  soleil,  ainsi  les  gens  renfrognes 
ne  feront  jamais  un  ou  deux  pas  vers  le  vin. 

а^ЗЗ^.  faire  approcher» 


y  ai  vu  son  image  reflétée  dans  le  miroir  de  mon  cœur  ;  j'ai  perdu  connaissance 
en  me  demandant  pounpioi  il  admettait  un  rival  dans  sa  demeure. 


542  jiu^,  j^Ui 

»ji.»Xig^L  changer;  détourner. 
/Wa?"  ^^  perdre,  être  perdu. 
^ул  psûn  cuit  dans  la  graisse. 

^^If  arc;  été;  chaleur.  —  «^le  Jk^  art  de  se  servir  de  la  pierre  à  pluie  « 
^~    dont  on  fait  usage  surtout  en  été.  —  B.  З17.  дк^и  oLut  au  mo- 
ment où  le  soleil  devint  chaud. 

yifif,  vSieie  piéton. 
/o^V^LL  être,  aller  à  pied. 
<£i\i\î  large. 

^yff^ie  archer;  sorcier;  nom  d'une  ville  entre  Tchartchou  et  Bokhara,  sur 
le  bord  de  l'Amou. 

v3'^if  cheval  sans  harnais,  sans  armure.  —  B.  187.  ^^  ^t«K^L  j^^jJЬ 
aVju  seul,  avec  un  cheval  sans  armure. 

/oiLibL  marcher  en  se  prélassant,  se  balancer  coquettement. 

/o^ubL  se  laver. 

I  Jbu  menace  impuissante. 

ijdbl  mirage. 

v3^b  campement  d'été. 

^"ibL  camper  l'été.  —  A.  G.  101.  Jчц^^Ь  (^Jо  ^fi^Jb  (^^  (^l 
prends  pour  campement  d'été  la  rive  orientale  du  Jaîk. 

^ju.,jS4^L  action  de  camper  en  été. 

/^4гЬ  élargir;  battre  le  lait  pour  faire  le  beurre  ;  prendre  pied.  —  B.  110. 
^^^J^^Xj^ST (^]  tjUU  ^[^j^i^^is^J*  é^:>jS  9s^yi»  nous  enlr&roes 
dans  l'eau.  Plus  de  la  moitié  du  trajet,  le  passage  fut  effectué  en 
prenant  pied. 

А^ГЬ  sangle  de  la  selle. 

« 

(^Ч  léger,  qui  n'a  pas  de  poids. 

(4^1?  large,  étendu;  vase  dans  lequel  on  fait  le  beurre. 

JУ^.  jy^J^t  tout  doucement:  un  à  un.  —  B.  33i.  JУ^лjj^кjи  â;^|^^ 


JhJs!^  ^К^  ^j^йшjjЛаХ^  t^t  dis-lui  une  à  une  ces  paroles,  de 

manière  à  ce  qu'elles  fassent  impression  sur  son  esprit. 

Jyu  terre;  domaine.  —  B.  178.  i^OsX^ji^  *1Ц>ь  Jyc^^  с;%АА5"лjцлм^у1аjи 
à  quelques-uns,  il  fut  accordé  des  dons  tels  que  villages  et  domaines. 
—  B.  3 1 1 .  djyc^y  AJuuCJuS"^ W  Jycrf  Ла^аг?-1j*-  ^jJлj  nous  arri- 
vâmes au  village  de  Lemgân,  qui  était  le  domaine  de  Koutlouk-  ^ 
Khodja. 

■ 

sJuyu(  parvenu;  arrivé  à  terme,  à  bonne  fin.  —  B.  ЗЗ0.  ^^ooV^  ^jjijy» 

4^«>s?'  ОЬг  iS^  ^^^  Lh^  4^*^'  J^-  d'abord ,  ces  pays  avaient  été 
ennemis  ;  ils  n'étaient  pas  très-bien  organisés.  Conf.  ^g^^jfe?.     И  ^  •  • 

Sé»^  bon,  bien. 

Аммк^  trouver  bon ,  approuver. 

«il4>o  cheval  de  main. 

(^\xi  éloigner,  écarter.  —  B.  46o.  >a-j  <^1-JиГ^  ^«Xa^waXS^^  ^^^.^3 
nous  les  éloignerions  de  leurs  gouvernements  et  de  leurs  districts, 
faire  parvenir;  mettre  à  exécution. 


i-  •• 


Mets  à  exécution  tes  desseins  :  pends,  coupe.  (M.  et  L.  7З.) 
Voyez  liU^^I. 


Ajjjo,  АЗjj)  mari  de  la  sœur  ou  de  la  fille.  —  B.  78.  dUf^^^M.^  UV^^ 
t^«>s?ï  (^A^>?  il  était  le  beau-frère  d'Ouzoun-Haçan. 

cheval  maigre  et  ardent. 

JLb  laine  brute. — A.  G.  26.  ^^U^^UJ^  {ji^^^^  и^^Цу  (:^*5^l*! 
^^^l  j^ij»,U;^t*XjUj^  de  leur  vie,  ils  n'avaient  vu  des  étoffes  qui 
ne  fussent  pas  de  laine  brute,  mais  de  laine  travaillée. 

iSii^if  UL?"^  tamarisc.  —  A.  G.  34.  I^X-â^I  ur*-^  ï*\ftÂx^*i^4^3» 
iS^^  V>*J^'  elle  alla  le  placer  dans  l'intérieur  d'un  tamarisc,  der- 
rière la  tente.  —  A.  G.  161 .  рз*>J^5J^J  jcij^-»-*^  çP^'  ^  j«  fi»  îe 
tour  d'un  grand  tamarisc. 


/- 
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jXi  manque,  défaut.  — V.  i59.  ap^j^Ij^â^^^a^m  cj^j^h  ^^U^UM 
i^j\j:JayAm^  ayant  fait  retrouver  les  richesses  qu'on  a  prises,  les 
ayant  fait  rendre  sans  qu'il  en  manque  rien  à  vous,  notre  frère. 

(f>Jb  colle;  canon,  espèce  de  fusil. 

^)дчс  espèce  de  bouillie  claire  de  farine  de  millet.  —  B.  i43.  ^3'*'-^** 
jc^l  VH^b  (^(  ^l«xx  ayant  trouvé  une  coupe  de  ietndân,  je  l'avalai. 

poils  du  pubis. 
^l^Bub  rhinocéros. 

ш\j^  appareil  qu'on  met  aux  oreilles  des  chevaux  rétifs, 
mince,  fin,  délicat,  faible. 
0*.j  neige  qui  encombre  les  chemins. 
Jlrj,)  toux. 
/o-LIp^  tousser. 

.j  action  d'avaler;  tourbillon, 
avaler  sa  salive. 


v^j-.. 


bouchée. 
(^j^,  avaler. 

jj  m  ^yi  pauvre ,  indigent.  —  jЦ;^'  Sy^^^yi  lierre, 
sommeil. 


4^ Jwl  ^^  ax:>  ii\^  ^yj  *1U3  ^ 


Oq  aiirail  pu  appeler  sommeil  une  pareille  rencontre,  si  le  sommeil  venait 
visiter  mon  œil  baigné  de  iarmea.  (M.  et  L.  юэ.) 

Од^  habitation;  campement;  tente;  pays. 


v5  v^  qui  trotte. 

uy^^jyii  JivL?^  Iroupe  qu'un  envoie  pour  faire  une  razzia:  coureurs. 


—  A.  G.  168.  v^W*  сКг1  ^:>;М  Jjity^!  c5^  cO^-)^  OJ^J^ 
\^^\i>jyi  ^^j5"4^)  JU  un  jour,  j'envoyai  vingt  hommes  en  coureurs. 
Gomme  ils  allaient,  chargeant  les  hommes  l'épde  à  la  main,  pre- 
nant les  troupeaux... 

corneille;  celui  qui  détermine  le  lieu  de  campement  d'une  armée 
ou  d'une  caravane. 

Ал^j^  cimetière. 

fyéjyi  trotter,  hâter  le  pas.  —  A,  G.  119.  ^yjyJt  9J^\Afy*^  marchant 
rapidement  contre  les  Kxzilbaeh. 

^Sjyi  marche  précipitée. 

^<y^  ouverture  pratiquée  dans  une  aiguille,  une  flèche,  une  hache. 

^jyi  cheval  coureur.  —  A.  G.  19.  ^^Цд^  ^^Ь  vW^  <lcs  chevaux  cou- 
reurs comme  le  vif-argent. 

(3^^  vLJ^  aller  d'un  pas  très-pressé,  prendre  le  galop. 
{j^Jyi  malade,  fatigué. 
^^^^j^yi-»  ^^J^УJУ^  hésiter,  tergiverser. 
(Щ^jук  interpréter  un  songe. 

(J^j^jyi  marche,  expédition.  —  сj:^Ц;У>  кь^j^  ^Ь  J^l  \j^^  *>ys*^  yi\ 
Ь^дд^  J^l  iS^\^9  чАй^Ь  Abou-Seïd-Mirza  étant  parti  assiégea,  pour 
la  première  fois,  dans  cette  expédition,  la  citadelle  de  Ghehrokiyeh. 

—  ^^^^ji^yL  qui  marche,  qui  va  en  expédition. 

^^j^jyi  marcher  en  expédition.  —  B.  З47.  (s^:oy^-  ^"^  «^^^  *■*¥&-» 
ъj^н^)  дк.А^  ^.ыиоjА^\  plusieurs  fois,  il  marcha  contre  elle  de  vivo 
force.  A  la  fin,  il  la  prit  par  composition.  —  B.  З/48.  cjv^b^^^^^ 
4y^Vyf.  ^  9S^^j\Amyùsj^  *^^J^\  ЗУз1  >>  j^уЗ  g;b  dopuis  Cette 
époque,  jusqu'à  Гап  9ЗЭ,  ayant  fait  expédition  contre  FHindoustân. 

Jl)J^'  qui  marche,  qui  n'a  pas  de  demeure  fixe.  ~\ 

«iLojj^.  marcher.  —  u^V^  4*^^  marche,  qui  est  valide.  —  A.  G.  48. 

ceux  d'entre  eux  qui  étaient  valides,  et  força  les  faibles  à  se  sou- 
mettre à  lui. 

DiCT.  TORK.  35 
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{JXl^-  P^^^^»  morceau  pour  rapiécer.  —  е^{jХ)У-  reprisé,  rapiécé. 

АjЦ?j)j>j^  trèfle.  —  B.  175.  jyjLfy^yj  jy^\f  ifLrf^  tiy^Jo  »J^:i;yJt  les 
montagnes  se  présentent  comme  des  ponts  de  trèfle,  c'est-à4lire, 
les  hauteurs,  dont  le  sommet  est  recourbé  comme  le  dos  d'un  pont, 
sont  couvertes  de  trèfle. 

4     jj0i  cent;  figure;  le  dessus,  la  surface.  —  3^  jyi  cent  personnes.  —  jyjt 
^  '        ^A^âb  commandant  de  cent  hommes;  tente,  hutte  faite  de  cent  mor- 

ceaux de  bois.  —  *âaS^  petite  figure.  —  ^уЬу^  ЛЛ^  "^у^jу» 
voile  qui  couvre  la  figure.  —  ^jЬуj  ^^j^  renversé  sens  dessus  dessons. 

sÙ^it^jyi  garnir,  couvrir. 

^^^yjyi  se  diriger  vers,  se  tourner  vers.  —  B.  З2.  a^1>j^*^  ^у^  {j^^оУш 
^.^ы^^jул  л^аЬj^  ^у»  une  forte  maladie  s*étant  tournée  vers  sultan 
Mahmoud-Mirza. 

yï^j^  particule  qui  sert  à  donner  plus  d'énergie  au  sens,  comme  \j^y^ 
iSj^yi  tout  rond. 

uLm^  tumulus  élevé  au-dessus  d'une  tombe. 

vjLm^  lentille  d'eau. 

i  manière;  forme;  agacerie;  coutume;  loi;  proportion;  lentille 
d'eau.  —  i£^^}^^  Juu^  Àjx»  ^^y^y.  ^joiyiyi  il  fut  notifié  sous 
forme  de  commandement.  —  ^^ymy»  de  la  manière  de,  de  la  forme 
de  ;  honnête ,  légal.  —  B.  4 1 .  j^^Xj^»  4^j1ш^1лл»*  кЬ^У^У^  U^iÛ^ 
ils  retournèrent  vers  Hiçâr  comme  des  gens  en  désordre. 

i  disputeur,  querelleur  obstiné. 

(Jл^jJ^.  action  de  pétrir. 

(J^jyfiyi  pétrir. 

fiyiyi  mou. 

iJiyi  non;  rien.  —  i£S»^\^  homme  de  rien. 

\iyi  fin  :  espèce  de  pain  très-léger.  Conf.  адj^. 

i^j^^yi»  i^J^yi.  en  dessus,  en  haut. 
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f^)^\ij^,  être  perdu.  —  A.  G.  82.  c^:>^b^  (^f^^  J^JL^^t^uu^^^  le 
chameau  de  quelqu'un  se  perdit.  —  A.  G.  3i.  t^^^b^  J«>ч^'  *^W 
le  nom  de  Kaïat  s'oublia  aussi. 

^b*.j  se  dit  d'une  chose  qu'on  jette  h  terre  ou  qui  se  perd  inutilement  à 
terre. 

J^-шЗ^  pauvre.  —  ^^лтлу,,  ^^jy^y..  ^^^^^.  pauvreté,  dénû- 
ment. 

/^jf^j0ji  rechercher;  anéantir,  faire  disparaître. 

/Oaî^  pénétrer:  se  communiquer. 


Sans  doute  son  ioflaence  s  est  fait  sentir  en  Arméuie,  puisque  sa  poussière  a 
pénétré  jusqu'à  ton  cœur. 

(J^ji^y^.  montée,  chemin  qui  mène  au  haut  d'une  montagne. 

fSji  sommeil.  —  B.  5oo.  1*x,a^.^^  ik^^^j^  une  nuit,  pendant  son 
sommeil. 

Syii  charge,  fardeau. 
JLmJ^  élevé. 
^ушауУ  dé  à  coudre. 

lilV^U^  charger.  —  ^.^^J^^ул  ^^T  ^jyuU  ^^j^i^  {^j^^^.  yj^ 
iS^j4>}  jij3^  Lxi^J  V^^^  ayant  acheté  dans  les  jardins  des  cyprès, 
ils  les  arrachèrent  et  les  amenèrent  après  les  avoir  chargés. 

iS^Jj^yi  frère  cadet  de  la  femme. 

viL*^^^J^  courir. 

(jàgjj^jJjr!  action  de  courir. 

^^Jj^yi  qui  court,  coureur.  —  A.  G.  19.  ч^чи^-^  àj^'^j^yf-  ts^"^.  mon- 
tant des  chevaux  coureurs  comme  le  vent. 

(J^jfyi  nombreux,  beaucoup. 

35. 


f 


^  f 


5Л8  (j^]уJj^, 

Cette  douleur,  qui  nest  pas  peu  de  сЪове,  qui  est  si  grande,  il  faut  que  je  b 
supporte,  car  la  résignation  est  ce  qu41  y  a  de  mieux.  (M.  et  L.  los.) 

^Jиг^J^  poser  le  genou  à  terre  pour  rendre  hommage  ou  faire  une  de- 
mande, exposer  une  requête.  —  B.  is6.  i^y^ySy^  jU)  ^Jii  Jту.ъ 
^yJLJmt^yS  au  moment  où  je  mis  pied  à  terre ,  ayant  fléchi  ie  ge- 
J  nou,  je  l'embrassai.  —  B.  45.  y^  9Л:Х^\jХ^\у  ^  ^рннм*^)^!^ 

iS^j^^^^yi  а:»'jмД^  dans  cette  assemblée,  il  leur  fit  mettre  à  tous 
deux  le  genou  à  terre  pour  Baikh  et  Asterâbâd.  —  B.  486.  *^y» 


С^  Ai 


iS^^^y^^,^yi  ayant  accordé  à  Tokhta-Bougha-Sultan  cent  hJn  sur 
le  district  de  Chems-Abâd,  on  lui  fit  mettre  le  genou  à  terre. 

^yi  chemin.  —  «^Ц^  J^  donner  accès,  faire  réussir. 

i^^yi  donner  accès;  admettre. 

jfyi  licou,  bride. 

v5^j^  arc-en-cîel. 

^^jy^yi  messager,  guide,  directeur. 

{yij\j^yi  animal  féroce,  plus  grand  que  le  lion  et  de  la  même  couleur, 
qui  fréquente  le  Khârism  et  les  environs  de  la  mer  d'Aral.  —  A.  G. 
4o.  ^^Цj^з  и^Ц^^  iSj^  ^У^  tels  que  le  loup,  le  iolbars,  le  tigre. 
—  Peut-être  s'agil-il  ici  du  lîon  lui-même? 

^^i^J^  éclair;  nuage. 

^)>J^  compagnon,  compagnon  de  route. 

/л^)Уjу>  montrer  le  chemin,  mettre  en  route. 


réioquence. 


région 
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A.  G.  161.  с^^jчЛ  о^  ^UI^xJ^  à^^i^j-}  (^iXiUfty  (^:>(.lî 
depuis  que  j'étais  né,  je  n'avais  pas  conduit  un  cheval. 

j^^ji  étoile.  —  ф^  3^*^^  ver  luisant.  — |- 

^jjjUyi  plumé;  lisse,  uni;  tamarisc.  —  с1!л^  иУ^У^  '^"^^  ^^  tamarisc. 
—  Voyez  (лА^у  шУ^- 

/^i^  arracher;  trouver  accès;  venir. 


iN-ûl^  ^Хjч jJU  U JLt  jP^Ï 


Dès  mon  jeune  âge  vous  êtes  venu  me  trouver  et  avez  fait  naîlre  en  moi  de 
grandes  prétentions. 

3y^yi  à  qui  on  a  arraché  les  poils,  les  cheveux, 
rencontrer. 


Quaod  un  pauvre  affligé,  dans  le  deuil  de  la  séparation,  rencontre  l'objet  de 
son  amour,  on  dirait  un  corps  inanimé  qui  a  retrouvé  son  âme. 


rf  faire  rencontrer,  se  trouver  face  à  face.  —  B.  i84. 
кjуjух:ау1у^  (S^^^^^ym  Jj4û;^^Uil  s'étant  trouvé  faca  à  face  avec 
des  marchands  afgans.  —  (З^У(Р>!  se  rencontrer. 


Une  caravane  venait  tout  droit  par  ce  chemin;  elle  s'est  rencontrée,  sans  Ь 
vouloir,  avec  le  roi  des  rois. 

&yfyi,  endroit  commode  pour  passer  Геаи.  ^  ^ 

\j^yi  la  moelle  des  os. 

чзЦ^  pelote  de  lin,  de  soie. 

^"^U^  faire  rouler.  —  jftb,  ow^L  ><.t  \  A  5"gb-  аJч^  iS) 
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cr^*-*^'  и^^з'  чн^  леj^j^  ij^^U^  étent  allé  se  promener 
sur  la  montagne  avec  ses  disciples,  il  fit  rouler  des  pierres,  dont  une 
atteignit  un  pauvre  qui  en  mourut.  —  ij-^^^yi  être  roulé. 

<З^Ц^  poulie;  tout  corps  rond  qui  roule  comme  une  balle;  bosse. 

{j'T^^.  souris;  rat;  taupe. 


Par  ses  enchantements  il  faisait  de  la  taupe  on  lion  terrible  et  changeait  le 
daim  en  tigre. 


Jt  oiseau  qui  se  nourrit  de  rats  ou  de  souris.  —  ^1 
^-?)t5  espèce  de  grosse  souris. 

0^  arrondi,  pelotonné. 

j^Зг^j^.  dévasté,  détruit. 
^Ьмы*^  mou. 
/ö^Хj^фАуЛ  devenir  mou. 

Dans  ce  triste  état,  étant  réduite  à  rimpuissanoe,  n  ayant  pour  laver  mon 
corps  que  mes  larmes  abondantes. 


(<VÛlj    UJ^    Ak^  i^j^m^y    ti-^|4>ô    ^Ц^ 


ô  Nevâï  I  sans  doute  cet  ami  laverait  la  poussière  de  son  visage,  si  mes  larmes 
tombaient  dessus  avec  toutes  les  mai4]ues  du  repentir  et  du  regret. 

C^^.  fermer  l'œil,  la  bouche:  presser,  serrer, 
œuf. 
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^^J^^  dévaster;  gâter;  faire  se  ratatiner. 
{J^^yk  ramassis.  —  V.  67.  i^S^b^i^ \j^улул  des  gens  non  choisis. 


^^y>.  fermé.  —  A.  G.  /11.  is^j^)  ^ъу^у^-  ày^j^  ^^^  ^^  ses  mains  était 
fermée. 


viO  visage;  intelligence;  ornement. 

•й  jument.  —  ;^y>  ow^  espèce  de  passereau  ;  roitelet, 
trèfle. 

copeaux,  éclats  de  bois. 
ihiyi  plumes;  laine;  duvet. 
/44Г^  sculpter,  tailler,  raboter. 
^yi  coussin  qu'on  place  sous  la  selle. 
Ьj^  nid. 
v3^Uj^  bdXÏQ  de  coton;  balle. 

C3^^  AJ^'  (3^  AJ^  ^^^^^  rouler. 

UvL5-H  couverture.  —  A.  G.  1З7.  <-.— аJ1-ш  ajLaJû^w)  viLij^yb^ji^  ^y> 
ayant  fourré  son  bras  sous  la  couverture. 

Ал-му|дjj^  planche  ou  natte  sur  laquelle  on  lave  les  cadavres. 

(J*^^yf.  roseau  pour  écrire. 

j[^^öj|д^  eau  qui  a  servi  à  laver  quelque  chose. 

^Ц^  faux.  On  le  joint  à  (^UJL  dans  le  sens  de  mensonges. 

C9^yi  effacer,  faire  disparaître. 

corde. 

Son  coton  est  plus  fin  que  la  soie;  ses  cordes  plus  déliées  que  la  tige  du  lin. 
j\j^,  vessie  de  musc. 
(iLo^LsAJ  envoyer,  expédier. 


к  ♦ 


^  ^ 


-ь 
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Il  envoya  quelqu'un  à  Chiroaîeh  pour  lui  dire  de  venir  et  de  se  préparer  h 
répondre  à  toutes  les  questione  qu^il  lui  ferait. 


AJ  coton  filé. 
AJU  changer;  convertir. 


Au  soir  de  la  tristesse,  pressé  par  la  crainte  d^étre  séparé  de  toi,  je  ne  puis 
trouver  de  repos  nulle  part  Celui  qui  se  sent  menacé  par  un  ennemi  change  sans 
cesse  de  place  la  nuit. 

^wiuo  assez,  suffisant;  aussi. 

«illxAJ  parvenu;  perdu;  cheval  de  main. 

vîLo^j^^AJO,  (iL«)l^ÂJU  faire  arriver;  exécuter.  —  A.  G.  90.  «2)jùû^yuh5 
wa^KjUj  {jS^^  faisant  arriver  à  exécution  Tordre  de  Dieu. 

Jm\ju  parvenir;  tirer  un  cheval  par  la  bride;  périr. 

с^йJ^  ^yt  A^j^  CS'Sibi  fs^ 

Celui  à  qui  est  arrivé  une  fois  le  don  de  sa  liunière  a  pour  compagne  intime 
Tessence  même  de  sa  splendeiu*  céleste. 


Une  beauté  qui  est  arrivée  comme  une  calamité  pour  moi-même. 


(^^^»  Ci^^  sept. 


Non!  jamais  un  être  céleste,  quelque  rapide  фю  fût  son  voK  n'a  parcooru 
ces  s«»pt  augustes  enceintes  h  la  teinte  bleue  I 


'*'•>*>    ^ 


^^-- 1 


г  ♦ 
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Ь)  ^^^  expression  générique  pour  désigner  les  ancêtres.  —  3I  <p^ 
septuple.  —  \jЛ^jл  (^i^it  ou  bien  jЛ^и^бп!  la  grande  ou  la  petite 
Ourse. 

vjuyuu  qui  sait,  qui  a  connaissance;  arrivé. 

^IXajuu  la  grande  ou  la  petite  Ourse. 

^öк.ЛшJj  i^LxJt^sJU  conduit  par  la  bride.  —  On  dit,  par  imprécation, 
(Л^мJ^!  JL^Ijuv^  puisse-t-il  être  conduit  par  la  bride,  c'est-à-dire, 
mourir. 

vJu«^4JU  conduire  par  la  bride  un  cbeval,  un  chameau  de  charge. 

JJt  terre;  place;  coussin;  chant;  mangeant.  —  а^jы  qui  aime  le  sang, 
qui  se  nourrit  de  sang;  se  dit  aussi  d'une  chose  qui  est  jetée  sur  le 
sol,  où  elle  se  perd.  —  i^^j^  sous  terre.  —  S^ уы  carotte.  — 
^,  >^jH  indigène;  qui  est  à  sa  place,  qui  a  une  place;  bassesse. 

4^jiUtb  оч^Д^  fS^  {JiJut^yb»,  viUxJjOjJlW 


Telle  est  la  nature  basse  de  nia  destioée  que  les  pierres  du  malheur,  dans 
фlelque  direction  qu'elles  descendent  du  ciel ,  me  renversent  toujours  a  terre. 

ч5д)|/^  hon  à  manger. 
^Jy^Ji^J^Ji^  être  éloigné. 
v5Îj«  éloigné. 

o'j-At!  (jji*>^'  i^3^  *^^  ^  <j' 

Un  pauvre,  dont  les  soucis  sont  éloignés,  vaut  mieux  qu'un  roi  qu'entravent 
mille  préoccupations. 

jK-AJj  le  chanteur,  le  barde. 

^Jè^jj^^  fendu;  tout  déchiré;  sans  honte;  qui  a  Tœil  éraillé. 
^Uj^H!  fissure,  déchirure, 
o^-'.ju  déchirer. 


.V* 
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Зj^гЫ  fragment,  morceau. 

i^^^j^.  qui  déchire ,  qui  met  en  pièces. 

/ЛJ•УJJJ^  chanter. 


Échansonl  viens,  apporte  la  coape  au  goût  eavoureoi;  qo*il  chante,  en  la 

saisissant,  et  la  vide  comme  le  khodja  ! 

чД^ j|wu  placer. 

fendre. 

A.C^3«JO  chose  bonne  à  manger. 

ju  qui  a  la  lèvre  fendue. 

jЦ^лj  gourmand,  passionné  pour  tel  ou  tel  mets. 

jo  ouvrir;  dénouer,  relâcher.  —  A.  G.  161.  jro  "^  ^  a  ^  i«J>l*>^-e 
^«Xéu^  je  détachai  mon  carquois  et  mon  sabre.  —  A.  G.  Id.  ér^j^ 
^^>!l  ч^  i^}^*4iJt  je  îue  disais  :  il  faut  que  je  dénoue  mon  caleçon. 

j^Ь  4y^vÀi  ^^j^^SyJ   vibyJ)    Jмш!Л-ш  çfsS'^ 


La  preuve  que  tu  veux  laisser  libres  les  cœurs  que  tu  retenais  captib,  c  est  que 
les  filets  de  tes  boucles  de  cheveux  sont  tous  déliés. 

fuu  préparé,  disposé. 

^  à^J-^J  iS^Jit^  VH^AJ  {J^^^ 

11  avait  préparé  lui-même  le  meurtre  de  sa  personne;  il  avait  caché  un  glaive 
meurtrier. 

jrlÂAj  arbre;  mesure  de  maçon,  mesure  de  distance.  On  appelle  ainsi 
trois  fois  la  distance  à  laquelle  un  homme  placé  entre  deux  autres 

peut  se  faire  entendre  d'eux,  soit  un  farsang,  soit  un  mille. 

I 


^  •   «. 
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Lorsque  parfois,  prenant  un  bâton ^  il  le  frappait  avec  violence,  le  rire  enle- 
vait à  cet  affligé  toute  sa  force. 

Tant  que  leurs  personnes  furent  visibles,  il  ne  resta  pas  entre  eux  lespace 
d'un  iigadj. 


Un  cordeau  que  le  gëomètre  mesura  par  brasses;  douze  mille  aunes  faisaient 
un  iigadj. 


jу£!КяJ^,  pleurs;  qui  pleure. 

^J^'ikÀAjj  pleurer.  —  (j^'yJkitJ  être  tout  en  pleurs. 

/0  ÿлj  réunir;  ramasser;  pleurer;  empêcher. 


L'illustre  gouverneur  réimit  les  Arméniens  et  répara  toutes  les  injustices  au 
nom  de  Ferhâd. 

B.  3i.  СÿМ^дхАj  {«Хjи^!^  «^ЬиЗjЛ^  oJ^5  ^L»jl  s'étant  assemblés 
auprès  de  Içan-Dcvlej;^Begum. 

v3^-^*H  rassemblement.  —  B.  зоз.  (^н^ч^^^^з  ôl^^'  ч-нД^  ^Ux^ 
4^^^*  ^^^'"^-А^З  tf^^^3^  ayant  rassemblé  une  armée  et  appelé 
ses  enfants  ot  ses  bevs  do  tous  les  côlés. 


4~ 
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4^4jLiiju  éléphant. 

(juu  pleurs;  rassemblement;  empêchement. 

ULl^(  «t^^Â.  ^Ll^I  «t^.^  ^уjо^  jул 

Lamière  de  mes  yeux,  crois-le  on  ne  le  crois  pas,  mais  foin  de  toi  ma  pru 
nelle,  comme  celle  de  Jacob,  n  a  cessé  de  verser  des  torrents  de  larmes. 

iS^^^  troupe,  nombreux. 

4$JUj  déroute,  défaite.  —  B.  /196.  (s^^  vjû^^  (S^^^  V^>»  ^^^^ 
^^bjySjL^^  ^(§j^èA  en  poursuivant,  ayant  mis  le  désordre  dans  les 
rangs  de  l'ennemi,  il  mît  son  corps  de  bataille  en  déroute. 

д^лХДjи  qui  est  tombé;  qui  a  été  dévasté. 
д^п^jлд  qui  n'est  pas  tombé,  qui  n'a  pas  été  dévasté. 

/j).i.t,Ai  jeter  par  terre,  détruire.  —  ^  ^  *  «aj  faire  tomber.  —  B.  356. 

jУнкJцн!  v^Jt)  V^y  àP^^^  y^>^  **s  W>  *^f  b  en  plaçant  les 
dents  contre  une  muraille  ou  un  arbre  et  en  forçant,  il  les  renverse. 
—  й-кчЛй  être  renversé,  tomber.  —  B.  120.  ^SjL^XSjt^  ^^^k^b 
^  Vj-b'  Ч^^Аг  (:Г*^Г^  IoUaVx-é*^  (^UJ^^L^  le  lendemain 


arriva  la  nouvelle  que  Noian-Geukultach ,  étant  tombé  du  haut  d'un 
précipice  dans  un  moment  d'ivresse  était  mort. 

лÿ  renversé. 

<iMJ(  mauvais;  faible;  désagréable. 

^у^J^  neveu,  CIs  de  la  sœur;  natte,  et  joncs  dont  on  la  fait. 

ЛjJ^ыj^  chose  bonne  à  manger;  mets. 


On  mangea  et  on  se  réjouit  jusqu  à  la  mût;  les  mets  étaient  préparés  avec 
tous  les  raffinements  du  luxe. 


v:juSjfi  jeune  honune;  soldat,  homme  d'armes.  i 

«Д/*«j^ХА|J,  «iWLj^XAj  déplaire,  être  pris  en  aversion. 
jyiS^  vingt. 


*.»  M    •• 


(^^{^'T^ti  l'espace  dune  année.  —  iS^(3  ^  ь  ?.  ^-A-^  ur^J^J'^ 


CfS^.  bon  ;  désiré. 

:^  ij^j^  vent;  année;  plume;  aile;  queue  des  oiseaux.  -  \ 

«ДjJJ^клJ,  id^^Aj  justaucorps. 

Ta  chemise  est  une  feuille  de  rose;  en  dessus  est  un  justaucorps  couleur  de 
rodé;  de  telle  sorte  que  sur  ton  corps,  comme  sur  la  rose,  se  trouve  une  enve- 
loppe  couleur  de  rose. 

(3^^^^^  mettre  la  flèche  à  la  corde. 

лj  briller;  mentionner  une  chose. 

y'^^JVJ}  serpent.  —  J3I  ^^^Цй  herbe  qui  sert  de  contre-poison;  en  arabe,  -j 

Jjuu.  —  <jJl#  {j^f4rit  anguille.  —  J^^^^.  {j^^4rit  serpentaire.  Cette 
plante  s'appelle  encore  ^^yi  ^У;  en  persan,  ^^^JOuL;  en  arabe, 

«plÂit^Lo  pastille  odorante. 

<JкУ^9  сАЗ^^J^!  léger;  rapide»  leste;  soldat  équipé  à  la  légère.  Ce  mot 
est  souvent  joint  à  un  autre.  —  B.  5â.  ^5x3^  ^Wj  (J^'^.  ^^^'ЧУ^ 
ses  troupes  légères,  tant  h  pied  qu*à  cheval.  —  B.  18 4.  AkS'Jp^ 
«^^  0^^  "^^з  1^^  bétes  chargées,  les  chameaux  et  les  fantassins 
équipés  à  la  légère.  —  B.  19З.  c*  a  *  a  л  а^^^^з  *^^  ^^у^  eyant 
ramassé  une  troupe  de  soldats  légers  et  de  volontaires. 

^j-?^  jX)  AЛ^JU{  espèce  de  reptile, 
éventail. 
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^LâJ^  ffi  a  лj\j  chaque  jour,  il  avait  parcouru  la  route  de  mille 
années. 

jjУХм  racine.  Conf.  ^лJj'. 

^tJLLu  espèce  de  mets.  —  B.  3i6.  c:jv-^)  ^ijJULu;  v^ry  'V^  ^^У 
^4>Jз^^Ь  ëtant  descendus  dans  cet  endroit,  un  iilkran  fut  servi. 

J|JLaj>  qui  a  duré  l'espace  d'une  année. 

IxXaj  veine  jugulaire. 

^IxLu  voile  d'un  vaisseau. 

jSsX/Ji  rasoir. 

(^JViXXaj  fer  de  cheval  ;  buisson  d'arbustes  dans  le  désert. 

/^iuu  craindre. 

siX^JU  se  hâter,  marcher  rapidement,  trotter;  souffler.  —  Juc^éH!  faire 
du  vent;  se  gonfler. 

^ÿДjо  les  gens,  les  sujets.  —  V.  648.  i£^j^^i4t  *i»*^*»l*  зj>[  (j^^Jhw 
j>^^'  vous  avez  envoyé  à  la  ville  d'Azof  les  gens  de...  Conf.  Jц>1. 

fisJt  nourriture  des  animaux.  —  jâi«x.çy  qui  mange  au  même  râtelier,  qui 
boit  à  la  coupe. 

«iL^  manger;  ce  qui  se  mange. 


Se  préoccupaot  sans  cesse  de  son  sort,  il  n^avait  que  son  nom  à  la  bouclie. 

«il^JL^  plumes  qui  restent  d'un  gibier  à  moitié  dévoré. 
j^Зт^  dévasté,  ruiné. 

i  détruire,  renverser. 


Quand  je  pense  que  ce  soleil  de  beauté  est  devenu  mon  commensal  il  me 
semble  que  la  voûte  du  ciel  se  ivnverse  sur  ma  léle. 
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viJuJUNj  plante  appelée,  en  persan,  «iJjcâ^^i,  et  en  arabe  jm^I  iU^. 
fruit. 


M    7.  •• 


^LLmo  nèfle. 


••    Tt  •• 


c^Îjuu(  manche  d'un  habit. 


JUftJA.xIj^  JiJbjJU»  »S ^J^j  ^Э  tJÔy^   ^b  AÂÂ3' 


Lorsque  tu  ae  jetë  des  pierres  sur  mon  corps  et  que  ta  as  mordu  mon  bras  à 
belles  dents ,  ceux  qui  ont  vu  ma  chemise  et  mes  manches  en  lambeaux  n  ont 
plus  douté  de  ta  folie. 

AXJuo,  vXiJU  belle-sœur;  femme  qui  pare  la  mariée  et  la  conduit  au 
marié  dans  la  chambre  nuptiale.  —  R.  âââ.  jjоХд^  ^1Ы^  аа^и^»- 
^4X^1^3  IXJhh»  j'appelais  Habibèh-Sultan-Begum  belle-sœur. — 
B.  абЗ.  jи?*>ч'^^  A^^  jï  fiS'ffS^  yUa-i-*M  ААллг^  Habibèh-Sul- 
tan-Begum  que  j'appelais  belle-sœur 

ЛЛJ  vaincre;  rendre  interdit. 


J^  ^^^^  4^*^  (jô^x^l  VL^  cS*''>**'3  «J^ 
viCsH!  J^З  '^^-^  ^У^'  «^^^  {Jч^J^  USI^ 


(.a  raison  murmure  au  fond  de  mon  cœur  des  arguments  qui  me  terrassent; 
échanson ,  donne-moi  une  coupe  de  la  joie  et  aide- moi  à  dompter  cet  ennemi  ! 


Tire  le  bras  de  ta  manche  pour  prendre  part  au  concours  de  la  beauté  ;  con- 
fonds la  foule  de  ceux  qui  montreraient  une  inain  blanche. 

^^jЯлjи  nouveau,  récent. 


renouveler.  — V.  ByS.  {^j^  ^^.дJ-л-^^^ьз  jj-xi-ûlJcX^ 
l,>^j^.xJhu>  ayant  renouvelé  leur  fraternité  et  leur  amitié. 
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Jj^AJU,  Jh^^Iâjo  léger,  dispos. 

Entre  sans  encombre  dans  le  domaine  de  Гатопг;  car  ceox  qoi  ont  jeté  dam 
cette  route  le  fardeau  de  leur  personnalité  sont  des  hommes  d'âite. 

(^Jsil  *à^j^  J^b  ЦЗ  cKaCiu^  Lf^  c'était  un  homme  de  rien,  très- 
léger  et  sans  jugement.  —  B.  5ou.  J3I  j.з4>J^jjjрТ(jjи#  ^Ц)  JЦj1 
^4>J|^  J.длГ»дг  dans  ce  temps-là ,  j'étais  alourdi,  tandis  qu'il  était 
léger  et  dispos.  —  V.  Sgo.  JX^y^  J^JLjLjl.^  des  cadeaux  légers» 
portdtifs. 

s^jj-i^i^,  changer;  faire  tourner. 


FIN  DU  DICTIONNAIRE  TURK-ORIENTAL. 


RECTIFICATIONS. 


Page  1 1 ,  ligne  a  i ,  ajouter  rester  en  plus.  B.  З57.  J^t  *>s?U!i  ^  ^i^A?'  *^}ÿ  ç^'  ^. 
^^^\  il  pouvait  bien  en  rester  trois  ou  quatre  mains. 

P.  1 5,  I.  8  et  9,  an  lieu  de  flancs  d'une  montagne,  traduire  par  homme  libre. 

P.  74, 1.  177  ftw  lieu  de  aavoudj,  lisez  Ilavoudj. 

P.  107, 1.  i3,  au  lieu  de  racine  courbe,  lisez  courbe,  tortueux, 

P.  1 53,  I.  SI ,  au  lieu  Aepahnes,  lisez  aunes, 

P.  i56,  I.  7,  au  lieu  Ae  уУjJ^^  lisez  ^«Xâ^L 

P.  1 68 ,  I.  6 ,  mettre  comme  premier  sens  an  mot  ij^y^ ,  celui  de  partie  avancée  ou 
saiUante,  qui  se  montre  la  première.  Conf.  B.  З96.  aLu  j^^  {j^^^^  'e  première 
apparition  du  jour. 

P.  179,  I.  i3 ,  il  faut  traduire  ainsi  :  ces  khasseh-tabin  dont  il  est  question  ici,  et 

P.  9 o3,  I.  90,  au  lieu  de  Sebaktaguin,  lisez  Sebek-Tekin. 

P.  990,  I.  9,  au  lieu  de  en  dessus,  lisez  en  dessous, 

P.  9 35,  I.  7,  il  faut  ajouter  se  trouver,  se  rencontrer,  B.  181.  jd^ji^LS^  ^^1  (j-a-IU» 
Jymy  il  s'y  trouva  beaucoup  de  bœufs  et  de  buffles. 

P.  95/i ,  ajouter  le  mot  jLcUmjaj  se  réunir,  se  rassembler.  B.  975.  jUjLim«a>'  dLUj^5|^ 
comme  quoi  ceux-ci  s'ëlaient  réunis. 

P.  971 , 1.  91 ,  ajouter  ^blyi^l^. 

P.  987, 1.  1 1 ,  ajouter:  sorte  d'échafaudage  enfonne  de  carcan,  B.  170.  Uu^ùw^t  dsJuû-АЗ 
уЭj1улЛеллj  лаХ^  yjkf  ils  ont  installé  un  échafaudage  sur  le  tomlieau. 

P.  3oi ,  I.  11,  ajouter  :  veste,  pardessus.  B.  З0З.  aJLu  ;^mA$J^  ^Ц^у^  {jy>  J^U  un 
vêtement  d*étoffe  avec  son  pardessus  et  ses  boutons. 

P.  35i ,  I.  6,  au  lieu  de  j5^^j^,  lisez ^^^^j^. 

P.  365,  après  la  ligne  16,  ajouter  d|^«Xjuw  urine.  B.  355.  JUL^JL^y  ^^^Ц^{  J^l 
wH^^jl^b  4^»^  aLu  Syi^^  dl^tXjuw  j<^^t  fpS^ikÂiiyi  la  corde  touchant  sur  cette 
voie  souillée  d'urine  et  de  bouse .  .  . 

DiCT.  TDRK.  M\ 


562  RECTIFICATIONS. 

P.  З76,  I.  96,  ajouter  ^ÿА}у<Хлм.  Substituer  à  iniendanee,  Ueutenanee,  les  mots  charge 
du  ^(«XJLw ,  officier  chargé  de  la  perception  des  finances  dans  une  province. 

Ibid,  L  96,  au  lieu  de  chagdâr,  lire  ckigdâr, 

P.  609,  1.  19,  ajouter  акме. 

P.  /i  1 7 ,  i-  191  ajouter  a  l'appui  du  sens  de  beg  ou  efmr,  le  passage  suivant  :  V.  Z.  1 59. 

j^JЬу^  J^J^^З  Ji^./*f3  ji^j^^/  nos  karadjiê,  nos  Ь^.  nos  agas,  nos 
mirzas. 

P.  65i ,  L  1 1 ,  ajouter ^V^  arrangé,  et  voir  Texempie  cite  au  mot  dUju;,  p.  563. 

P.  &58 , 1.  6 ,  remplacer  la  traduction  petit,  peu  impartant,  par  grand,  ia^forlant,  ^»S 
est  un  mot  arabe,  ce  dont  j'avais  d'abord  douté,  à  cause  du  mot  turk  JUskS^  auquel 
il  est  joint;  mais  en  examinant  bien  les  exemples  que  j'ai  dtés  d'après  Bâber,  je  oe 
crois  pas  qu'on  puisse  traduire  autrement  ^«S^JU^S^que  par  реЫш  et  grands, 

P.  &86, 1.  97 ,  avant  le  mot  cerf,  je  crois  qu'il  est  bon  de  mettre  antilope,  dont  le  sens 
plus  étendu  parait  mieux  convenir  à  plusieurs  passages  de  BAber. 

P.  563,  1.  10,  au  lieu  de  AajJo,  lisez  JLùûi^. 
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